
VOYAGES

D E PYTHAGORE

E "N Ë G Y P T E,

JANS LA CHALDËE, DANS L'INDE,

EN CRÈTE, A SPARTE,

EN SICILE, A ROME,A CARTHAGE,

A MARSEILLE ET DANS LES GAULES~

DE SES LOIS POLITIQUES ET MORALES.

TOME S I X I È M E.

SUIVIS s

A P A R 1 S )1

il

CHEZ
DETERVILLB, LIBRAIRE, RUE DU

BATTOIR.

1~. l6~ QUARTIER DE L'ODEON.

AN SEPTIÈME.



~1Jlagor<,
re..if<' s<'s

Voya;s
d

promulgue
ses

LOix.1
j~tjha~orc

récite
scsVqya~ca etpromutcue

sesLotx

T~~t Y~Y~

J

~t



AZb/M<?~

PRELIMINAIRE

SUR LES LOIS DE PYTHAGORË.

j_j'HISTOIRE place le nom de Pythagore

parmi ceux des anciens philosophes législa-

teurs. Plusieurs villes eurent recours à lui et

quelques unes
des lois qu~il leur donna, se

retrouvent sur les XII tables.

« Rome disent Denis d'Halicarnasse et

Mazochi envoya des députés dans les villes

de la Grande-Grèce pour prendre connais-

sa-nce de leurs lois, lorsqu'elle voulut rédiger

celles des XII tables ».

ce Le succès glorieux des institutions de

Pythagore avait élevé les républiques de la

Grande-Grèce au plus haut degré de pros~

périté SWinburne.

« Les lois de Pythagore furent
regardées

comme sacrées à Crotone et dans toutes les

autres villes de la Grande-Grèce ».

Voy< Cicéron, Diogène Laërce Porphyre.

« Les che~s de di~erentes républiques

Tinrent prendre les leçons de Pythagore

~c~z~ inscript. XLV. x/ï- p< 296.
« Rome occupée toute entière à se dé-

fendre contre les ennemis de sa liberté.

ne se doutait
pas qu'à côté d'elle. II y eût
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des peuples heureux, autant qu'on peut l'être

par la philosophie. Elle se battait contre ~es

Veiens les Fidenates les Tarquins, tandis w

qu'à Crotone, à VeIIe à Metapont, à Ta-

rente, à L ocres on y creusait des plans de

morale et de politique, pour le bonheur des

vllIeS et des familles Lebatteux.

« Pythagore possédait dans un degré émi-

nent l'art civil et politique, ou la science dei

lois et des devoirs de la société

Diogène Laërce. VIII. 6.

CocchI~ Régime de JP~~o~. p. ~7-8~.

« Il fit d'excelleus disciples législateurs

~0f~~c~ tom. n. p. ~i. ~-8°.

Nous pourrions nous hérisser d'une longue

eérie de citations grecques et latines.

Pythagore, qui tbnda une école, sans écrire

de gros livres~ réforma des cités, sans laisser

de code.

On ne pensa point à rassembler ses lois

entreprise diHIcIle Il fallait compulser presque

toute l'antiquité, pleine des souvenirs de Py-

thagore.
Il fallait passer en revue presque

tous les proverbes grecs et latins~ car le lé-

gislateur
de Crotone, etc. s'exprimant presque

toujours en images chacune de ses paroles

devenait une loi proverbiale en sortant de

sa bouche. Presque tous les anciens adages
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A a

sont les restes de ses lois morales'et politiques,

plus
ou moins déngurées.

La plupart sont symboliques, et renferment

plusieurs sens, à dessein.

Le même sens aussi est quelquefois répété

aous diverses images.

Pythagore, consulté successivement par plu.

sieurs peuples, variait la ibrme pour rajeuhir

le fonds de ses préceptes qui devaient être tou<

jours les mêmes.

Outre que son imagination ne lui permettait

pas de s'exprimer sèchement les Intérêts bien

entendus de la vérité obligeaient Pythagore à

jeter un voile sur ses maximes législatives et

philosophiques comme il en abaissait un, au

milieu de son école, entre ses disciples et lui.

Ces circonstances contribuèrent à donner à

ses lois un caractère particulier, et à les con-

server jusqu'à noua mais non dans leur

intégrité.

Pour le rassemblement et la rédaction de

ces lois nous avons trouvé des sources abon-

dantes, mais éparses et cachées chez les bio-

graphes de la philosophie ancienne, et prin-

cipalement dans les écrits des nombreux élèves

de l'école pythagorique. Les disciples du maître

se faisaient un devoir de lui rapporter tout ce

qu'ils pensaient de mieux diaprés ses principes.
JI.
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Le rédacteur des lois de
Pythagore

a fait

comme eux.

Plusieurs de ces lois ne
paraitront peut-

être
pas toujours

conformes aux diverses idées

qu'on s*est formé de
Pythagore d'après

la di-

versité des écrivains. Ainsi
que

tous les
grands

hommes
qui

se sont livrés à la mémoire des

hommes, Pythagore
n'a

pas toujours
été

peint

Ëdellement.

Les
règles

de la
critique

ont
présidé à la

rédaction de ses lois y comme à celle de ses

voyages (i). Le
poids

des
autorités et non

leur nombre a déterminé l'adaiission de

telle loi
plutôt que

de telle autre. Toutes ne

&e trouvent
pas

ici.

Pour ne
point outrepasser

les bornes d'un

teul volume les citations et les notes indis-

(t) Dans ta contexture des
voyages de Pythagore le

rédacteur a été contraint
plusieurs fois de

s'appliquer
ce

passage Ingénieux de-Strabon. Lib. I.

Non Homericum est, ~tofa fabularam Dor~e~z pro-

ferre yB<zc
à ~M/~ vero

c~e~c~~ea~ ~~MMMZtb~s ~~M'rM<M

~M~e~/nr aMcCfo/t, yM~e M ~ejt~Mr, r<'nt~

<M~tMCC<t~

Poéta ( .Nb~cnM ) fabulas ad MorMM
~b~aMt~e/M

re/c~e~
veritatis

~M~T~
ex parte rationem ~a~c/f

M~c~BM f<t~te~ etiant ~tCFïd~c/o a<M~~o ? ~e~w

CtH~at <NtpZcC~C~ JM~~OC~KM <M~e~ ~«MM/CC~M. &r.
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A 3

pensables s'y trouvent les autres sont restées

sur le manuscrit.

L'esprit de l'antiquité que nous nous

sommes étudie à saisir, est le seul fil néces-

saire pour reconnaitre dans le labyrinthe de

ces premiers temps la législation et la doc-

trine de Pythagore. La chronologie n'y peut

rien les usages les mots populaires et

quelques monumens mutilés, apprennent plus

de choses que des dates contradictoires.

L'ordre alphabétique dans lequel ces lois

sont rangées était iamilier aux Anciens, et

seul admissible dans une collection composée

de iragmens.

Il est vraisemblable que Pythagore lui-même

ne pût mettre beaucoup de méthode dans la

législation qu'il promulguait, selon le besoin.

Toutes les lois qu'il donna, à travers son voile,

et en-de~à, f~z ~<?/K/~ étalent verbales, à

'la manière des oracles.

Sans en avertir le lecteur, il saura distinguer

les lois secrettes, ou .M~Y~y~ celles locales et

temporaires mais toutes ont leur application.

Si cette distribution des lois
pythagoriques

avait besoin d'autorités, nous dirions

«; Dans le long répertoire des ouvrages de

Théôphraste, on en trouve un qui a beaucoup

d'analogie avec notre travail '?.
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Des Lois par ordre a~MF vingt-

quatre /z~r~.

Théophraste, nous apprend Cicéron, de

~/x~ V. y exposait les lois et les coutumes

des diHerentes républiques, tant grecques que

barbares.

« Les dictionnaires, dit le nouveau traduc-

teur d'Hérodote dans ses notes II étaient

déjà communs dans Athènes du temps de

Strattis J ou Straton 1 poëte de l'ancienne

comédie

On trouve dans l'M/ic naturelle de

Pline, XXXIV, plusieurs catalogues d'artistes, J

selon l'ordre des Iet< res, ainsi qu'une nomen-

clature de pierres précieuses, XXXVII. 10.

Revenons souvent les Pythagoriciens, qui se

piquaient de laconisme se contentaient de

dire le li vre (~~o~), pour désigner tout le

répertoire des lois politiques et morales de

leur Maître Recueil qu'ils estimaient la J

ou le /z~/T<? par <c.pcc//<?/xc<? le /~7~ ~c la

~O'~C/Ï j, OU la raison écrite.

Raison et Pythagore, P~f~~CTiC ~/Y~

étaient synonimes dans l'école italique. On

sait que y~<p ~r.rz~~ dit, le j~a~

/'<! dit, équivalait à la Loi le A~

le veut; c~~ ~crr~ /7z~~
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Philon était Pythagoricien, quand il disait

ce La Loi n'est autre chose que la Raison

qui commande ce qu'il faut faire, et défend ce

qu'il ne faut pas faire

D'après cet axiome de l'école pythagorique

Lex est Ratio recta. etc. Secta ~y~

Nic. Scutellio. p. 43.

On remarquera que la plupart des mots sou-

/~7ï<~y, pour former l'ordre alphabétique des

lois de Pythagore, servaient en même temps

à ses disciples de réclames; en sorte qu'ils

n'avaient besoin, pour citer la loi, ou se la

rappeler, que de prononcer un seul mot de

cette loi.

La lecture des lois de Pythagore demande

qu'on se
transporte à Crotone 3 lày est un

vieillard célèbre par ses voyages et son école.

A la plus petite dissention politique, les villes

voisines députent vers lui les consultans ne

sont point
admis à voir l'oracle, retranché der-

rière un voile. On attend avec une religieuse

impatience qu'un mot tombe de ses lèvres

enfin une voix grave se fait entendre une

parole est proférée mais ce mot, presque

toujours en image, a double sens. Il ~aut y

distinguer l'esprit et la lettre, et ne pas s'en

tenir à celle ci qui n'exprime souvent qu'une
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chose vulgaire. Pythagore croyait devoir en

agir ainsi, pour commander l'attention et

donner l'attrait de la nouveauté aux vieilles

lois de la justice.

Quoique l'ordre alphabétique paraisse ex-

clusif de toutes méthodes et peu propre à

faire saisir l'enchaînement des principes poli-

tiques et moraux de Pythagore cependant

on s'apercevra que toutes ces lois se tiennent, J

et partent du même législateur. Le lecteur, J

~Lvec un léger travail, en trouverait la concor-

dance. Nous avons cru devoir lui laisser ce soin.

Voici encore quelques unes des autorités

que nous avons recueillies en grand nombre

~L ce sujet.

JE* J~y~~cr/c~ ~/z~o/M M~~o~ dici vi-

detur, <a~tWM~~7'; quod c~MW~, Mf<

/r. Ex Telete, Stobaeus, lib. V. sent.

Ridicula ~û~~ videntur, sed ~7~ dubie

~Z/f~~ sapientes ~t fO/IP quant quod

iw~~o~ Page 108, in Plutarchi QMM~,

rom. animadv. M. Z. Boxhomii.

~5/
f~ ( jP~ ) ~~T/O~O~~M! ~t ex

discipulis et ~<PC~Z~ Z' debet.

Vossius, <& jP~z/o~. sectis. ch. VI.

Il y a bien de l'apparence que plusieurs des

dits de Pythagore ne se doivent pas prendre

la lettre, mais en un sens mystique.
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Page 16 et i/ d'un livre intitulé que la terre

peut
estre z//ï<p~/a/x~<?.~

Le style symbolique n'ayant ni l'obscu.

rité des hiéroglyphes,
ni la clarté du langage

ordinaire parut à Pythagore très-propre à

inculquer les plus grandes et les plus impor-

tantes vérités car le symbole, par son double

sens qui est le propre et le.figuré enseigne

en même temps deux choses, et il n'y a rien

qui plaise davantage à. l'esprit que cette double

image qu'il sait envisager d'un coup-d'œil (i).

Comme Démétrius Phalérius l'a remarqué

le symbole a beaucoup de gravité et de force, 1

et il tire de sa brièveté un aiguillon qui pique,

et qui fait qu'on ne l'oublie pas facilement.

Par le moyen des symboles, Pythagore en-

seignait sa doctrine, sans la divulguer et sana

la cacher.

Nec /o<y~c/M, nec celans, sed .y~Tï~M.y.

Héraclite.

Les symboles sont des sentences courtes, et

comme des énigmes qui, sous l'enveloppe de

termes simples et naturels présentent a l'es-

prit des vérités analogiques qu'on veut lui en-

seigner. Ces sortes de symboles furent comme
s

(ï) Extrait de la ~K? de J~~a~o/~e, par Dacier. t0<)
et no.
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le berceau de la morale; car n'ayant besoin J

non plus que les proverbes, ni de dénnition,

ni de raisonnement, et allant droit à incul-

quer le précepte ils étaient très-propres à

instruire les hommes dans un
temps surtout

où la morale n'était pas encore traitée mé-

thodiquement. Voilà pourquoi ils étaient si

fort en unage non seulement en Egypte

mais en Arable etc. Et ils convenaient

encore plus à Pythagore qui, à l'exemple des

Égyptiens, cherchait à enseigner sa doctrine,

sans la divulguer et sans la cacher (i).

Pausanias dit qu'il a appris par ses obser-

vations en Arcadie, que chez les anciens Grecs,

les sages n'exprima:.ent leur science que par

énigmes, et jamais ne la rendaient d'une ma-

nière simple et sans ngures.

La législation eut recours pour instruire

les hommes, à des symboles physiques et à

des allégories ingénieuses (2).

On pt. urrait encore appliquer à la législa-

tion pythagorique, une rénexion fort sensée

du commentateur d'Horace, l'estimable et la-

borieux Dacier.

Il est arrivé à Zénon ce qui arrive d'ordi-

naire à tous les fondateurs de quelqu'institu-

(i) Dacier /oco citato.

(a) ~cco~~c/a/o~op~eepccZzfe/~<M!. t.L t~6.
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tion. Ceux qui viennent après eux, prennent

souvent leurs règles d'une manière si grossière,

qu'ils
donnent lieu de les tourner en ridicule,

eux et leurs fondateurs (i).

Les~n?/o~~A des lois de Pythagore sortent

probablement dé son école ainsi que les

~~c/t?~ si connus des lois de Charondas

et de Zaleucus ses disciples.

On pourrait attribuer ces prologues à Lysis.

Beaucoup trop des lois qu'on
va lire, ont

perdu sans doute dans la rédaction, malgré

nos efforts à leur conserver cette teinte an-

tique, l'un de leurs principaux charmes.

Pythagore, trop souvent, affectait un laco-

nisme qui serait inintelligible pour les mo-

dernes, si nous n'avions pas pris le soin quel-

quefois, non pas de commenter, mais de

rendre par une périphrase le mot de la loi.

Sans cela le sens eût échappe à des yeux peu

exercés, dans cette manière de s'exprimer. Par

prudence et par goût, Pythagore promulgnait

la vérité toute entière mais presque toujours

~Ldemi-mot.

Dans la rédaction des lois de Pythagore, il

nous est échappé quelques vers; voici a ce

sujet, une note assez curieuse de Ménage

(t) Remarques sur la satyre. III. liv. I. p. ~~6.
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« II est comme impossible de faire de la

prose sans faire plusieurs vers; ils ne sont re-

marquables que lorsqu'ils sontTrimés~. Comme

nous en faisons plusieurs dans notre prose

sans nous en apercevoir, les Grecs et les Latins

faisaient de même dans leurs oraisons plusieurs

Jambes et plusieurs anapestiques, sans avoir

dessein de le faire. Les grammairiens en ont

remarqué dans Isocrate et dans Cicéron.

Nous ajouterons que les premiers législa-

teurs s'exprimaient en vers. Lycurgue fit tra-

duire ses lois par un poëte. Selon soumit les

siennes au rithme des Muses.

Les vers dorés de Pythagore attestent que

de son temps, cet usage avait encore lieu..

Qu'on nous permette cette dernière citation,

que nous sommes loin de nous appliquer per-

sonnellement

.P<z&/ Beni a critiqué, entre autres défauta

de Tite Live, les vers qui se rencontrent dans

la prose de cet écrivain. Mais on lui répond

avec Yivès, qu'il est presque Impossible

quelque vigilant que l'on soit d'éviter ce

défaut en écrivant et que les harangues des

meilleurs orateurs ne sont presque qu'un en-

tassement de vers bien souvent très harmo-

nieux. J'ajoute à cette réflexion qui est solide,

que cela arrive plutôt à ceux qui écrivent bien,



PRËLIMIN AIRE. 13

qu'aux autres, à cause de l'harmonie ou des

cadences auxquelles ils s'accoutument, à force

de consulter l'oreille (i)

Fidelles aux formes pythagoriques, autant

qu'il a été possible, à une si grande distance

de temps, nous nous sommes fait un devoir

de l'être, surtout quant aux principes servant

de base à la législation politique et morale de

Pythagore.

Ces principes lui attirèrent des persécutions

faute d'être compris. Idolâtre des vertus ré-

publicaines, l'indépendance, l'égalité, la fru-

galité etc. il en avait conçu une si haute

idée, que très-peu de gens, à ses yeux, en

étaient dignes et capables. Le peuple, tel qu'il
le trouva presqu'en tous lieux, rempli de su-

perstitions et sans mœurs ne lui semblait'pas

fait pour être libre.

Pythagore, en conséquence, le traite avec

beaucoup de hauteur, fondé sur une distinc-

tion que J. J. Rousseau a si bien saisie, de

/~o~ des hommes. L'homme éclairé et

sage était le républicain de Pythagore les

hommes-peuples, c'est-à-dire corrompus par

le contact d'une population plus nombreuse

que choisie, ne lui paraissaient qu'un troupeau

(i) .~M~Za~c-c de Marville. tom. IL p. 445.
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qu'il faut mener doucement;, mais, pour ainsi

dire, à la baguette.

On sent combien de tels principes durent

révolter d'amours propres et attirer d'ennemis

au législateur de Crotone. Néanmoins on

essaya de sa politique, et nous avons vu plus

haut que la Grande-Grèce fut heureuse tant

qu'elle voulut être pythagoricienne.

Enfin disons ce volume est consacré à

remplir le vœu de George Pasch, de Dantzick~

dans son Histoire littéraire de la morale des

Anciens

Optandum
aded ut

~y<~ supersunt ~y~

(.P~~gTC/YÏC) ~[Wy~MM passint latentia

~t~mC/ï~ ZMCC/M ~~C/W~ Ù!C collecta

in unum ~~ZK~z~/t jpM~~c~/ip/ïf&r.

7~io~Kc~c rem /ar~ ~o/c~t vete-

/W7t ~~z~/ï~ï/t~M. Kiloni. 170~.
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I.

oAo~Tjs est le législateur des Persea.

Z~ca'/g~M~, celui des Spartiates.

4~0/0~, celui des Grecs.

Numa, celui des Romains.

Voici le Législateur des hommes.

A quels signes le reconnaître ?

A ses prodiges ?

A ses mystères ?

A son génie ?

Il ne faut point de génie, de mystères y de

prodiges, pour promulguer les lois de la rai-

son il sufSt d'un bon esprit et d'une ame

droite.

ï I.

Cs législateur des hommes prétend-t-il

L O I S

POLITIQUES
ET MORALES

DE PYTHAGORE.
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V.

donc ce que n'ont pu Orphée et le Trisme-

giste, Lycurgue et Numa ?

1. Sa mission est plus belle que la leur ils

parlèrent au nom des Dieux du
peuple écho

de la raison~ il est mieux inspirée

III.

Lit g~e de la Nature donne à chacun de

nouf en naissant, son poste sur la terre

II dit à l'un

Sois l'homme qui sait beaucoup.

A l'autre

Sois l'homme qui s'exprime bien.

Quand ce fut le tour de Pythagore, une voix

l'apostropha ainsi

Sois l'homme qui dit vérité et qui parle

raison

1 V.

D'AUTRES, font des lois pour acquérir de la

gloire

Pardonnons-leur.

D'autres, font des lois pour avoL de l'or:

Méprisons-les.

Le législateur des hommes a dit 1& vérité,

seulement pour le plaisir de la dire

Consultons sa parole écrite.
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V.

Cs livre n'est pas destiné à la génération qui

passe,
mais pour celle qui arrive. Il faut au

législateur des hommes, des ames vierges, des

esprits neufs, des cerveaux tendres,' capables

de céder à l'Impression du cachet de la vérité,

capables aussi d'en conserver l'empreinte.

VI.

Cs livre est l'oeuvre de presque toute la vie

d'un ~<MMM ( i ).

Ce n'est pas trop de toute la vie, pour com-

poser un /«~ qui doit servir de règle à la vie

entière.

VII.

SBSosTRis reçut dans Thèbes les honneurs du

triomphe, pour avoir tué des hommes.

PYTHACORB eut les honneurs de la persé-

cution, pour avoir voulu régénérer l'espèce

humaine.

VIII.

A
l'âge que l'Egypte exigeait de ses hyéro-

(t) ~Er. Pythagore.
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phantes, Pythàgore devint législateur, ettrouva

qu'il est plus doux d'instruire les hommes, que

de les tromper.

1 X.

Cz n'est point la docilité des peuples qui

manque au génie du législateur.

Législateurs

C'est vous qui répondez mal aux besoins du

peuple.
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JH a

I. 0 I S.

A.

i. Crotoniates tenez pour sage une loi des

~~<?/Y&M/M (i), déclarant intime le dissipa-

teur de son patrimoine.

2. Crotoniates prenez leçon du peuple

abeille chaque ruche a plusieurs rois comme

lui, redoutez la magistrature
d~un~seul.

3. Femme en ménage! modèles-toi sur 1'

~<? plutôt que sur la fourmi.

4. Ne sois pas moins sobre que l'Z/c

jamais elle n'a posé sa trompe sur la chair

des animaux pour pomper leur sang.

5. Abstiens-toi de cueillir la fleur où l'abeille

est posée attends que cet insecte laborieux,
ait achevé sa récolte.

6. Si, la veille du jour où tu as décidé d'ab-

battre un arbre, des aheilles y venaient dépo-
ser leur rayon de miel laisses tomber la hache

de tes mains.

(t) Ce peuple ne jouissait point d'une réputation tb:

sagesse.
B. Pythagore avait rassemblé toutes les opinions

qu'il avAtt trouvées chez les difïérens peuples chez les-

quels il avait voyagé. Mignot, ac~. ~Mc~A
Pythagore se composa une morale toute de faits singu-

liers, et d'exemples frappans. Deslandes, ~M~. ~A~~oc~.
Pythagore citait tous les jours aux Crotoniates les

exemples des villes et des états. Dacier, we PyfAa~.
Sa philosophie est une ~o/~M~e ( savoir unj-

versel). HéMcIIte~ le physicien.

oir uni-
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7. Permets aux ~<?.y de butiner sur tf<

fleurs de ton jardin les fleurs appartiennent

plus encore aux aheilles qu'à 1 nomme.

8. Ne caches point ta vie, comme le veut un

sage; ne fais que l'abriter..4brites ta vie sous

le toit de l'amitié.

o.
Aimes ton ami dans le tombeau, comme

s'u n'était qu'absent.

10. Législateur, magistrats et rois! ~j/ï~z-

vous du vin et du jeu, des femmes et de la.

chair des animaux.

ii. Les rois sont sujets au vertige :Crotn-

niates mettez vos premiers magistrats un

régime du vin d'c~y/i~c.

12. Ne mêles point d'y;~<? dans la coupe
des absens.

–~i3. Législateur ne laisses point aux hommes

d'état le temps de s'acclimater dans la région
des honneurs et du pouvoir.

i~. Crotoniates n'admettez aux magistra-
tures que les citoyens habiles dans la science

de l'harmonie et des accords.

i~. Législateur! accouches de tes lois, sans

douleur, comme une ~emme robuste et saine.

16. Magistrats ne permettez point au flat-

teur de s'~ccoM~c/* à votre table.

17. Assieds-toi au banquet de la vie ne t'y
accoudes pas.

18.fc~~y ta vie n'en dépose point le far-

deau, à la première fatigue.

lo. Crotoniates (i) gardez la mémoire

(<) Ils étaient grands buveurs.
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d'~c~ magistrat suprême d'Etolie, qui,

le premier, mit de l'eau
dans~sohj~m.

20. Crotoniates à l'issue d'un combat n'i-

mitez point Achille (i) ne faites point trafic

de cadavres.

21. Trempes le cuivre, tu enieras de l'airain.

Trempes le fer tu en feras de l'acier.

Législateur trempes le peuple même dans

les eaux de la sagesse; tu n'en feras jamais
(les hommes.

22. Marches à c<~ de la foule, jamais au

milieu, ni en tête.

23. Pour expier une faute, ou un c rime

le peuple a recours aux actes de religion.

Toi, produis des actes de justice.

24. Législateur refuses le droit de cité aux

acteurs de profession gens habiles à feindre

ce qu'ils n'éprouvent pas.

2~. Que la loi donne action contre les ~f/c/M

seulement Elle ne doit connaître ni des paroles,
ni des écrits, pas plus que de la pensée.

26. Ne dérobes aucune de tes ~c~o~ si ce

n'est celle que les lois de la décence et de la

propreté condamnent au secret (a).

2/. Peuples italiques vous demandez des

lois nouvelles tenez vous-en à vos anciens

~~x~

28. On dira le dernier adieu aux morts, en~
leur serrant la main (3).

(t) On l'appelait Necropernas, vendeur de morts.

(2' Nemo CH~t ( P~A~c~M ) M/t~a~ vidit a/t~M~texo-
~cro~e~t.

(3) Au lieu de les b aiser sur la bouche, antique us~ce p
nuisible à i& &anic.
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2~. N'admires rien (i) les Dieux sont nés de

l'admiration.

3o. Refuses la magistrature chez un peuple
dont les lois resseniblent aux iles flottantes du

lac ~~to/ï<x (2).

3!. Adosses ta vie contre celle d'un autre

toi-même. L'homme isolé ressemble aux urnes

d'argile et sans base.

~3a. Que l'épouse c~rc soit punie, non

par la perte du nez, comme en Egypte mais

par une réclusion dans la seule société de

son complice

33. Crotoniates gardez le souvenir
d'Mc,

législateur d'AEgine les insulaires n'étaient

quedesiburmis;~E<~M~ en fit des nommes.

3~. Crotoniates malheur à vous si chez

vous les lois cèdent aux affaires 1

35. Te charges-tu du poids des ~a~M~M

publiques ? renonces aux tiennes.

36. Ne te mêles jamais des affaires du

peuple n'en as-tu pas assez des tiennes ?

~37. Aïs peu d'rc~ l'homme n'est pas
né pour en avoir beaucoup (3) le sage n'en

a qu'une.

38. Le soleil n'éclaire qu'un monde; n'ais

pas deux affaires.

3~. Ne parles point des Dieux (~) sur la place

(t) Plusieurs philosophes postérieurs à Pythagcre se
s~nt fait honneur de cet axiome.

(t) Aujourd'hui, </Z!~o<?<M.MM
(3) JVb~t multa a~'e/ Sextus Pythagnr<*us.

/a~bFHA<KOcf<M~~aat. Symboi.1.
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publique,
ni des affaires publiques dans le

temple des Dieux.

40. Crotoniates ï dënez-vous d'un magistrat

qui affecte d'être plus sage que la loi.

~i. N'appartiens à aucun pays; sois comme

le berger d'c (i).

42. Ne vas point en ~/?7~M~, pour voir des

monstres voyages chez un peuple en révo-

lution.

43. Législateurs gardez le souvenir d'

nor, premier magistrat des Argiens savant

dans l'art de gouverner un troupeau.

Des ëouyers mal-adroits pour monter

leur coursier, lui enseignent à s'agenouiller
devant eux.

Magistrat pour le iaire obéir, n'avilis point
le peuple.

~5. Crotoniates flétrissez la mémoire d'~t~
fils d'J?M/zc et l'auteur de

l'esclavage
des Hilotes.

46. Peuples italiques avant et par-dessus
tout, soyez ~/tCM/~M7~

La nature dit à l'oiseau «Voles; au poisson,

nages à l'homme, cultives M.

~7. Crotoniates! ne raillez point ce peuple

d'2~z<M?f<? qui reconnaît pour monarque le

chien d'un berger. Les ~x~M~, qui ont

gardé si long-temps jP~~xAï/'M à leur tête
étaient-ils plus sages ?

48. Quand tu aurais le bouclier
d'c (2)

(ï) Les pasteurs de Ltbye faisaient usage de maisons
ambulantes.

(2) Composé de sept Ctura, et recouvert de lames d'airaiu.
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pour la couvrir, n'exposes point la raison dans

une assemblée populaire.

49. Sois sage, comme ~f/r
était aillant*~

Mns l'assistance des Dieux.

~o. Tu n'es qu'un législateur vulgaire,
si tu

appelles les Dieux à ton aide les Dieux n'ont

que faire où il y a des lois sages (i).

~i. Sois sobre L'ame ~yc~/t (2) est toujours

~plus sage.

~~2. Hommes! cessez de rallie peuple; ou

consentez à vivre esclaves

Les aigles sont indépendant parce qu'ils

ne volent~mais eç troupe.
Les moutons qui marchent par troupeaux 1

ont perdujteur sexe et obéissent à des bergers.

~3. Fais couver ton aine par la méditation

ton ame se verra bientôt les ailes de l'aigle (3).

5~. Apprivoises un
<M~c blanc, et fais qu'il

vienne te caresser sur la place publique la

multitude te croira toi-même un ~~Zc.

~J~. Magistrat si tu n'es point un a:c (~) 1

crains la foudre populaire.

–J)6. Crotoniates ne dites pas

« L*<? est le roi des oiseaux

Les oiseaux, plus sages, plus libres que les

hommes n'ont d'autre roi que leur instinct

d'autre maître que la nécessité.

(t) Plutarque, <~el'atnour. XX!I.

(ït) ~~Mma~tcc<J, vieux proverbe.

(3) Co~me~~M/e d~HIëroclès.

(~) Selon d*at!ciems nàturatistes le tonHerre ne tomb~

jamais sur les aigles.
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5~. Le
prêtre

dit au peuple
cc Mortels ai-

/M<?s les Dieux tout autant que vous-mêmes

La raison dit à l'homme ce Aimes ton père

et ta ternir tes enfans et ton ami plus que

toi même.

58. Femme n'affectes point les airs qui

sient a rhomme

Les deux sexes ne doivent avoir rien de com-

mun.

59. Législateur! que le bâton d'MMa~ (i)

ne pèse point sur ta pensée

60. Femmes de Crotone
gardez-vous

de
`

mettre au rang, des tables, l'amour conjugal
d'cc~fc.

61. Crotoniates que les Dieux vous préservent
de

princes
semblables au bon ~f/c~/xc~ qui

disait ce Donnons au chantre divin, qui a

charme nos oreilles, de beaux habits, et beau-

coup d'or. Une imposition sur le peuple nous

iera raison de cette dépense

62. Sois sobre on ne parlerait dé{a plus
d~/c/?MM (2), s'il n'eut été que grand man-

geur.

63. Mère prudente ne laisses lire à tes Elles

les poëmes d'c~Mz/z, qu'en ta présence.

64. Ne manges point avec les prêtres, et ne t~

nourris pas de leurs alimens. (3)

65. Ne te dis
point libre, tant que tes ali-

mens ne dépendent pas de toi seul.

( ) Nom du Lacédémonien qui frappa Lycurgue.
(2) Poète lyrique de Sardes.

(3) Jambl. XXIV.
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66. Ne sois
pas plus de temps à préparer

tes alimens qu a les consommer.

6y. Voyageur ï pour connaitre les mœurs

d'un peuple, regardes à ses alimens.

68. Pèses tes alimens au poids de tes besoins.

69. Chasseur matinal épargnes du moins,

la première allouette qui t'annonce l'accrois-

sement des jours.

~o. Ne tiens pas les détails au-dessous de toi

le grave j~i~c~ est l'inventeur des allu-

z~<?~<?~ (ï).

7 J Crotoniates 1 n'aspirez point à devenir

l'alpha des peuples de l'Italie une lettre est

régale de toute autre lettre.

72. Epoux! prenez leçon de l'alpheste (2).

~3. Sois sobre un corps trop gras ~77~
l'âme.

Ne fais point de ton corps le tombeau

de ton ame.

Ami du silence fuis la maison d'une

iemme verbeuse et devenue vieille

Plus l'amande sèche et se ride, plus elle

fait de bruit dans son noyau.

~6. Peuple tu brises le noyau, pour possé-
der l'amande

Ce n'est point en persécutant le sage, que
tu peux acquérir la sagesse.

Jeune homme respectes le vieillard

(t) A?eul du jeune Anacharsis, de l'abbé-Barthelemy.
(~) C~~acc~M~, le &ï&rc/<!ïM~c. Le mâle et la femelle de

ce poisson ne se quittent jamais, et se laissent prendre <

ptut&t que de se séparer.
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Plus les amandiers ont d'âge, plus ils rap-

portent
de fruits.

78. Crotoniates ne vous mettez pas de moitié

pour
l'encens que les Athéniens brûlent sur

l'autel des .Amazones: réservez votre culte à

des vertus plus douces.

70. Peuple de Crotone! recommandes à tes

sénateurs d'éviter les amhages des lois de Selon.

~.80. Homme de génie! travailles à la per-
fectibilité de l'espèce humaine

Abandonnes le peuple aux ambitieux.
·A~

81. Législateur! ne prostitues pas la liberté

~au peuple c'est l'zc~o~z~ du sage.

82. Sois long-temps à faire un ami et à t'en

défaire (i).

83. Sois ton ami au défaut d'un autre

ami.

84. Avant le méd ecin appelles ton ami.

8~. Ne prends pas pour ami l'époux qui
vit mal avec sa femme.

1

86. Choisis-toi de bonne heure un car

la vie est courte.

87. Si tu ne peux trouver un cherches~
du moins, un

compagnon dans la même peine;
afin de vous soulager tous deux en vous par-
lant de çe qui vous manque.

88. Acquiers un ami, pour que quelqu'un ait

le droit de te reprendre quand tu fais mal.

('). 7/ï O~ï/M'a ~~t/C/f~C rerum omnium /<ï-
~nM aMA~or erat et institutor.

Nie. Scutcliius, t'~a f~~o~ ~ï-~°. p.



~8 L o i s

8~. Ne sois le despote de personne pas
< même de ton chien.

Ne sois l'esclave de personne, pas même de

ton ami.

,~oo. Trouves un <x/7ï avec un ami, tu pourras
te passer des Dieux.

01. Renfermes-toi avec un ami et vivez

ensemble, comme si vous n'existiez plus pour
le reste des hommes.

,02.
Consacres le lieu où tu es né, celui où

t~i as pris temme celui ou tu as vu pour la

première
fois ton ami.

93. As-tu un reproche à faire à ton o~M?

n'attends pas au lendemain si tu mourrais

dans la nuit, tu quitterais ton ami, sans qu'il
ait pu se justifier devant ton cœur.

o~. Peuple! ne crois pas avoir plus d'amis

que n'en ont les rois.

95. Ecris tes lois sur l'amiante, afin que, si

le peuple, dans un moment d'humeur, les

jetait au feu, elles puissent survivre à ses ca-

prices, et se retrouver -au moment du repentir.

96. L'amour est chose sainte Ne fais pas
de l'Tzow, un lieu commun de conversation.

o~. Crotoniates honorez la mémoire d't-

y?~ yx/TO~y:

Quoique roi et devin (i), il s'étudia, toute

sa vie, non pas à paraître juste, mais à l'être.

98. Nations italiques honorez la mémoire

d'D~c~OTï, fils d'HéIenus, l'inventeur du

lien iedëratif qui porte son nom.

(i) f~/cMcB~r. Stac. VII.
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oc.
Honorez la mémoire d'T~~o/x,

légis-
lateur de Thèbes $ il fit des hommes avec des

pierres.

100. Magistrats! profitez des malheurs d'

nacharsis (i) c'était un sage qui cessa de

Fêtre y quand il voulut introduire chez les

Scythes la religion des Grecs.

101. Magistrat
d'un peuple qui a des mœurs'

sacrifies à Vulcain les vers d'Mcr~o~.

102. Crotoniates fermez la porte de vos

magistratures aux anatomistes de profession
il est dangereux de confier le sceptre du pou-
voir à des mains habituées au scalpel.

io3. Législateur ne jettes pas
l'ancre avant

la sonde.

104. ~c~y, roi de Rome, mit un subside

sur le sel

Crotoniates ï veillez à ce que vos magistrats
n'en mettent point sur l'air.

105. Epouse d'un mari inconstant ra elles-
toi ~~o/TM~Mc elle allaita les enfans d'cc-

~r, qui n'étaient pas les siens.

106. Magistrats! ne permettez aux prêtres
en voyage d'autre monture que F~/ï~.

C'est î' qui porte les mystères d'Eleusis.

10~. Ne
méprises pas le peuple parce

qu'il adore un ~lesL.nations, IdoEtres d'un )

homrne, sont-eIIés plus sages. f/to/M/M<?, sont-elles plus sages ?

108. Ne prostitues point les accords de la

(t) ~Mc~r~M l'ancien qui mourut vers le milieu de
la carrière de Pythagore.
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lyre à l'usage de l'animal (i) aux longues

oreilles ni les lois de la sagesse à
l'usage de

l'animal aux mille têtes (2).

i og. Peuple de Crotone ne te permets plus des

plaisanteries grossières sur certains animaux

paisibles, laborieux et sobres, tels que l'~<?

il y a de l'ingratitude à railler des êtres, dont

nous ne dédaignons pas les services journaliers;
il y a de la lâcheté à se moquer de ceux qui ne

peuvent nous répondre.

110. Ne voyages point jusqu'au G~ic~ seule'

ment pour y pêcher des anguilles (~

111. Sois plutôt ~M~r, que magistrat chez

un peuple ignorant.

112. Sois désintéressé en faisant du bien au

peuple
de tous le s ~MH~r J il est le plus

mgrat.

~ii3. N'entreprends pas la réforme d'une

grande nation. Un grand peuple est une

monstruosité une institution contre nature.

De toutes les espèces d'H~tc~-r, la pire
est le genre humain devenu

peuple.

~i~. Homme ne fais point aux autres

animaux ce que tu ne voudrais pas qu'ils te

fissent (4).

(i) Selon les Pythagoriciens, F~ceat insensible à la

musique..AEUan A/~Iftjtt.M. X. a5.

(2) Po/M~cp~aZoa. ~e//M<t ma&crMM capitum. ~o~w~ot/w
<MM'H<t/<?~<MMM Laus Mmi. p. 3t.

J

(3) EUes étalent renommées.

(4) Pythagoras a<~co~B~ jna~~MCtKt, M~<&ccre~ nul-

~MM <mMt<ï/ <~<~ ~CCO~M&tat et TtM/XtMtmitem ~/CM~<ïM
~O/M~t~

Gtudo Fontenayo, M~TM~M co~cc~o~fM ~~o/xcM~<
folio XXVII. verso. ~t-
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li~. Las du peuple et des rois, converses

avec les autres <oMt~7MM~~ il y a plus de profit.

116. Sans nécessité, ne réveilles aucun de

tes ~/M/?M~~c domestiques endormis sur ton

passage..

ii~.Crotoniates! n'exposez point, dans vos

marchés, les membres palpitans des animaux

dépecés sous les yeux de vos femmes et de vos

enfans.

Que ceux qui se nourrissent de chair, dé-

1robent à la vue les traces des meurtres que la

nécessité leur fait commettre

it8. Proposes des lois à. un peuple qui adore

les animaux, de préférence au peuple qui les

mange.

no. Donnes à manger avant toi aux <Mf-

maux qui ont travaillé pour toi.

120. Ne fais point travailler des animaux

malades ou à jeun.
lai. Pour épargner le temps ne lis que

les a/t~/M d'un seul peuple tous les peuples
se ressemb~nt.

iM. La femme honnête ne portera qu'un
seul anneau, et le même toute sa vie.

ia3. Le matin di~ ,jour anniversaire de ta

naissance, brûles des parfums autour du lit

paternel.

i~. N'épouses point une amphore à deux

<M~.y(t).

t~. Magistrat modèles-toi sur un vase

$ans <M~.y, qu'on ne sache par où te prendre.

(t ) Une ~BjtMe, dtma le etyie symbolique de récole Py- J
th&gorique ~v<n~ pour aynominne amphore.
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~m6. Citoyennes de Crotone honorez le

souvenir d'c/M*, fille
d'C!M~<p:elle re~

nonca à l'hyménée et au trône, pour servir

de guide à son père aveugle pauvre et

persécuté.

127.
Gouvemans et gouvernes! gardez-vous

d'être antipodes (i).
128. Crotoniates refusez une place dans

vos temples au Jupiter, -~pc~Aï~~
des

niens (2) périsse la religion plutôt que la

bonne foi!

~~120. Magistrats et législateurs ne parlez
n'écrivez que par a~orM~

i3o. Abstiens-toi de
1'

(3).

i3i.
L'yc (~) à peine a vu le feu qu'il

est temps de le servir au banquet.
Jeune Elle passes vîte à l'autel de l'hymen,

pour peu que tu ais touché l'aric brûlant de

l'amour.

i3~. Préfères le bâton de l'expérience, au

char rapide de la fortune. Le philosophe

voyage à pied.

i33. Ne fais point route à cheval, avec ton

ami à pied.

t34. Familles agricoles parmi les objets de

votre culte ne rougissez pas d'admettre le

(t) Les aK~pocfet lurent connus de Pythagore; ils

étaient l'une des conséquences de. son système coamo-

logique.
(a) Le trompeur, le dieu de la Supercherie.
(3) Cicéron noua dunne le sens de cette loi~ eu appé!&nt

la multitude le vulgaire aDAyoDopM/
Ce poisson vit habitueUem' nt dans la iange.

(4) De la famille des petits goujons. 1
bœuf
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2< c

bœuf ~z7~
de l'Egypte ce Dieu laboureur en

vaut bien un autre.

i3~. CrotODiâtes 1 devenez aussi laborieux que
~os irércs les ~?~ (t). Une nation, amie

travail, laisse peu à faire au législateur.

i36. Magistrat le niveau dans tes mains

donne aux h'Is leur ~/o~.

13~. Homme d'état ne souffres rien entre

le peuple
et ht loi qu'elle tombe sur lui d'a-

~/0/M~

i38. Maelstrt t
î ne laisses point à

l'~nx~
le loisir' de tendre sa toile sur le livre de la

loi.

i3~. Ne te mêles point du gouvernement
laisses l'a~t~ et, l'ambitieux tendre des

pièges aux mouches et aux hommes.

1~0. Ne lèves point la coignée sur l'?

planté par ton père.

i~i. Prends soin, pendant sa vieillesse, de

l'arbre qui t'a nourri dans ton jeune âge.

1~2.. Ne portes point la hache contre~

l'arbre qui t'a. donné l'hospitalité pendant
un orage.

ï ~3, Célèbres une petite iete de famille au-

pied de l'K?, le premier en fleur dans ton

jardin.

i~. Législateurs de l'Italie! laissez le peuple
rendre un culte aux arbres comme dans

l'Inde.

i~. Ne livres point aux ciseaux la cheve-

( t ) A u}ourd. la T'o~T~?.
77' r
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lure de tes ~r~n~y tes arbres ne sont point t

des esclaves (ï).

146. Peuple de Crotone re forces point le

sage à prendre parti dans tes dissentiojis civiles

il ne pourrait plus te servir d'arbitre.

147. Jeunes filles ne touchez point sans pré-~
caution à l'arc de l'amour, même quf,:id il

est détendu.

1~8. Crotoniates honorez le fondateur de

l'aréopage.

149. Modéles-toi sur la colonne d'un temple

aréostyle (a) évites
la foule.

i5o. Citoyens, comprimés par quelqu'ambï-

tieux, faites un sacrifice au
dieu-pasteur ~4/7~-

~<~ (3) il vous enseignera l'art de prendre, au

piège, les animaux malfaisans.

i5i. Crotoniates gardez vos armes, même

en cultivant vos terres.

Un
peuple

libre doit toujours être sur la

défensive.

i5~. Gouvernans point d'armes où il
y a

des lois I

Gouvernés plus de lois, où il y a des armes.

i~3. Magistrat interdis le port habituel des

armes au peuple et aux enfans.

(î) On coupait avec égalité, autour de la tête tes che-

veux des esclaves. Les prêtres modermea qui se tondent

en rond ignorent apparemment qu'ils s'assimilent aux*

esclaves.

(~) Les colonnes de cette sorte d'édifice ne se touchent

point.
(3) Ceux qui attrappMt les loups font prière à ~/M-

~eM~, parce qu'il fut le premier qui inventa la manière de

lus prendre
aux ptc~es. Plutarque trad. par Amiot.
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i~. Défends aux prêtres de receler des

armes derrière les autels.

i~. Que la loi ne soit pas une ame tmp

tranchante (1) I

i56. Peuple de Crotone! obéisà'tesmagis-~

trats, comme une <ï/7~~ à ses généraux.

i~. Législateurs revenez quelquefois sur

vos pas ne regarder jamais en ~7Y<

i58. Peuple,
ami des arts f il ne faut

pour-
tant pas que tes cités offrent au voyageur,

plus de statues que d'hommes.

1~0. Peuple de Crotone abandonnes du laisses

tomber en désuétude les <ty~ qui abrègent la

vie de l'homme.

160. Père de famille membre d'un état

monarchique ou populaire entretiens tes

enians des arts consolateurs mais ne leur

parles pas de la liberté.

Nés comme toi dans les liens civils, la li-

berté n'existe pas plus pour eux que pour toi.

161. Ne restes à la cour des rois, ou dans

les assemblées du peuple, que le temps néces-

saire pour cuire à propos une <M~w~ (a).

162. Crotoniates que vos <M~<M poli.

tiques soient courtes et rares vos paroles,

pressées par le temps, n'en auront que plus
d'eiïet.

i63. Crotoniates! ne portez pas de peine
contre le

sage qui arrive tard à vos ~M/
ou qui en sort avant les autres: le sage a.

moins de temps à perdre que la multitude.

(t) GZa~MMt acM~Mt afc/<!t. Symb.
~) ~<4~, de Pieriua. LVHL 34.
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i6~. Peuple deCrotone ne troubles point le

repos ,de tes Dieux en tenant des ~M<y

politiques dans leurs sanctuaires.

16~.
Magistrats punissez

le prêtre qr~ aurait
._<. ~zy i

présidé une <M~<? populaire dans un

temple.

166.
Citoyens

de Crotone plus sages qu'en

Egypte n admettez à vos ~M~c~t~/< poli-

tiques, td soldats, ni prêtres.

i6y. Respectes les morts, et ne t'~M~OM

pas sur leur tombe: te serais-tu assis sur

leur couche, quand ils sommeillaient ?

168. Magistrats de Crotone! si les prêtres
font la découverte de quelque Divinité nou-

velle, dites-leur de la garder pour eux seuls

le peuple en a bien assez.

160. ~.M~< pendant le culte des

Dieux (i)
Le sage d~jr~ (:&) est encore plus sage.

1~0. Manges debout (3) médites assis.

1~1. ~.M~M pour parler au peuple

debout;

Sois debout, pour haranguer le peuple assis.

1~2. Ne sois d'aucune association savante

les sages mêmes, quand ils font corps, de-

viennent peuple.

i~3. Associes-toi un de tes semblables, il faut

(t) ~afomf~<~caMf.Pythag.o~.

(~) ~~«M tc~e~M~Ef ~ao<e~~ïo~. Vieux proverbe) DÔ

Act'ecote itatique.

~e~M«:r/«!'Am«tpMFt~M~Mai~Ae~nfBr. Herbert, t~c

~r.Gea~7.VIl.4°.
(3) Cette Lct a que Lq ne rapport au ty~&. LV.
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être deux pour iaire, avec agrément et sûreté

le voyage de la vie.

17~. Magistrat~ père de Camille t assouplis
tes enfans aux gymnastiques, et le

peuple
aux lois.

17~. Magistrat &ois comme le héros J~r-

~/t~~<? (i) saches tenir le gouvernail, de l'une

et de l'autre main.

1~6. Ne cherches point au ciel d'autres Dieux

que les astres.

177. Puisqu'il faut frapper les yeux du

peuple,
donnes-lui pour Divinité le soleil.

Il aime des Dieux qui marchent (2).

178. Peuples italiques gardez le souvenir

d'M, J législateur si équitable
qu'il

iut

nommé le père de la justice. Hélas' sa fille

mourut t avec lui (3).

i~o. Crotoniates ne tenez
plutôt point

d'assemblées publiques, s'il vous fallait, comme

dans ~ï~, trois oboles pour y venir.

180. Crotoniates les ~A~MC/M ont déclaré

ne vouloir d'autre monarque que Jupiter: ne

souHrez personne au-dessus de vous que le

soleil.

181. Crotoniates défendez-vous de la pas-
sion du jeu les ~~7M~M jouaient aux de~

(<) jPnMW&egrec pris de l'Iliade.

(a) Les premiers Grecs dit Platon, et les BarL res

ïoyant le mouvement perpétuel du aotell, de la ïune de
la terre, des étoiles et du ciel, tes nommèrent Z~MM*, parce
que, par leur nature, its couraient toujours~ et qu'en grec,
le mot eoMrw&e dit f~eM, dé-là eat venu celui de ~co< 1

qui veut dire Dieu. In Crat.

(3) Thénns.
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quand ils se laissèrent surprendre pour la troi-

sième fois par Pisistrate.

i8'x. Honorez le nom des Athéniens, s'ils\

furent le
premier peuple qui sut se gouverner

lui-même (t).

183.Les prêtres d'< se retranchent le sexe.

Crotoniates exigez moins de vos pontifes; -P

qu'ils en soient quittes pour le sacrifice de

leur langue 1

i8~. Crotoniates! rappelez-vous~ au besoin, J
le nom d'y, ancien rci de Lydie et rin-

venteur de différens jeux propres à dérober

au peuple le sentiment de sa misère.

t8~. Que ton domaine soit d'une étendue

proportionnée &
tes besoins!

Mortel unpomtsuiHtpourloserun~t~

186. Ne mëprMes personne un ~~mc fait

ombre.

ï8~. Chasseurs épargnez r~&MM (2).
Crotoniates abstenez-vous de la chair de

cet oiseau généreux, qui perd son chant quandy
il a perdu sa liberté

188. Homme de génie! qui as de grandes~
vérités à dire prépares-toi a'axaBce~ comme

l'attaffen (3) une retraite souterrame pour

t'y ab~ter contre la piqûre des insectes.

180. Ne débauches pas le chien de r~c~g~

(~) C'était une tradition qu'Homère consacra d*B< eM

poëmea.

(~) Vulgairement, le~'a<tc colin.

(3) L<aKc-cb~M< M couvre de terre pour échapper
Pecneml.
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joo. Maîtres de vérités que votre école

soit un hospice, et non pas une auberge (i)

iqi. Donnes au peuple des lois, avant la~~

liberté.

102. ~e provoques point
le peuple a recla-

mer sa liberté à quoi lui servirait-elle ? La

Hberté n'est pas plus faite pour lui que l'har-

monie des sons et des couleurs pc r le sourd

et l'c. t

i o3. Crotoniates à l'exemple des sages <

~7/c/M~Mcj (2), n'entreprenez rien sans consul-

ter vos ancêtres n'ayez d'autres trépieds

que leurs tombeaux.

10~. Peuple de Crotone accordes au sage
un peu de la confiance que tu prodignes a
tes augures.

i(~. Législateur retires-toi, si le peuple te

met en concurrence avec ses <H~g </w.

196. N'interromps pas une femme qui danse,

pour lui donner un avis.

i< Magistrats républicains n'admettez sur

vos tables que la vaisselle d't~p on de Te-

M<?<~ (3) de riches métaux répugnent à la

frugalité. Abandonnez-en l'usage aux rois dis-

sipateurs du bien des peuples.

198. Crotoniates dans -vos murs, que chaque
homme ait sa fTemme et s'y tienne Déportez
l'adultère chez les ~~M (.)).

(') Py~~o/~t Ao~yMOMa~t a~~e&afeo~ qui dit-
c//?~n<K c<tw~oM<«ttw~tJ)n0tbî a4~-

(s) Ou ~MjFt/~M. Pomponius Mêla. I. 8.f2) ou 'lu -1.,t, Pomponius Mela. 1. 8.

(3~ VaisseUe de terre, Mt ~tyence fort propre.

(4) Peupte où les ienunes pont commune.
d'1
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i~o. Peuple de Crotone' que les tombeaux

des hommes vertueux te ser\ entd'~K/ toutes-

fois sans conibndre la reconnaissance et la

superstition.

2.00. Ne t'abaisses point à parler aux peuples
de la terre au nom des cieux gardes le silence

ou parles en ton nom. L'<v~ d'un philo-

sophe vaut bien celle d'un Dieu.

~01. Ne choisis point les paroles que tu

adresses au peuple comme l'autruche, il digère
tout.

202.
Quelques

soient tes infortunes,

gardes\
une larme pour les malheurs d'<M~/ZM.

2o3. Crotoniates pour donner aux tables

de vos lois la taciUtë de tourner sur leur ~jc~(t),
ne l'airosez pas 'le sang, cominë ont iait tant

de peuples: empruntez au sage l'huile de sa

lampe.

20~. Législateur sois mathématicien Ï tu
~j.

tu ne dois t exprimer que par ~e~o/

20~. Ministre de la santé dans*t5B médi-

camens, interdis-toi l'rc~~ (2~.

206. Bénis la mémoire d~-x~/c, nlsde 7~?~-

citoyen d~M~<? en .P/c/~z<? (~) il

bâdt sa inaison sur le
grand chemin pour exer-

cer plus souvent l'hospitalité.

20~. Crotoniates! ne soufrez pas sur votre

territoire d'autres lieux d'~z~ que le temple
de la justice.

(t) Axones. Les lois de Sotoh étaient écrites sur des

tabies de buis, m~bites autour d'un axe, ou pt\ot.
(2) graisse

d~h«mme.

~) Colonie de Mitylène.
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208. Donnes azile, en I.dver,, aux oiseaux

dont la mélodie égaya tes travaux ou charma
<'

tes loisirs pendant les autres saisons. ·

200. En hiver ne demandes point <c à.

un ingrat.
La cendre des tombeaux est moins froide

que celle du foyer d'un ingrat.

210. Peuples italiques chacun de vous veut

avoir sa législation locale

Sachez, pourtant, que les lois de la justice
sont azones (i), comme les rayons du soleil.

B.

211. Législateur! proportionnes le mât au

navire ne donnes point à T~~y/o/ïc les insti-

tutions de Sparte.

212. Epoux d'unc~emme qui a les mœurs en"

core vierges, ne
transportes pas ton ménage à.

jB~~y/~T?~.

213. Habitans de Crotone! laissez les Ba-

~y/<~<?/ï.y perdre leur cire et leur miel aux fu-

nérailles

II convient d'ensevelir les morts dans un lit

de feuillage, (2).
21~. Magistrat du jour que tu entres en

fonctions~ tiens ton prêt pour aller en

exil (3).

(') C'est-à-cNre~ ne sont pas d'une zone plutôt que
d'une autre ou bi~n s~nt de tous les climats.

(2) C'est ce que PMne appeU~ <~ ~M~e~a/M a ~t c~-

~a~or/yMe.

(3) .y~t~M/tt ~e/Mrf~ t;o7ïfo/M~a ~û~o. Symb.
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.·- 2i 5. Jeune homme n'entres pas dans le

bain qu'une iemme vient de quitter.

216. Crotoniates consacrez des ~x~ au

seul usage du voyageur.

217. Ne souUles point le ruisseau qui t'a

désaltère.

Ne mëdispas de la femme qui t'a laissé

prendre ~n~TïM~r.

218. Ne (Bonnes point un baiser à ta femme

devant le peuple il la croirait ta concubine.

2!0. Magistrat tiens pour~iMpect celui

qui use la barbe et les genoux (i~ des Dieux, par
ses fréquens baisers.

–220. Jeunes époux! ne vous donnez point

de baisers dans le voisinage, ou à la vue du

tombeau d'un père, d'un ami.

221. Jeunes ëpoux soyez sobres de ca-

resses trop fréquentes, elles sont stériles

pour Seconder le champ nuptial, n'y semez

<jue des baisers sages.

? 222. Un enfant-ne recevra des baisers sur

la bouche, que de la bouche de sa mère.

223. Dates tes lois du signe de la balance (x).

22~. Les Scythes adorent une symbole
de la guerre

~y

Crotoniates divinisez la ~~Mc<f, symbole

dePégalitë.

225. Voyages, jusqu'à ce que tu rencontres un

peuple usant de ses mains pour balances; il ne

iait bon vivre que là.

(<) C~est-à-d're, de leurs statuer

(a) ~ym~. de Pythagore.
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226. N'estimes pas fort
grande

la différence

entre le ~/z~MM d'un roi, et les bandelettes
d'une victime.

237. Peuple de Crotone demandes à ton

sénat une législation d'un seul morceau, et

sans couture comme la ~M~<?/~<? d'une

momie.

228. Que le magistrat, surpris sommeillant

sur la chaise curule passe au ~Mc c&M

~<?&~

22.9. Manges
de bout à un ~M~<

Ne t'assieds qu'à une table irugale.

23o. Mortels, assis au ~M~fdela vie, n*y

perdez pas le temps l'heure sonnée pour se

lever et partir, on ne vous laissera rien em-

porter (i).

a3i. Assis à table avec tes amis, sois volon-

tiers législateur et magistrat du ~M< (a)~
mais ne soislëgislateur et magistrat quel~.

23a. Ne t'enivres pas, même au ~M~M<?~ des
`

sages.

~33. Crotoniates! comme en C~ laissez
aux femmes le soin de prësider~]Mt&J~<?~.

23~. Peuple
ami des talens ne traites point

de ~7~7~ les nations qui n'on.t que des

mœurs.

23~. Ne caches point ton âge, en te coupant
la ~<?.

"`~

(') A la table des riches les convives emportaient

¡
quelques bons morceaux offerts par Photo ce qu'on appe-
lait o~c~ore~t.

(~) ~Mpo.!Mn~<t. Voy. ïo Pa~tco~ de J. Ta-
iand. M-H".
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336. Jeune homme! honores le vieillard, et

"respecte sa ~/i&c.

~3y. Gardes ta ~yi&<? la barbe sied au men-

ton de l'homme, :autant que la massue aux

mf ms d'Hercule.

~38. Chef de maison! ne te laisses point

couper la barbe (t) par ta femme ou tes

encans.

~]L3o. Ne mesures point ton estime pour une

nation sur son antiquité

Un vieux peuple est un enfant qui a une

longue ~u~.

2~0. Jeune homme situ te permets l'usage
du poisson bornes ie au chaste (~) barbeau.

~t. Jeune niles de Crotone en cueillant

les ~ï~~M<.r m<;nagez les épis.

2~2. Sois la ~~w~ d~un ri~he nayire, plu-
tôt que le navire lui"mêm~.

~3. Sois pl~tôtf conducteur d'une ~/y~,

que magistrat d'une ville un peu d'huile calme
la mer la multitude ne s'appaise point à si

peu de irais. t 'n\

a~. Panché sur la ~Tv~/ic, aoia spectateur
des jeux du peuple.

2~. La sagesse des lois ne suffit point au

~peTtple pour les lui rendre sacrées écris~Ies

avec du sang de taupe (i) sur un. miroir con-

cave exDOS~nnrpales rayons de, Phçebé

(t) Mét&phoM ~ythagorique, pour expr!na~r:~oM le

tM~Ccejc~~
(a) La chair de ce poisson dtt Athénée détcttd l'arc

de l'Amour..

(3) Voy. Cœlms et plusieurs autres qui font de Pytha-
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Si ce~~e~? te répugne, quittes le /o/'z~o r o t t/1"
rentres dans tes foyers, et ne aoM que le législa-
teur de tes enfans.

2~6. Magistrat ne tolères de bateleurs
que

dans les temples.

2~. Ne ~cz point sur l'eau Ïa
place

d'une maison est sur la terre.

2~0. N'habiLes de maison que celle
~(~

par toi ou les tiens.

2~. Pour soutenir tes vieux jours ne de-

mandes un ~~o~ qu'à l'arbre planté de tes
mains dans tes jeunes ans.

250. Crotoniates n'associez pas le sceptre
du pouvoir au bdton

augural.
C'est déjà beaucoup trop de l'un d'eux.

~ï. Gard es-toi de t'appuyer sur le ~~Mt des

augures.

252. Crotoniates assembles pour élire vos

magistrats rappelez-vous Battus, l'inventeur

de la pierre de touche.
~r

2~3. Législateur! prépares-toi par le silence

à ta grande mission~ et dëdaisnes le charlata-

nisme de Battus (<), qui contrent le bègue (~),

pour faire accroire aux insulaires de ?~~z

que les Dieux avaient délié sa langue.

2~. Le peuple ressemble aux charbons ar-

gore un magîclen, d'Après cette tft. Vûyez aussi Nan~e

qui les réfute dans sop tr&ité~M~a~M~ ~o~MtM <MCM~<

~eMajf/c.

(t) Le mot ff)m~ans~<cZ~~ pourrait bien re~nomter à
cette

époque et à ce j*er~~nnaget
(3) Vers ran63o avant t'ère commune.
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dens ou noircis n'y touches qu'avec des

j~y//M (t) ou de bonnes lois. Il bn&lc~ou salit.

Citoyennes )j)tle Crotone qui redoutez

de vieillir, pensez à la belle vieillesse de Bau-

CM et de PÀt/cmo/t.

x~6. Crotoniates donnez le tombeau (2)
des grands

hommes pour base à leur statue.

a~. Citoyens
de Crotone ne vous montrez

pas
avides de nouvelles comme on l'est dans'

At}.s ne donnez ~point au voyageur sujet
de dire « Les Crotoniates ressemblent a ces

poissons (3) de la haute-mer, toujours ~a/x~,

et prets à digérer ce qui se présente

2~8. Ne te dis vertueux et sage que quand
tu te sentiras passionné pour le bon, comme

tu l'es pour le beau.

i5o. Ou tu rencontres le 6eau rends-lui un

culte.

a6o. Homme simple consoles-toi il en est

de la science comme de la ~<M~! On peut se

passer de celle-ci. pour faire bon ménage tu

peux vivre heureux en l'absence de l'autre.

261. Si tu as sujet de gronder ta femme

tes enfans ou ton ami, ne le fais point par un

beau temps. Un jour serein doit désarmer tA

sévéntë, et sollicite l'indulgence c'est punir
deux fois un coupable, que de le châtier pen-
dant une fratche matinée de printemps, ou

une belle nuit d'été.

(i) PMc~fM~ MMtnunems de &f, dont les Anciens
usaient pour leurs foyers.

(a) Loi aym~Uque, pour dire oc A leur mort seule-

ment t honorer les grande hommes ».

(3) Le c~MMf, ou c<M/&w~ a~iourd'hui te ~r/w~.
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262. Crotoniates! naturalisez chez vous un

ancien usage des 2~rycz<p/M (i) leur sénat

délibère sons la voûte des deux le soleil l'a-

vertit de rendre des lois ou des jugemens, aussi

lucides que les rayons du jour.
a63. Honorez le souvenir de j9<?/Zt?/TM~o/ï,

qui se refusa constamment au vœu d'une femme

adultère.

26~. Citoyennes Crotoniates honorez Bel-

lone, non pas la sœur de Mars, mais l'in-

ventrice de l'aiguille à coudre.

x65. Crotoniates flétrissez le souvenir de

J?<?/K~, le premier des hommes qui voulut pas-
ser pour un Dieu.

266. Crotoniates! tenez pour sage cette loi

des Beotiens, qui oblige le débiteur insolvable

de mauvaise foi, à venir dans la place pu-

blique pour s'y asseoir sur un boisseau ren-

versé.

267.. Vieillards caducs ne murmurez pas

contre_iaLJaature il est une saison de l'année

où le soleil lui-même a des béquilles (2).

~68. Ne brûles pas les béquilles qui t'ont

prêté leur secours pendant ta convalescence.

26~. On donnera la forme d'un ~<?/~<MM/ à

la tombe des enfans qui cessent de viv~ e, dès

le premier âge.

~yo. Traces-toi un plan de vie tel que tu n'au-

rais rien à y changer, si arrivé à ta tombe,
on te reportait dans ton berceau.

(i) Peuple de Bithynie.
(2) C'est ce que Plutarque appelle d'aprèa Pythagore,

les ~a~o~~ soleil c~at~o~Me. Voy. traité de A~c.
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~i. Quelques jours avant ta naissance, on

~s'occupait de ton ~cr~<?~~

Quelques années avant l'heure de ton trépas,

occupes-toi de ta tombe.

2~2. Homme de génie persécute 1 récuses le

tribunal du peuple est-ce au troupeau à se

constituer juge du berger?

s~3. Envois le désir à l'école du ~c.M~.

27~. Si tu ne comptes pas plus de désirs que

de hesoins, tu es sage. 1

2/5. Pasteur du peuple tais lui certaines

vérités ce ~~z/ n'a point la tête assez iorte

pour paître au soleil.

2~6. Peuples de tous les pays souvenez-

vous de ce que le sage~ Bias disait souvent

« Je ne reconnais d'autre république, ni d'autre

inonarchie que l3. loi, quand c'est la rai-

son

Crotoniates enfin voulez-vous deve-

nir sages ? mettez autant de zèle à faire le ~c/z,

qu'on en apporte à faire le ~M/.

2~8. Magistrat prends à toi deux hommes

l'un pour t'avertir, à ton lever, du bien que
tu dois et peux faire dans le jour;

L'autre, pour te dire, à ton coucher, le

mal que tu as fait, ou laissé faire.

.a~o.
Vieillard! refuses un A«?/f: tu n'as

pas
le temps de t'acquitter (t~

280. Acquittes les ~z~/z/~z~ le plutôt que tu

peux

(t) D~ou est venu le proverbe grec cité par Platon ;fU

1~ liv. de des /~e~cM/v.

N\n
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Tc/M-c ~7. D

N'en perds le souvenir que le plus tard

possible.

~81. Ne séjournes pas chez une ndtion telle-

men t civilisée que les bienséances y dispensent

des devoirs.

282. Il est des nations si pudiques, qu'elles `
ne peuvent souffrir la vérité sans voile (i) j

Peuple de Crotone sois mouM-pu~Ibond. r
La vérité est bonne à vojuejnue.

QueT~mensonge un manteau

Que l'hypocrisie mettë"un nîasT;ue~
Les ~o:/ïc<?~ ont ÏaifTtIen du tort à la

vérité.

a83. Prends la peri~ction pourjbut, toute-

fois sans te flatter d'y atteindre

L'homme est un ~g~ (2), attelé d'un cour-

sier blanc (3) et d'un noir (4).

284. La vie humaine est ~~Z<? (~). Jeune Y

homme, crains de te tromper de route

L'une aboutit au bien l'autre_au~jaMLL

~85. Penses librement, el~cuace que tu penses
Tout homme a ce droit, sans être jP~js~/M~,

fils de Neptune (6).

286. Législateur laisses au peuple son Dieu

blanc (y) son Dieu noir, si ce double culte

le porte au bien, le détourne du mal.

(t) Pythagore déaïgnc Ictjcs Perses et presque tous tea

Orientaux c'est chex eux que naquit t'~o/c~ee.
(2) Char à deux chevaux.

(3) Symbole du ble~.

(4) Symbole du mal.

(~) CM~~y~rec pytha~riane.
(6) Allusion aH proverbe ~Mc~< ~c/<a~.

(y) Pythagore tolère ici le manichéisme.
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~8/. Père de iamille coupes ton ~/<~ ne

coupes point ta barbe la barbe est une moisson

stérile.

288. Travailles en silence, comme le ~a?/?~

laboureur si sa langue faisait
plus

de bruit,
le sillon qu'il trace en serait moins droit (i).

28~. Habitans de Crotone à l'imitation de

Rome, célébrez la fête des /~o~y~ (~).

~o. Refuses de prendre place au banquet
d'un agriculteur,

se repaissant de la chair de

ses ~aM~y.

201 Laisses
au peuple du Nil l'eau de grairs

fermentés (3) l'eau des fontaines est la ~o~x

du sage.

–292. Crotoniates 1 pour vivre heureux et

libres, ne faites point votre ~o~o/ï habituelle

de l'eau d'orage ni de l'eau dormante.

2o3. Ne cours point après le ~o~r; il est

chez toi gardes la maison (~).

20~. Jeune homme ne t'y trompes pas le

plaisir n'est nas
le bonheur; le oo/t~w sait

très-bien se passer du plaisir, t

-:`' z 9 5. Jeune homme. assieds-toi au ban q ue~

}
20~. Jeune homme ï assieds-toi au banquet

(t) 7/o un boeuf sur la ~t~Mc.
On employait fréquem-

ment ce proverbe grec pour dénoter un homme taciturne

u&r tttincipc par allusion à la mâchoire épaisse de ce lourd

et masMf animal. C~eat en ce dernier sens qu'on disait que
Pythagore mettait un bœuf sur la langue de ses disciples, t

pour signifier le long silence qu'il leur Imposait.
ÛE'Kfrc~ de Tourreil. p. ~94 st 495. <4°. tom. II.

(2) Zc~ hubetii.

(3) Le zy/M des Egyptiens, la cervoise la bierre.

(/{) D'où le proverbe grec Z?OM/ma~c/'e oportet, bene

yb~~a~/M.
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de la vie 'entre la sagesse et l'imagination:

tu ne te leveras point de taBliÊT~~vant d'avoir

goûté le borheur.

296. Législateur! ais le peuple dans ta main

ou ne te charges pns de son
bonheur.

'"°

20~. Prends un ami; il est doux de vieillir. L
deux ensemble sous le même toit.

Une existence isolée n'est pas la vie
complète.

Tu ne saurais être heureux seul (i). i
Le ~o/ï~~r est un ouvrage à deux.

2<~8. N'asp~es point à la vanité d'être riche
tu contribuerais à ce qu'il y ait des pauvres.

Livres-toi au désir naturel d'être heureux

il y a du ~o<ï~<p~r pour tout. lê~monde.

2< Citoyennes de Crotone n'oubliez pas

que nous fivons donné à la Divinité des femmes

le surnom de Bonne-Déesse.

3oo Pour être sage, tu ne saurais t'y prendre
de trop bonne heure (2). C'est ra~aire de toute

la vie de l'homme.

3oi. Préfères pour
une série drachme de

~o/z -s~/M (3), a tout un talent d'or d'érudition.

302. Législateur restes inconnu sois invi-

sible pour le peuple A la Ao/x~c de tes lois,

qu'il te croie plus qu'un homme

3o3. Rends un culte à la ~<?/
qui sépare

deux propriétés.

3o~. Que Ija ~o/7ïc d'un cl?amp te soit aussi

sacrée qu'un autel!

(t) Un AoM~M-~M'/ e~ w~ Aoet~te ~«/ Prov. grec.
(t) j4& MCMMO~TM. Brucker. p. to6o. tom. I.

(3) J?o/M Me~t~ dit à ce sujet un disciple de Pythagore.
Voy. aM~. sent. Democr.
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3o~. Crotoniates que la ~o/7xc qui marque
les limites de vos domaines, offre en même-

temps un siège commode au voyageur fatigué.

~3o6. Législateur poses une ~0/7~ en même-

temps aux passions du
citoyen et à ses pro-

priétés.priétés.

~QuT a peu~ veut avoir davantage 3

Qui a beaucoup veut avoir encore plus.

3oy. Ne portes point la vue au-delà de ton

champ. Que la ~r~ de ton héritage soit à

tes yeux celle du monde Ecris dessus, la

devise des colonnes d'Hercule (i).

3o8, Ne déplaces point la ~<~7:<? de ton hé-

ritage, posée par tes ancêtres.

~/3oo. Tu n'invites personne à ta table, quand
elle n'est couverte que de mets ordinaires.

N'ouvres-point la bouche, si tu n'as rien

à dire d'excellent ou de prontable.

310. Fermes ta bouche aussitôt que ton cœur

est fermé.

~~311. Magistrat! 1 aux premiers symptômes
d'une émeute populaire interdis la place

P~hli~ue~aux~ ~inines (2) ainsi qu'aux victi-

maires et aux

312. Apprends, de bonne heure~ à~ te servir
du ~o~cMfpr de la philosophie

Cette arme défensive veut de l'usage.

~3i3. Epoux
sois le ~c~c/~jr de ta femme! t

<~i. ~-&

,>
(t) J~ccj~t~ M~jrot.

(a) LaTrevOhttM~iraN~aIse jie iySoiOtdM &nm<e$ )tui-

vamtee; est venu coa&finer iasaBeMo~àe cette ancienne loi.

Presque toutes les insurreciions meurtrièrescommencaiMit 1

par des femmes, et fIn!sstuent.~Eaes boucliers.
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Epouse sois la ceinture d'honneur de ton ~r

mari. t

3i 4. Deux amis se donneront l'un à l'autre

en faisant échange
de leurs boucliers.

3i~. Honorez le souvenir de Boudha (i),

l'un des premiers législateurs de l'luoe.

3i6. Citoyens de CrotoïteT~tte~ descendre

de cheval ou de son char celui de vos premiers

magistrats qui a couvert de boue vos temmes

et vos enians (2).

3i~. Restes pauvre, si, pour devenir riche,

il faut te courber etj salir. te& mains dans la

~o&<?.

3i 8. Saches amuser le peuple si tu ne peux
le contenir sois ~o~~M ou

législateur.

3i~. Renonces à l'étude de a politique de

toutes les sciences la plus éventuelle C/i~My

fut redevablè du sceptre a T~ae ~OKAM~

320. Citoyennes de Crotone soyez abeilles

plutôt que /MW~M6'~yTM.
3~i. Jeune fille douée de la beauté de-

mandes à l'abeille laborieuse si les fleurs ne

doivent servir qu'à faire des bouquets.

3:~ Ne sois pas plus sensible aux appiau-
dissemens ou aux murmures de la multitude

qu'au bourdonnement d'une ruche. C'est la

même chose.

3~3. Préfères le ~o~û~M~tc/tf des luches

à celui des assemblées populaires.

(')OuJ-~
(a) B~~o~ûtM d!e~~<Zo~<yA~, au chapitre de Py-

t~egoM. p, &0t. tom. II.
M-S". no
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"~32~. Sois plutôt la boussole que le pilote.

3~ Prends leaniams de celui qui t'a irappé
serres-les doucement dan~ les tiennes, et dis lui

«
FréreT~e~ te plains <~e n'avoir de raison

qu'au~etTt'Jj'B~/a~~o.

326. Conservez le souvenir de .S~g~~ (1), J

législateur de l'Inde n'eùt-il rendu~Tautre

service que~~îe~soustraire à la voracité du

peuple la vache bienfaisante~

3~. Peuple de Crotone lors d'un incendie,
tu puises au fleuve voisin avant d'embrasser

les autels fais de même dans toute autre

calamité ? Les Dieux ont donné deux ~r<cM à

l'homme pour n'en être pas importunés à

toute heure.

/~328.
Ne teina pas dans leur sang la toison

des brebis.

3~9. Ne te plains pas de la ~/t~ de la

vie il y a encore plus de gens qui meurent

trop tard, que de gens qui meurent trop tôt.

33o. Ne sois ni le cothurne du prince, ni

le ~/TM~~M du peupler

<~ 33i. Sépares deux chiens hargneux rap-

proche
deux amis brouillés.

–~33a< A la rencontre de deux amans brouillés,

passes tonj~emin.

Arrêtes toi a la rencontre de deux époux

~n?~t~~

333. Si tu es dans l'axe du repos, éloisneat~t "tf t'' D
tes foyers de la place publique

(t) Il fut en outre chef d'une école ou d'une secte ( les
J~aaM~e~, ou interprdtes <~ la M~</v). Voy. ra~/a~~ de
Bacon.
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M~

Le peupJeet
les enfans arment le bruit.

33~. Dénes-toideceux qui craignent dé faire
du ~/T/~ en marchant.

335. Passes sur la terre sans faire de bruit.

336. Donnes tes conseils à un
peuple ~/T~.

Reiuses-Ies à une nation polie.

337. Ne rebutes point 1 ne méprises pas
~'homme grossier:

».

Le bâton de Brutus, sous sa rude écorce (i),

renfermait une~verse d'or.

338. Crotoniates vous demandez ce qu'il
iaut à une nation pour se maintenir libre au

dedans, redoutable au dehors:

Du pain un peu de sel et des lois, comme

à Rome sous ~rM/2/

33~. Hommes et femmes! honorez tous la

mémoire de Lucius Junius Brutus.

3~o. P~re de iamille! veux-tu recueillir du

miel exempt de toute amertume ? éloignes tes

abeilles de la âeur de

Une éducation douce donne rarement des

fruits amers.

3~i. Crotoniates veillez ce que vos mIRe

sénateurs ne vous fassent de l'esprit, 1 en guise
de bonnes lois.

Il faut bien de< d'air pour enRer une

voile et faire marcher un vaisseau.

Il faut bien des bulles d'esprit pour i~re

avancer la raison d'un pas.,

3~. Nations italiques déportez dans l'île

J5~/r~ si féconde en levés l'ambitieux

avide de magistratures.

(<) C'était un sureau. Voy. NauJé coa~~ cf~faf.
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~3~3. Enfans du peuple! n'élevez point de

statues colossales à vos grands hommes seu-

lement, conservez-en les traits sur des ~~c~

iidelleSj, J placés au pied d'un arbre de haute

espèce et
de longue durée~

344. Législateur
crains de manquer le ~Mf

en voulant te mettre à la
portée

du peuple
Au lieu de descendre jusqu'à lui été vessie

plutôt jusqu'à toi.

Mais l'un est plus iacile que l'autre,

~3~5. Magistrat d'un peuple ~~«r! trempes
ses lois dans le vin.

~r 3~6. Jeunes filles de Crotone! aimez vos

amis comme des frères $

N'aimez pas vos frères comme des anus

Souvenez-vous de ~~&<

C,

3~ Pères et mères de faouHe i ne votïN

cachez jamais de vos enfan~.

348. Mouilles ton cachet (i~, pour le pré<
server de la cire

Mouilles ta vie de quelques l~arxnes ann de

ne pas trop t'y attacher.

.~3~. Crotoniates î ne déguisez pas les choses

~'avecdes mots; appelez chaque objet par son

nom n'îinitez
ob.

jèt son

nom n'imitez a AthétJens (~), qui disent

M<ït.U~our~Sec<ic~of.

(ï) Gc~MHM&.
JV. B. On~e rappetera que le père de Pythagore etaï<

~MTeur en cachets.

(a) C~e~oM~M ~~<&'t. ~-4"~
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3~o. Que. ton sépulcre ne ressemble pas au

~ac~c~ d'une prison

3~i. Bergers de Lucanie! gardez le souvenir

de <~c~ voleur de troupeaux, et puni de

mort par Hercule.

,35x. Ne sommeilles point dans une maison

où se trouve un cadavre ne
sejournes~&&,d~e&

un peuple mort à la liberté.

353. Consultes le soleil plutôt que les c~

~s~

354. Magistrat ï surveille&te mauvais citoyen
imitateur de la c~t//<?(i) malicieuse qui trouble

le ruisseau où elle s'est désaltérée~

~<- 3~. Frappes deux c~oM.r; ils te. donneront

des étincejles empêches deux peuples ~e se

heurter il n'en jaûllrait que du sang.

3~6. C~/c~tavie.

3~~ Quand le vent soufne avec
trop de vio-

lence, le nautonier cale les voiles.

Magistrat pendant les orages populaires
cc~Ta loi.

~~3~8~ Législateur! n~abandonnes point
aux

prêtres le soin du calendrier, 1 et te nombre

des fêtes publiques.

3~. Tous les ans, chaque famille rédigera
un c<zZc~r à son usage, s contenant le&

événemens domestiques de l'année.

36o. Ne portes point
des Dieux au peuple qui

n'en a pas.

t (t) La M~< cliez les Eg)rptMns étatt rhi~m~ïyphw
de 1&m&Hce. V~y. i~Myc~~M at~~f~.
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Les C~Z/~H~nation de~J~iberie~ S'en

posent, f

~`°-~

36t.
Peuple!

ne t'agites pas trop tu portes
dans ton sein tous les germas du crime restes

c~Z~tC

36~. Malédiction sur la tête d'un fils &acri"

l~ge, qui prend le nom de son père pour attes-

ter une C~/MÏJM~!

363. Jeunes filles de Crotone gardez le

souvenir de Cï~yc~ elle alla mourir a. L~f-

c~ plutôt que de vivre avec son ami re-

belle aux lois de l'hymenée.

364. Aux premiers symptômes d'une révo-

lution politique, sors de la ville, embarques-toi

navigues sur les eanx dugolphe (ï) Co/y~o~z~
les tempêtes fréquentes qu'on y essuye te

seront moins iataîcs que les dissentions popu-
laires.

36~. Magistrat! crains les surprises:
la garde

d'un camp est moins dillicile que celle des

lois.

366. Magistrats de Crotone I ne souffrez

pas des -grouppes habituels d'ois~, le long
du (2) canal de votre ville tenez pour sus-

pect tout citoyen dont la langue seule tra-

vaille.

36~. Filles de Crotone ne vous fiez pas à

la vertu des eaux de <~MC~ (3) ou J~M

(t) Auj. le golfe .C~M.
(a) Les L&tmt Mtprimaient cela d'um <eul mot MMe~f-

fMZMc,enfran<j~M,c<N)M~e~.

~~3)
La

foa~ Ce~M~A d~n~ le Pétop<mèse, ptèa JV<Mt-

pZtc, aujt ~Va~3& de RomanM.
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recouvre sa virginité déposez la vôtre dans

le temple d'Hymenée, c'est plus sage ét plus

certain.

368. Peuple
de Grotone ne confies pas tes

magistratures
aux Cûf/Ky~, aux hommes qui

ont plus de ventre que de tête~

369. Traverses la vie sans y laisser plus de

traces qu'un canot sur une rivière.

~~o. Crotoniates respectez la mémoire de

~y<M~ il respectait peu les Dieux, mais

beaucoup les mœurs.

3~i~ Ne vas point acheter des odeurs a (i)

Ca~o~c. Fais-toi une bo~ réputation c'est
le premier des parfums.

j~i. Crotoniates! n'élevez point de statuer
colossales à vos Dieux. Imitez les C<~MM&f
leur divinité estjtmejmontagne.

~3~3. Laisses à l'air et à l'eau leur libre cours.

Ainsi que l'homme, ils se corrompent dans

la cap~M~.

~3~.3eune homme! qui désires te donner

/un beau caractère de tête ne loges dans ton

cerveau que des idées saines et {ustes~ ne t'oc-

cupes que de p<~]i~sées nobles et vraies ne laisses

pomt errer~on~majgination survies objets vils

et discpr3ansT~

t 375. Des rhéteurs moralistes distinguent

quatre VC/'<M~ (&) C~7Y~~<ï~

~(t) Déale tempa dé Pythagore, le marché puMi<; de

cette ville com~<nc<ut & être connu dans toute ritaUe,

par le commercodeN parfums.
(&) Lea quatre?%rtua cardinales des dcoles chrétiennes

ne sont que rcnmtvoMes des écoles grecques.
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Jeune homme! saches, que la vertu est une,

indivisiM~; elle doit se trouver dans toutes tes

actions, comme l'ame se trouve répandue dans

toute l'économie animale.

3~6. Jeune homme respectes la chevelure

du vie~j~rd. I.e cardon n'est un bon légume,

que quand il a blanchi.

3~y. Prêtres une seule c~c~~c de ton chien

à toutes les faveurs du peuple ou des rois.

~~3~8. Caresses.tes enfans de préférence au

peuple ou au prince.

~79' Crotoniates à l'exemple des €~rïc/M

ne vendez vos armes ni votre sang.

~38o. Avant d'être législateur, apprends la

coupe (t) des nïerrps un peuple est une c~-

7~/Tc de pierres brutes.

38i. Les navires c~x~ ont deux pi-

lotes et deux gouvernails

Législateur~ donnes au peuple deux magis-

trats c'est trop de trois, et pas assez d'un seul.

38t. Crotoniates que vos habits soient

simples, mais propres, décens et point tristes,

comme la longue robe noire des Cassiterides (2).

/~383. Homme ;L~~e<Me sois comme la co-

( /c~?~ de Deu calion rentres chez toi, et restes-

~y, tant que durera le
~/<2<~vj/?M' (3) popu-

(t) De ce que Pythagore enjoint symboliquement aux

législateurs d'être taiUeurs de pierres, les francs-maçons
ont conclu que ce sage était des leur*, et même chef de

loges, et grand-maître, parce que ses disciples l'appelaient
communément J~ï~c.

(a) Les trois Angleterre&.
(3) Déluge, inondation débordement.
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laire. Ne produis la vérité au dehors que par un

temps calme.

38~. Perples Italiques convertissez en ca-

&ïco~c~ les roches arides. Que les morts n'oc-

cupent point une place utile aux vivans

385. Jeune homme que
tes désirs soient la

monture, et tes besoins le cavalier.

386. Crotoniates 1 honorez le souvenir de

Caunus, législateur (i) ami de
l'égalité (2).

38/. Ministre d'Esculape uses de <~MM~-

(3) sois sobre d'amputations.

388. C~g~aux lois (4) même mauvaises

Ne cèdes point aux hommes, s'ils~ne~sont pas

meilleurs que toi.

~~38~.
Soisrude~auxméchans! ressembles au

jC~rc son boisest incorruptible, parce qu'il
est amer. Les insectes n'osent le piquer.

~"3oo. Jeune épousée qu'on s'aperçoive a
ta ccM~/TC seu~ment, que tu n'es plus vierge.

~~3oi. Dans le jour, ne déchires point le voile
de celle dont l'hymen dénoue pour toi la cein-

ture pendant la nuit.

3o2. N'obliges jamais ta femme à t'ouvrir

elle-même son voile et sa ceinture.

3o3. Que le célibataire de cinquante ans,

/cède le pas a un père de famille de trente

ans.

(t) Chez les Leièges, dans la Carie, où il fonda une
ville.

(z) (?<t«<~c~~c/K legibus aequis. Nicoenetus parth.
(3) Les Anciens professèrent long-temps cette loi clurur-

~Icale de Pythagore.
(4) Democr. Pythag. aMr. MKte~.
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3< Ne crois point a la moralit~d'une na-

tion qui garde au milieu d'elle des courtisannes

et des célibataires.

3o~. Législateur interdis le
mariage aux

prêtres qu'ils restent c~z~ les prêtres
ne sont pas citoyens (~).

3~6. Crotoniates essayez de la politique
toute naturelle des~?/f<?~ ils ne ferment ja-
mais les portes de leurs maisons, et s*en trou-

vent bien.

3~ Crotoniates dans l'occasion, rappe-
lez-vous C<?/~o~ roi d'JÈleusis il inventa des

claies propies à parquer les moutons et le

peuple.

3~8. Crotoniates n'employez point les mé-

taux ni le marbre dans la fabrique des urnes

cinéraires un vas'3 d'argile convient pour ren-

fermer un peu de cc/x~re.

3~9. Mortel orgueilleux! ton ame est tin

peu d'air (2) ton corps un peu de cendre (3).

400. Dépendez la mémoire de Ceneus con-

temporain de A~~retde T'<?, dontireut

la sagesse et le courage ce thessalieii, las de

voir les Dieux sommeiller, allait de ville en

ville pour y planter sa- lance dans les places

publiques, disant c< Voici la divinité secou-

rable aux gens de bien terrible aux médians.

(t) Le grand Condë~taitJPythagnncien, quand H disait

à un prêtre t ce Passez Ï passez vous êtes un homme sa~

conséquence ».

(2) ~Me ~Hte~o~ en grec; anima, en latin vent, air,
tonale.

(3) De la poussière détrempée par Prométhée.
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Qu'Us approchent
Je promets justice aux pre-

uiiers châtiment aux seconds ».

Crotoniates le prêtre et les mëchans vou-

draient le faire passer pour
un

impie.

~01. Crotoniates I ayez des c~/M~ de

préie renée à des_Djrêtres.

~02. Législateurs
de Crotone n'instituez pas,

comme dans Athènes, une magistrature censo-

riale (t) pour les Temmes les pères et les ma-

ris doivent être les seuls censeurs de leursjH.ûes

et de leurs épouses.

~o3. Crotoniates puisqu'il vous faut des

Dieux honorez comme tels les ~r~.
Entretenez dans vos temples tout vieillard âge
d'un siècle la nature n'accorde d'aussi longs

jours qu'aux mortels de mœurs libérales.

~04. Homme d'état avant toutes choses

attaches au col du peuple, le cep (2) de la loi.

405. Citoyennes de Crotone honorez ie sou-

venir de Cephale, législateur des femmes d'

thaque avant lui, elles n'étaient que des ourses.

~06. Crotoniates laissez les autres peuples

agrandir par des conquêtes leur territoire

naturalisez sur le vôtre les arbres utiles qui
vous manquent appelez à vous le fruit (3)

rouge et rafraîchissant de cérasonte (~).

(t) Les vingt ~eUMf-f~ot.
(a) Allusion à um ordonnance tte Selon pour mettre

tm cep de bois de quatre coudées au cou d~un chien

daneereux. <

(3) Les cerises. Pl!n. VIII. 7.
(4~ Ccra~M~, ville de Pont, sur la mer Noire.
L'ItaUe fut long-temps sans profiter du conseil de Pytha-

gor.; les cerises a~y furent tr&nsportdes que par LucuUus.
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407' Peuple italique tes crimes et tes cala*-

mités sont dus à tes mauvaises Institutions
et tes mauvaises institutions sont une suite

nécessaire des maux que tu endures. Cherches

des législateurs assez habiles pour t'affranchir

de ce cercle t~c~r.

~08. Législateur ne traces point au peuple
un cercle trop (i) étroit.

409. Vieillard essayes ton cercueil.

t o. Législateur inscris tes commandemens

sur les colonnes du temple de C<?n~.

Un peuple à jeun est sourd aux lois les plus

parfaites.

~n. Cernes le peuple que tu prends a tacite

d'instruire isoles-le de tous ses voisins, meil-

leurs ou pires que lui.

12. Homme libre! ne fais point de serment

les sermens sont des c/~M~y (2).

~t3. Ne manges point la chair du ~aM//qui te

donne ses sueurs, de la vache qui te donne

son lait, de~a A ~M qui te donne sa laine, J

de la~c<J~ qui te dojine~es~ceu~a (~).

~i~. Ne t'asseois ni sur la chaise augurale J

ni sur la chaise curule.

~i5. Peuple de Crotone! 1 si tes magistrats

partagent leurs chaises curules avec des

femmes dis à tes magistrats
cc (~ 'ittez vos

femmes, ou vos chaises c~rM~ vous ne

pouvez garder les unes et les autres à-la-ibis

~16. Magistrat! ne partages le lit d'aucune

(i) ~MT~ftMt a~~M/M/MFtejp'fic/t<&~<. Symb. !~C

(2) P)u!arque définit le semient to~ae~Mm &~croy~

(3) JambL XXI.

femme
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~emme dans la crainte qu'elle ne veuille

son tour partager
ta c/M~c c~Zc,

~i~. Crotoniates! comme à Chalcis, que le

plus jeune de vos magistrats
touche à sa y~

/?~<? année

/~i8. Nouveaux époux,
en prenant posses-

sion de la chambre nuptiale pensez être in-

troduits dans un temple pour y rendre un culte

à la nature vos jouissances doivent avoir

quelque chose de religieux.

~Q. Ne juges point du c~c~M, ni de

l'homme pendant leurs amours.

420. Conducteur de c~~KM~~c et de peuples,
si tu ne crains pas de les charger, que ce

soit également Le plus lourd fardeau, ~st sup-

portable quand il ne pèse pas plus d'un côté

que de l'autre.

~2.1. Peuple de Crotone crains de te livrer

à l'inconstance de l'opinion
Le chameleon est malade, quand il change

de couleur.

/~2. Ne sois point l'ami d'un homme qui
cultive négligemment sa terre il négligera de

même le champ ~c l'amitié.

~3. Laisses parler des Dieux, soit en bien,
soit en mal cultives ton champ.

~& Soit voué a~ l'infamie, quiconque aliène

le champ (i) de ses pères f

Si chaque citoyen ne peut avoir son

champ qu'il ait du moins sa maison

(t) Cette loi fut reçue .par le$ habitana de la ville J<
Locres. Voy. Anatot.Do~.~rr t~~



66 L o i s

~a.6. Législateur /<M.y <?~f~ les
champs (i)

c~t~ la ~c rappelles les citadins dédaigneux
et blasés aux goûts simples de la nature.

4~7. Familles agricoles à l'exemple des pre-
miers Phéniciens, n'ayez d'autres Dieux que
le champ qui vous nourrit.

~20. Crotoniates acceptez de bonnes lois en

cA~M~o/M, comme
Lycurgue

en donna aux

Lacédémoniens mais ne prenez pas des

chan.sons pour des lois.

~2~. Législateurs et magistrats ne vous mettez

pas en irais de génie on fait tout du peuple
et du chameau avec des c~/MOM.

~3o. Soumets les chants du peuple aux

règles de la lyre (:).

~31. T~'étudiez
point la sagesse par c~~f/iM

morale
méth~dIq~étrë~lt~ame (3), glace

cœur. Bornez-vo us à la raison traditionnelle

du~bon vieux temp{, et aux conseils journaliers'

de l'expérience.

432. Le corps est le charde l'âme disent les

Egyptiens. Jeune homme modères la course

du char. Trop rapide, l'ame qu'il porte perd

réquilibre des passions et l'aplomb de la

sagesse.

433. Crotoniates conservez la mémoire de

(t) La loi symbolique de Pythagore ét&it renfermée dans

la première ligne. Le reste en est comme le comm~Dt&ire

de ses disciples.

Cette observation eapplique à beaucoup d'autres endroits

de ce code. A<M civitas.

(a) Ca~~MM~e/M~JM~M~tMt.Symb.

(~) Pytbagore prêcha d~&xempte la science n'eut une

m~~hodeque long-temps après lui.
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~~ZtïM.y, roi de Sparte, pour vous garder

de choisir des magistrats qui lui ressemblent

il n'avait pas le courage d'être méchant envers

les méchans.

~3~. Ne détournes pas n'arrêtes point'une

charrue dans sa marche.

Si tu as à te plaindre d'un laboureur, attends, J

pour lui demander raison, qu'il ait achevé le

sillon commence.

~35~. Agriculteur, père de famille n'attèles

point à ta c~x/y!M<? un cerf et une tortue (i).

~36. N~ ne pourra exercer de magistrature,

qu'il n'ait auparavant conduit de ses mains, J

pendant trois années, la c~F paternelle.

~3~. Ne prends point un chasseur pour
ami (~), ni sa fille pour épouse.

~38. Crotoniates! gardez-vous d'élire pour

magistrat un chassenr de profession, vous fut-il

présenté par ~t<?yv~ (3).

~3o. Magistrat~ soyez chastes Ne faites

pas violence à la loi.

~o. Magistrat, père de famille bannis de

ta maison îe~&a~ui laisse échapper unesouris,

pour prendre un ~insecte.

~ï. Tu es magistrat inepte et mauvais père,
si tu ne viens à bout du peuple et de ta famille

qu'à l'aide ou par la crainte du c~~M~.
s

(t) Allusion à un trait de la folie supposée d'Ulysse.
Cette ~o!symbolique reconumtmd'e d'assortir j~e<nnari&ges.
(s) Pythagore était grand enneBMd~a~chasseura, dit

C Btount C<M)M$<<MTCJFMM'j~O~O~ ~0~ f.

(3) Allusion à Erechtheus, que Minerve, disait-on
donna elle-même pour roi aux Athéniens

«.
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Le c~~t~z~ est le D~eu des esclaves et des

animaux.

~~a. Crotoniates jaloux d'une bonne police,
ne châtrez point vos co<~? vigilans.

443. Législateur! ne donnes pointau peuple
des chaussures trop larges (t), si tu veux qu'il
marche droit et d'un pas ferme.

~44' Ne désignes pas l'emplacement de ta

tombe sur le grand c/~c~t~. La multitude a

peu d'égards pour les morts. Les morts ne

lui inspirent pas autant de crainte que les

Dieux.

445. N'imites point la c~<?/M/ ne consens

pas à ramper aux pieds du prince ou devant le

peuple, pour avoir le droit un jour de porter
des ailes.

~6. Crotoniatet; ne renversez pas la loi

pour vous asseoir dessus. La loi est la mesure

commune ( le cAc/ ) (2).

Qu'aucun citoyen n'aille par la vil)e,

monté sur un cheval

~48. Refuses d'être l'écuyer d~un c~~cZ trop
bien nourri (3), et le législateur ou le magis-
trat d'un peuple opulent.

~2~0. Ne passes point derrière un cheval,

ni devant le peuple.

~o. Crotoniates laissez croître votre che-

velure « De longs cheveux embellissent en-

(t) C~<MM~w~j, symbole de ZMf, danN récolepytha-

gorique.
(a) 7~ eAoe~Mcc~o~ ~c~s/t.&tot. Voy. le c~MMr

~<ïFO~e par DurondeL

~) Co~ d'Hiérocl&s.XXXn, III et IV.



DE PYTHAGURE.

E 3

core de beaux hommes, disait Lycurgue aux

Lacëdémoniens M.

4~1. Magistrat! gardes ta chevelure dans

toute sa longueur (i) ainsi que ta barbe

parles aux regards du peuple il a les oreilles

dans les yeux.

4~2. Défies-toi de la femme qui change la

couleur de ses jc~t~r, même quand ce serait

pour te plaire davantage.

453. Comptes les vertus de l'homme par
tes doigts ses fautes, par tes c~t~r.

~4~4' La robe d'une femme mariée descendra

jusqu'à ses talons. Les vêtemens d'une jeune
fille n'iront point plus bas que la c~ef~e du

pied.

455. Les autres peuples disent « Numa fut

roi des Romains Policrate fut roi de Samos ».

Crotoniates dites « Tel chef de fa-

mille, est roi de cinquante chevaux, de vingt

bœufs, d'une
bergerie

de cent moutons d'un

troupeau de trente c/~tV!M etc ».

4~6. Magistrat interdis aux c/<M l'ap-

proche des oliviers, aux~7~ l'entrée des

assemblées publiques.

4~ Ne cherches point le sage à la cour des

rois, ni dans les assemblées populaires le

sage et, c~z lui.

4~8. Manges c~<?z toi on n'est libre on

n'est sobre que chez soi.

4~9. Tu seras toujours plus à ton aise c~cz

toi que dans le palais le plus vaste.

(t) .Hbe~eyMe~'rofer&/MOt, con~&tum <yoot<MM,~MOMCM
~'r~fM~~uM ~e~rac~cef. JambL VI.
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460. Après bien des recherches vaines, pour
rencontrer un ami, attaches-toi un chien de

berger; un chien fidelle est l'ombre d'un ami.

~61. Défais-toi de ton chien si tu
t'ap-"

perçois qu'il ne te sert qu'au plaisir secret de

dominer. L'homme qui commence par se

permettre le despotisme sur son chien, finit

par être tenté de devenir le tyran de sa fa-

mille et dé son pays.

~6a. Ménages dans le tombeau de son

maître, une place au chien fidelle qui n'aura

pu
lui survivre.

~63. Comptes sur la Rdélité de ton chien

jusqu'au dernier moment sur celle de ta

femme, jusqu'à la première occasion.

~6~. L'épouse qui a de l'ordre, ployé avec

soin ses vêtemensdceux de son mari, pour
conserver leur lustre.

Magistrats de Crotone ne chiffonnez pas les

lois (ï) 3 n'en faites pas non plus litière au

peuple.

465. Peuples en république souvenez-vous

de ce que C/o/t, l'un des sept sages, se

plaisait à répéter
« Où la loi parle que les

orateurs se taisent

~~66.t!rotoniates n'aspirez point à la c~

~/Te d'une puredémocratie.

L'égalité p~rEute existe ~hezjes morts.

~6~. Soit à jamaisBënile nom des insu-

laires de C~o, s'ils iurent les pï~miers qui
achetèrent des esclaves t

(t) Qu'on nous paMe cette expressioa symboUque~ en

~veur de sa ;ustes&e.



DE PYTHAC 0 RE.
~1

E4 !f

~68. Ne crauis pas la mort le sage C~/w:

refusa le don de toujours vivre.

46~. Sois tunique (<), plutôt que chla-

myde (2).

470. Jeune homme es tu menacé d'un

choc violent ? Passes une nuit sous le toit du

sage.

471. Législateur choisis tu ne peux plaire,
à la fois, au sage et au peuple.

472. Prends temme dont tu puisses dire

« J'aurais pu la choisir plus belle et non

meilleure M.

473. Sois ~c/T~? (3) plutôt que magistrat.
Un chcÈur de est plus facile à mettre

d'accdrd que les habitans d'une ville.

474' Ne te me~s pas en colère pou<< des

mots tu n'en as pas même le droit pour des
c~~<?~.

4~. Ne vends pas au peuple les lois qu'il te

demande laisses aux prêtres trafiquer des

C~O~CJ .MfM~.

~y6. Suis de près l'éducation de tes encans.

Le c~T~r néglige redevient chou (4).

477. Gardes-toi d'épouser à la cA&&' du

jour (5).
1

(ï) Habits de dessous, cKcz les Grecs.
(a) Habit de dessua, chez les mêmes.

(3) Comme qui dirait aujourd'hui mettre de chœur A

FOpéra.
(4) Cette loi est pnse dans un traité ~M~ c~o~, com-

posé par Pythagore. Ptino en parie.
(5) C'est-a-dtre n'attends pas que tu sois sur le retour

de
Fa~e pour prendrej~mme. '1"1
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478. Blessé au
visage dans une rîxe, in-

terdis-toi le miroir, jusqu'à ce que la c~M-

~M~ soit totalement etSacée.

470. Femme en
ménage

ne te modèles pas
sur la c~o/c insecte criard qui tait plus de

bruit que d'ouvrage.

~80. Femmes de Crotone ne parlez pas plus
haut que vos maris.

La c~a/<? se tait, quand le m&le se fait

entendre (').

481. Le c/g7M' plonge tout entier au ibnd

d'un canal et'reparait à la surface de l'eau,

sans avoir mouillé son plumage. Etranger aux

opinions vulgaires x tâches d'être c~M au

milieu de la multitude.

~~82. Le
~gs&j&BLtait toute~s&jde~ pour bien

,/chanter un~ seule ibis (a).
Homme de geitie~ ~reste~oj~scnïL et gardes IeL

silens<ÊL~ jusqu'au moment de
paraître dana~

tout l'éclat d'une réputation que ri~n ne s&u

rait ternir.

483. Evites le chemin frequ~n~é par le

peuple le peuple est un <MM~ (3) de plomb

qui
roule sur un plan incliné il écrase Indis-

tinctement tout ce qui se trouve sur aa route.

484. Est-il en toi quelque propension
~orgueil, vas méditer sur un CM~nMFip il te

(t) La femeMe des cigales est muette tout tuasi que si

elle &YMtétudté en Fescole de PythtgorM..
Cdmme une autre Theamo, elle garde les secrets en se

taisant. Z~M~Me de Theophytactc trad. par Mp~e~.

tM.M-8<\p.3aet35.
(a) C~Mca~iM. Prov grec.

(3) ~c~&M~yde Pythag.
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dira « Les restes d'un

grand houjune peuvent
à peine remplir le c~c~~ des deux mams )o.

485. Citoyennes
de Crotone voyagez à Cxo

depuis plusieurs siècles, dans cette île, toutes

les femmes sont chastes, toutes les filles sont

vierges.

486. Les hommes peuples sont des pour-
ceaux.

Législateur le sceptre dè la raison ne pèse

pas assez sur eux; pour les contenir, armes-

toi de la verge de 6~c~.

~o~. Peuple de C~nc (i ) rapproches point
du feu âpre dé la liberté.

~88. CrardoBS-nous d'initier les princes aux

mystères de la. nature ils doivent ignorer qt~à
ses yeux la vie d'un homme n'est pas plus im-

portante que célle d'un c~M (a).

~80.
Travailles des mains, selon tes ibrces

les c~Mt.r
d'Atropos ne tranchent pas du

premier coup lehl de la vie d'un homme j
laborieux.

~o. Crotoniates n'appelez point l'étranger

dans vos murs n'en ouvrez point les portes
tout venant une c~ bien ordonnée ressemble

à la table d'un banquet a proportionnée
au

nombre des convives.

~Qt. Persistes être sage, au risque
d'être

le seul
sage de la c~ n'en rougis point.

~o~. Législateur enfermes les temples dans

la c~, et non~ la c~ dans les temples.

r

(<) CiM) symbole de la molleMe et de F&bsence d'mâ

tâtactère prononcé.
(a) ~M*<~ ~y~ par Féméton. Mt*t a. p. < ~o.
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4o3. Epoux brouillés, rappelez-vous <~Z<?-

7TM, ce premier magistrat de Platée (i) pré-
venait le scandale des divorces juridiques, en

conseillant des séparations volontaires et

momentanées.

~o~. Crotoniates un sénat de mille têtes,
est beaucoup trop. Peu de législateurs, mais

sages; peu de soldats, mais braves; peu de

peuple, beaucoup de c/c/ï~.

~o~. Ne prends le titré de c~oyc~ que là ou

sont de bonnes lois.

~06. En te soumettant aux devoirs de ci

j'o~f/t, ménages-toi le
temps

d'être homme.

~97. Magistrat surveilles le culte; nesouiïres

dans la république que des Dieux c<~v<?/

~'S~o8. Crotoniates î refusez aux prêtres le titie

de c~/ie~<p~ leur patrie est dans l'Olympe.

~oo. Mari nouveau parmi les Divinités pro-
tectrices de ton ménage n'admets point la

Déesse qui préside
aux grilles de fer ( CZaf~a)

qu'il te sutSse du dieu de la Bonne Foi (2)

~oo. Parques les troupeaux avec des cZa~

et le peuple avec des lois, plutôt qu'avec des

murailles.

~01. Jeunes époux, qui desirez iaire long-

temps bon
ménage que la serrure de votre

appartement nuptial n'ait qu'une c/? que cette

cZ?/* n'ouvre
point

d'autre serrure

5oa. proposes pour première loi, au peuple

qui t'en Demande, de yetoumer avant tout aux

cZ~y de ~cM de nos bons aïeux, t

(i ) ViHedeBéotIe.

(a) /~M jF~&jM. Doa&tut c~ M~e jR<M~.
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~c3. Ne sois point magistrat du peuple

si, pour ouvrir ou fermer sa bouche, il te

manque une clef d'or (i).

60~. Peuples en république gardez le sou-

venir de C7<~o~/<?, l'un des sept sages; et

appliquez-vous sa maxime accoutumée « Point

de démocratie, là où l'on ne s'abstient du

crime que par la crainte du châtiment

~o~. Crotoniates dans vos assemblées po-

litiques, versez dans le clepsydre
du sage

une double mesure d'eau.
ydre

du sage

5o6. Crotoniates n'allez point ramasser vos

Dieux dans les égoûts Laissez à Rome sa

déesse Cloacine.

5o~. Avant d'aspirer à la chaise curule, saches

qu'un magistrat du peuple est semblable à la

colombe que des nautoniers oisifs placent au

haut du mât pour servir de but à leurs javelots.
~08. Crotoniates imitez les <<M<?/M

dressez un autel à la clémence; tous les hommes

en ont besoin.

~o~. Magistrat! sois comme le crieur pu-
blic (2) avant de parler au peuple, consulte

le clepsydre (3).

~io.
Législateur

sois bref la lecture d'une

loi ne doit pas consumer plus de temps que
n'en met le cle s dre à laisser tomber neuf

gouttes d'eau (~j).

0) Sophoctès. CE~y. Co/o~.

(z) Chargé d'annoncer les heures.

(3) Cèst-à-dire: choisis l'heure favorable pour haran-

guer la multitude.

(4) Instrument hydraulique ~Imaginé par les Anciens, .t

pour mesurer le temps; il leur tenait lien d'horloge, <le
montre.
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5i i. Crotoniates donnez à vos clepsydres ( <)
des formes moins ignobles que ceux construits

en Egypte (2) jusque dans les plus petits détails,

respectez la décence.

~i&. Crotoniates ne dégradez point votre

ville, en y soufrant une c/~c~ entre les

magistrats et la loi (3).

~i3. Crotoniates ayez\pe<e lois mais

que ces lois ressemblent au~ clous d'airain de

la nécessité ï
Il-

~i~. Législateur ne laisses point
ton code

à la garde des prêtres
Ne touches point a leurs Divinités, quils ne

portent pas
non plus la main à tes lois

Les lois du sage sont plus sacrées que les

Dieux du
peuple.

~i~. Législateur divises tan code en de<m

tables

Sur l'une, graves les lois de la justice, pour
le peuple $ sur l'au tre, les règles de l'équité

à l'usage des hommes qui ne sont pas peuple.

~16. Magistrats de Crotone! bannissez de la

"ville toute temme qui se dévoue à la parure
et au service d'une autre femme (~).

~l5i~. Tu ne resteras point, la tête couverte,

sans nécessité ne portes point de co~r~

épaisse ~ct-~ourde.

~i~. Ne manges pointtoncoM<7'(5).

(<) Horloges <l*eau.

(a) Un singe urinant.

(3) Loi dirigée contre l'usage des clientelles qui com-

mençait à &*introduire à Rome.

(~) O~a~a~c~c, iemme-de-chAmbre.

(5 IVe symbole, d*oùesTVBTnïBTïoTrê"ëxpression :/< M~

jtten~e les sens, usitée dans des momens d~humeur.
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~o. Préfères let* peines duc~p~r à ses loisirs.

~20. Mets de bonne heure tes passions au

rësime que ton c~r~r soit sobre ainsi que

ta bouche afin de vivre longuement.

~n. Fuis d'une égale vitesse, une cc~c

sans lois et une cohorte sans discipline.

522. Si tu te permets la co/ic, que ce soit

une sainte colère, celle d'Hercule (i) jfrap-

pant
de sa massue, le crime heureux (2.).

6~3. Evites les accès de co~~c: cette passion

ressemble aux tremBIèmens de terre; par ses

secousses violentes, ~Hë ébranle tout 1 édince

du
corps humain.

524. Architectes qu'il vous soit défendu

de donner la forme humaine aux colonnes des

édifices! Abstenez~vous d'o~ (3).

5a~. Un tombeau pourra servir' en même-

temps de coZo/ï~M' ~/ï<~a~y~ ou terminale

c'est honorer les morts que de les rendre

utiles aux vivans.

~x~n~iag~strat préserves les lois de tout

(t) D~où le proverbe RercM~M <r<t.

(2) Il est dictque lo< gentils-hommes qui M~bient pro*
fetstondechevaUers errants, n~&voyent aucun plus grand
soucy que d'abolir par la force de'leurs bras, les mauvaises

coustumes que les tyrants, et ~o~ se donnoyont
licence de mettre sus à la foule, et grevance de leurs s~b~

jects. Et ce vertueux zèle a este cause que tes Grecs ont
dé!Ré leurs ~erca~M.

l'age 546 des ~~Z<M~M ~M~Of~ytM<, de Pierre de Sainct

JuUen,Mt-8".Lyon,tAoo. t
(3) colonnes amsi appelées du nom d'M qui porta.

le Ciel sur ses épaules. Elles procédèrent les CariaUdM, de)

beaucoup.
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alliage qu'elles restent <i.ussi pures que Por

de Co/o~~(i)

"2~. Homme d'état! imprimes aux lois de

~a république un caractère aussi sacré que
les commandemens de la

religion.

~8. Nations civilisées dans vos jours de

ietes renoncez au plaisir barbare de voir

co/M~z~? des coqs, des taureaux des chiens

les uns contre les autres.

~20. Sénateurs et magistrats à l'exemple
des comètes ne vous montrez au peuple, qu'à

des époquès rares et Hxes.

~3o. Législateurs n'apparaissez que de loin

en loin comme les comètes (2).

~3i. Peuples et magistrats ne provoquez

point les
révolutions politiques quand on ne

va point au-devant d'elles, ce sontdes comètes

paisibles qui ne iont de mal à personne.

53i. Epoux la nuit du jour de l'anniver-

saire de votre mariage ne manquez pas d'en

faire co/x~~to/'c~o~.

533. Ne donne point de lois au c<M7M~/ic<'
il n'en soufre pas plus que l'océan qui porte

ses vaisseaux le commerce repose tout entier

sur la conRance.

534. législateur dépends les bains publics
et les sépultures coM/ï~.

~~3~.
Ecris tes lois. à la pointe du cozo~M.

(t) ~Mnx~t CoZc~idJM~tM) prov. gr$c. Voy. Hérodote.

(~) Pythagore enseigna <ur les <<MRètes une opinion

(ligne du siècle le plus éclairé D~tens, tom. 1. XI. p. an14.
D~coMfcrfe~ des ~Me~~ ~f~&M~M aux Modernes.
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536. Aimes à converser avec toi-même et à

te rendre compte de ton existence.

53/. Ne répliques point à la loi

La loi n'a point de <?c~~ à rendre.

538. Crotoniates faites rendre des com tes

tous vos magistrats les Dieux eux-mêmes

rendent des coM~<M au destin.

539. Peuple pèses tes lois ;y~ tes ma-

gistrats.

5~o. Crotoniates! dispensez vos magistrats

de prêter serment, quand Us entrent en charge,
mais non de rendre compte quand ils sortent..

5~t. Ne maries point Jtf~c/~c à Cc~MM (i).

5~2. Père de famille dates la vie de tes enfans

du moment que leur mère_o cc/ï~
Le jour de sa naissance, Thomme est déjà

vieux de neuf mois.

543. Crotoniates empruntez aux Romains

leurs autels à la CMCO~? des familles.
,r

5~4. Magistrat nesoufïres point que le culte

des Dieux entre en concurrence avec celui des

lois le peuple ne peut obéir également bien

à deux maîtres à la fois.

5~5. Législateurs et magistrats! pour ses

propres intérêts, ne mettez pas le peuple, d~ans

votre~co/x/MMcc la nature n'admet personne
à la sienne mais soyez di~S~omme~ajnature.

5~6. Les rois se coalisent: nations républi-
caines (i)! c~~û~/i~-vous.

(*) Pour dire ne traites pou~t~htjres&t~ltla~
f~) RA<H< Locres, Af~ca~tMt~C~S~c, et&utrM

oh~ libres de la Grande-Grèce.



80 Lois

Magistrat! n'empêches point, mais sur-

veilles les co~/nzfc/vïf~ religieuses.

~8* Sois l'esclave qui verse l'eau sur les

mains ensanglantées
d'un conquérant, plutôt

que le ~o/M~ lui-même

6~0. Législateur refuses des lois à un peuple
esclave ou ~c~M~o~.

~o. Consultes ta c~MC~MC~ avant tout le

monde, mais après ton ami.

î. N'aye d'autre Divinité que ta co/Mc~/tc~.
t,

552. A Sparte, le critMe seul ferme aux aspi-
rans les portes du conseil des ~Mc~n~

A Crotone, que ce soit non pas seulement le

crime, mais encore l'incapacité des candidats.

~~3. Si tu as un ami~ dispenses-toi d'aller

à Rome, J pour sacrincr au Dieu des bons

conseils (i).

55~. On endurcLt la corne des jeunes che-

vaux, en les iaisant marcher sur un chemin

de cailloutages (2)
Père de famille par de légèBM~na/

donnes du caractère à tes enians~

~~65. Législateur prends leçon des athlètes

saches ~ser de c<M~ne~?oM~ (3)*
1

~556. Magistrat î pourvois aux besoins du

~peuple
la liberté :n'en est pas un pour lui

il ne te la demande point, quand il se plaint,
ou murmure. Le peuple ne vise pas si haut,
et se rend plus de justice du travail pour se

procurei du pain; du pain pour soutenir ses

(t) <~M.
(&) Les AMCiena me feNtMnt-ppïnt leurs chevaux.

(3) Balancier, ~P<BMn.4c.(3) Balancier J alt.ri6.Pt.fjiaD.'elÙ~c.

travaux

j
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travaux il ne lui faut et il ne veut que cela

il ne sort point de ce cercle étroit tracé à

sa con venance.

65~. Ne t'asseois pas à un banquet où le

sang ruisselle sous la dent des co~z~<?~ i

Que la table ou tu manges soit pure (i) i

558. Peuple de Crotone n'enlèves point le

sexe au coq (2) qui compte les heures et me-

sure le temps.

~)o. Père de famille places la couche du

paresseux dans le voisinage du coq matinal.

56o. Peuple de Rhégium ne sacrifies
point

le coq vigilant prends soin de ceux qui veillent

pour toi~ quand tu dors (3).

~6<. Que le coq matinal soit le premier de

tes animaux domestiques (~) 1

56a. Estimes davantage le
co/M que le

flatteur parasite le premier se repaît de ca-~

davres; le second s'engraisse de la substance

des vivans.

563. Sois la corbeille qui ramasse et con-

serve pour demain les restes d'aujourd'hui.

56~. Homme d'état la L-~ertëestun cordial:

ne l'administres a un vieux peuple que goutte
à goutte.

565. Crotohiates t comme a Co/x~c (5) i

(t) Coen~~H~ a&~ç; .MtFt~~te. Apu'ejns. c~c/e~. ad

~teat.

(a) Ga/XMMae~ac~cc~o. XXVII symb. selon Dacier.

(3) G<ïZ~~ ,M/o. Symb.
(4) G~$ c~tM~o~. Pythag. ~v~.

i

~5) Bayle, <&c~. Pe~MM~/ic <M~.
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soumettez à des lois somptuaires I'entret!en

de vos sénateurs.

566. N'entreprends pas de percer l'M~/M<-

de Corinthe (i) y encore moins de ramener

toute une multitude à la raison

Rien de plus aisé que la dégénération des

hommes en peuple
1

Rien de plus dirncile que la /<~c7//o/ï
du peuple en hommes.

56~. Laisses aux prises le peuple et ses ma-

gistrats
Ne te places point entre corne du taureau

et le bâton ierré de son maître.

568. Apprends tes lois à la corneille ba-

billarde le peuple les trouvera bien meUteures

sur le bec d'une ~on~Z~ que dans la bouche

d'un homme.

569. Crotoniatcs gardez-vous que le corps
social ne dégénère en

co/yo/m~?~ (2).

5~0. Crotoniate s! mesurez ~otre république
sur le premier de vos Ï)Ieux

p

Hercule, plus grand de corps aurait eu

moins de force crame.

5~i. Magistrat du peuple défends aux

artistes de représenter les Dieux avec un corps.

572. Homme d'état ne te mesures point,

ccrp.y-ccy~
avec le peuple qu~ll se sente

frappé
de la loi comme d'un. coup de foudre

~(Y) Large de cinq mille pas suivant Mêla.

j(~) Pythagore fit trouver bon au peuple de Crotone t
t~aboUr toutes les compagnies et conventicuies.

TtouHiard rcAe~~br~TMet j~-8
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~3.
Les pieds~portent, les mains servent~

la tête ordonne:

Crotoniates prenez pour législateur le corps
/t~z/x.

Crotomates soyez plus diinciles que
les ~~r~~M~ ils prirent pour législateur le

premier charlatan qui sut les amuser ne

recevez point de lois de la main d'un second

C~y~~ (i).

~7~. Ne permets pas qu'une main étran-

sere touche à la chevelure de ta ~emme ou

de tes filles (2).

576. Sois cosmopolite jusqu'à ce que tu

rencontres une nation sage et de bonnes lois e

57~. Nations, f amies du luxe, renoncez à

la liberté les Cosses peuplade d'Asie, doivent

leur indépendance au gland dont ils se con-

sentent.

~y8. Peuple de Crotone f rejettes l'habit étroit

et court; il dégrade les belles formes de la

nature

Adoptes les draperies amples et longues
elles donnent un air de gravité qui ne mèssied

point à une nation sage.

Que le costume des hommes ait dé la no~
V

blesse celui des iemmes de l'élégance! t

5~ Ne sois point des deux sexes comme (3)
le cothurne.

(<) Fondateur des Co/yAa/ gens mal famés.

(2) Co~Mc~ nom grec et latin des coiffeurs de Fun ``'

et de l'autre sexe.

(3) Sorte de chaussure eerv&nt~ aux hcntuhes et au~
~mMM.
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58o. Les nouveaux mariés ne prendront pas

possession du lit conjugal, avant le <coNc~C7*(i)
du soleil.

58i. Gardes les limites de ton patrimoine ne

perds ni ne gagnes une ce~a~c de terre; et ne

sois ni plus négligent, ni plus ambitieux que
tes ancêtres. a

582. Peuple de Crotone! ne regardes pas d i

même œil un coup de foudre et un coup d'au-

torité.

583. Dans la coupe de l'amitié seulement,

abstiens-toi de mêler l'eau à ton vin.

584. L'épouse ne boira point dans une autre

coupe que celle de son mari.

585. Heureux possesseur d'une femme ai-

mable et d'une cM~ d'alhdtre, ne touches

qu'avec
une extrême délicatesse à ces objets

fragiles
et prends le soin de les éloigner de

tout ce qui pourrait leur occasionner une

chute.

586. Mouilles tes lèvres, au moins une fbl$

par jour, dans la coupe (2) de l'amitié.

~58~. Magistrat! ne permets point au peuple

de boire à longs traita dans la coupe (3) libre

de
r~ï/z~.

Crains qu'il ne s'enivre. L'ivresse

de l'indépendance a toujours de fâcheuses

suites.

r r.

(<) Cette loi contredit l'usage de qne~quM anciens

peuples grecs. Voyejt les ya~e~ d~Hanultoa. page 53.

M -~o&o.
(2) Mi/bfee~M.
(3) Expression homérique. ~ÏMM!.VI. e~at.
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588. Père de famille ne mûris point tes

fruits (i), à force de coups (2).

589. Crotoniates honorez d'une double

couronne celui de vos concitoyens qui a fait

une bonne action et qui ne croit pas
aux (3)

Dieux.

5oo. Crotoniates ne laissez porter une cou-

ronne qu'aux Dieux, aux femmes et aux enfans.

~i. Ne loues point, en courant (4).

~o~. Magistrat ne laisses point le peuple

perdre
la loi un seul instant de vue

La vue des co~r/ioy~ en impose aux es-

claves.

6o3. Ne sois le courtisan ni des rois, ni du

peuple et saches que si ce vil métier est plus

facile auprès du
peuple,

il est moins dange-
reux chez les rois.

~/t. Jeune homme n'attends pas le déclin

du jour pour embrasser la vertu. La vertu n'est

point une c<w/%z.M/M~.

6o5. Ne crains pas les Dieux ~c/w/M les-

hommes.

~06.
La crainte fit et les rois et les peuples

(t) Tes enftma.
(a) Cette toi domestique est devenue un proverbe grec,

que Plutarque rapporte dans son traité de la ~MUM~rede
~Mcc~tcr N~e~e~.

(3) Voy. tom. II dea v<y<~e~ de i~~<yo~. $. des
MM~M«OM$.

(4) Ce précepte~ quelquefois, est rendu par celui-ci

~~oM~M~ M<~c<M~.Adorée assis, comme le Grec /'or
<~O~tJ~.

Par Grec notre vieux pibr&c entend Pythagore.
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Législateur I mets en jeu le même ressort

pour
contenir et les rois et les peuples.

Les Dieux sont anciens

Crotoniatès! si l'on vous demande y a-t-il

des choses plus anciennes que les Dieux ?

Dites il y a la c/ia~~ et l'espérance.

608. Magistrats! comme à Sparte., sous le

"~vestibule des tribunaux élevez un autel a la

c~M~J~.
La crainte des châtimens en impose

au peuD}e~t-àJ~a~<nce.

~po. Honorez la mémoire de
Cr~p~yZ~

le

Samien Il donna l'hospitalité au divin &M~n?

aveugle, vieux et pauvre.

600. Ne sois point le
législateur

d'un peuple

qui dresse un autel au Dteu <~MM~M (t). Ce

peuple n'a besoin que d'un porcher

601.
Magistrat

veillee au maintien de la

sainte égalité dan~ï les JiMMM (~)jM~ZM*~
fais

que chaque convive ai~ sa part seulement} ja-

mais deux comme à Sparte ou en C~& en

laveur des héros les grands hommes ne

mangent pas plus que leshommes ordinaires.

Jk~ 602. Crotoniatès à
l'exemple des

maulaires

e C~<?, tous
tes neuf ans, xaites réviser vos

j loispar un sage.

6o3T~Crotoniates à l'imitation des C~OM

chassez de vos murs, ou n'y laissez pas entrer

les orateurs de profession.

(t) Le nom Je ce Dieu ~Egypte tMMhut, M~t trop
m&u~MS.

~e~~tm ~MM.M ~Es~ f<M:e~F<eH<w~~<m<r~

prcptf~M. Origen. lib. v. co~Mt c~MMt.

(s) C'e<t ce que les Grecs tppela!ent</o~a eMe~ ~&t*~

~1).
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6o~. Jeune homme! 1 sois une éponge, en la

présence
du sage qui parle

Sois un cr~X? en la présence de l'insensé

qui ne se tait pas.

60~. Vannes le peuple, avant de lui donner

des lois, et passes-le au c~t~.

606. Législateur ou magistrat ne places ja-
mais le citoyen entre son p&ce et sa~palfie

=

préviens un c/~t~

607. Es-tu
jaloux

de conserver Intacte toit ·

indépendance individuelle ? évites les liens d'une

existence coUec~ve

LaliberteMplaItau milieu d'une~MM/~ (t)
xassemblt~e ~en~on au elle fûi~u t~'tudérassemblée en son nom elle iultTa muintude

qui rappeU~rand~
608. M~MtMtts du peuple ne vous modelez

point snr~es p<~c~ura d'Egypte, qui }etten&de
la tange aux yeux du c/iM~M~, pour s'en

rendre maîtres ·

600. Législateur un peu sévère crains que
le peuple ne ressemble aux <~MM~M FMW-

~c<ï~~?- ceux-ci mordent le bâton qui leur

facilite la sortie de l'œuf en le cassant.

6to. fasses, sans t'arrêter, devant les Dieux

du peuple'; ils sont, ainsi que lui, volages et

jaloux disait Solon à C7io?.MM.

6n. Si tu n'es pas dispose a tout cw~
n'admets point des Dieux (~).

6 ta. Honune sage! ne discutes point avec le

(~ L'~eo~t *teJK~)M dans le atyle symbolique de

Pyth~o~.
(~) i~<~t~M~y*Mf~O~C~~eM~MM.

~$f<N~ Pythae. Janiblîc. BrMtic.
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peuple c'est lui de croire surparole; qu'il
se taise ou tais-toi I

di3, Selon le proverbe la Thessalie n'a pas

enpore donné un mauvais cheval ni un hon-

nête homme

Crotoniates craigne~ qu'on ne dise de vous

Il n'est jamais sorti de Crotone un faible

athlète, ni un homme sage.

6 Y Ne prostitues point la lyre aux longues

oreilles delà multitude; les crotales leur sui-

osent

~f~~c~Zc s'en servit avec succès pour se dé-

Hvrer des sales oiseaux du lac Stymphalide.

61~. Crotoniates faites qu'on puisse dire

Cw~MM n'est point une monarchie ¡
Crotone n'est pouot une république
6'm&MM est la viU~! d~un peuple heureux sous

des lois sages.

016. Ne c/wc~M (i) point ton Ame sur ton

çorps,

6iy. Crotoniates gardez un souvenir de

reconnaissance à C~M~MM l'inventeur des

pompes hydrauliques.
1

~618. Au milieu des dissentiona civiles, sois

~~<? (2).

6i~. Sois semblable au Dieu <~es~7~~ (3)

(t) Jambl. y~a n". aa8. ~-4".

_~(~) ~~r
~o~w~ ~~<[~o~zc«

vocabatur tetraeonus.
Vide P. Bungi ~yaz~~OFTMa~y«e~Mt, par. t6tS.<&

p. appendi~.

(3) ~r<t&e< Deum habent. ejus simulachrum a~?

pexi t <e~yM~oa«<<tvidelicet lapidem.
Ma~im. Tyru 3C&X~U.
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parmi les oscillations de la vie sociale, restes

<~e~

o&o.Magistrat gardes-toi d'imiter le répara-
teur de chaussures ne donnes point aux lois

l'extension de ses cuir.

62!. Magistrat! bannis de la cité les c~z-

niers de profession.

622. Crotoniates! à tous les autres cultes,

préférez celui de la /o~ la loi est au-dessus

de tout, même des Dieux.

6a.3. Rends à ton père le culte que la mul-

titude prostitue à ses Dieux et ses rois.

62~. Cultives ton champ les Dieux te dis-

pensent de tout autre e~/cc l'agriculture est la

première religion, de l'homme.

625. Crotoniates! si le besoin d'un culte vous

tourmente honorez les ~o~~BM ~y

Dieux de préférence aux Dieux devenus

hommes.

626. Il n'y aura pas
deux cultes dans un mé"~

nage l'épouse ne doit pas avoir d'autres Dieux

que son mari.

62~. Jettes -de la graine de cM/?M/ï aux pi-

geons et débites des nouvelles au peuple ils

te suivront partout.

628. N'entreprends pas la cure d'un malade,
sans le voir (i).

6&Q. Législateur ne tentes pas l'impossible
renonces au projet de faire entrer toutes les

eaux de l'Océan Atlantique dans un cyathe (2)

(t) Pythagore recommande !cî la tnëdecmja-cli~nque.
(a) Petite mesure grecque it en fallait ma pour aire un

r~tvtf-
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Cyrus, ne substitues point une chevelure étran-

gère à
celle que la iaulx du temps moissonne

sur ta tête.

638. Familles agricoles honorez le souve-

nir de C~ yv~

S'il fit beaucoup de mal aux villes (i) su-

perbes
il respecta la panades chaumières.

639. Magistrat du peuple sois comme Cy- (

rus (2.), qui savait le nom de tous les soldats

de son armée.

6~0. Père de famille ne souffres pas que
le (3) cytine croisse dans ton jardin.

6~ t. Crotordates! à vos cérémonies reli-

gieuses dont les Dieux n'ont que faire, substi-

tuez des solennités rurales comme on en

célèbre
(~yzfûM~ (4).

Les Grecs d Asie ont la iete du (5) blé en

fleur, celle des noix des châtaignes celle de

tous les fruits vaudrait bien la iete de tous les

Dieux.

D,

6~a. Marches droit sur la ligne du bien

Pour peu qu'on s'en écarte, le mal est

côté; un dactyle (6) à peine les ~<

643. Crotoniates gardez la mémoire de

(t) Telle que Babylone.
(a) Le grand Cyrus.
(3) Cytinus, ou ~ypocy~ plante agréable mais para"

site et connue des Anciens.

(4) Colonie de Milet.

(5) Du a~ avril au s3 mai de leur calendrier.

(6) Mesure ancienne linéaire nous dirions aujourd~lmt
un travers de doigt.
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Z)<ïMJ5M. Il creusa les premières citernes en

Grèce.

-~6~. Donnes à ton fils des leçons (i) de

danse pour l'accoutumer aux mouvemens

reglés de l'âme. L'âme n'a point de tenue dans

un corps rebelle à l'harmonie.

6~5. Jamais, ne mets le pied dans la danse

du peuple (~).

6~6. Crotoniates à l'exemple des sages

Egyptiens et des Grecs, avant Thésée dans

vos fêtes nationales, exécutes des danses phi..

/ojo~~f~ propres à développer toutes (3)

vos facultés à la-fois.

6~7. Magistrat de Crotone tiens les partes
de la ville constamment fermées à ces ~/M<p«~

venues d'Asie pour amoUjjJL'Europe.

648. Conservez la mémoire de D~M~ de

Sicile le premier d'entre les poëtes, il consacra

ses talens à la muse bucolique.

6~0. Nations italiques soyez libres, comme

les .D~/To~M~y (~)~ mais non pas ieroces comme

eux.

6~0. Laisses au peuple la chair du das-

quille (5) cette nourriture lui convient.

6~ t. Jeune homme ne fais point débauche
de sagesse.

(t) DIotegène, Pythagoricien. Voy. Stobée.

(a) Cette loi symbolique donna lieu à un proverbe grec.

.~3) Socr&te~ty~~go~ ) qutmd U déRnisseut !& danse

~i'exercKee~d~tûu~ les membres.

(4) Peuple voisin de~ FEpire ou de la Macédoine.

(5) Ce poisson cibatur ~tc~co~<*et ~&<to.

Cette loi esï~Ine de celles qui motivèrent les peftecuttons

ëprouvées par Pythagore et son école.
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6~. Si l'on vous demande qu'est-ce que
la philosophie ?

Dites t'est une passion (i~pourj~.y~rité,

qui donne aux paroles du sage le pouvoir de

la lyre d'Orphée.

Le philosophe apprivoiserait l'ourse (2) de

la Daunie (o).

653. Crotoniates i évitez toute révolution

politique elle amène ordinairement à sa suite

un ~&c/ï~M~ de lois.

~6~. Magistrat! restes ~~M~f.

Aux )eux olympiques, le conducteur de chars,

pour fournir sa carrière, s'asseoit rarement.

65~< Crotoniates ï dix décades d'années, est

la mesure pleine de la vie humaine et poli-

tique
tous leaj~ut ans, revisez vos lois re~

!taites-les, à chaque
siècle.

~656. Les Egyptiens purgent leurs corps une

fois par decan (~) de chaque mois.

Chaque rmit, purges ton cerveau~es~erreurs

qu'il a pu contracter dans le jour.

65~. Accoutumes le peuple à parler <~c~

ment.

658. Peuples dT~alie 1 que chacune de vos

cites soit une
république (~) Ï n'ayez de com*

mun que la ~M~.

Y.65LQ. ~[omme de génie éclaires le peuple de

(t) ~c/Mj ja~t/iMM. vita P~y. Nie. Scutel. M- 8'

(2) Dauniani <itfMM domat. Idem.

(3) .Daw~M, <btét d'It&He.

~.(4) C~eat-'à-d~e une foia tous les dix jours.
(5) Loi dirigée contre la politique romaiM~.
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667. Législateur ne souilles pas les chastes

balances de Thémis, en y recevant des mon-

naies (i) d'or, pour contre-poids d'un délit.

~68. Législateur pour remettre en commun

tous les biens de la terre, attends la régé-
nération des hommes par un nouveau dé-

luge (2).
Les peuples d'a-présent n'en sont point

dignes ni capables.

66~. Crotoniates 1 n'attendez pas
la mort (3)

de vos magistrats pour leur demander compte;

670. Ne redoutes pas tant de quitter la vie

ce n'est qu'un changement de <~M<?~c~ tu

sors d~une maison, pour entrer dans une autre

un peu plus petite.

6/1. Sois homme entièrement, 1 plutôt que
demi-Dieu.

67~. Crotoniates! î n'ayez point de demi~~

Dieux ce sont les demi-hommes qui ont ima-

giné les demi-Dieux.

673. Mëtapontâins ayez des ~?/~Dz~.y,

si bon vous semble n'ayez point de ~~x-/of~~

67~. La raison est à moitié chemin de la

vérité.

Législateur f fais que le peuple en reste-là 1

les demi-vérités seules sont à sa portée, et

lui sussent.

67~. Rhégiens ne recevez pas la <~zo-

cnz~ de la main d'un roi un présent aussi

(i) Les amendes pocmumre&. ArchytM c~e~e~e ef~
Stob. ~a~M.

(~) De Deucfdion.

(3) Loi dirigée contre rEgypto.
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considérable et si fort au-dessus de la portée
du

grand nombre, ea!: suspect (i).
Crois la moiué dû mal qu'on vient te

~/ïMc~y.

~77. N'immoles la vie d'aucun être sen~

-~ible, au plaisir d'une vaine curiosité, ni même

aux progrès de l'anatomie. La modération et

la
médiocrité't'apprendront à vivre longue-

ment
en sant~

mieux que des û~xo/io~o/M

~/M~<~c.y.

678. Soit Hétrie, la mémoire Je Z)<M~, ]p

J~f~/ï~/ï~c/t, qui, le premier donna des leçons
d'armes.

~–6y~. Jeune homme ne te <Z~~c~c~ pas de

vivre.
"~680. Z~c~toi de faire le bien, plutôt ce

matin que ce soir car la vie est courte, et le

temps vole.

681. Sois le<~7M<?/'a savoir ce que tu vaux

et ne l'apprends que par les autres.

–68a. Ne jones point avec Ïës~cz de la for-

tune ce sont presque toujours des dez pipés.

683. Joues aux dez avec le peuple qui te

demandes des lois.

-68~. Magistrat d'un grand peuple! gouvernes-
le à coups_de (~) les loisduhasard lui

conviennent mieux que celles de la raison.

685. Occupes ton âme 3 il en est de l'âme

(t) Cette loi sembte dirigée contre un apophtegme de'

Soïon. Voy. <&c~ taB/eM<BM.
(a) Ceci a trait à la cB&o/~MCM, ou divination par le jet

~es dez.

oisive J
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oisive, comme d'une maison qui se dégrade

beaucoup plus vite quand elle reste <~<p/

686. Peuple de Crotone! si la terre te donnes

de belles moissons et de beaux fruits ne lui

demandes pas des pierres et des métaux net e e

désosses point ta nourrice.

68/. Hommes publics! rentrez chez vous, si

vous ne voulez pas être despotes
Il en faut à la multitude.

688. Crotoniates ne soufrez d'autres des-

potes que la ~i et ne le soyez pas d'elle.

68~. Ne cherches point à lire dans ta des-

tinée

Le destin est fils de la nuit, nous apprend
le bon Hésiode.

69o. Tamilles et peuples ne négligez pas
les détails domestiques il n'est point de petits

détails. 0

691. La Nature ou le grand Tout, n'est'que
la somme d'infinis, inlinnnent petits.

Législateur 1 donnes de l'importance aux

<j~M/y n'en dédaignes aucun.

6(~. Abstiens-toi de la bienfaisance tant

qu'il te reste une ~<?~<? à payer.

6~3. En mourant, ne laisses à ton fils d'autres

dettes que celles de la reconnaissance.

6< Laisses croire au peuple que le déluge
de Deucalion (i) est un châtiment du c~ei,

pour laver les hommes des taches de sang dont

ils se souillaient.

6~5. Honorez le souvenir de D~~c~/zc/z ce

(i) Apollodor. Ovid. M~a/M. liv.I.
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législateur avait le secret de la métempsycose
des pierres brutes_en.nMBes.

~-w~

606. Femmes de Crotone dans la foule des

divinités ofïertes à votre culte, distinguez ( i

/?c~~ryio/ elle rend chères à leurs maris les

épouses soigneuses qui font régner l'ordre et

la propreté dans leur ménage.

6~ Homme avide de connaissances la na- --1

ture souffre que tu l'observes 3 elle ne permet

pas que tu la devines.

608. Législateur appelles l'homme à sea~

~YM/~

Ne parles au peuple que de ses devoirs.

600. Seul, ne tiens pas sur la terre la place
de <M'c.

yoo. Ne fais point tout seul le trajet du ber-

ceau à la tombe

La meilleure manière de voyager sur le che-

min de la vie, est de marcher ~Mf:c ensemble,

et à petites journées.

yoï. Quoique
la vie soit courte ne fais ja-

mais deux choses à la fois pas même deux

bonnes choses à la ibis.

702. Renonces aux araires publiques, et aux

dez qu'on agite dans un cornet (2).

703. Ne cherches point à faire du diamant

avec de r~M~c.

Une ~m~M~e parfaite (3) ne pourra te

donner qu'un diamant imparfait.

(j) Déesse du
b~~tyage.

(~ Phimos.

(3) Fils d'un laponne, PythagoM devatt s'y connaître.
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704. Crotoniates sachez la musique, pour.

savoir être justes.
La justice est le

~~MO/x (i) des
jrertu~

elle les suppose toutes.
Êrp~

70~. Crotoniates ne souiÏrezLpoint~~e o~c~

tateur, pas m êmejL vos banquets.

706. Composes ta vie sous la dictée de ta

conscience (2).

707. Femmes de Crotone gardez le son-

tenir de Z~M/M elle aima mieux perdre la vie

sur un bûcher que de contracter une union

désavouée par son cœur.

708. Parles des Dieux, jamais de Dieu (3)*~

70~. Dis aux prophanes sur la place pu-

blique Les Dieux ~~Z~/t sont sages.
Dis à l'initié dans le. sanctuaire de la raijon s

Le sage seul est Dieu.

710. Si tu ne peux vivre sans un Dieu (~)~

que ton ami t'en serve

~u i. Hommes ï soyez vous mêmes vos

Dieux (5) faites-vous du bien les uns aux

autres faire le bien, c'est être Dieu.

71 a. PeupIedO ~rotoneT'tu ne~donneras

point de noms à tes Dieux.

Tu ne prendras point le nom de tes

Z)z<?z<.r.

713. Peuple de Crotone! ne forces point le

sage de sacriner aux 23~<?M~ chacun les
¡

(ï) Comm. d~HIéroclèa. r!cax. de Dacier.

(a) ~aecayMecAo~M~/MaMca~ Stob.~eyM.~6.n" tja<

(3) ~c~ de Dacier sur ~~roc/ toin. U. p. a~.

(4)
~/M~co~ ~c~t instar co/f~<Ax. Jamb. XXXV.

(5) Honio ~o~M/ c~'w~.
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honore à sa manière toi, en ensanglantant

leurs autels lui, en s'étudiant à prendre leur

ressemblance.

y i~. Peuple! ne te fais des Dieux que de

{ bois, de cire, ou d'argile, et ne leur donnes

pas ton image (i).

~Vt~. Hommes de_géme Hommes~sages ne

<*vous laissez pas voir a la multitude plus sou-

vent que ses Dieux.

y 16. Crotoniates ne forcez personne d'a-

dorer vos Dieux les Dieux, plus tolérans que

vous, veulent de libres hommages.

717.
Ne parles point des Dieux les Dieux

se taisent sur eux-mêmes (2).

y 8. Crotoniates ne blasphémez point les

Dieux, en les disant auteurs de vos peines.
Les Dieux ne font t ni bien ni mal aux hommes.

Vos destinées sont dans vos mains.

710. Quand tu parles desrZ~jMC, écartes les

lumières.
fl,.

720. Crains de parler des Dieux, en pré-
sence du peuple (3).

yal. Ne choisis pas pour faire des reproches
à ta femme, à tes enfans ou à ton ami, le

temps d'une digestion laborieuse et pénible.

722. N'ouvres point au peuple ta main pleine

(i) Cette loi a des vanantM comme presque toutes
les autres. On lui fait dire oe Ne fabriques point de

{ Msrcu~ avec toute sorte de bois M.

(a) fM~wMt eo<~ce~SB3 MM~MM.JamM~
(3) MM/ic~M~te t~&erc deo non aM~at.

Sextus Pythagoreu~.
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de v~nt~s
le peuple en a besoin mais il n'en,

est pas a~Tz~.

7~3. Soit nétne la mémoire de D~x<? (i),
le premier qui commit le meurtre d'un bœuf!

Crotoniates observez que Dzo~n~ était un

prêtre.

7~. Conserves la mémoire de Z~o~n~e il

était impie, mais brave.

72~. Crotoniates le bon Hésiode donne la

~Mccn~c pour mère au .~TTMM~ Et moi, je
vous dis qu'elle en est plutôt la nlle.

~~6. Pendant les c~co~M civiles quel

parti le sage doit-il prendre ?

Qu'il se retire sur la montagne
voisine, pour

étudier
en~paix

la marche
harm<uedea

JIastres!

~7."D~w&?~ sans aigreur (&) J ou l'on

croira que tu as tort.

72.8. Le monde est nn grand concert de

musique n'y fais point dï.MOM~c~.

7~0 Restes à <&~<Mcc ëgale et du peuple
et des rois.

y3o. Hommes en société appliquez-vous
cette loi d'agriculture (3), qui veut cinq pieds
de ~Mc<? entre un arbre et ~m autre

arbre.

73i. Crotoniates! d'une seule jD~M~~ ne
faites pas plusieurs Dieux.

~3a. L'ame et le corps se donnent la main y

(t) PorphyN~<jj~~ ~e~ II. 10.

(2) Hiér~Œfor~teniRo~te/t~cetteloLp. to8.
(3) Lot to~ne~t~~ie.
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il n'existe pas de mariage
plus

étroit les deux

ne font qu'un. Magistrat. velïïes à ce
que le

prêtre n'entreprenne pas leur ~o/rc.

~33. Vénères le nombre dix c'est celui

des doigts de deux mainsTune dans l'autre.

Symbole de l'amitié, ~age~dej~tbonne foi, ce

nombre est plusjs,;tin~que Ta religion du

serment.

734. Magistrat, père de famille ne permets

pas le doute au peuple et à tes enfans; qu'ils
obéissent en disant Le loi le ~~f. ––J/~

~r/~(i),

~3~. Donnes à tes concitoyens la <r~tc de

ta vie (2) depuis cinqu jusqu'à soixante

anSt

~36. Si tu crains la boue et le sang ne

touches que du doigt a un peuple en ré-

volution (3).

73~. Crotoniates 1 vcus demandez à. être

heureux retou!Tiez à la bonne foi de ces

premiers temps, où l'homme ne connaissait

que l'alphabet des-
signes

et le calcul des

~~y.

y 38. Refuses des lois à un peuple qui ne

compte plus par ses ~~g~
il en sait trop 1

pour n'être pas déjà corrompu.

y3~. Magistrats servez-vous de la doloire,

plus
souvent que de la coignée.

(t) Le Afa~e/~a~ ~Tjr~T, ~Mt~ule aacr.umemteHo

~ë
récotenythwgnrïqueTde l'école~p~C.~h~rgarc~que.

~(a) Pyïhagore accord~it-ceat années au cour* naturel Je

la vie humaine.

(3) Ne dexteram facile ~of~~a. Symb.
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7~0. Un tremblement de terre et la foudre

peuvent
boulverser ton champ abattre ta

maison acquiers la propriété de la vertu. Rien

ne troublera ta paisible possession c'est uu

domaine qu'on porte avec soi.

,,741. N'aye qu'unj~o~c~Zc.~

Ne changes de ~m/c~Zc qu'à la mort.

y~3. Crotoniates obtenez de vos épouses

qu'elles sacrifient tous les jours au Dieu des

femmes j~&M/ (t).

~7~4' Laisses aux ambitieux à dominer le

peuple
JDo~MMtM te~passions c'est pluajusé encore.

y~t~. Attends, pour adorer les Dieux, que
tu les aies vu face à face jusqu'à présent, ils

ne se sont montrés aux hommes que par le

dos.

~1~6. Magistrat! I assieds-toi sur ta chaise

curule de ~açon à ne pas tourner le dos à

la lumière.

Crotoniates f ne soufrez parmi vous

ni hommes de plaisir, ni hommes de peine

de peine et de plaisir que chaque homme ait

sa dose 1

148. Pour bien choisir ta femme, écartes J

avant, la~f.

L'épouse n'apportera en dot que ison

voile.

N'épouses point une femme riche: te<

enfans seraient ennemis nés du travail.
'¡.Í>

750. Tant qu'il aura des Dieux et des

(t) 2~H~<~€M.
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hommes tu ne peux guère te dispenser d'nne

double doctrine les ~<?z//<p~ (i)ibnt du miel

pour les hommes J et de la cire pour les

Dieux.

,5i. Dans le doute abstiens-toi.

7~2. Législateur ou magistrat modèles-toi

sur Zh~c<M châties sévèrement les vices, pour
n'avoir point à punir des crimes.

~53. JD/~CM, premier législateur d'Athènes y

condamnait à la mort Ies~a~<M.

Crotoniates qu'ils soient condamnés au

trajj~l ils seront mieux punis.

y~. Réserves toute la sévérité des lois de

.Pra~tMt pour les Kgns
de guerre il n'y a rien

de trop.

y<M, L'agriculteur ne permet pas au bceui

de déployer toute sa force.

Homme d'état! ne permets point au peuple
d'exercer tous ses droits.

~56. Sacrifies tout aux lois d~ ton pays

tout, hormi tes ~ro~y à l'indépendance et n

l'égalité (2).

.y~7. Peuple de Crotcneï fermes l'oreille au

conseiller perfide qui t'avertit de tes ~M/~ J

sans te
rappeler

à tes dexjoifs; c'est un am-

bitieux qui veut bâtir sur tes ruines.

y58. Législateur ne t'y trompes pas les droit/;

de l'homme n'appartiennent point aux peuples;

par la raison que les hommes devenus peuple
cessent d'être des hommes.

(i) Selon la oe~t~c d'un aae~p~, dit Lamothe Levaycr~
~aBS ses problêmes sceptiques. Cet ancien est Pytha~orc.

(a) DemopR. sentent. /~j~
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769. Habitant de Crotone! ne te fabriques

point d'idoles la nature t~en oiïre de toutes

laites. Imites les Z~~M qui rendent un

culte au plus beau chêne de la foret où ils se

trouvent.

~760. Situ traites des Dieux, que ce soit dans

le stile des Muses, et toujours de vive voix:

comme les Z~r~ n'écris rien.

~61. L'or est malléable en tous les temps

l'esprit de l'homme ne l'est que dans la

jeunesse.
Père de famille profites de l'âge û~c~z/c de

ton fils.

762. Ne fatigues point tes poumons à parler
au peuple et a l'océan, agités par les vents en

discorde retires-toi sur la dune voisine, et

observes la tempête dans le calme du silence.

~63. Homme sage retires-toi du peuple le

peuple est le tyran, de ses magistrats quand
ils sont trop mous l'esclave de ses roi~ pour

peu qu'ils soient <~K/

76~. Pour amollir ta couche, ne ravis point
aux oiseaux nouveaux-nés le c~o~ de leur

mère qu'il te suffise du tendre feuillage de

la forêt voisine ou de l'herbe des prés, lors

de la fenaison.

7~. Citoyennes de Crotone honorez la

mémoire de Z~y~M~M~~ mère de Lycurgue.

E.
<-

~66. N'agites point une f~ stagnante, m un

peuple esclave.
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767. Magistrat! chasses de la cité ceux qui
troublent 1 c<M~ pour surprendre le poisson (ï).

768. N'entreprends pas de remonter le He~ve

de la vie. Tu serais plus excusable d'es~yer
d'en rallentir le cours.

Le sage se laisse aller au ni naturel de l'eau.

~~760. Ne fais
point long séjour chez un

peuple qui n'a point d'f~M~r
courantes,

ni de

lois fixes.

770. Législateur! ne perds pas ton temps à
vouloir blanchir IV~/ï~ de l'Ethiopie (2), J et

les mœurs d'une vieille nation.

771. Législateur ne rédiges point ton code

au pied des ~c~~M~&.

77~. Fuis un
peuple qui se plait autour des

~~o~M~y.

773. Sous le prétexte d'éviter l<t poussière
ou la boue, nemaj ches point sur des ~c~<M~.y.

77~. Magistrats 1 il en est temps dites

au peuple
ce Les Dieux ne sont que des

hommes montés sur des échasses.

77~. La philosophie est une ~c~/&? (3) ne

demeures ni au bas de cette ~cAc/Z~, ni sur

l'échelon le plus élevé places-toi vers le

milieu.

776. Peuple de Crotone que tes lois ne res-

semblent pas aux Echidnes (~)

(~) P~o~.
~rec.

(a) jE~MM «tc/~eMM l~bène de Méroë, capitale de<

Ethiopiens.
(3; Jambi. JI. a*.

(4) Petites Uet qui ûottent à tous ventt, dan: la met

acarnanienme.
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777. Préfères le silence à l'<o(i).

~~78.
Ne sois l'écho de personne, pas même

du sage.

770. Ne dis
pas devant l'~c~c et en pré-

sence des enians ce qui ne doit pas être

répète.

7~0. Quand les vents déchaînes couvrent la

voix du sage, qu'il aille, loin de la foule

verbeuse se recueillir au Sein de l'~c~o

solitaire (2).

781. Ne tiens compte ni du mal ni du bien

que le peuple dit de toi le peuple est un

cc~o multiple.

782. Législateur! ne s~is que l'~c~o de la

raison; 3 magistrat, ~~c~o de la loi.

~83. JEc/~t/TM le peuple avant de le faire

lever.

-~84. Si tu tiens école de vérités, que tout le

monde t'entende que personne ne te voie Ï

78~. AHn de pouvoir un jour te montrer

libéral, commences par, être ~co~scc.

786. Magistrats d'une république soyex.

~coMm~, afin qu'on ne vous prenne pas

pour des rois.

787. Pèses, dans la même balance~ l'éco.

nomie et la prodigalité, pour savoir laquelle
donne la somme la plus forte de jouissances
réelles tu trouveras que c'est l'~co/M~M~.

788. Mortel tes jours sont en petit nombre,

_(t) Ce qui signifie ceTais-toi ne redis pu ce qu'on &

d~&dit~.

(9~) ~<m<<~M ~<~<M, M~o adora. Symb.
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mais avec de l'~co/M~ tu peux trouver en-

core le temps d'être heureux.

780. Magistrats du peuple l'arbre de la li-

berté a trop d'élévation pour que le
peuple

puisse atteindre a ses fruits faites seulement

qu'il touche à l'~M~.

700. L'eau agitée écume et se trouble le

repos ou un mouvement réglé la rend pure
et ~ail~e.

Donnes une pente douce à l'~coM~cmc~f des

jours de ta vie que le cours en soit uniforme

et paisible.

70~. Ecoutes, tu seras sage. Le commen-

cement de la sagesse est le silence.

702..Ec/M peu. Ce n'est pa? trop de toute

la vie d'un sage, pour composer autant de

iéuillets qu'en peut lire avec fruit un homme

dans sa journée.
~–793. Préfères l'usage de parler aussi posé-

ment
qu'on~bo~ à l'art d'~c/i? aussi vîte

qu'on parle.

~794' L'~cr~n? est le cadavre de la pensée.
Chef d'opinion donnes tes préceptes de

<w<o~c(i),; parles a tes disciples, et déiends-

leur l'usage d~ tout instrument, autre que celui

de la mémoire. Une fois empreinte au cerveau,

la vérité ne s'efÏace jamais.
70~. Pour faire heureux ménage mari et

(ï) Les Pythagoriciens m'êcriv<t!ent jamais leurs pré-
ceptes, n'estimant mt beau ni honnête~, que des mystères
si samts fussent divulgués par des /e~rM ~Mc~c~.

Piutarqué JVMMa.

Cependant du vivant même de Pythagore et M~us se&

yeux y cette loi soutint des exceptions.
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femme observez, l'un envers l'autre, la même

harmonie qui existe entre la cause et 1'

~Q6.CrotonIa~es! vous êtes tous ~M~~c~ne

croyez pourtant pas que l'insensé soit r~z/
du sage (i).

y 07. Mènes une vie égale, pour avoir une

mort douce.

~8. Peuples de ritalie sans être devenus

plus heureux, ni meilleurs, vous avez passés

par toutes les sortes de gouvernement, hors

une essayez du régime de 1'<~M/?~.

~Qo. Ne hantes que tes ~M~c, et tu vivras

gaiement.

800. Philosophes laissez à d'autres légis-
lateurs la gloire de fonder des républiques ou

des monarchies.

Travaillez de préférence au rétablissement

de l'égalité parmi les hommes.

801. Depuis ~M~MC, les temps sont bien

changés.

Législateurs n'allez pas, comme lui, vous

enivrer à la fontaine de la nymphe J~K~e ('&).

802. Citoyennes de Crotone soyez modestes

et discrètes comme l'J~~r~ de J~M~x.

8o3. Magistrat condamnes aux travaux des

<y le poëte libertin le poëte vénal, aux

travaux des mines.

80~. Architecte prends conseil ~e l'2~v~<?(3)

poses une colonne à côté, jamais au-dessus

d'une autre colonne

( ) Hiéroclès coa~me~A

(&) Dans le voisinage de Rome.

(3) Caylu*, Mf~M. <Mr/\trcA~cc. anc.
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Législateur prends conseil de la raison

places un homme à côté, j jamais au-dessus d'un

autre homme.

805. Législateur d'une nation qui a vieillie

et dont les mœurs sont mourrantes! étudies

le procédé des embaumeurs d*J%<9 un

vieux peuple et un cadavre ont besoin, pour

leur conservation, de bandelettes serrées et

de lois sévères $ emmaillottes étroitement le

peuple.

806. Crotoniates tenez pour juste et ten-

dante à F égalité cette loi d'y~~ (i), qui
ordonne au riche jde~partag~r avec le pauvre.

80~. Réformateur comme en JE~v~/c (2), ne

constitues point les
prêtres censeurs des ma-

gistrats.

808. Les~E~v~M s'enorgueillissent de leurs

pyramides colossales et inutiles.

Peuples agricc les de l'Italie 1 placez votre

orgueû dans des meules de bon
grain, élevées

à la porte de vos granges déjà pleines.

809. Homme sage, ami du repos! acceptes
la magistrature chez un peuple sédentaire,

casanier et laborieux comme en Egypte.

810. Crotoniates! c/o~Mcjs vos Dieux.

811. Habitans de Crotone! ceux d'c~

invoquent les demi Dieux J?/y contre

l'apoplexie faites mieux prévenez-la par un

régime sobre (3).

(t) Gcz~e Z~A ~c /'jEM~c. tom. VM. M-8". p. zBy.
(a) jP~ ~a~Ora~ non omnia .P~'O/WTt sua /~CAf.

Jac. Ttumiasius, Phoenix. dissert. p. t55. /°.

(3) I~es CrotoBiates étaiCBtde grands buveurs.
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312. Crotoniates
gardez

le souvenir d'jE-

/~c~yc/x, père d'AIcmène puisque le bon

Hésiode~ dans son poème du bouclier (i),
l'honore du titre de ~j~M<?Mr des peuples.

813. Détournes-toi de la foule l'<~p~Mf
rebrousse chemin, à la rencontre des pour-
ceaux.

814' Comme l'~Z~~t~, ne te reproduis que
dans l'indépendance.

815. Un peu de fer dompte l'~7~p~M~(a)

Législateur! pour dompter lepeuple,adresses-
lui deux ou trois paroles 3 mais qu'elles soient

sages.

816. Magistrat fronce le sourcil à rapproche
des méchans. L'éléphant comprime dans les

rides de sa peau l'insecte qui le harcèle.

81 y. Gardes le souvenir d'jE'/M~/MM l'un

des premiers législateurs de FAttique pour
avoir institué les fêtes de Cerès y%<M~M~Ao/~ (~).

818. La politique a ses mystères aussi sacrés

que ceux d~/<?z/

Législateurs et magistrats t n'admettez que
le

sage à. leur initiation éloignez~en ~a. mul-

titude prophane.

81~. Bannis de la cité tout homme d'un <?/M-

bonpoint excessif il est de mauvais exemple.

820. Sois sobre les portes du temple de

la .Mg~~ sont trop étroites pour permettre
d'entrer aux hommes chargés d'<?/7ï~<?A~oz/ï~

0) d'Hercule.

(~) Allusion à un léger instrument, co usage sur les

bords du Gange et qu~un nomme aujourd'hui ankus.

'~) Z~M/a~~cc~nous dirions aujourd. ~/c'fc e~M.~o.
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San. N'~7M<?~<? point ta vie elle ne te profi-
terait pas (t).

822. Ne tiens pas ton enfant f~~M~/p~:

il ne le sera que trop un jour dans les liens

civils.

~3. Emondes tes pensées et tes paroles

elles n'en auront que plus de force (2)*

8~ Aimes ton épouse «?/tccM~? comme un

autre toi-même.

825. Allumes au foyer du philosophe l'en-

cens que tu brûles sur l'autel de tes Dieux.

826. Ne brûles point tout ton encens sur

le même autel.

827. Donnes ton ~xc~/M à tes Dieux ta

confiance au sage (3)~

828. Pour deviner un homme, brûles un peu
d'encens devant lu (~). ·

82~. L'odeur de r&zc~ encourage les vers

à soie dans leurs travaux $

Le parfum des louanges produit le même

eftet sur l'homme

Père de iamiile n'en sois ni prodigue, ni

avare.

( i ) Pa/te~t Tïc~a~~o. Symb.

Alors, comme aujourd'hui encore) la vie et le pain
étaient synonitnes. On dit indifféremment ~a/~c~M vie,

gagner son pain.
(a) Allusion au dieu du Silence. Quciquea monumen&

antiques représentent H~rpocrate armé d'une serpette.
(3) Z~e~o~a/'t? viro ~ao/e/tf/~ ac deo aequale peccatum.

~apte~~e/n ~oao/'a~o~ft/CMO<. Sextus Pythagorcus.
(/t) Cette loi qui a trait à la divination par la fumée

de l'encens a pu faire soupçonner Pythagore de croire
sx présages.

83o.83o.
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33o. Peuple de Crotone laisses l'encensoir

sur l'autel de tes Dieux n'en fais usage que

dans leur temple
Gardes-toi de l'idolâtrie politique elle est

encore plus funeste que l'autre.

83i. Quand tu visites tes magistrats laisses

l'encensoir à leur porte.
83x. Conserves le souvenir du berger ~y-

~t:o/t qui, le premier, observa la lune avec l'œii

d'un astronome.

Femme. de Crotone rappelez-nous les danser

célestes qu'il inventa (i).

833. Dans un naufrage, où lors d*un in-

cendie, n'imites" point le pieux jE~~c II ne

sauva son père qu après avoir sauvé ses Dieux.

83~. Législateur bannis de la cité les ~z~~Crc~

~<~<c~wï chaque M~ n'a-t-il pas aon

père, où sa famine ?

835. Ceux-là seulement qui ont des enfans,
seront honorés du titre de père.

836. Pères et mères de famille ne faites

point retirer vos enfans de table exprès
pour

dire ou faire arrière d'eux, ce que vous n~eus*

siez fait ni dit, devant eux.

83~. N'adresses des reproches à ta femme

qu'en l'absence de tes ~MMt

838. Qu'il soit réservé des honneurs, non

pas au chef de maison qui a le plus d'TM,
mais au père de famille qui a les plus beaux

~/Z/0:/M i

83~. Voyageur Ï ne fais pas long séjour dans

(<) JV~f. ~c Aï dansc, par Bonnet. ï~a~.
nrmsv-
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une ville où les mères ocrent le scandale de

faire porter leurs ~ï/M sur le sein d'une

esclave.

8~0. Que la loi mène le peuple par la main,
comme un f/t/a~!

841. Fais servir les erreurs populaires d'c~-

j~TYïM au champ de la philosophie.

_8~. Père de famille agriculteur distribues

la louange à tes enfans aussi a propos que
tu répands r~~K.y sur les terres de ton do-

maine. I/<?/~x!a~ fertilise le sol; la louange
Seconde ~s vertus.

8~3. Ne deviens pas r~t/x~M de l'homme

dont tu cesses d'être raml(i).

844. Ne vois dans ton ennemi qu'un ami

égaré (2).

84~. Ne joues point sur la tombe de ton

ennemi vvec ses ossemens.

8~6. Ne danses pas, ne craches point sur

la tombe de ton c~tc/~ï. Abstiens-toi de rire

en passant auprès.

8~y. Ne fais point ton ami du premier voya-

geur mais dans la perso-nne de l'étranger (.))
ne vois pas un ennemi.

~8~8. Ne mets point d'~M<?~7~ à
ta maison.

~~8~0.
Crotoniates! rejettez toute institution

politique
dans laquelle on vous

propose
de

sacrifier le soin des détails à la beauté de

1'<MM~M~C.

(t) Cc~Mt. d'HiéfOclèa.

(a)J<unbLn°.4o.
(3) Allusion aux Romains qui &I$aientsyno<ntt~€a ~o~/t

et peregrinus.
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8~9. Législateur imites la nature elle est

Aussi grande dans ses détails que dans son

~M~C.

8~t. Ne donnes point de lois à un peuple

qui
tient à ses Dieux les Dieux du peuple et

les lois du sage s~accordent mal ~yz~c.

852. Crotonlates soyez en' garde contre les

effets de l'c/~o~MM/Mc, toujours si voisin du

ianatïsme iléau de la raison. L'to~M~ec

est une maladie contagieuse qui se dédom*

mage sur la multitude du peu de prise quelle
a sur l'homme isoler

853. Doutes du mérite d'une toi qui la

première promulgation, excite l~jt~OM~M!

de la multitude.

854. Mortel ne fouilles point les ~fyitM/AM

de la terre ce qu'elle renierm~ ne t'appar*
tient pas la surJt~ce seule cet à ton usage.

855. Magistrat! n'assujettis pas l'homme de

génie aux c~w~ <~u citoyen vulgaire.

856, ]~fe commences point urne seconde ~t-

~~yt~, avant devoir terminé la
première.

La

nature ne fait p9~ ~~e~~
front le prin-

temps et ~antomn~ ï'iuver et l*été le fruit

parait~ quand
la Reur a disparue..

8~7. Ne te
peiS~~M

de vue trop tong-

temps ne apla pas plusieurs jours sans avoir

un ~~w~x avec toi-même~

858. Suis le conseil d~M~c (i) assis sur

le sable de la mer comptes en les grains J
ce sera plutôt iait que d~~M~r les fautes

des rois et des peuplèa.

(t) Voy. MX~fCCyMM.
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-8~. Ne te déiais du manteau de la vie que

quand use par le temps, il tombera de lui-

même de dessus tes ~p~/M.

\y 860. Citoyennes de Crotone sachez que
(/pour vivre de bonne union la tête d'une

emme en ménage doit être sur les ~<awZM de

son mari (i).

86 Magistrat du peuple saches que 1'

jpc/vzcr a For~Ue dure, quand il a le ventre

plein.

86~. Mortel, ne te plains pas de ta courte

existence..L'c~c
du fleuve ~~MM (~)

n'a pas même une journée pour exercer tous

les droits, pour acquitter tous les devoirs de

la vie.
863.

Législateur!
ne pousses point l'amour

de l'égalité jusqu'à faire injonction aux ci-

toyens, commeàj~A~?, de n'avoir pas plus
de vertus l'un que l'autre.

p P

86~. Crbtoniates vouez a l'Infamie le dé-

biteur qui, pour Ne~point s'acquitter se re

iugie dans le temple d'M~.

866. Vis seul, a l'écart, pour t~ préserver
des erreurs populaîrés elles sont ~MM6~yM~.

866. Mère de Emilie recommandes de bonne
heure à tes nlles de s~ iner aux ~~<~<&~ (~).

867. Honorez la mémoire d'jE~M~~M~
ce

L–

~{H) C'eat d'après ceMelo!, qu'ont dit

~p~MMt&e~M~rM~.
(z~ EMXBCt~M~omptM~nt deux rivièrea d~ ce MM i

Fump en Scythie L'autre d&n<riBdo.

(3) Divmités champêtres, patronee de< femmes doucc&

et ao!gTteuse<.
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sage ne dormit pas toujours il donna de bons

avis à Solon qui sut en profiter., et aux Crétois

qui n'en tinrent compte.

868. Crotoniates ne donnez point a vos

héros le titre d'inimitable dont les T~z/u~

gratifiaient ~c~~<?.

Tout ce qu'un homme a ~ait, un autre peut
le faire.

869. Quand il y aurait quelques dangers à

craindre fais le tour d'un champ couvert

d'~M nourriciers, plutôt que de les ibuler

aux pieds, en le traversant pour éviter l'en-

nemi (i).

8yo. Point de tombeau point d'épitaphe
au méchant!

Qu'il ne reste rien du méchant pas même

une seule lettre de son nom qu'il meurt

tout entier

871, Que l'~p~H~<? la plus longue n'excède

olnt trois vers (2.).

8~2. Magistrat ne condamnes pas au feu

l'éponge, parce qu'elle a bu du vin.

8y3. Au bain et ailleurs encore, ne te laves

point avec 1'<~M~? d'un autre.

8~. L'épouse n'aura d'autres Dieux, ni

d'autres amis que ceux de son époux.

8~5. Que r~pOM~c soit la sœur de son mari

malade!

(ï) Cette loi symbolique et positive tout-l&-fbts a été

indignement travestie en superstition puërite même p&r
les disciples de Pytn~ore et par ses biographes.

(a) Platon en permet nuatre.
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~8~6. Que r~pox~ soit le frère de sa femme

infirme

8~. L'équité naturelle fut la
première lé-

gislatrice

Législateurs n'en soyez que les échos ou

les copistes.

8~8. Législateur d'une multitude grossière

n'essuyés point avec de la pourpre une table

d' (i).

870. Crotoniates vouez à l'exécration des

siècles le souvenir d'~ccf~cqui, pour obtenir

une victoire, n'hésita point d'imnioler l'aînée

de ses filles.

880. Crotoniates que le nom d.'E'~pc~o/ïH~

vous rappelle un temps où le peuple n'accor-

dait ses grandes magistratures qu'a de
grands

bienfaits (2) ce quatrième roi des Athéniens

leur apprit a semer du blé.

881. Citoyennes Crotoniates gardez lé sou-

venir d'Érigone, allé pieuse~ qui ne voulut point
survivre au trépas de son père.

882. Ne places point ta femme entre son de-

voir et sa parure. Souviens-toi d'JS~~y/~ (3).

883. Despotes heureux 1 au défaut d'hommes

pour
vous châtier il

peut se trouver une

femme

Rappellez-vous (~) Erixo, de Çyrène.

(t) On réservait les étoHes de pourpre, pour nettoyer
les tables d'un bois précieux. Les Grecs et les Rom&in& ne

connaissaient point l'usage des nappes.
(a) Marbres de Paros.

(3) Epouse d'Amphiarau~cUe préféra un collier d'or à
la vie de son mari.

(4) Contemporaine du roi Amasis.
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88~. Crotoniates 1 conservez dépendez la

cendre de vos pères, mais non pas leurs er-

reurs.

885. Abstiens-toi de r~r~~M.y la couleur

de ce poisson (i) est celle de la colère (2).

886. Nations maritimes faites mémoire

d'YM l'inventeur du radeau que de

crimes que de calamités de moins, si la navi-

gation s'en était tenue-là

887. Laisses à d'autres la prétention de res-

sembler à l'escarboucle éblouissante con-

tente-toi d'être l'améthyste modeste~S).

~88. Jeune homme î de bonne heure, mets-

toi en gardsjcontrej~habitude

L'empire de l'habitude est tel, qu'il familia-

rise l'homme, même avec l'esclavage.

889. Peuplades agricoles ne souffrez point
d'<?. parmi vous

Le ~énie de la nature, en disant aux hommes! <

c~cz (~) m~?~
les suppose tous

libres..

8~0. Toi-même, cultives ton champ; ne l'a-

bandonnes pas à (5) des esclaves l'agriculture
veut les bras d'un homme libre.

891. Statuaire! dans nos temples, représente

(t) Le ~-oa~e~.
(a) .y~tA. Pythag.
Lamothe Levayer, f~~ </e la coTt~aM~a/xce d~ <o/-

M~MC.

(S) Pythagore était &1:;d'un artiste lapidaire.
(4) Beaucoup de savans pensent que Pythagore a connu

les livres de Moyse. Il en.a tiré parti, comme de ton le

reste selon sa méthode.

(5) Comme
c~étaItl'uMge~armI

les Anciens.
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JE.~CM/OD~ tout oreille et sans langue médecin

qui pane beaucoup y guérit peu.

802. Au peuple qui te demandes des lois

nouvelles, réponds par des fables
d'j!~o~.

~oo3.
Si l'on te demande (t) « Qu'est ce

que l'espérance M ? dis « C'est le fruit en

bouton

ot~~Ne mets qu'un pied dans le berceau de

r~y~/it~c~.

80~. Contentes-toi de suivre de loin F~M~.

yN~~f ne lui donnes pas la main elle te ie-

rait aller pIiM vîte et plus loin qu'il ne te

conviendrait.

Il ne ~aut pas avoir l'haleine courte, pour
cheminer avec l'espérance.

806. L~~MO~ce~Ia partie honteuse d'un

gquvetnement~

Magistrats de la république des Crotoniates

n'ayez point de parties honteMes.

8<)~. Voyageur! ne séjournes point dane une

ville où
il y

a des espions indice d'un gou-
vernement inepte.

808. Ne sois point législateur ou magistrat
chez une nation qui se pique d'avoir de

l'c-y/Y~.

800~ Jeune homme donnes à ton ~.M?~ la

tuxme de ton temps laisses à ton ccsur îe reste

de ta vie.

~oo. Crotoniates laissez aux Romains leur

(t) Pythagore mutt plutieuM foi. Zoroastre qui, dans
Pun de M< !ivM< (1* ) propose une tuite~de <p'es'
~<MM.
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nouveau dieu C~M~~ (i) soyez sages 3 vous

aurez toujours assez d'esprit.

oo Crotoniates c.f.M~ycz vos lois avant de

les consentir.

002. La population des plus grandes villes

ne s'élèvera oint au-dessus du nombre (2)

des abeilles dans un c.M<M/ï.

oo3. Ne verses point d'essences parfumées

sur les hauts sièges (3) de tes magistrats les

parfums portent au cerveau.

904. A l'issue d'une bataille, le guerrier es-

suye son glaive, avant de le remettre au

fourreau.

jEj~~< le peuple, au sortir d'une guerre ci-

vile, avant de le faire rentrer dans la loi.

oo5. Occupes-toi, si tu veux, de ce qui a

~ete, ou de ce qui sera, mais quand tu auras

tiré t ~t le parti possible de ce qui est.

806. Préfères l'estime silentieuse, à l'éloge
verbeux.

~t)07. N'acceptes rien de celui a qui tu crois

devoir refuser ton estime n'acceptes rien du

peuple ni des rois.

008. Gardes le souvenir d'JS~~MK~ il per-
suada les ~f~ay~M, ses compatriotes de

substituer au trône et aux caprices d'un roi

vivant, les tombeaux et l'exemple de plusieurs

grands hommes morts.

(t) D'où est venu TraMemMaMement notre mot cau-

tc<~M.r.

(~) Trente mille.

~) J~. XXV.
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oo~. Magistrats ne dédaignez point les dé-

tails

Herculenettoya l'étable d'Augias.

Qto. Législateur! choisis bien le moment

pour nettoyer les ~f~/c~ du peuple il tein-

drait son iumjjejr de ton sang.

~i!. Ne t'appuyes pas tout entier sur ton

cœur, ou donnes-lui. des étais le cœur est fra-

gile les femmes sont.jEg~bles parce qu'elles
n'ont que le cœur pour les soutenir.

~12. Crotomatesï quand vos magistrats éter-

nuent, ne leur dites pas, comme aux autres ci-

toyens ~ï~*z
Dites-leur <~c~~ justes.

~~i3. Conserves ton sang pur, comme l'air

que tu aspires et l'eau qui t'abreuve Vaine

est toute dans le sang. Le sang est le véhicula

3e l'âme Les veines, les artères, les ner~s

en sont les canaux. L'ame est l'T' de

l'homme (i).

~i~. Laisses au peuple ses Dieux s'il s'en

trouve bien; n'y touches pas sans nécessité;

peut-être en taut-il aux ~M~M~M.
Il est pourtant des~A~opic~~quisave-nt s'en

passer.

~ï~. Il est des circonstances dans- la vie, où

le' bien et le mal se ressemblent.

Législateur père de famille! ayes le spin

de les ~~c~pr~ i afin que le peuple et tes

enfans, ne prennent pas l'un
pour

l'autre.

ï6. Crotohiates éloignez les étou. '~ï~.p de

vos vignes et de vos~assemblëes politiques.

(t) Diog. Laërt. VIJI. vita P~~c~.
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oi/. Habites en toi pour n'être ~f/~M~<~
.nulle part.

<~8. Sois, et demeures étranger partout,
hormis chez toi.

oie. Peuple de Crotone refuses le droit de

cité aux Dieux étrangers tu en as bien assez

des tiens.

~20. Crotoniates si qtîelqu'un du milieu

de vous, se lève pour vous parler en son nom,

arrêtez-vous pour l'entendre.

S'il se lève pour vous apostropher au nom

d'un ~rc M~M~ ou caché

Crotoniates passez votre chemin.

CM. N'élargis pas l'étroit ~<?~cr qui mène

chez ton ami.

~M.
Ne

portes ni chaussures, nivêtemens

trop étroits n'habites pas non plus maison

trop reserrée.

Crotoniates vous rendrez hommage à

vos
grands

hommes défunts, sans consulter

les livres (i) achérontiques de l'M/Y~.

02~. Crctomates! dans ta construction de

vos édifices suivez de préférence l'ordre

~/y~g~ C'est le plus naturel.

<~2~. Comme en
Egypte dans la Phéni-

cie et chez vos voisins les
jE'/yM~~<?~

(2),
donnez des ailes à vos Dieux, afin qu on ne les

prenne pas pour des hommes.

<~6. Comme chez les JE~~iy~, vos voi-

sins, que la sépulture de chacun de vous se

fasse dans le champ de ses pères

(t) Espèce de ce rem ornai écrit. Araobe en parle.
(a) Wiockelman, I.
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<~7. Dans plusieurs villes ~/T/ les

citoyens écrivent sur le seuil de leurs maisons

« Prends gardes au chien (i)
Amis de la sagesse ï qu'on lise à la porte de vos

écoles « Pa!~es outre, si tu crains la vérité ».

028.
Laisses aux

prêtres
l'? des Dieux (2)

bornes-toi à celle du cœur humain.

929. Crotoniates! si jamais l'on vous parle
de rois, mettez à profit l'exemple de jRo~tc,

qui après avoir commencé par le bon

jË~c~~Z~ finit par un Tarquin le superbe.

o3o. Reçois les ~t~~t~/M comme ils t'ar-

rivent, sans prétendre en rectifier le cours tu

as la vue !trop courte pour embrasser toute

l'étendue de la chaîne qui les lie.

<~3i. Citoyennes de Crotone 1 gardez le sou-

venir d'Eumarus (~'), le premier d'entre les ar-

tistes qui représenta une ~ernme.

~3~. Magistrat! donnes aux lois le masque
saint des J~/H~/Mt~.

~33. Crotoniatef; (4)! élevez un temple aux

Euménides gardiennes
des limites protec-

trices des héritages et vangeresses des pro-

priétés envahies.

o3~. Familles agricoles dispensez-vous
de

lire les trois milles vers d'~mo~c (5)
sur

les mystères de Cc/ Cultivez votre champ.

935. Honores le souvenir d'JEj~MO/ pour

(t) C<tfe~ co~e canem. Petron. XXIV.

(~) ~Mp/t~M. p. 1~5. tom. II.

(3) II était d'Athènes.

(~) Crotone mit à exécution cette loi de Pythagore.

(5) Suidae.
Voy. l'enfer </M ~c/e/!t. p. 3~
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avoir le premier appliqué les charmes de l'har-

monie aux leçons de la sagesse.

~36. Gardez le souvenir d'.E'M~o~ l'in-

venteur de la grefij~.

<)3/. Crotoniates ne confiez pas vos magis-

tratures à des eunuques.

~38. Législateur prudent
réduis le ministre

des autels a une impuissance politique, aussi

complette que celle des prêtres (i) de C~c.

Q~t). Ne portes point
des lois à une grande

nation plus les Meuves, comme l'a/<?,
sont considérables plus ils sont chargés de

boue.

940. Magistrat! avant d'accepter le
gouver-

nement d'un peuple, essayes d'une navigation
sur l'Euripe (2).

~~i' Sers le peuple, sans espoir de la recon-

naissance 'le peuple ressemble à la fontaine

d'~ry/7t~<?~ (o) y elle pétrifie les couronnes

qu'on y jette.

<~2. Tu es un mauvais législateur, si ton

code admet des exceptions les lois de la jus-
tice n'en souffrent point.

~~3. Pèses tes alimens, et mesures l'huile de

ta lampe.

(t) Ils se rèhdMent ~<MM<~ac~.
(a) Bras de mer, fort dangereux entre PHe Eubée et !e

port Au~~de~ en Béotie. En un seul jour, on y essuyait
&ept flux et reNux.

Homo ~Mr~M~ est, prov. grec.
(3) En Thessalie. Steph. de HfM.



1~6 JL o i s

~~La raison désavoue également les excès de

l'étude et ceux de la table.

044' L'exemple est la règle de conduite des

hommes sans principes et du peuple
Suis l'exemple, lorsque, confirmé

par un

grand nombre de fois, ù est devenu synonyme
de l'expérience.

<~5. Avant de te frayer une route nouvelle,
réfléchis que tu te rends coupable d'avance,
de tous les maux qu'éprouveront les voya-

seurs, en suivant tes traces sur la loi de

1<EW7M?/

c)~6. L'Egypte, la Grèce et Rome, ont des
Dieux (i) grands et

petits (2).
Crotoniates que les vôtres soient tous

~apx
Dieua ne deivent donner ana ho~nmesLes Dieux ne doivent donner aux hommes

que de bons <?.cc~'Zc~.

o~y. L'air et le ieu, la terre et l'eau, sont

indispensables à ton ~.rM~cac~ un. ami l'est

encore plus.

~Q~' Peuple (3) jaloux d'une existence po-

litique, évites par-dessus toutes choses une

organisation sansjnerf, une administration sans

capacj~, et ÏeTuxe de la table.

Ces trois mauvais principes engendrent né

cessairement là discorde civile et domestique,
et amènent par suite immédiate, la ruine de

l'état et des familles.

0~9' A la théorie la plus lumineuse ne dé-

(t) Les douze gr&r~s DieMx.

(a) Plehecula ~eo~t.

(3) C'est presque le mot-à-mot d'une loi favorite d«

Pythagore. Voy. Jamb.
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daignes pas
d'associer l'expérience au pas tar-

dif l'expérience n'a point d'ailes~ mais elle

ne se perd point dans la nue.

~5o. A la
métaphysique (i) raisonneuse,

préfères la physique expérimentale.

95 1. Trois sortes d'existence sont à ton choix

Les magistratures du forum, la vie contempla-
tive et cellulaire (2) les mœurs domestiques.

Abandonnes les magistratures aux ambi-

tieux, la vie contemplative aux
prêtres

em-

brasses le genre d'existence qui tient le milieu

entre ces ~r~/7M'.y.

~5~. Peuple puisqu'il faut'que tu donnes

dans les <?~MM, iais plutôt des hommes de

tes Dieux, que des Dieux de tes hommes

F.

953. Dis là vérité aux hommes, et des/M/M
aux peuples.

(~. Législateurs pères de famille tenez

m réserve une chanson et des fables (4) pour
amuser pu endormir au besoin, vos enfans et

le peuple. ï
` j

(i) Les disciples de Pyttmgt~e pro~tèrM~t mal de ce pr~*

cepte; presque tous dëgénèrent en Platoniciens.

(~) Les prétrea dé Cybète httbtt~tent de petites ceMuiee.

(3) Cette loi combat à-la-toM deux préjuges poputaires t
auteurs de tous les maux de la société la superstition
re.ligieuse, et l'idolâtrie politique.

(4) F~A~anMt pttAM~C Mf~MC~t~M~Mf MM~aM~M~
c/o&~ te~rere~ <M~M~<M< fM~M~, ~Moaf Fto~ MM/to

c/Mt
~Mcr~ ~ac~ ~o&cR~ AM/Mjce Mo~ d <~te~ert

f~o/~c/w. J. ReuchUnus, 0~ M&<t/ca. II.
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~~55. Fais
toujours ~<e~ à

la vie même en

touchant aux portes du Képas.

~6. Heureux possesseur d'un petit champ
n'en troques pas la propriété contre une mal-

son dans la ville. Une maison est stérile elle

loge
son maître, mais neTempeche pas d'y

mourir dej~~<

o6'y. Occupes-toi des Dieux, quand tu n'as

rien à~M/if.

0~8.
Le matin, demandea~tol « Qu'ai-je à

~t~
Le soir « Qu*ai-}e fait ?

~Ot Jeune homme il en est des vertus If

ainsi que d'unj~M'M~ s

Ne. te bornes pas à une seule* Rien de plus

irague qu'une vertu isolée.

960. Crotoniaten contre un despote domes-

tique, appelez-en aux foudres du ciel, et en

même~temps auxj~MC~M~ du licteur.

06 ï. Si tu en as le choix, préfères de mou*

rir chez les Falisques (i), plutôt que
de vivre

sÿbaris:à t~'y~Tt~.
3

~6~. N'ambitionnes ~aa une~~M~n~

breuse.le.sage ~t\peujd~<H<ans, maxs les cn~

fanf~usage sont desDieux.

~~t La politique dit aux hommes M Ras-

sè~Mez-vous vous êtes faits pour !a àociét~

La raison dit à l'homme ~Res~<~anston

Tiéritage tu es né pour vivre en~MM~ M.

~6~. Dans une .arche constru~e~ d'un bois

'U' ~t-

(t) I~~StMtMM de la ville de FtU<qm ~t

peuple de la ToMame.
~~MO~yMeJ'Tt/Mco~r~!a<.

odoriférant,
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odoriférant, chaque famille conservera ses

lois, ses annales, et quelque peu de la cendre

de ses grands hommes.

<~6~. Magistrat! oHres et livres tes propres

membres à manger au peuple que tu n'as point

su préserver de~a~~M/M.

066. Peuple
de Crotone

pendant
la nuit,

dans rinténeut* le plus élevé de tes habitations,

tiens allumée une lampe, peur servir dej~Ma/
au voyageur.

067. Ne crois point à l'élévation des senti-

mens, ni à la pureté des
principes

et des moeurs

d'un peuple sale dans ses habitudes, et qui
semble se plaire au milieu de la~M~t

068. Voyageur sur une route étroite ou

peu commode, cèdes le pas à ~animal, portant
ou traînant un~ï/~?~M*

060. Aides le peuple à s'imposer des lois
mais non a eh déposer lé~<?<M< (t)*

070. Laisses au tombeau le soin d'effacer

les rides de ion visage il s'en acquittera mieux

que la~c/t/tc de ieves.

071. Femme ne portes à la bouche que le

pain dont tu auras pétri la~M~

07~. Peuple! ne donnes point de la fa-
rine (2) pour du son (3).

~"97~* Ayës lès mains nettes pour aller à la

quête des vérités il n'est pas donné à tout le

monde d'en trouver.

(~) O~M ~Z~M& a<MtjtMW<MM&MM.Symb. 111.

(a) I~où le proverbe <Mfcr~a~o/a/
(3) Jeu de mots, iaMant allusion aux verbeux sénateur<

d$ (~rotohe.
yrr,

w
r ~r
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La vérité se refuse à ceux qui peuvent, ou

veulent en abuser. Sois pur, pour obtenir ses

faveurs.

oy~. Ne redoutes point la calomnie; la~ux/jc
du temps, qui n'a point de prise sur la vérité,
enlève chaque jour quelque chose à la ca-

lomnie.

< N'aiguises point ta/<H~ sur la
pierre

servant de borne au champ de ton voisin.

~76. Citoyennes de Crotone honorez la mé-

moire de ~EMfTM!, modèle des épouses et des

veuves il n'exista jamais pour elle <~u'un seul

homme.

977' Pardonnes a ton nls, s'il avoue sa

~H<<c,
même s'il la cache, mais non s'il la nie.

0~8. Législateur! punis
le citoyen à la troi-

tIème.M~ le magtstrat, a la première.

oy~. Peuple de Crotone surveilles tes ma.

's.Istrats
c'est toi qui payes leurs ~H~<p.y.

080. Ne te donnes pas la peine de démen-

tir un menteur. Le mensonge n'a jamais fait

de maL~ la vérité. Où en serions-nous, s'il

était au pouvoir des. mortels de rendre~N.r

ce qui est vrai, de rendre vrai ce qui est

~H~c(t)?

081. Quand, pour ceindre un arbre, que
tu veux mesurer, tu n'as pas assez de tes deux

bras, tu empruntes ceux d'un autre homme

Fais de même pour atteindre à la~cc~;

associes à ton cœur l'âme d'un ami vrai.

~~8x. N'épouses point une/c~mc plus grande

que toi.

{t) Stob~us. a3.
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983. Magistrat! la loi est ton épouse légi-
tune fais divorce, plutôt que de la laisser

devenir une~MC co~Mo~? et qui se prête à

tout.

!)8~. Ne perinettez point à une ~/M/~ de

parler
en public (i), d'ouvrir école, de fonder

une secte~ ou m~~culte. Une femme en public
est toujours déplacée.

`

98~. Que to. seul au monde saches les dé-

fauts de ta~/c/M~~

986. Ne
lèves minais sur

ton épouse une main

courroucée celui qui maltraite sa ~t~tc se

frappe Ini~même.

< Quand tu verras s'élever un petit nuage
sur le front de ta~M/m<p, jettes dans le foyer

quelques gràins d encens.

~88. Veux-tu goûter les plaisirs d'un mé-

nage plein d'harmonie ?

Prends femme qui te soit proportionnée 3

ensor~e que tu n'ayes point la peine de l'éle-

ver jusque toi ou de descendre jusque elle.

~8< Femme en ~~M~ aimes ton mari

comme toi-même: enceinte et mère, aimes-le

plus que toi-même veuve aimes ton défunt

comme un époux absent.

990. Préfères dans une~~M~ l'esprit à la

beauté et les grâces à l'esprit.

991. Ne te flattes pas d'être beaucoup aimé

d'une
femme qui s'aime beaucoup.

992. Refuses une femme qui n'étant point

(t) .RM MM< ~w~cK/OM est, dit, à ce propos, un dis-

c:p1e de Pythagorc. Voy. sentent. a~r. Demôcr.
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à eUe, se donne à toi ne partage point la

dépouille d'autrui.

~~3. Ne te laisses armer, ni désarmer par

une femme.

994' Ne sois ni l'esclave ni le tyran d'une

~mMC.

Ne t'assieds pas sur une pierre ni

sur les genoux d'une ~c~ aussi ~ro~c que
la pierre.

~~6. N'épouses pas une ~~M~M? yt~ ou

moins pauvre que toi (~).

~<~7.
Choisis ta~~t~t~ ne l'achètes pas<

~oo. Quittes ta compagne, si tu ne peux vivre

avec elle mais que ce ne soit pas pour eu

prendre une autre.

Le sage ne change point de femme.

9~p. Jeune homme honores le sexe de ta

mère: interdis-toi e.vec les~~Mz~ ce qui ferait

ta honte, si on se l'était permis envers l'épouse
de ton père.

1000. Ne dis
pas

de mal des ~~t~c~ elles

ont tant de droits à l'indulgence

tooi. Si tu rencontres deux ou plusieurs

/ïc~ se querellant, passes ton chemin.

1002. législateur! n'admets point defemmes
aux assemblées politiques

La maison ne doit pas être seule un instant.

ioo3. Que {amais ~~MM ne puisse être

magistrat
ou roi

100~. A Sparte, les célibataires sont punis;

(t) Jamb!. XVIII.
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Cro tomates 1 punissez aussi les maris qui

négligent leurs ~M~~(i).

1006. Jeune homme ne prends pas ton

repos sur un siège à l'usage des femmes (2).

1006. Aux assemblées populaires places-toi
dans le voisinage de la porte ou d'une ~c/z~/T?.

100~. Magistrat! ouvres tes~/ï~M; en-

tr'ouvres ta porte.

1008. Magistrats d'un peuple en révolution

plongez dansfeau le~y rougi au feu.

ioog. Passes au vieillard ses défauts

Redresse-t-on le fer quand il est refroidi ?

1010. Jeune femme! confies à l'ivoire seul

le soin de ta chevelure (3) n'en approches

jamais le~r chauffé sous la cendre (~).

1011. Si tu peux labourer ton champ avec

un soc de chêne, n"employes pas le~r(~).

~<yt2. Dans les dissentions civiles, tiens la

porte de ta maison~r~~ à tous les partis.

ioi3. Législateur !j~/wM\y /surles Dieux

du peuple mais non sur ses prêtres.

iot~. Père de famille sois lej~ywM<?r de

tes biens, et l'mstijtuteur de tes enfans.

101~. Magistrats! ne faites point de la loi

une arme homicide s qu'elle soit dans vos

mains au
plus une ~/w/<?

Le peuple n'est-il pas un enfant?

(t) Af!c~. acad. M~e/T~. tom. XLV. M-4". p. 3~3.

~a) JMo/&~ co~ccf/w.

(3) Aiguille, ou peigne d'ivoire.

(4) Fer à friser, c&ZtMMMtrM~t.

(5) Du temps d'Hésiode, le fer ne Mrv&it pM encore

pour le soc des cbarrues.
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io:6. Chacun de tes jours est un ~/MfM

composé de vingt~quatre mets qui passent l'un

après l'autre sous tes yeux. Portes-y une main

preste.
Tu

n'y aurais point touché du tout, le repas
du jour ne te sera pas moins compté à la

fin de l'année et de ta vie.

1017. PeupIedeCrotone! ne célèbres point

de~/iM qui durent des
jours

entiers.

Un jour entier perdu pour le travail n'est

pas une oHrande agréable aux Dieux, ni à

la patrie.

1018. Crotoniates célébrez dans vos mai-

sons deux ~~M l'une à l'apparition de la

première barbe l'autre des premiers cheveux

blancs de vos fils et de vos pères de famille.

101~. N'allumes point ton~ sur la place

publique (i).

1020. Homme d'étude laisses la~/2~f au

forgeron (&).

~~021. Hommes d'étude! abstenez-vous de

y~<p.f (3) cet aliment grossier ne convient qu'au

vulgaire (~). ·

~~aoM. Législateur ne donnes point au

peuple des magistrats de~t~ (~).

(t) In v~ xc Z~M seces. Symb.
(a) jF~o~a~o~M". Mart. < X. 48. t6.

~a&M ~a~/M~A~M ~M~ce~ ColumelL

(3) ~~tA/< abstineto. Gyraldus. ~a<&. XI.

~~4) ~~a~orac decreA: damaoAt ~a&« ~MOtf sensus

~f~efïMWC~e~Mfer~. Pitiscus.

(5) C'est-à~d~re, de& magistrats de hasard élus .par
<ort. ~~&. XVII.
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ioa3. Peuple! ne manges pas des j~y~~ trop

eouvent (t).

to~. Goûtes une fois aux~y~ ne passée

.point ta vie à en manger.

Acceptes un~~année de magistrature~ pas

plus.

io2~. Homme méditatif
1 abandonnes les

~t~~j aux chanteurs (2).

10~6. Toi qui te dévoues à l'exercice delà

pensée abandonnes les fèves aux Dieux

~jC/IM (3).

10~. Toi qui te consacres au culte de la

pensée, abandonnes les ~y~ au bœuf labou-

reur et au peuple laborieux.

10~8. Jeune homme! si tu veux vivre lon-

guement, abstiens-toi de ce qui ressemble aux

/(4)~du moins n'en fais pas un trop ire-,

quenfusage.

"ia2~. Abstiens-toi de~ et de magistra-

tures elles remplissent de vent.

io3o. Pendant tout le cours de ton exis-

tence, ne fais pas plus de bruit sur la terre

que la feuille qui se détache en automne
et qui, jouet un moment des caprices de l'a

~t) Loi symbolique pour dire <t Crotoniates n'ayez
/po!nt de trop iréquemtM éiectiona C*Mt dana ce a< ja

qu~Anstophane déaigno le peuple d'Athènes $ou* la dé-
nomination de ~ra~Mf aMM~eB-dSc~fe~. I*' acte ac. I. de
la comédie des C~efa&t~.

(a) Aliment grossier, mais propre à fortifier la voix.

J~H~ej~ent~.

(3) Divinités domestiques et populairea.

(~) ~e~a~rM yM*o~ ~e MO~tMC~ dit Bayle.
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quilon, va mourir au pied de l'arbre où elle

est née.

to~i. Femme en ménage! tiens a ton mari,
comme Ia/c~ à l'arbre comme elle, ne

t'en détaches qu~en mourant.

io3~. N'acceptes point de magistrature a
la suite d'une révolution politique.

Le ~M~<?~M~ morte met en allarme

un lièvre et le peuple (t).

io33. Sans nécessité n'enlèves pas à un

arbre ses j~M&c~ il n'en sera que trop tôt

dépouillé.

~o3~. Crotoniates déposez vos morts pro-
fondement en terre sur une couche épaisse

w

de~~M/~ mortes.

io35. A l'exemple dea animaux ruminans,

au lieu de ressasser çe qui est écrit déjà

bornes tes lectures au grand volume de la

nature. Médites-en un~f chaque jour

dp ta vie.

io36. Crotoniates n'élevez pointa l'exemple,
de Rome un temple à la ~~77~ honorez

les médecins mais avant tout, soyez sobres.

io3~. Mouilles de quelques larmes le J~de
ta vie il en sera moins sujet à rompre.

io38. Magistrat la loi est dans ta main

le fil qui fait mouvoir le peuple (2) crains

que ce fil n? rompe entre tes doigts.

io39. Prêteras la charrue innocente au~Z~

perHde.

(t) FFIO~Ht~C~t~M.
(a) Cette loi symbolique semble' faire aHnsion aux ma-

~/o/ïc«~t, cornues det Anciens t /e<&era ridenda yM~M.
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1040. Ne te flattes pas de~;r<?r le peuple plus

long-temps que le soleil.

i o~ t. Si ta jeune épouse, non encore mère, 1
te donne quelque sujet réel de mécontente-

ment grave traites-la comme tu traiterais

l'aînée de tes RUes.

10~2. Ne remets pas à la nuit le travail du

jour et préfères le flambeau du soif à tout

autre.

lo~S.Crotoniates! avant d'élire vos magis-
trats et vos sénateurs, sachez propager

la lu-

mière, sans trop multiplier lesyZû~<*<3? (i).

10~. Peuple de Crotone supportes dans ton

enceinte la censure, la satyre, même la mé-

disance chasses-en la ~Xa~r~.

~vo~. Ne sois~yZa/~r~r ni des vivans
ni des morts.

~To~6. Ne quittes point ta femm< pour une

maîtresse complaisante, ni ton ami pour un

~/?~iM~'(2.).

\~to~. Les paroles sont des~X~c~~ qu'elles

"–trappent ou manquent le but, tu n'en es plus
le maître une fois décochées.

Sois archer prudent ne lances point de

traits, sanS~avo~r mesuré le ~poup, â médites,
avant

déparier.

10~8. Ne cueilles point la/~p~réclose entre

les pierres d'un tombeau, laisses-la mourir

où elle est née.

10~. Renouvelles souvent les fleurs semées

(t) Cette loi importante a quelque rapport au symb.
XIV. Voy. Daeier. Crotone avait un sénat de miHo têtes.

(~) Demoph. ~~c~.
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sur les tombeaux, elles s'y fannent plus vîte

qu'ailleurs.

10~0. Les hommes consacreront une
f~te,~

au soleil. ~T

Les femmes célébreront celle des /X~z<

ï 0~1. Dans le jardin de l'Hy menée, ne cueilles

point de/Xc~/y~p~/c~~ les/Ïc~~ doubles sont

stériles.

to~a. Jeune homme! jettes un regard sur

toutes les fleurs écloses le long de ta route

n'en places qu'une à ton côté.

io53. Dans le fleuve de la vie ne puises

pas des deux mains.

10~. Législateur sage avant de porter tes

lois au peuple, vas les redire aux~Zc~ bruyans
de la mer Inconstante.

io5~. Familiarises-toi avec un instrument de

musique prëtereï: la lyre à tout autre.

La~T~? (i) dëibnne le~sage et
compromet

la dignité de l'homme.

10~6. Ne vantes pas l'empire des lois on

mène encore mieux le peuple au son des

io5~. Peuple de Crotoneïet vous ses ma-

gistrats marchez ensernble; soyez comme deux

~Zt~CM sur les lèvres d'un seul joueur (2).

io68. Magistrat d'un peuple en guerre ci-

(t) Porphyre vita ~~a~.
(a) Les condMctem's de peuple, et les législateurs sont

comparés quelque part aux joueurs de flûte.

Hist. de P~o~cm. p. t3. M-ta. Baudelot ne s'est point

rappelé Pythagore.
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vile gardes ton sang froid l'eau fraîche_arrê!:e

le~~r~C~M~.

io5o. Mortel tes années peu nombreuses

sur la terre, sont semblables auxjne~ mois

dans le ventre de ta mère. Imites le /~M

vëgète&cn~palx, sans vouloir percer l'enveloppe

avant le temps,

1060. Pardonnes auxj~M~/<M~.t humaines;

les Dieux eux-mêmes s'endormjent quelquefois,
dit Homère (t).

1061. Jeune homme un coup de vent mène

par
fois au port. -1

î
Ne prétends pas justifier tes faiblesses, en

disant <c Un trait de~o/~<? mène quelquefois

à la sagesse.

1062. Crotoniates appelez aux fonctions

~fyMc~ des citoyens ni pauvres,
ni riches.

io63. Ne brigues, mais ne refuses pas les

/~c~o7MjM~Mc.~et au
premier murmure, J

injuste ou raisonnable, abdique, pour n'y plus/
rentrer.

1064. Sois sobre! bois de manière âne voir

jamais le~y de ta coupe (2).

i o65. Enfans du peuple ne jetez point de

pierres dans la /M~M/~ qui vous à dësaltërës

si vous ne tenez compte des bienfaits du passé s

du moins ménagez-vous ceux de l'avenir (3).

(t) Homère peint les Dieux dorm&ns toute une nuit.-

Poc~M ~~rM~o~.

(a) Loi domestique qui a pu donner lieu au proverbe
grec et latin ~M~o c<!r<MMca~M'.

(3) Z<opM<eMM~b~cot /a<?ere .see/K~

fraff. /My~. Pythag.
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io66. Crotoniates malheur à vous, si, chex

vous, la loi n'est pas plus forte que laforce.

106~. Homme d'état n'accouches point
d'une loi, à l'aide du~orc~y.

1068. Tu n'auras qu'une femme et qu'un

`
`

ami lesforces du corps et de l'ame n'en com-

portent pas davantage.

106~. Le matin, en t'éveillant, ne dis pas
« Je veux être sage aujourd'hui, depuis le

lever jusqu'au coucher du soleil ».

Ne t'engages pas au-dessus des forces de

l'homme.

to~o. Que la loi ait des ~o/v~c~ qui n'avi-

lissent point, en lui obéissant la chaîne du

devoir n'est pas celle de l'esclavage.

ïo~t. Crotoniates ne vous en tenez .pas

aux~r/Tx~ républicaines; trop souvent toute
la différence entre un roi et un magistrat con-

siste en ce que le premier despotise en son

nom le second au nom de la loi.

1072. Seul, ne prends pas un maintien que tu

rougirais de garder devant d'autres yeux.
Dans les ténébres, comme au grand jour, ne

dégrades point, par une attitude équivoque,
les belles formes que l'homme a reçues de la

nature.

io~3. Laisses au peuple ses superstitions

innocentes, telles que les fornacules.
La déesse i~onï~c (i), qui préside aux fours

à cuire le pain, née du cerveau de Numa, fit

(t) JRte~t dea e~/o/TM.c ~ac~~ratt~e~e coAM«.

Ovu~ut ~~M<<. I, II.
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oublier un moment Bellone et Mars, aHreux

enfans du farouche Romulus.

107~. Tâches d'avoir toujours la raison pour
toi. De deux hommes de force égale, celui

qui a raison est le plus fort.

1075. Crotoniates ne donnez point de

barbe à lafortune, comme ils font à Rome

ne changez point le sexe de cette Div~iité

iantasque*

1076~ Législateur! nettoyés le~rM/M, et n'y
souffres aucun amas de pierres, le jour où s'as-

semble le peuple pour t*entendre<

10~. Crotoniates dans le ~M/7z, ne vous

croyez point encore au marché (i).

1078. Refuses d'être le législateur d'un

peuple qui déserte le ~yv~ pour les tavernes

et les tempk-s.
Abandonnes l'éponge aux mains

sacerdotales <

1070. Redoutes la~/o~~p du ciel; redoutes ,<

davantage celle du vin (2).

1080. Crotoniates! laissez les Syriens rendre

un culte à lafoudre.

Qu'on ne dise pas « Les Dieux de Crotone

sont enfans de la peur

1081. Appelles chaque chose par son nom
ne donnes point à la~? celui de Jupiter.

1082. Législateur et magistrat allez prendre

leçon aux )eux olympiques on y donne un

pnx double au conducteur de chars qui

(1) Cette loi symbolique a plusieurs sens; cehn~Ct,
entre autres « Ne vendez point vos magistratures

(a) Expression poétique d'Archiloque.
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atteint le but, sans faire usage de la verge ou

du~OM~(i).

io83. Crotoniates ne mettez pas un fouet
dans la main de vos Dieux on vous prendrait

pour
des enfans ou des esclaves (i)*

1084. Citoyennes de Crotone qu'on ne vous

trouve jamais où il y a foule f

108~. Peuple italique qui prétends à la

liberté, évites de faire foule.

,La liberté n'aime pas la~M~.

1086. Crotoniates ne faites jamais foule.
Le mal-intentionné se cache dans la ~w/e, et

le sage n'y a point ses coudées l'esprit de

vertige y préside
et la voix de l'ordre ne

saurait s y iaire entendre; les préjugés sont les

législateurs de la~~Zc.

108~. Magistrat rentres dans la foule, si la

foule te fait baisser les yeux devant elle.

1088. Nations italiques! dans vos assemblées

ou magistratures, si quelqu'ambitieux mani-

festait des dispositions à 'vouloir
comprimer

ses concitoyens, condamnez-le au métier de

foulon (3).

io8o. Vas chercher le~w/M (4), pour en-

lever les taches de ton vêtement

..r.1

(<) ZVoc~

CtMM. ~Zt~eZ~O. MCMM<

Mfe~. M~a/M~. ~ore~

prHMBM. ~OC)Mt. 0~<MW<!f

Vetua lapis.

(&) On en armait Apollon et d'autre divinité* encore.

(3) ~FW~eMC~t JS~~CM<~t Ze~M~
(~) ~~Mfo/. Lysis ad

Rtpparchum.



OE P YT HA& ORE.
1~3

Pour enlever celles de ton âme, ne vas point
chez les prêtres.

io<)o. Tu portes
au /OM/M (:) tes vêtemens

sâtés; ne t adresses point au pontife, pour
laver ta consciente ce soin te regarde.

1001. Un glaive tiré souvent de son four-

/iM&, s'use vite.

Jeune homme ne mets point trop fréquem-
ment en jeute& passions elles usent le corps
et le dégradent avant le temps.

100 a. Crotoniates réparez souvent vos lois

tout s'altêre. Le plus dur caillou s'use, sous le

marcher continuel des~/c~~M.

ïoo3. Suis le conseil du bon Hésiode (~):
Avant de prendre femme, attises ton~ycn

100~. Si l'on attaque en même-temps tes

/c~c/~ et tes Dieux défends d'abord
tes

~y<
to<~5. Ne craches point dans les~ du

sage les~ du sage sont aussi sacrés que
le temple des Dieux.

looo.Qnelques soient les œuvres sorties de

tes mains ou de ton. cerveau, ne t'enorgueillis '1

point.
Les plus grands hommes ont leur mesure

et la mesure des plus grands
hommes est

nne/

innniment petite~TK'<M~ de la nature.

io< Magistrat! ne te lasses point
de tenir

le glaive de la loi suspendu perpendiculairement

(t) Ftt~b; dëgnuMeur.
(t)JDoMM~yHM!prMt~~<~MM~<M?<MW~.

Opera. n" 4o3.
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sur la tête du peuple; tais-lui peur, cela te

dispensera de ~ï~<?/

1008. Ne permets pas au peuple et au cheval

mal appris de quitter un seut instant le~/f~ (t),
même quand ils mangent.

1099. Peuple de Crotone crains d'ensan-

glanter le~e~ de la loi en~ le bnsant.

1100. Légialateur au glaive de la justice,
substitue unfrein.

11 o i. Homme d'état délivres les coursiers de

leur frein pour le donner au peuple il en a

plus besoin qu~eux.

1102. Législateurs et magistrats! sévissez,

sans ménagement, contre les prolétaires ?
Ions du peuple qui pullulent au sein de la

fainéantise prêts à servir le premier ambitieux

en état de leur allouer un salaire.

11 o3. NesacrIResauDieu du sommeil que\
la quatrième partie de ton existence. t

Un homme endormi est le~ d'un homme

mort (2).

no~. Sans y être convié, ne t'asseois pas
même à la tablè de ton ~s~c exceptes-en
celle d'un ami.

110~. Par une loi expresse désignes au

blâme
public

le propriétaire d'un champ qui
le cultive mal, ou le laisse en~xc~c.

1106. Tiens ta conscience aussi nette que
l'aire d'une grange; tes plaisirs seront ausst

purs que lefroment séparé du chaume.

(t) Stobœus. 4~'

(&) ~e f~. par Bâcler, p. XXXVIII.
`

110~.
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no/. Ne demandes pas de conseils à un'

homme dont le front est aussi lisse que la sur-

face poli6d*nn miroir; cet hornme peut avoir

Ïa faculté de réfléchir il n'en a pas~'habitude.

1108. La terre donne une récolte par année

rarement deux.

Cultives le champ de l'amitié il t'oHrIra

chaque jour un~x~.

110~. Manges le~~ff à l'arbre même.

1110. Laisses d'autres nations (t) brutes de

l'encens au dieu ~/?Mcr (2). <

Peuple de Crotone honores l'agricultéuf qui~
dans l'année, aura le mieux/2<~c<on chàm~:

mi. Ne iais point au peuple litière de

lois, même de bonnes lois il les aurait bientô*

réduites ën/T~~r.

ïtia. Les~M~~nïz/~ (3) se feront en~silence,

comme auprès de quelqu'un qui repose.

m3. Les y~~M/~M des jeanes honimes–

auront lieu au lever du soleil celles des

vieillard.s à son coue

1114' Q~ie les parfuma soient tout le luxe

des~ï~~K/~

lii~.
Quevos~~c/nï~

scient 9

éourtès, simples.

JP~M~c~f

/p~t~ ce tombeau

les honneurs

~M~ <~z/y ~M'c~
rende yo~r

~& ~<?/!t.
Î,

(t) Les Romains.

(a) Z)~JM ~<w~M~.

(3) Ellès étaient fort bruyantes cRex les anctR~s.
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G.

il! 6. Chez les nations corrompues, des

femmes ~o~~ par le public (i) consacrent

leurs talens aux loisirs des citoyens:

Citoyennes de Crotone réservez les dons

de la nature et les fruits de l'éducation pour
embellir l'intérieur de la maison paternelle ou

maritale.

lu 7. Législateur traites les rois et les ma-

gistrats en Dieux d'Egypte renfermes leurs

pieds dans une ~0~* pour les empêcher de

marcher plus vite que la loi.

1118. Si les Gallices (2) n'ont pas encore des

Dieux Crotoniates ne leur portez, pas les

vôtres respectez leur innocence.

1119. Crotoniate: dans l'occasion, rappe-
lez-vous Gallus (~) armé d'un test de Sa-

mos (4), il se retrancha du nombre des hommes,

et se fit prêtre de Cybèle sans doute, parce

qu'un prêtre n'est plus un homme.

il 20. Citoyennes de Crotone! comme sur

les bords du
<?a:~<?,

dans une ~te annuelle,

demandez aux Dieux quils vous préservent
du veuvage.

ii~i. N'entreprends pas la cure d'une grande

(t) Les Lydiennes, les lonîennes les Babyloniennes
faisaient ce métier.

(2) Peuplade de la Lusitanie. G~Z~MCo~a~co~~&ctM~

Strabo. III.

(3) Pitisci /p.rM?.

(4) 'y~NM~ tc~, un tesson de vaMMiLe de terre de rUe

de Samos.
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nation corrompue on ne guérit point la

~M~TT~

1122. Une mère sage ne connera la

de sa fille à. personne.

ii23. Métapontains! ne soutïrez à vos ma-

gistrats et sénateurs d'autres
~ï/Tt~M que des

vieillards une branche d'olivier à la main.

112- Crotonlates ne donnez a vos magistrats

pour ~a~?~ que des vieillards ou des encans.

ii25. Fais cas de la vie il n'y a rien au"

dessus, rien au-delà.

Ailnss~vivr~y-pourJbienvivre. Celui qui prend l'existence en dégoût a

l'esprit malade~ ou le cœur ~3~

1116. L'homme du peuple prend bien
garde

le matin en sortant, de ne point ~aire le

premier pas .avec~on pied ~4
Ne quittes jamais y en marcnant, la ligue

droite de la vérité et l'étroit sentier de la

raison.

112~. Marches du pied droit à tes aiÏaires

du pied~o~c~<?, à
tespt~Strs(i).

iï23< Magistrat de Crotone î donnes fbrce

de loi à un bel usage de la <?~ jP~~M~f?/ï~<
Reiuses la déposition d'un jeune homme

contre un vieillard.

n~.
Ne reproches point au ~c~x son noir

plumage } ne loues point le cygne de la blan-

cheur du sien ainsi qu~eux~ les hommes ns

sont pas plus responsables de leurs vices que
de leurs vertus <

(t) /M ca/CCM~t Q~~C~W~ ~<M~M~<~O~ûScaZ, ~t Z~

c~M~MtfKM. Symb.
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113o. Sois plutôt le dernier

parmi
les aigles,x

que le premier parmi les ~<?~M.y.

n3i. Ne procèdes point, dans l'ivresse
à l'acte saint de la~~ï~/uf/o/ï (r).

n32. Ne reproches point au génie ses fré-

quens écarts, ses longues erreurs us supposent
de vastes aperçus, et de grands résultats.

M 33. Ne te découvres la tête, ne néchis le

~~Mw qu'en la présence de ton :père..
Inclines-toi devant lui, et même à son Mul

nom comme le peuple au nom de se& Dieux

et à la vue de son roi.

ti34. Devenu père y ne fléchis le ~c~oac
devant personne, pas même devant ton père.

t to5~ Peuple qui viens de recouvrer taTiber-

té n'en uses pas tout de suite fais-la som-

meiHer quelque temps sur les ~c~c~d? de

Minerve (~}.

1136. Mère de famille ne t'endora point
sur les ~~c~-c Z)«?~a*~ fil

t i3y. Magistrat au défaut de bonnes lois,

berces le peuple sur les ~c~M~ de ses Dieux

ïi38. Crotoniates 1 lors. d'une dissention

civile ne laissez monter dans la tribune aux

harangues que des ~c/M~M.

M3a. Préfères la géométrie à l'arithmétique.

L'arithmétique est la science du peuple qui

ne veut que faire nombre y ou du marchand

avide de gain.

(t) StobtBU~. ~9.

(&) ï<aMiaerv< ( Pa~MaM~t~) d~Troye éttut rept~se~"
t~C &MiM.

1
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La ~o/n<~rx~ est la science du philosophe
ami de l'égalité~ 1 qui combine des plans de

politique.

~11~0. Observes le ciel, quand tu n'auras

plus
rien à vérifier sur la terre. Dénombres

les étoiles quand tu auras compté tes

Penses à devenir savant astronome, après que
tu seras devenu bon cultivateur.

!i4~' Magistrat! dans tes discours~ i sois

aussi bref que le geste.

~11~2. Crotoniatesï t adoptez cet usage des

<?~<?~ leurs ambassadeurs, avant de conclure

un traité, touchent de la 1~ ~e.

~n~3. Voyages chez les Gètes non pour

y porter des lois mais pour en rapporter
des lecoj~.

Chez les (?~ les champs n'ont point de

limites toutes les terres sont communes et

de tous les peuples c'est lejplus~sage,
dit

Homère.

11~ Sol< plutôt ~/M~ (t) que C~yu~ (&).

11 ~5. Ne désespères pas de l'espèce humaine

ne te rebutes point avec le temps, la~H~
devient marbre.

!t~6.Crotoniate! n'attises point avec le

~Mt~ le ieu sacré de la liberté cette flamme

pure ne doit être conûée qu'à des mains vierges
de sang (3).

n~. Ne graves pas tes lois sur les murailles

(t) Epoux trompé de Vénus.

(a) MesMger complaisant de V~nus et de Mara.

Eustat. co~at <?<~w.
(3)J~TMjn/efroa<<MMcM.Symb.Vn.
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d'une ville, avec la pointe d'un
glaive en-

sanglante.

11 ~8. Les Sarmates ont une lance pour toute

Divinité.

Peuple de Crotone n'ais d'autres Dieux

que le glaive de la justice.

11~. Pères deiamille et magistrats gardez-~

vous de mettre un ~Mt~ nu dans la main

de vos enfans et du peuple (i).

1150. Ne penses pas faire revenir au gland,

en quelques heures, un
peuple accoutumé

r

au pain depuis plusieurs siècles.

n~t. Nourris-toi de glands, plutôt que de

Cuire au four bannal.
Plutôt que de devenir peuple, restes sauvage
115~. Tout homme devant être propriétaire

et moissonneur, qu'U n'y ait désormais d'autres

~/<z/?c~
sur la terre que les oiseaux du ciel

n53. Peuple de Crotone! avant de t'as-

sembler autour de la tribune aux harangues,

manges
du glanis (&).

11~4' Si l'indépendance t'est chère ne

touches pas dans la main d'une femme; il y

à de la

n6~. Pendant la guerre civile, fais à Mi-

nerve libation d'huile surles~o/M~de ta porte, J

pour les empêcher d'avertir. en tournant, que

tu existes.

1166. N'entres dans une maison que par

( i ) Ne ~M~n? ~Z<K~«H. Prov. gr.
(a) Poisson qui dégarnit rhame~oo au lieu de s~y lalt-

ser prendre en l'avalant.
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la porter et ne cherches pomt à en ouvrir la

porte par ses gonds.

n~. Crotoniates gardez le souvenir de

6'c/~MM laboureur roi. Les Phrygiens ses

compatriotes, jugèrent capable de diriger le

timon d'un état, celui qui savait conduire le

soc d'une charrue.

n~8. Citoyennes de Crotone! flétrissez le

nom de Co/~c~c/ fille de Perseus la pre-

mière femme qui donna dans Argos le scan-

dale d'une veuve passant à c~e secondes noces.

11~0. Législateur! 1. n'ais point recours à l'é-

chelle de Gosinga (i) gardes-toi d'appuyer
sur des nuages, l'édifice politique.

1160. Prends tous les ~o~ de ton mari,

tt

tous ceux qui lui font honneur; abstiens-toi

des autres cette conduite sage sera une leçon
tacite dont on te saura gré, long-temps peut-

être, sans en faire l'aveu.

j~ 1161. Sois philosophe, pour t'exempter de

devenir savant.

Un tonneau de science ne vaut pas une

~~Z//&? de sagesse.

i ï6~. Le sage ne boit pas de vin~Jljen~oj~c.
Le sagoTe~e livre point au plaisir, il s'y

prête.
1163. Dans le palais des ~02~ ~M~, sois

toujours de l'avia des ~ïM~c/TM~.

1164. Tout ~cww~ est à plaindre; tout

( t ) Espèce de législateur scythe, qui avait construit une

longue écheMe pour tâcher de persuader à ses compa-
triotes demi-barbares, qu'il allait et venait àyolonté de
la terre au ciel.



i5a L o i s

gouvernant est à craindre s'il est possible, J

ne sois ni l'un ni l'autre.

116~. Crotoniates quel signe ( demandez-

vous ) reconnaître la sagesse d'un gouverne-
ment ?

Que les moins bons obéissent aux meilieurs 1

n66. Crotoniates faites vous-mêmes votre

félicité J sans l'attendre du .~<M<tW~?~
Les abeilles sont heureuses sous la monar-

chie
Les fourmis sont heureuses en république.

116~. Homme sage! il faut bien t'en pré-

veinr consens à être despote, ou ne te mêles

point
du ~o~~7ï<?~M' d'un grand peuple.

1168. Le sage ne :~era ni roi, ni magistrat

:pi législateur.
Le sage ne sait que se ~o~~ysc~ lui-même.

116~. Magistrat, ti rë du peuple cesses d'être

peuple, pour le bien gouverner (t).

11~0. Ne te crois pas quitte de la recon-

naissance envers ton bienfaicteur J parce qu'il

t'a obligé de mauvaise grdce.

n~i. Pour plaire aux Grdces, sacrifies aux

Muses.

1172.
Jeunes filles de Crotone! solennisez~

de jour lafête des C/~c~~ (i) l'innocence et

les ~n~c~ sont amies du jour laissez la nuit

au vice.

(i) Aft~M~/Yï~M~ t~ra/M d<ewo~ Prov. gr.
(2) C~~rM~ ou la vejli~e des Grâces (~er~~V/M~t )

tp céLébrait la ntut.

Une loi des XII tabtes paraît calquée sur celle-ci.
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ii~3. Aux plaisirs bruyans et dispendieux

en usage chez les peuples corrompus,
Jeunes filles de Crotone préférez ~es danses

pastorales et naïves présidées par les G/~c<?~

dan s toute leur innocence (t).

117~. Chez les nations corrompres les

femmes abjurent leur sexe.

Citoyennes de Crotone ne cessez d'être

douCÊs~ modestes. Conservez vos mœurs pu-

diques. Ne renoncez point aux ~T~c~y. Pour

plaire aux hommes soyezj~t~ours femmes.

117~. Peuple crotoniate que tes lois se

tiennent par la main, comme les Grdces.

~~76. Mets en réserve quelques ~yx%c<

quelques charmes J quelques vertus dont la

découverte puisse causer à ton mari une

agréable surprise.

ny~. Femmes de Crotone n'enviez pas aux

<~Ta!czx.M~/ï<?.y leur temple à J~/ïM~-C~xz?ve~

contentez-vous d'un autel aux C/~c~y (2).

1178. Que ton oreille ressemble au crible

Conserves le bon grain. Abandonnes au vent

la paille stérile.

ny~. Ne brûles qu'un ~o~t d'encens à-Ia-
fois.

1180. Peuples agricoles de l'Italie! ne con-

servez point de la graine de rois (3).

n8i. Ramasses et sèmes, dans ton champ, J

(i) Porphyre d!t que Pythagore dansait quelquefois.

2~c~rcpA//o~opA~Me de Bordelon. p. yy.

(2) PM&Ara~ c/M~M ~a~c~t.

(3) Loi contre les magistratures hJrédtt~res.
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la graine des plantes qui croissent sur la statue

d'un
grand homme (i).

1182. Ne jures pas en vain par le nom d'un

~71ÛM~/
homme (2).

1183. Refuses des lois à un peuple grand

mangeur, ou qui boit beaucoup (3).

il 8~. Si l'on te demandes Qu'est-ce qu'un
Dieu? Dis

Un jT<M~ homme est un Dieu (4).

il 85. Crotoniates n'appelez aux magistra-
tures que des hommes parvenus à la grande
semaine de la vie (5).

il 86. Ne plantes pas sur une~z/M~/iM~,

l'arbre ~e tu veux laisser en héritage à tes

enfans.

ti8~. Si tu n'es que sage, ne te charges

point de la conduite d'un ~tM~e*.

1188. Peuple, qui demande la liberté: qu'en
veux-tu faire ? Sais- tu seulement ce que c'est ?a

crains de l'obtenir. La liberté ne convient pas
au ~7~/t~/ nombre (6).

il 8~. Ne bâtis point de temples sur l'em-

placement et avec les matériaux de tes ~ouT~y.

(t) Pythagore symbolise un préjugé des Anciens.

(a) Cette loi fut prise à la lettre dans l'école de Pythag.
(3) Cet avis semble regarder les Crotoniates.

(4) Les Grecs pensaient que les Dieux sont de la même

nature que les hommes. Herodot. n" a5.

(5) Quarante-neuf ans révolus le carré de sept. Pytha-

gore, et après lui, TÏM~e de Locres, ainsi que Platon,

appelaient la révolution de sept années, une semaine or-

dinaire de la vie.

(6) .N<Mte-MCM o~/M'Mm. Prov. latin renouvelé des

Grecs.
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<ioo. Préfères le vin en grappe (i), sur ton

coteau, à la' ~~y?~
en vin dans ton cellier

manges les trois quarts ck ta vigne bois le

reste à la chute des troisièmes ieuules (2).

~iiQï. Ne vendanges pas tout exactement

dans tes
vignobles laisses-y le long de la

r oute quelques ~W~ pour le voyageur

tidter~

no2. Crotoniates! restez pauvres, J plutôt

que Je devenir riches, à la manière des Grecs

maritimes qui échangent du sel contre des <

esclaves.

ïï~3. N'imitez pas les Grecs. Ils soufrent,

chez eux le scandale d'un seul et même ci-

toyen, possédant à'Ia~bis deux maisons, l'une

à la ville, l'autre aux champs.

110~. Rappelez-vous les anciens Grecs, d'où

vous sortez qu'un père de famille. qu'un
chef de maison parmi vous, n'ait pour ser-

viteurs que ses enfans (3)

i o5. Pour être libres, redevenez semblables

aux Grecs ~t'~M~ C~~MM~ ils vivaient en fa-

lallles, ne sachant ce que c'est que des Dieux

et des rois.

,n~6. législateur! ne greffes point su.r un

vieux tronc.

n< Si Fon te demande « Qu'est-ce que

(t) ~MMMW/WM~tM.
(2) C~est-à-dire, la troistème année après.
(3) Herodot. lib. Vt. Le paMage de l'historien grec est

considérable

~MCy~ G~<M<M<MM/Ate~t~ ~M~MC~M «'<MhMpro
~e/v~ M~<tw<))~
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l'amitié ? « Une qui a parfaitement
réussie

1198. Magistrats pères de famille i
appli-

quez à l'instruction du peuple et à l'éducation

de vos enfans les principes de la cor-

rigez, et faites valoir l'un
par l'autre, leurs

vices et leurs vertus.

1199. Si tu es bon, ne t'associes pomt~
d'au très pour devenir meilleur t

Le sage, seul, est faillible.

Une~/T~MM~ de sages l'est encore plus.

1200. Caches ta vie et ta doctrine sacrifies

la grenade à Mercure ~t).
moi. Voyages sur les bords du canal 1

étranger aux lois bourbeuses du
peuple-

~TMtM~Z~.

i2oa. Magistrat fais lire au milieu du

peuple, délibérant î;ur une guerre nouvelle,
Zc co/M~~ des ~T~M~/Z~j', chanté par Homère.

i~o3. Législateur du peuple! ne verses pas

de vin aux grenouilles (&).

120~. Dans un temps de révolution poli-

tique,
ne parles au peuple que par~y~~

ou

tais-toi (3).

iao~ Crotoniates en vous repaissant de la

chair des grives (~) rappelez-vous que leur

incontinence ~tt cause de leur perte (~).

(t) Qui a son fruit en-dedans, dit Lamothe ï~ev~yer.

(s) Cette l&i symbolique devint proverbe.

(3) Enigmes
verb&tes. Cry~e, mot grep qui signiRe un

<& pccAeMr.
(4) Les Anciens surtout les Grecs étaient ~r~~nda de

grives.
(3) Eues se hussemt prendre quand elles sent enivrer

de raisins.
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no6. Mère de famille au printemps, sur-

veilles ta fille de plus près, mais ~vb/tc~M-la

moins. Gardes-toi de la trop contrarier ce

n'est pas le moment de te montrer sévère.

1~07. Mères de famille n'ayez honte de

vos cheveux blancs aimeriez-voua mieux être

des ~rM~ (t)

i &d8. Crotoniates ne faites jamais la~c~ic
défendez-vous.

1x09. CrotoniaLtea 1 maudissez le prenner

peuple qui fit la ~<?y~c la ~Mc/TTe* dévore les

hommes ou les
dégra~ la ~M~/r~ amena

l'esclavage (a).

t2to. Magistrats t ne condamnez point à

l'aiguillon des ~~<M (3) le coupable de

mépris envers vous. S'il a raison corrigez-*
vous y s'il a tort punissez-de par la loi du

talion méprisez-le.

ï~ïi. Fais en sorte de réparer, avant la nn

du
jour,

le tort ~ar toi commis dans le cours

dela)oumëe.
Une iaute non réparée est une ~'M~? ~m<

portune qui te harcèle au visage et bourdonne

aies oreilles. Vainement voudrois-tu la chasser
on ne s'en délivre qu'en l'anéantissant.

ï&ia~ Père de i~mil~et dis à tes énfans d'at-

tacher Mne ~M~M&? à l'arbre qu~îls viennenZ

de dépouiller de son dernier fruit..

~~t~. Citoyennes de Crotone! pour votre

(t) Qui noifci)MMtt, en tïemiaMtmt ~&udire d'Anatote.

(t) ~o.t~ tof~~M Ancien proverbe.
(3) Après l'avoir enduit de mMi ) <!hAt!<)MtZtatoM e~

t«a~e pour ces MWtM de délits
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parure, préférez les ~td~~ de fleurs aux

chaînes d'or.

1214. Ne ressembles pas au~y parasite (i),

qui végète
sur le chêne.

Ne VM aux dépens de personne.

i2i~.JPrends Fanneau de M~ pour

haranguer le peuple.

1216. Magistrats ne permettez pas aux

prêtres de changer leurs temples en~y~h6M~.

12~. Citoyennes de CrotoneÏ abstenez-~ vous

de robes transparentes (3) même dans l~mté~

rieur du ~y~c~c (4).

t~t8. Crotomates on vient dans votre ville

pour apprendre la ~~MMM~
Faites qu~on y vienne <nMM pour lea vertua

mâles et républicaines.

H.

x
121 o. Endoasea-tard~ quittes de bonne heure,

et ne gardes pas long-temps r~de

magistrat. On n'est à son aMe que d~tns son

irêtement de tous les }ours.. r

1220. L'homme marié ne portera pour

que ceux tissus des mains <ak sa femme.

mat. Le père et la mère de i<Mn~l9 ne se

couvriron]!: que d~M~M tMKtu~ d$ I& mais de'

leurs enfans <

(t) Pythagore mettait lea pbuittea même au rang d~

Mum&ux.
Dtogème

Laer. Vllï.

(s) n rendait itKMtMc.

(3) ~~M~<~ww<hM.
(4) L*app<)trteaMMt~è<~<n)tme<.
(~) ~ore~MM vMtMteMat~
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La sœur filera pour son frère

Le irère labourera pour sa sœur.

1222. Législateur et magistrat sans tes ha-

~y, ne te montres pas au peuple il te pren-

drait pour son semblable.

1~23. Ne portes point d'A~z~ à la tale d'un

autre.

i 22~. Citoyennes de Crotone pour vos ~a:

et dans vos parures, prêterez le blanc à toutes

les couleurs, même à celle de I~cese vêtue

de blanc il semble qu'une ~n!me doive se

respecter davantage.

122~. Ne contractes pas l'A~~o~ de vivre.

1226. Fuis la tyrannie des rois et celle du

peuple fuis plus vite encore le despotisme
d'une mauvaise habitude.

1227. Dénes-toi de 1' elle com-

mence par n'être qu'un superflu, et finit par
devenir une nécessite.

1228. Ne d&nnes point a l'A~? un pied
dans ta maison bientôt maîtresse elle i~rait

de toi son premier esclave.

1220. Magistrat d'un peuple riche et sana

mœurs prends la hache avant la <~b/<M/~ (i) y

élagues d'abord, tu puliras ensuite.

i~3o. Magistrat sans caractère quittes la

ycnaise curule; ne iais pas ressembler la loi

à une A~cÂF sans poignée.

i23i. Crotoniates 1 dana certaiHea circon&-

(ï) iMtmm~p~ charpMt~et et Ae ctarfon.
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tances rappelez-vous ~f~M&~ élu roi de la

Thrace par ses concitoyens il voulut aussi-

tôt en devenir le Dieu.

1~32. Fermes ton sépulcre d'une haie v~c,

pour en détendre l'approche au
peupie et

d'autres animaux qui souillent les lieux où ils

fassent.

t a33. Habilles le peuple avant de lui donner

des lois des lois et des ~M/Zc~M blessent les

yeux.

123~. Crôtoniates~ aimez-vous. Vous n'avez

pas trop de toute la vie pour aimer. Malheur

à ceux qui trouvent le temps de ~M/~

t&3~. Une ~ZcF/~ infectê annonce des vis~

cères gâtés. 1
Aux paroles sales d'un peuple, présages

un

vice dans ses mœurs ou dans sa législation.

ïa36. Peuple crotoniate! oHresausage l'oc-~

casionde se montre! 3 n'attends pas qu'ifvienne
à toi lequel du voyageur A~Zc~a~~ ou du

frais ruisseau y doit aller au-devant ruh de

l'autre ?

ïx3~. Crotoniates ne soufrez point dans

le voisinage de vos filles de vos épouses J

ces iemmes bannales, vases de nuit impurs
-t'i f* < ~< ]* j- yt~y

qun
mm.

t~uvuyef ~ue~M/c
uu ûtm~ ~K~z-

CC/M~M~f.

m38. Ne crains' pas de mourir la mort

n'est qu'une ~~c.

ï 23o. Sois semblable à la lampe du temple

d'xm~c~ éclaires le peuple en lui déro-

bant la main qui verse l'huile.

1~0.
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1~0. Législateur laisses au peuple la liberté

du ~/M~o~ (i), retenu par un fil.

12~ t. Ne hantes pas les lieux fréquentés par

ia
ibule~ (~

,.< ï~
Ne A~ sur la terre d'autre société

que
celle de ta famille et jdc ton ami.

ï2~3. Ne ~y~/ïg~ point le peuple
l'heure de ses repas il aurait trop de distrac-

tions.

~t~ N'exiges point du peuplé une atten-

tion soutenue; il en est incapable.
Ne parles pas long-tempSTau~peupIe à la

fin de ta ~ro~Mc u ne se aoûYienarait plus
du commencement.

12~. Magistrat ne
~nz/ï~c~pas

le peuple~

quand il a'e&t levé trop matin.

ï2~6. Crotonlates honorez Ïe poùvenir'

d'~tï~tOc~M~ et d'Aristogiton~

~~12~.
Hommes d'état avant de donner

des lois aux peuples y sachez bien celles de

l'harmonie (3)<

i ~8. Consacres un culte a l~z/v~oM~ céleste

Chaque année le premier lourde printemps~
rassemMez-vous autour d'une lyre bien d'ac-

(t) Les enfans de la Grèce, comme les nôtres, s'amu-

saient à ce jeu.
(s) Les pythagoriciens s'étabiMsaientdànsîesbois sacrca,

où le peuple n'était pas re~i.

Porphyre y a~<M. de chair. 1. M~.

,~(~) C'est d'après les règles <~emusique, prescrites par

/Pythagore, que Platon établit dans son 2ThM~ ~ieS ~it
Ae la constitution du monde.

jE~aM ~Mr la ~MMOHe. p. 23. tom. I. jn-
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cord; et chantez en chœur un hymne à la

Nature rajeunie (ï).

t~<~ Veux-tu prendre une leçon d'~xnyM~M<??

obtiens Je passer un jour entier sous le toit

de deux amis.

ïa~o. Ne prodigues pas les ornemens de la

sculpture sur le bois d'une harpe.
Une lyre bien d'accord est toujours assez

décorée.

t~5t. Honores le nom d'~o~poc/To~p: c'était

Tin sage qui parlait peu pardonnes
au

peuple
d'en faire le dieu du Silence.

iz~a. N'attends pas comme à ~~foj (2)

l'âge de la décrépitude pour sacriRer au dieu

Harpocrate (~).

ï2~3. Citoyens y si dans la tribune publique,
on vous parle d'égalité, sans vous parler de

la justice faites dascendre l'orateur et posez
<;ur sa bouche le doigt d'~acycc/To~ (~).

i25~~ Femmes de Crotone l' ne faites

qu'un seul et même Dieu de l'Amour (5) et

d'T~/poc/io~.

i&5~. Crotoniates rendez un culte, de pré-

férence aux Dieux sobres, teisqu'oc/~c:

auelqucs légumes lui suffisent (6).

(t) Fcre nofo solebat (~~ta~o~M) co~~c~tM~ w cir-

CM~M~t/!Me~e, M Me<~Mt ~fa~e~~ psallentem. 7/~

B~a//C~C yMOt~MO~/WC~~OfeM~, M M7TM<MM<Mt<?0'~<-

MC~<M~.Nie. ScuteUiL ~~a P~~a~. M-

(a) Ville d'Egypte.
·

(3) Les prêtre& du dieu du Silence étaient chauvet et

e&duc<
J

(4) Dieu du Silence.

(5) Dieu du Silence y ou du Mystère.

(6) Des lentilles de préférence à tous autres.
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\1x~6.
Homme public! portes au~~c~L-Index

uh anneau~ à l'empreinte d'~ï/poc/M~ (i).u

12. Peuple*
ne laisses point à la tête de

tes araires des hommes nouveaux qui, sous

de longues ailes, cachent auToout des doigts
les ongles recourbes des harpies (i). Déportez-

les aux i!es Rottàntes des Strophades.

12~8. La musique n'est qu'un talent frivole

pour
des crèmes vulgaires ? élèves-la au rang

des hautes sciences.

~12~. Législateurs à l'instar de celui des

JR~ ne dites point d'abord au peuple ?
cn~ multiplie! La nature le lui commande

assez impérieusement déjà. Dites~hu

« Avant de mettre des enfans à la vie

penses au± moyenajde les rendre plus sages
et plus heureux que leurs pères.

~60. Homme de génie! ne t'occupes point
ce la politique, i tant que les peuples seront

disposés à se faire la guerre pendant dix an a

pour une femme'. Penses J~Jï~

126!. Magistrat d'un peuple en guerre ci-

~vue rappliques à la science politique ce prin-

cipe de ~art de guérir

L'eau froide arrête les hémorragies.

(t) Lés Romams adoptèrent cette loi de Pythagore.
(a) .tMM/m <MC~M T~c~t~y~o. Symb. VSï.

Quand Pyt~agoredéiendait si expressément la nourrt-'

ture des oiL&eauxqui ont leu ongles crochus, il voulait sant

doute faire peur aux larrons qu'il tâchait de rendre par
ton énigme odieux à tout le monde.

LanMthe Levaypr p. ~06 des petits A~~Ht'
T



16~ L o i s

1262. Homme d'état maries le peuple à la

loi, avec le M?~d'jE~c~/c(t).

1x63. Rougis d'avoir plus d'embonpoint

qu'7~nc~Z<? (i).

1264. Hercule lui-même ne put tenir contre

deux combattans -à -la-fois (3)~

Homme sage ne luttes point avec la mul-

titude.

t~6~. Crotoniates honorez le souvenir

d~~M~ il ne s'arma d'une massue que pour

donner force aux lois de la justice.

ï 266. Citoyens dans de graves circons-
tances, rappelez-vous et prenez pour garant p
le nom d'~p~e'~Zc (~).

1267. Crotoniates n'envier pas tant la force

d'J~c/Zc il pay.i cher ce présent des Dieux

Hercule était épileptique (5).

ïa68. Sois ~r~M au milieu du peuple
ne lui laisses aucune prise sur toi..

1260. Si tu ne te' sens pas capable de devenir

trois fois sage comme ~c~(~, n'ambitionnes

pas
d'être trois fois vieux comme Nestor.

12~0.
Pour vivre indépendant observes a.

(t) Expression prov~rbude pour exprimer un lien

étroit et indi~solubte.

(~) Hercule était maigre. Clément d~Aiex. <M&Kon~

<t<~eM~.
(3~ Ne ~f~n:z<Z?~quidam coa~z <&t0~. Prov. gr.

(4) Me Hercules! c~eat-dire, tf~ ~e NefCM/e~/Mt aff

Espèce de serment, Amilière aux AncMM. Hercule etMt

l'une des divinités locales de Crotone..

(5) J~Of~M ~C/1CM/«M~

(6) LeTr:smég:~te'
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la lettre ce vieux commandement d'TM~y

trois fois sage (i)

~Tu ne mangeras que de tés œuvres ».

12/1.
Gouverneurs de peuples rappelez-

/vous sans cesse ce vieux mot d'jH~n~~ (&)
trois fois sage

« Le peuple obéit toujours à ceux
qui font

bien M.

1~2. Législateurs et magistrats honorez

!a mémoire d'c/*M~, et consultez ses livres

il inventa l'art de parler au peuple (3).

m/3. Crotoniates honorez le souvenir

d'~<?/7M~, J bien digne du titre de trois fois

grand, s'il put en effet être tout ensemble roi,

prêtre et sage.

12~. Métapontains soyez parcimonieux
dans votre culte; rappelez-vous T~/T~~Mt~c la

pythie sage le déclara l'ami dès Dieux pour
ne leur avoir jamais sacrinë qu'autant de farine

qu'il put en prendre avec ses trois doigts.

11~. Crotoniates ï ménagez vos ~tM, quand
vous en aurez la conception <d'~<?/iM~ coûta

trois nuits à Jupiter.

~i~o. Crotoniates ne prodiguez pas à vos

athlètes le titre de ~rM.

ia~ Ne passes point sur ton champ la

herse avant la charrue: n'attends pas le len-

demain des noces, pour interroger le carac-

tère et les mœurs de la femme que tu épouses.

( i ) La forêt des ~MO~M. in-fol. Vlï.

(&) ~eat, feuillet V!! ) recto.

(3) Les Anciens appelaient ainsi la rhétorique.

Quintil. M~. ore<. II. !L6. Montaigne, essais. I. S~.
r li
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1~8. Le bon jH~y~o~p compte trente mille

Dieux (t).
Crotoniates c'est beaucoup trop, si vous

êtes sages;
Si vous ne l'êtes pas t ce n'est point encore

assez.

12~0. Souvenez vous de ce mot hardi et

sublime du bon JV<wo~

La terre ~/ï/a le C~

pt restez-en là de son poëme.

1~80. Penses avec Hésiode, être assez riche,

si tu possèdes légitimement ces trois choses

Un champ iertile une vache féconde une

~emme économe.

1~81. Législateur préviens la supejEStition

en ne permettant la lecture des poëmes d'T~-

siode et d'j~c~ que dans l'âge de la
raison.

ï'ï8~. Que chaque heure du jour et de ta

vie ait son fardeau à porter et ne s'en décharge

point
sur celles qui la suivent!

t283. Consacres un culte à l'~M/~(2), mar-

quée sur le livre du temps par la naissance

de ton ami.

m8~. Destines la dernière heure de ta

journée a réparer le mauvais emploi que ta

aurais pu faire de quelques-unes des vingt-
trois autres heures.

(t) Maxime, de Tyr, observe qu~Héamde a fait tr~p

petit le nombre des Dieux vu qu~il y en a une multitude

innombrable.
JVcc trigenta tantum <fco~/M millia. sed innumeti.

Dissert. I.

(2) Les Anciens adoraient les heures.
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1285. Consacres tes pensées aux /4< de

la nuit y tes actions aux heures du jour.
1~86. Au banquet de la vie manges tes

vingt-quatre
heures par jour.

1287. Laisses à d'autres les magistratures

p'acceptes tout ï*.n plus que la surveillance (i)

des heures.

J"f 128~. Sois bon pour être heureux; sois sage

pour être heureux long-cemps.

~289. Ne te presses pas d'être /~r~a*; mais

hâtes-tol de te rendre digne du bonheur.

12~0. Salues-toi du nom de sage et d'homme

heureux, si tu ne te trouves nulle pai~: aussi

bien, qu'en rentrant dans ton cœur.

i2<)i. Avant de te marier saches que tout

change dans la nature.

« La femme d'aujourd'hui, n'est plus celle

d'~cr

12~2.
Crotoniates gardez le souvenir d'Z~'

liscus, qui se retira au fond des forêts, pour
étudier les mœurs de l'abeille indépendante, de

préférence aux lois de l'homme esclave au sein

des villes.

1293. Femmes de Crotone! gardez le souve-

nir d'7~?~?, épouse de Telephe aussi belle

qu*/7t?/~<?, mais moins connue, parce qu'elle
fut plus sage.

(!) Dans les villes grecques, quatre citoyens étaient

chargés de veiller la nuit, pour annoncer les heures cha-
G!!d! trL?!S. ~19 8(:t!l~I3t

i?!ilOr~pç ç~J:=T_a~t°g
33l~:?l'Z33Le~c:'n trois. Ils servaient d~hortoges sousantes inconnues

aux Anciens. Ce très'antique age existait encore na-

gnére dans une ville de France, àPontMse: un crieur r

public aUait par les rues proclamer les heures de lanu!t
et la mort des habitans~ t'ii en décédai
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i2~. Législateurs et magistrats', monar-

chiques ou républicains! usez de votre autorité

tl'aut~nt plus sobrement, qu'elle n'est pas aussi

légitime, aussi sainte quel~TarcAz~ des pères
sur leurs enfans.

129~. Soit flétrie la mémoire d'pcy~MM,

qui le premier, tua un animal paisible.

1
12~6. Gardez le souvenir du chaste jH~fyo-

(t).

ï~oy. Crotoniates! vouez au mépris la mé-

moire
d'T~~pc/M~- (a), pupte d'jc, ~l'in-

yenteurdeta~woù~.

i&~8. Peuples itallq'les* ne souillez pas vos

mains du sang de vos despotes qu'il vous suf-

fise de les reléguer parmi les tigres de (3)

r~Tz/iM/M~.

129~. Chasseur matinal épargnes la pre-
mière hirondelle qui t'annonce le retour du

printemps.

1300. Crotoniateis dans une solennité pu-

blique, faites vous lire l'AM~~c de l'année

avant de la déposer dans vos archives.

i3oi. Ne vous empressez pas de fournir des

matériaux à l'~M~oz/Kp.

peureuse la nation dont on ne parle point

13o2. Père de famille 1 dans les mains de

(') 0/eZu- ~~yo~c ~n?.t 1

~Ma AMmTMp~~ e~ ~/o~a~
~Op~ ~<~CACMt~t.

StobaBua. I. 63.

Contemporain des sept sages.

(3) Aujourd. AîajMTM~c~aa~ proYincc d*ArméMe.
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tes enfans, remplaces le
hochet par quelqu'ins-

trument de travail.

i3o3. Si tes Dieux te laissent le choix d'être

un ~c~ ou un ~c/n~/r, avant de te dé-

terminer, penses qu'~c~f//c avait besoin d'~c?~

mère ~o~t~ pouvait se passer d'~c~c.

t3o4. Jusques
dans son sommeil jeune

homme, admires J~o/n?.

i3o5. Philosophes ou législateurs, historiens

ou poëtes ne multipliez point sans nécessité

les paroles écrites prenez ~fo/M~c pour mo-

dèle il se fit une loi de ne rien repéter de ce

qu'avait dit /~<~«)~c,

13o6. Mets dans ta conduite l'unité (t) des

poèmes d'Homère.

1~0~. Pour la faire aimer davantage, nous

nonnons à la vertu le sexe des femmes.

Citoyennes de Crotone montrez-vous dignes
de cet ~OM/M~ le plus beau qu'on ait pu
vous rendre.

\~i3o8. Jeunes femmes! riches de tous les tré-

~ors de la beauté, n'allez pas au-devant du tri*

but qu'on vous apporte n'exigez point ~'Ac~z-

~Mg<M. Vous n'êtes que l'oeuvre de la Nature

ce n est pas à vous que s'adresse l'encens brûlé

devanjLKCtUS.

i3o9. Sois d'abord homme (2), avant de vou-

loir être un Dieu.

i3io. Deviens sage avant d~aspirer aux

(*) ~M~ee apud noa <&e~MM~tf ~o~c~M ? cpor*
tere AoaMMM ~Moye~

«~«M.Cieme Alex. «roat. fV.Cleme- Alex, stro~t, l''V.

(a) <~M)M)M~.d'H~roclès.
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fonctions d'~M~M public mais tu ne voudras

plus être homme public, du moment que tu

serasdevenusage.
`

y

i3r, Ne calomnies point l'espèce humaine

sans doute, les A<Mtm~ en société sont më-

chans (ï) mais l'~MM~ en famille est bon (~).

i3ia. Crotoniates refusez au méchant le

titre (3) d'~MM~.

i3t3. Homme! exerces exclusivement la pro.

fession d'A~m~M.

i3~ Homme! ne soisqu'~o~M~

i3i~. La nature t'a fait ~o~MM sois. A<M~M

seulement c'est la loi première.
Sois homme seulement, c'est bien assez, pour

tes forces.

i3i6, ~cjM~~f tu es le plaisir de
l'AcMjMc

Homme tu es le Ao~A<'Hr de la femme. –r

i3i7. Ne te fais point ~MM~H~~w~c, si tu

ne sais pas mener plusieurs chevaux de front.

i3ï8. Si tu as dans ton voisinage la tombe

d'un ~MMM~ de bien, dispenses-toi d'aller plus

loin sacrifier sur l'autel (4) des Dieux.

i3i~. Magistrat abandonnes les hommes

<hM~c à leur allure gardes-toi de
les placer

entre l'espoir des honneurs, et la crainte d'une

persécution.

i3~o. Refuses au prêtre le titre d'A~M~,

(t) J. J. Rousseau en~ eu rémiNiscence.

(a) U<tcier da ~~y. p. toy.
(3) ~Mr. de DMMr sur HMroclè~.

(4) Pyttmgore &vatt coutume de ,dire y<MZa«MMoj)t <

~<AM< ~«Mif /e j~))tc<M<nwaf~tHt v~r~a&/e temple.
Note du traducteur tte Valere Maxime. p. j~6~. tom. I!.
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~i3M. En lisant l'histoire des
personnages

célèbres n'aspires pas
à le devenu* toi-même.

Mortel le vrai grand Ao~MM est celui qui n'est

QU'~O~MC~.

i3a2. Peuples! que dans tous vos idiomes,

après
le nom de père, ceim d'~oza~M soit le

mot le plus sacré.

i3~3. Peuples d'Italie prenez pour législa-

teurs, des hommes (ï) ~Ht~MUM?.

~Y3a~. Etudies l'homme, et non les A~M~M.

i3~. Apprends
à connaître les Ao~~c~ la

~connaissance des hommes est plus facile et

plus nécessaire que celle des Dieux.

jL3a6. Mesures tes désirs sur tes forces le

nombre des ~o~~tc~ qui t~M/ est aussi

grand que
le nombre des hommes gui peuvent,

est petit.

t3~. Ne sois pas aux champs A<MM~Mc~p ~<?,

3~8. Le châtiment de l'assassin d'une femme

sera double de la punition de l'assassin d'un

~M?MM~

t3a~. Aux yeux de la Nature, il n'est point
de grands hommes dumoins, elle ne lés avoue

pas. Sois homme tout naturellement

Ta véritable mesure consiste à n'être ni au~

dessous de l'homme, ni au-dessus.

~33o.
PuxiM avec sévérité ton enfant cou~

~pable du meurtre d'un insecte l'~MMC«& a

coBMtMMcé ainsi.

i33i. J~~cy~toi dans ton~emblaNe. ~Jues

j < t

(t) C'Mt-à-ditre t d<&< honumMdont toùt$ 1& force est

<hoM la tête.
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l'~M~Mc que tu rencontres quel objet la Na-

ture peut-elle oiïrir à tes
regards qui mérite

davantage ta considération P

i33&. Étudies d'abord les objets qui sont

aous ta main, avant de porter la vue par-delà

l'horizon. Le génie de la nature peut descendre

impunément du grand au petit l'esprit de

l'homme au contraire~ doit se traîner du petit
au grand.

i333. Ne séjournes point chez un peuple qui
a plus depr&tres que de magistrats, plus de

lois que de moeurs, plus
de courtisanes que

de citoyennes plus ae temples que de gym-

nases, plus de prisons que d'hospices.

i33~ Chef de maison que ta table soit ~u"~

gale, mais A<Mp~&~? (i).

ï33~. Crotoniates soyez Ao-y~Z~~} les

hommes ont commencé par jouir en
communy

de tous les biens de la terre.

L'~cFD~&ï~~ est une réminiscence de cett~
<
loi primitive.

i336. Instituteurs des hommes! ne Faites

point de Fécole de la vérité, une ~c/~7te

ouverte à tout venant (2).

i33y. Es-tu jaloux d'exercer dans ta-maison

les devoirs saints de l'hospitalité ?

N'épouses point la fille d'un maitre (3) d'

~/Z~.

t33$. Crotoniates î désirez~ vous retourner

au siècle d'or ?

(t) 2?<MMie<tZ~BM~Ma. J>

(~) JF~<nM~n~a&~<y~M~wMC<)~OMe~.
NtC Scutellio. ~Am P~M<t~. p. M. Mt

(3) Profession ~eu estimée chez lei Anciens.
'L~–
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Faites que
le ~~M (t) augurai des prêtres

redevienne ce -qu'il était, la simple houlette

des pasteurs de l'Arcadie.

i33~. Ne montes pas trois jours de suite

dans la tribune aux
harangues applaudi par le

peuple le premier jour, tu en serais le troi-

sième et peut-être aurait-il raison.

t3~o. Obligé de vivre parmi les hommes de-

venus peuple 1 sois semblable à l'huile qui

surnage et ne se mêle point à l'eau.

i3~i. Peuple de Crotone! dans la
lampe de

tes magistrats sages, ne verses point d'absynthe
au lieu d'huile.

i34&. Magistrat ne verses point d'huile

rance dans les fanaux du peuple.

t3~3. Que ta lampe consomme trois mesures

d'huile, contre toi une seule de vin.

t3~. Chaque huître a sa coquille

Législateur consacres de nouveau le droit

de chaque homme d'avoir sa maison et son

champ.

Magistrat!
veilles au maintien de cette loi

première.

i3~. Homme civilisé essayes des mœurs

paisibles de l'huître de Tarente assez et trop

longtemps, tu t'es modelé aur le caractère

violent du tigre.

ï3~6. Abstiens~toi des ~M~n?~ d'Abydos (~).

(t) Pe~~t:

(2) Ville maritime Ae la Troa~e.

N. B. Des sots ont conclu de cette loi symbolique, qui
touche seulement le* moaursdes Abydeoiens, que Pytha-
sore défendait l'usage des huitres, du poisson .ainsi que
de plutï~uTt autres comestibles y tels que les fèves, etc.
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ïJ~y' Ne passes point chez
un peuple qui se

lasse enfin de l'oppression, ni dans un che-

min où un âne (t) tombe sous le faix ;'crains

les ruades les peines domestiques donnent

de r~z~Mr.

ï3~8. L'aube-épine fleurie console le
voya-

geur des piqûres qu'a pu lui faire l'étroit sentier

ou il se trouve engage.
Mère de famille au milieu des soins domes-

tiques, sois d~aimable ~~t< afin que ton

mari ne se repente point d'avoir embrassé l'état

pénible de chef de maison.

i349. Fuis d~une vitesse égale l'hydre à plu-
sieurs têtes, et le .y<?/~<?~ (2) à diadème.

135o. Méfies-toi de la femme qui rit immo-

dérément.

Le cri de l'hyène ressemble beaucoup de

grands éclats de rire.

i35i. ToucheTS la lyre, avant def sacrifier &~

F/t.

1352. Crotohiates logez dans un seul et

même temple l'~y~<?/x et rAmour sacrinez

à tous les deux ensemble.

i3~3. Sois sobre, pour être sage qui se

nourrit bien, engendre bien qui se nourrit

trop, ensemence (~) mal le champ de r~y-'
menée. La débauche est fille de la table.

~35~. Renonces à l'~y~t~/t~c toute ta vie,

(a) HeywMp~e,C)Ltë par Joseph.
Cette loi symbolique a essuyé bien des variantes, ainsi

que beaucoup Vautres.

(2) C'est-à-dire le peuple et les rois.

(3) Pythagoras .M~e~ esse dM'&f aZurne~ ~<~e//XK~
~M. Plutarch. plac. philos. V. 3.
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plutôt que de lui donner les restes de l'a-

mour.
~3~. Législateur! interdis au dieu Mars

l'entrée du temple de l'~y/Mc~.

i3~6. Jettes de l'encens dans les flambeaux

de l'Mc/ï~c y ceux de l'Amour n'en ont pas
besoin.

i3~y. Pour sacrifier dignement sur Faute!

/(le l'~y~t~c ne soia ivre ni de vin ni

d'amour"

e vin ni

d'amour,

i358. Ne t'épuises pas
en louanges stcrilea

et bruyantes, pour cëlëbrer les bienfaits et les

merveilles de la nature le
sage emploi de ses

dons et le silence méditatif, voilà les /MC~

qui lui plaisent d'avantagé.

ymnes,

i3~. Ne creuses pas ton cerveau pour y trou"

ver un nom à chacune de tes Divinités les

JV~c~o/~p/M (ï) n'en donnent point à leura~

Dieux.

i36&. Crotoniates ne demandez. pas a Ju"

piter les mille années d'existence qu'il accorde,

dit-on, aux insulaires .~v~~o/i~c/M qu'il
vous su~nse de vivre en paix, comme eux.

i36ï. Magistrats! posez des gardes-fols le

peuple est (2) /~?/ïo&a~c.

< ï36~. Pour éviter le scandale, ne te permets~

pas l'~poc/<?

La veuve pleurera son mari, si elle trouve

des larmes) si son cœur en reiuse a ses yeux

(t) Cc/f~cwt~c~~cjt~ et o~ ad septentrionem co~MA~
tK~f ~/c~ ~~Maw~M~MMafeMM venerari.

(a) Somnambule.

Strabo. III. ~eo~~
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elle couvrira sa tête d'un voile, pour dérober le

spectacle révoltant d'une veuve qui ne saurait

pleurer} mais qu'eue ne mouille point son vi-

sage de larmes puisées autre part que dans

son coeur.

t363. Législateur préserves-toi de l'hyper-

bole, et des hypothèses n'asseois point une

république sur Ta nue ou sur le sable.

t36~. Crotoniates gardez lat mémoire d~
/ï~~ qui fit tant d'honneur a son pays (t) par
ses vertus hospitalières.

t36~. Ne prends pas pour amie une (a) ~y-
/WM~P/Zt?.

i366. L'~n~M~Xf assez cognante pour

déposer son md sons le toit de tes éduices,
aime trop son indépendance, pour se ranger

parmi tes volatiles domestiques.
Prends leçon de l~p/&

i36/. Magistrats d'une cité libre respectez
le secret des famillM n'entretenez point d~
/To/ï~?//c~ (3) dans les maisons.

i368. Sois récho de l'~yy~S?/Xc matmale.

t36~. L'apparition d'une seule ~yw~
ne fait pas le gai printemps une seule

mauvaise loi suffit pour plonger dans le deuil

tout un peuple (4).

Le sage s'abstiendra de iaire des lois.

~3~o. Mère'de famille! sois seïublabÏë à la

( i ) Tamagre, en B~otte.

(~ ~~A. VU!.

(3) Synonimo d'e~MMt~ dtM ht tt~gue des Pythago-
fictens.

(4) Provûrbû gtec.

lampe
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v.ava. J:,au~. iL.

3~~ ~7. 'M

Ifimpe
des veillées d'~yt~r~ autour de

laquelle
toute une maison se range, et s'occupe pai-
siblement de travaux utiles assaisonnés de

propos gais,
ou de récits touchans~

I. J.

ïS~ Crotoniates réhabilitez là mémoire

d'7~cc~M (t) on le dit l'Inventeur des talis-

mans il n'était que médecin.

ï3~2. Jeunes citoyennes de Crotone ne vous

permettez que les passions douées rien n'en-

laidit plus qu~un mouvement de colère, qu~uh
accès ze.accès dëy~A?M.M<?.

~ï3~3. Soignes les plus petits. détails de ton

~existence quë~la plus légère action de ta vie

ait son motif f tu dois avoir une raison pour
chausser le pied droit (2) avant la ~MzZ~?
gauche.

i3~. Né demandes point à .7~/M~ (3) là clef

des deux la porte du ciel s'ouvre d'elle-même

a qui vit bien sur la terre.

i3~. Citoyennes de Crotone~ gardez le sou-

venir de .7<sM~ vous lui devez l'invention

des couronnes de neurs.

i3~6. Crotoniates Ï honorez Ïe souvenir du

vieux Janus et regrettez la magistrature de ce

bon roi tant qu'elle dura, o~n ne pensa point
à mettre des portes aux maisons.

(t) Egyptien <Ïtt règne <te Sennyes. Suidas.

(a) Ja~bt.XVlIL

(3) Prac~K~eo/b~a~coe/t.
<f 3~/te/t~ c/fï~c/M MCM~r~

OviJ? /a~f. T.
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i3~. Locriens adoptez parmi vous la

fête de Janus, célébrée tous les ans à Rome <

solennité touchante qui, du moins pendant un

jour, fait disparaitre du milieu des hommes

l'inégalité de fortunes et de conditions.

i3~o. Crotoniates n'imitez pas vos premiers

ancêtres, les Japigiens (t), en cela qu'ils rou-

gissent d'un front chauve.

ï3y~. Gardez le souvenir (~) d'Zsp~ il pré-
tera l'étude de la médecine à l'art des augures,
il eût pu devenir illustre parmi les hommes y

Apollon lu~même s'ocrait de lui enseigner à

toucher la lyre ~t à lancer un javelot, il aima

mieux apprendre
la vertu des plantes y pour

être utile à son père infirme.

ï38o. Possèdes et cultives uny<a~Mypour
ne point aller au marche public.

i38i. Quand il tonne, touches la terre (3) r

Quand la guerre civile éclate~ cultives ton

jardin.
ï382. Pour passer gaiment ta vie, habites

une maison qui ait son jardin chez les peuples
de l'Orient, joie et ~r<ï sont synonimes..

i383. Le cimetière de toute une famille lui

servira en même-temps dejardin d'hiver.

t38~. Ne tourmentes pas les arbres (4) de ton

y/x/ pour leur faire prendre diverses atti-

tudes.

(t) Athénée attribue Finvention des perruques aux t7<t-

pigiens, anciens habitaus de la Pouille.

(x) ~Mf. la BtJ~ecMte, par Lecterc. M-

(5) ~a~. Pythag.

(~) Dès le. temps
de Pythagore, on &vait la m&me des

jardiniers modernes tonsores ~<y/or~.
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!38~. Crotoniates rendez grâces aux Dieux

de n'être pas les contemporains d'un autre

Jason il aurait bien pu vous donner pour
maitre son (i) cocher.

~ï386. Surveillez de près le magistrat qui,
descendu de la chaise curule, repéte avecT~o/x

« Je n'étais pas né pour. la vie de simple ci-

toyen 30.

t3o/. Législateur! ne portes point atteinte

aux franchises de l'agriculture.
Jasus (2) nls de Jupiter, expira, trappe de

la foudre, pour avoir voulu violer Cerès.

t388. Peuples nouveaux! si le choi± de vos

législateurs et de vos magistrats vous embar-

rasse apprenez le moyen de s'en passer mo-

delez-vous sur la conduite toute naturelle des

7~~s~(3) <j!~M<? ils ont partage leur territoire

par familles chaque famille cultive son champ
et le plus âgé en administre les iruits~

i38o. Législateur~ rappelles au peuple une

loi (4) des /iM d'Asie par laquelle ils s'en-

gagent à ne posséder ni or, ni argent; 3 cette

îoi les ~rg&erve~Ie toute invasion.

i3~o. Respectes le culte aes Égyptiens pour
leurs 7~M (5) la superstition est une vertu

quand la reconnaissance en fait le inotif.

(i) Allusion au cocher <THercule que ~asom mit à la

tête du gouvernement d'une nation orientale.

(~) Ou Ja~Mn.

(3) Strabo. XI. ~c<~r.
(4) Arist. de M~a&. ah~CB&. p. y<
(3) Espèce de c~co~te à bec courbe, qu~ détruit les

arpent.
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i3()i. N'apprends pas à tes enfans la langue
des Muses dans les odes (i) dV~yc~~ (2).

i3(~. L'zc~~&?z<?/~ se couvre de boue pour
ae garantir de la morsure des serpens.

Pour te soustraire à la dent du calomniateur,

gardes-toi de te rendre vil sois plutôt envié

que méprisable.

i3~3. Traverses la vie, comme les pasteurs

d'Egypte (3) traversent le Nil, en te nxant à une

Idée forte, qui te fasse surnager aux faiblesses

humaines.

i3< Dans tes discours, y n'habilles pas de

petites M~M avec de grands mots.

i3~5. Pour avoir de grandes. idées, envi-

ronnes-toi de belles images 3 les pensées de

l'homme sont semblables aux couleurs les

couleurs (4) doivent leur existence à la ré-

flexion de la lumière.

ï3~6. Peuples et magistrats Ï par tous les

moyens possibles hâtez l'accomplissement du

vœu des sages de l'Egypte (5), pour un seul

M~ a i usage de tous les hommes un

~M~mc commun amènera peut-être la vie com-

mune.

i3~y. Familles agricoles dans vos fêtes,

(t) Mazime OWMMM;~Zo~'<MM <MtOf~~C/WJM~ A~C-

~MN~t T&ycMMa aret e.c scriplis. Cicero.

(a) Poëte de hhégium.

(3) Ils se tiennent à la queue <~une vache.

(4) Newton doit à Pythagore le germe de sa théorie de

rattraction, et de son système des couleurs.

Voy. Dutens r~c~t. /~o~c des a~eoMfc~e~.

(5) P~taj-que traité ~M et c~~0~
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rappellez-vous 7< berger Sicilien, l'inven-

teur de la nute (i) pastorale.

i3~8. Épouses sages n'ayez d'autres idoles

que vos maris.

1399. Peuple de Crotone n'adores des

idoles que dans les temples.

1400. Père de famille! adoptes alésage de

tes enfans le jeu (-~) des j~/z<?~, inventés sur
)les bords du Nil, pour instruire en amusant. j

1~01. Ne /ï6~ pas abstiens-toi.

1~02. Ne
yc~c~ point 3 sois sobre.

Trop d'ahmens rend brut 3 trop-~eu rend

fol.

i~o3. Citoyens de Crotone! veillez à ce que
le palais de vos premiers magistrats soit cons-

tamment fermé aux/y~/c/y (3).

1~0~. Crotoniates instruisez vos encans

la servitude est fille de r~7ïo/Ta~c<? (4).

1~0~. Si l'on vous demande, qu'est-ce qu$
la mort ? Dites

« La véritable c'est l'ignonance (5)

Que de morts parmi les vivans Ï

1~06. Jeune homme ne touches point au

bandeau de l'ignbrance qui couvre encore le

front de la jeune vierge que tu aimes laisses au

temps le soin d'entr'ouvrir ce voile. Respectes
ta sécurité qui accompagne l'innocence: jouis

(t) Ou le chalumeau..

(2) Ou le~M des marques, espèce d'échiquier où
ët&tt\

indiqué !e cours du soleil, de la lune et des éclipses.
(3) JS~~ des philosophes. tom. Il. p. zo*.

(~) Hiéroclès co~tc/t~. initio.

(5) 7Je~.
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Il 1 r A 1 ,s

de la fraicheur de l'aurore, en attendant les

ieux du midi.

1~0~. Père de famille considères ta maison

comme une z~c véritable (i) qui do't avoir

ses mœurs à part, et dont tu es le
législa-

teur né.

1~0~. Si l'on vous demande où sont les

<7~ heureuses (~) ? Dites « Dans le soleil et

la lune ».

1409. Jeune fille ne sois pas avec celui

qui t'aime iolâtre jusqu'à la trivialité. Crains

de détruire le tàlisman. L'amour ne vit que
d'illusions.

ï~io. Magistrat du peuple! sois débout,

comme la lance près laquelle le soldat z/~v~e~
se couche et dort en toute sécurité.`

j~n. Nations italiques! ne soufrez point

d~To~ dans vos républiques qu'ils se fassent

gommes, ou qu'ils sortent

1~13. Législateur n~ohiiges point les magis-
trats à suspendre, sur leur poitrine, comme

pn Egypte, une ~/7z~<? de la Justice (3) pré-

caution injurieuse et puérile

ï~t3. Législateur et magistrats environnez

le peuple de douces~aM~&y. Ne faites reposer
sa vue que sur des"objets calmes. Ne lui laissez

contracter que des habitudes simples et na-

turelles.

(i) En Grèce et àRome, la plupart des maisons n'étaieut

pas contiguës et se nommaient Ùes isolées ).
(2) Quid ~~MÂïe AcatOC ? sol et ZtMMt.

Nie. ScuteiHi MCe F~ p. M-
(3) Un ceil ouvert.,



D E P YT H A G ORE. l83
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~t~. N'écris
pas

tes lois; peins-les le.

peuple aime les images.

i~ï~. Sacrifies par fois, à l'imagination.
On ne saurait être tout-à-iait heureux sans

elle.

t~t6. Jeune homme ardent et bon! prends-

y garde
les élans du cœur touchent aux écarts

e l'imagination.

i~i~. Sois sage, sans le dire au peuple imi-

tateur seulement, qu'il te voie passer!

1~18. Fais main basse sur presque tous les

arts d'~M~a~~ avant de copier la nature,

il faudrait la connaître bien étudies la, sans

la rivaliser.

ï4'9* Ne te plains pas de ta destinée. Ton

existence est toute semblable à celle des corps
célestes. C'est une suite d'éclipsés momenta-

nées et de retours à la lumière ta naissance

est une émersion ta mort n'est qu'une ~BMtCT'-

sion.

1~20. Si l'on vo~ts demande ce que c'est

qu'un z~7Mor~<?/? Dites

ce Le père de famille

i~x. Dans la cure de certains maux du

corps prends en considération la série des

jours ~t~M/~(i): cela est
plus

certain que la
destinée des enfans déduite du nombre

pair des voyelles de leur nom.

1~22. Législateur
1 réserves aux Dieux le

soin de punir les ~M~<\y.

(t) Pyt&~oreo~ aM~<MM?/c<t<M~,MMZfarMMyMert~M

tM~a~e~ ~M~te~o~ ~erM~. Varro.
·. r



~4 L o i s

i~&3. Magistrat! assujettis l'entrée dans les

temples à de fortes ~o~~o/ï~.
L amant né compte point avec sa maîtresse,

ni le peuple avec ses Dieux. 1

i4~4' Crotoniates traitez de fou l'homme

qui vous dit J~M ~M~cD~~ M.

Traitez d'Imposteur Phomme qui vous dit ~t

Les Dieux ~z~f~ M.

ï~6. Ne fais pas de l'espérance ton ail-

ment quotidien tu tomberais bientôt d'

~M~<M~.

;426. Condamnas l~cc<M~<Hfp éteindre

~es Mc~~K~ »

1~27. Crotoalates abstenez-vous d'un culte

des Z)~x' ~M'~7~Mt~/(t) qu~l vous sujHïse

du soleil, et des autres pivinités visibles au

ciel et sur la terre.

ï~~S. Habitaps de TR~ëgium! 1 tenez ~es portes

de votre ville entr'ou vertes aux~yaF~ ier-

mées aux <~co~~M~.

1~3~. Crotoniates rendez-vous propre
cette

loi de 1'7/M~? qui déclare
incapable de

toutes

fonctions publiques, l'homme convaincu de

mensonge.
w

i~3o. Peuple qui demandes des ~is nou-

velles, commences par en
adopter

une de

l'T~~c qui abolit la servitude et ne reconnaît,

parmi les hommes que des égau,x Cette loi

~C dispensera des autres elîeies renierme

toutes.

1431. Législateurs des nations Italiques!

(*) Varro,<a~M<fS. August. c<f. dei. VU.
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laissez croire au peuple, comme dans l'7/x~<? t

que les montagnes ont des ailes pour voler
`

sur les villes injustes et les abymer.

i~32. Refuses des lois à un peuple qui porte

au front sur la nuque ou dans ses mœurs~

les stygmates indélébiles. de la servitude.

1~33. Magistrat d'une cité libre détends

au riche de donner $ au pauvre d'accepter

l'M~p~c~cc
et l'égalité ne veulent que

du

travail et un salaire.

i~ Fais"un usage plus fré uent du doigt (i)
auriculaire que de i'Ma~M*(:&).

i~3~. Au banquet de la fortune, ne te laissea

pas trop alIeràton.~pp~T~M qu'elle j

apprête "SoBf i~a~c~~cF.

1~36. Un bon vieillard ressemble au vin

vieux qui a eu le temps de déposer sa lie.

Jeune homme qui te sen&eoupable abordes

le vieillard sans crainte.

Un~ vieux meuble qui a beaucoup s~rvi, de"

vient doux au toucher.

L'expérience rend les vieillards
M<&M.

ï~3y. Magistrat invites les poètes A chanter

la Nature défends-leur de parler des Dieux.

La Divinité est chose MM~z~/p. 1.

i~38. Ou il y a ~M~a/ de fortunes ne

parles point d*~o/f~ de droite.

ï~~o. Peuple de Crotone n'avilis point tes

magistrats.

(*) Le petit doigt qui $emMe de&tine à tenï)- l'oreille en

état d'entendre.

(a) 0<t doigt i~np~rati~
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Chasses-Ies, du moment qu'ils deviennent

despotes changes-les, s'ils sont M~~M.

i44o' Crotoniates! repoussez loyalement vos

ennemis, à force ouverte.

Par une lâche réciprocité, d'une main per-
fide et ténébreuse, ne portez point furtive-

ment la discorde chez eux.
p

Ne vous rendez pas ~Mc~, parce qu'ils
le sont devenus.

i44~' N'aspires pas à un ascendant_trop~–

marqué sur l'esprit de ton mari. Contentes-toi

d'une douce M/&WM'c sur son cœur. Sois pour
lui cette lumière tendre, ce demi-jour paisible

qui luit dans l'Elisée.

i44~' Supportes l'of<MM? l'infortune et

l'hiver mûrissent les hommes et les ~~KM r"
chélidoniennes (t).

t~3. Tiens bon contre la première /n/o/~

lune, et réponds été toi contre toutes celles

qui la suivront.

i~ Ne sèmes point sur la place publique
'c'est un terrain ingrat.

i~4~' Ne laisses pas un long intervalle entre

le bienfait et la reconnaissance dans la crainte

que ton bienfaicteur surpris par la mort

n'emporte au tombeau l'idée d'avoir obligé
un

~~Tiaf.

1~46. Jeunes époux soyez aussi discrets

que les initiés aux grands mystères.

i447' Hommes d'état ne cédez point
à

l'attrait de faire des lois nouvelles.

(t) J~Mc~/M petite île du golfe F&ttdique, en N&-
tolie dan< la Médtterr&nee.



1) E P YTH ACO AE. l8/

Toutes les bonnes lois sont trouvées. Bor-

nez-vous à réparer les du temps.

1~8. Citoyennes déCrotone! ainsi que sur

les bords de l'Euphrate, chez les ~/ï~c~, con-

sacrez un temple à l'innocence.

i~ Ne passes point devant une urne fu-

néraire, sans lire l'inscription.

i ~o. N'efïaces pointTz~c/Tc~~ d'un tom-

beau, tût-elle mensongère places, seulement

à côté, ta réponse avec ton nom (t).

i~5i. Tu ne saurais cueillir deux fois la

même rose.

Jeune fille on ne perd qu'une ibisl'toc~c~

ï~a. N'écrases point un insecte sous ton

pied, sans raison.

i~3. Ne ibules. aux pieds ni l'insecte in-

nocent (2), ni le grain nourricier, ni la loi

protectrice.

i Semblable a ces ~M<?c~M
qui ne peuvent

prendre pied sur un marbre bien lisse la

calomnie n'aura point de prise sur ta vie, si

ta vie est uniforme et bien réglée.

1~55. Tiens le peuple entre la richesse et Y/

l'Indigence: pauvre, il est vil riche il est

insolent.

t~56. En t'abandonnant à la méditation

prends garde qu'elle ne dégénère en inspiration,

i~ Citoyennes de Crotone ne consacrer

aux arts que vos instans perdus, si toute~-

~bis une femme, dans son ménage, peut en

avoir.

~n) Pythagore réalisa plusieurs fois ce précepte.
(a) Jambl. tA&t ~~a~.
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1~58. Converses avec l'ours et l'aigle le

bœuf ou ton chien (i) aiguises ta raison contre

leur instinct.

ï~5~. Calomnié
par

le peuple, ne descends

pas jusqu'à lui prouver qu'il a tort. On ne

prouve
rien à la multitude i elle n'a que de

l'instinct.

1~60. Pour faire surement ta route, du ber-

ceau à la tombe sers-toi de l'instinct: c'est

le bâton de l'aveugle.

ï~6i. Contentes toi d'être ~MfrzM~ i ne

cherches point à devenir savant.

L'arbre de la science ne rapporte point de

fruits en proportion des irais de sa culture.

1~62. Le corps est l'instrument de la vie.

Fais qu'il devienne un instrument de sa-

gesse (2).

1~63. Restes esclave si tu ne vaux pas
mieux que tes despotes. Peuple la vertu seule

a droit de s'M~r.

1~6~. Crotoniates comme en Crète, sou-

mettez tout à la loi, même vos insurrections.

1~6~. Lors d'une ~7icc~o~, n'admettez

point parmi
les conjures celui qui aurait beau-

coup d'embonpoint.

1466. Mets à usure le temps places les

jours de ta vie au plus haut ~f~

146~. Sois l'ami de la vérité jusqu'au mar-

tyr n'en sois pas l'apôtre jusqu'à l'intolérance.

(t) Cette loi donna lieu aux fables absurdes débitées sur

Pythagore telles que l'ours et l'aigle apprtvoisés par lui i
le boeuf auquel il parlait, dit-on, à ForetUe, etc.

(2) Co~~M~ o~/M~roc~.
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~68. Ne déguises point l'z<?M/' de ta.

maison ne t'efforces pas de métamorphoser
tes murailles en charmilles tes planchers en

voûtes célestes (ï), tes sièges de marbre ou

de pierre en tapis de
gazon que chaque pièce

d'ameublement paraisse à l'œil ce qu'il est à

l'usage

1~69. Crotoniates! à l'exemple d'~fA~/ï<?~,

ne perdez pas votre encens sur l~autel des

Dieux invisibles, J étrangers, inconnus. Il en

sera temps, quand ils daigneront se montrer

à vos yeux.

1470. Soit nétrie la mémoire d'7b~(~)~pre*
mier législateur de l~Attique il donna un culte

à des hommes que des mœurs agrestes ren-

daient suinsamment heureux..

~47~' L'anneau conjugal sera de jonc

hiéroglyphe du liant nécessaire en ménage

symbole de la fragilité du ccÉur humain qui
ne comporte que des liens dissolubles..

1~2. Jeunes filles de Crotone~ aux danser

de la molle Ionie, préférez celles des Grâcea.

1~73. Gardes les /o~c~ de ton premier âge
t

la vie humaine n'est qu'une enfance prolongée~

.JL~74. Observes Ies~c~<?M/~ ne }oue& point.

~~7~~ Aimes à /OMC/' avec tous tes encans y

excepté le peuple.

~i 47~' Toute loi, m~me la meilleure des lois y
est un 70~~

Crotoniates ne multipliez pas vos lois

(r) Ceci pafaît dirigé contre les Egyptiens <~ui avaient

/pemt des étoiles à la Toute des grottes de la Thébald~.

(a) Piuttrc!t. aK~. Co/<Xb~
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Une foule de lois étoulïe nécessairement la

liberté.

i477' Bien ou mal assortie ne portes qu'une
fois )e joug du mariage.

i~~ Crotoniates ne donnez jamais dans

vos murs le scandale d'un mari aux ordres de

son épousée (i), ni le spectacle plus révoltant t

encore de tout un peuple d'hommes sous le

/OM~ d'une iemme (2), comme ils ont iait à

Babylone.

i479* Aimes ton mari d'un amour pudique.

Reçois et partages ses caresses; ne les pro-

voques pas sois de moitié dans toutes ses jouis-
sances ne sois jamais la première à jouir.

1480. Ne prends pas sur la nuit l'heure de

)a journée que tu as perdue.
C'est au jour à payer les dettes du jour.

1~81. Mariez-vous par un temps serain et

pur, afin de pouvoir dire

« L'un des plus ~<z~~ ~oM/y de notre vie

fut l'un des plus beau~ jours de l'année M.

1~82. Si tu as vu luire un beau y~r, ne

crains plus de mourrir; tu as vécu un seul

beau jour paye la vie.

1~83. Ne donnes pas deux lois au peuple,
en un seul jour.

1~8~. Jeune, n'entames pas une besogne qui

demande~pourêtre mise a terme.plus de temps

que n'en comporte le cours ordinaire de la vie.

(i) ContMnze&a e~ M7MM<ïc~rfT'emc c~, Jit & ce suj<?t
un élève de Pythagore. Voy. o~r. j:e~en~. Democr.

(~) Sémiramis.
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Vieux, commence le matin ce que tu peux
achever le soir du même jour.

1~85. Consacres le premier y~MrcL l'année

à méditer sur ce que tu dois faire, et le der-

nier jour sur ce que tu as fait pendant l'année

entière.

t~86. Du moment que tu pourras te rendre

compte de ton existence, tiens un ~cw/7M/
exact de ta vie répertoire complet de toutes tes

actions, dépôt Bdelle de toutes tes pensées (i).

!~8~. Jeune homme f sois content de ta

journée si tu peux en marquer le passagerapide
et court par une bonne action et une sage

pensée.
!~88. Législateurs! ne faites tout au plus

qu'une loi par~M~Tï~p.

1489. TIses de la vie, de façon qu'a la fin

de chaque o~/Tt~?, tu puisses dire c< J'ai vécu

i~~o. Jeune homme saches bien employer
ta ~o~~t~<? tu ne seras point embarrassé de~

ta vie entière. Il ne s'agit pour toi que de

faire le lendemain ce que tu as fait la veille y

a quelques nuances ~prés. Parvenu à la fin

d'une année, et même au terme de l'existence,
tu croiras n'avoir vécu qu'un jour.

1491' Crotoniates n'estimez les grandes
vertus que ce qu'elles vaBent ce sont des,

extraordinaires qui brillent qui étonnent

mais qui ne portent pas le même profit que~
les vertus communes et à tous les jours.

i~Q~. Homme libre ï répètes pour ton

( t) Pythagore revMnt à ce précepte auquel il &tt!tchttt4:

de importance.
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compte ce que l'Esyptien met dans la bouche

dY~ (i).

ï~<~3. L'architecte isole les maisons, pour

prévenir Fincendie.

législateur ï isoles ton peuple. pour pré-
venir la corruption.

ï494' Crotoniates isolez vos habitations,
et ménagez entr'elï~s un sentier commun.

Les hommes naissent individuellement

sépsrés
l'un de l'autre 3 la nature a de bonnes

raisons pour en
agir

ainsi.

A son exemple, individualisez vos
héritages~

.·

il vaut mieux perdre du terrain que de le

disputer.

i~(~. Magistrat sois comme une île, acces-

sible par 1~MC seul de la loi.

n~6. Maiches droit la vie est un M~/M<?(2).

1~7. Crotoniites!~ ne confie as comme

en Egypte les fonctions deya~ à
des prêtres.

1~8. Législateur donnes au coupable des

juges plus âgés que IuL

i~ Crotoniates choisissez de bons/<?~
Vous en avez plus besoin que de législateurs.

t5oo. Le peuple y~ se vante d'arrêter le

soleil (3) vas lui demander le secret de fixer

le temps.

1601. Femmes de Crbtoneï ne prenez point

pour exemple la quinteuse ~K/ïo/x craignez

(t) Sum yM/~W.
(s) Etroite langue de terre y baignée <Peau d'es deux

e&tés.

(3) Le lecteur a été prévenu déjà que Pythagore eut

connaissance des livres sacrés de la nationn-uye.
de



DE P YT H A G 0 R E.
1~3

~~M- ~7. N

de devenir, comme elle, veuves du vivant de
'IO"

vos maris.

1~02. Femmes en ménage soyez calmes
v

ne faites jamais retentir vos maisons des éctats i,

de votre voix. Ce n'est point .7~/ïMqui jjUrte la ~,e

foudre disent les Etrusques.

t5o3. Législateur connais
et

gardes ta

dignité.

connais et
gardes ta

Tu es parmi les autres hommes, ce que

Jupiter est parmi les autres Dieux (i).

1~0~. Crotoniates! ne reconnaissez jamais
de maître.

Jupiter, lui-même, n'est que le père des

hommes (~).

1606. Crotoniates! rendez un culte au Ju-

~/f~o~des Azotes (3).

i~o6. Jures sur la tête de ton père, plutôt

que par la barbe ou les cheveux de Jupiter (~).

1~07. Nemêle~ point d'Yï~ (5) dans le fro-

ment destiné à la noarriture du peuple. Le

peuple a déjà la vue assez faible.

ï5o8. Pour donner du caractère a ce qu'il
dit le peuple ajoute J'en jure par Dieumême I

Quand tu rencontreras sur ton chemin quel-

qu'un peu disposé à te croire dis-lui « J'en

jure par mon père ».

t5oo. Ne vois dans ton ennemi qu'un homme

ivre.

"III

(') Homère au I" chant de son 7&a~.

(~) Aratrius.

(3) Habitans d~Azotna 9 villemaritime de Syrl~.
(4) <y<yMM~crca~A<~t~c< J~bfe/ Const. y t.
(5) ZeTfM vitiantibus oc<</o<.Ovid. I. 69.

'T'- sr r ~wr
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1510. Ne proposes ~a.s des lois à un
peuple

à jeun J encore moins à un peuple ivre.

ï5it. Solon frappe de mort le
magistrat

z~/ic.

Crotoniates! laissez-lui la vie: privez-le de

sa dignité et de l'usage du vin.

i5i2. Mère prudente interdis à tes enfans,
surtout à tes filles, la vue de leur père ivre.

1~13. Jures par toi on ne fais point de

sermens.

i~ Dis la vérité, à jeun: elle
perd beau-

coup de son prix, dans l'ivresse.

ï~i5. Législateur sage! élèves~ si tu peux,
le

peuple jusqu'à toi ne descends jamais jusqu'à
lui.

i5ï6. Ne sois pas bienfaisant, pour te dis-

penser d'être juste.

:5i~. Les autres peuples avant d'aller aux

combats, invoquent l'assistance des Dieux.

Crotoniates ï n'en appelez qu'à la~M~c<?.
i5~. Magistrats et rois avant tout, soyez

justes.
SI jhfpiter est Dieu, ce n'est que par la

y~~cc.

1~10. Républicains de Crctone vous êtes

tous égaux mais soyez/M~M sans la justice

point d'égalité durable (i) point de répu-

blique inoivisible

i5&o. Hommes d'état! telle ou telle ~brme

politique
touche peu le peuple incapable de

l'apprécier.

()) CLVIU. ~c P~ par Dacier.
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Distribuez-lui, régulièrement, chaque jour,
son pain

et lay&~zc~.
!~2t. Crotoniates f en place des Dieux

nouveaux qu'on vous propose, divinisez la

/c<?(i)
et donnez-lui pour compagnes la

npérance et la modestie.

ï5~s. Législateurs! magistrats citoyens
tendez un culte assidu à la justice, la pre-
inière des vertus publiques, la grande Divi-

nité des einpires 1 la seule providence des

nations (2).

i~3. Quand tu as raison avec ton mari,

n'exiges pas qu'il
en convienne c'est beaucoup

et sois satisfaite; s'il te rend tacitement 7~fzc<?.`

t5~. Flétrissez la mémoire d'Ixion le pre-
mier homicide qui parut dans la Grèce.

16~. Gardez le souvenir d'j~zo~ rihven-

teur des rouea hydrauliques.

`

K.

1~6. Sois sobre! leshabitansde la JC~p

doivent leurs jours nombreux au peu d'orge,
dont ils se ccntentent pour leur nourriture.

ï~ Législateur jeune encore vas prendre
des leçons du potier de terre, à A~ZMM (3).
Pétrir du limon ou gouverner un peuple, c'est

la même science. Le peuple n'est que du limon.

1~28. Ne te modèles pas sur le ~/M?c~p~/<?

(t) Cette loi eut ton plein et entier effet par l* euite.

Athénée. XII.

(a) jFM~t. poHt. Pythag.
(3) Village de FAtLque.
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du Nil (t) ne démens pas dans tes habitudes
la tête humaine que tu portes.

L.

i52~. Crotoniates! loin de vous la politique
de Lacédémone à

Ne i'ondez point votre indépendance sur la

servitude de vos voisins.

i53o. Ne châties point tes enfans, comme

à Lacédémone (~).

i53t. Législateur père delamille! n'élèves

pas les enians du peuple et les tiens à la

manière lacédémonienne
Lycur ue ne vou-

lait que des soldats; il nous faut des hommes.

i532. Les Lacédémoniennes accouchent de

leurs enfans dans un bouclier citoyennes de

Crotone accouches des vôtres dans le van de

Cérès.

i533. Peuplades agricoles au lieu de recou-

rir aux clefs laconiques essayez de la vie

COM/TM~~ (3).

ï53~. Magistrat quand tu apostrophes le

peuple qu'il croie entendre encore la loi

sois, comme elle laconique et grave t

t~3~. Qu'il n'y ait pas plus de lacunes dans

le cours de ta vie que dans celui du soleil.

(i) Singe à tête de chien.

(&) C'Mt-&-<lire en leur mondant le pouce.
(5) On ne parlait en Grèce que des clefs laconiques)

pour être très-sure* encore qu'elles fussent les plus petites
de toutes. Lamothe Levayer, p. 400, jpef~ traités. ~/t-4°'
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1~36. Ne te permets d'autres lacunes danjs

ta vie que celles du sommeil.

i~3~. Peuple de Crotone! élagues tes lois;

mais ne souHr~LDpin~ de lacunes dans ta lé-

gislation
elle périrait par-là.

~538. Jeune homme fais le bien tous les

jours f demain comme hier à l'exemple des

Grâces que tes bonnes actions se donnent

la main et ne laissent point de lacunes dans

le cercle de ta vie.

!~3~. Père de famille ne fais point passer

brusquement ton fils du lait au vin.

i~4o. Il est des femmes qui vendent leur
Mères de Camille 1 loin de vous ce trafic

honteux et révoltant

Maîs qu'une mère, privée de ses enfan~,

donne son sein à des enfans privés de leur

mère

ï~i. Mère nourrice ne permets pas que
sur les lèvres de ton nourrisson, le vin se mêle

au lait que tu lui prodi~uet le lait et le vin

ne s'accordent pas plus de qualités que de

couleurs ils ne peuvent convenir au même

Age de la vie de l'homme (t).

â~ Ne mêles point d'amertume aux re-

proches que tu adresses à ta femme allaitant

tes enfans afin que ton fils, en suçant le lait

de sa mère, ne s'abreuve en même-temps, de

ses larmes.

i5~3. Crotoniates soyez sobres les Scythes,

qui ne vivent que de lait, doivent & leur

(t) Myta, Py~a~orea Phillidi.
,or
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frugalité les lois justes et les bonnes mœurs

qu'on trouve encore chez eux.

ï~). Abstiens-toi du vin le vin est le lait

des passions (i).

i~5. Prêtres des laitues chez toi, a l'oiseau

du Phase chez autrui (a.).

t ~6. peuples avides de révolutions sachez

que toute révolution est semblable à cette

reine de Libie la trop iameuMî I~M<ï, qui
fendait le ventre aux femmes grosses pour
dévorer leurs encans.

1~7~ Législateur n'essayes point le man-

teau de la sagesse sur les épaules du peuple
le peuple ne tarderait pas à mettre en A~M-

~<?<M~ ou à couvrir de taches le manteau de

la sagesse.
i5~8. Ne suspends pas ta lamp e studieuse

aux murailles d'une ville dissipée (3).

t5~o. Eteins ta Za~M~, plutôt que de
faire

sa clarté quelque chose d~nierieur au prix

de l'huile que tu brûles.

t5~o. Ne sois la lampe ni des tombeaux, ni

de la place publique.
Les morts peuvent se passer de lumière; les

vivans n'en veulent point.

ï65t. N'étudies point, n'enseignes pas à
la

clarté de deux Za~~y.

"t5~. Peuple de Crotone; ne jettes point de

1

(i) Ce tymbole a ~onné lieu proverbe grec ï ~MM~

~c FcMe~
~S~MpheLisem, ou f!idsM.

(3) J~ Pythag.LX~IV.
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pierres contre la /t/?c de ceux qui veillent

pour toi, quand tu dors.

i5.53. Crotoniatesïnevoua constituez pas,
à la pointe

de vos lances législateurs des

nations voisines.

i55~. N'ouvres point ta maison à tous ceux

qui heurtent ta porte, ni tes lèvres aux pre-
mières impulsions de la ~z~c retiens ou

circonscris l'essor de ta pensée.

i~M. Laisses mûrir ta
pensée sous ta

langue.

1~56. Pour connaître les mœurs d'un peuple,

apprends sa

i~ Ne redoutes point la Za~MT~ du

peuple cette arme mobile n'est point dan-

gereuse elle ne fait que du bruit bouches tes

oreilles.

ï~8. Bornes-toi am fanal de la raison

commune.

Ce globe n'a qu'un flambeau; tout Je monde

y voit {mieux que si chacun avait ici-bas sa

ZaM~/?z~.

1~9. Citoyennes de Crotone dans l'in-

térieur de vos maisons, interdisez-vous l'usaget
des lanternes sourdes (ï).

1~60. Jeunes épc.ux Ï ne sacriez point à

rhyménëe, à la ~ce du &oleil
rappelez-vous J~

le châtiment de L~c~o/t (2),

1~61. Magistrats 1 gardez le souvenir de

(t) Les G recs leur d<Mtnaiemt, pour l'ordinaire une

forme carrée eHe<tétaient de corne.

(a) Puni de mort, pour avoir connu safemme devant ï~

statue d~ApoUon.



2.00 L 0 I S

Laomedon, qui eut le bon esprit de consacrer

les frais du culte (i) à la réparation des

murailles de Troye.

ï56a. Le c~ï
d'Egypte, qui craint le cro-

codile, né s'arrête point pour boire dans les

canaux du Nil il /o~, en courant.

Jeune hommeïjtais de mêmciians la coupe
des plaisirs.

t5<~3. N'assistes point aux ietes populaires
c'est le banquet des Lapithes (2).

i5d4. Le Ay~~a~n? (3) habile profite même

des taches deïagatheonix.

Législateur père de famille e
diriges avec

sagesse l;instruction du peuple et l'éducation

de tes enfans de leurs vices m~me, J tu feras

des vertus.

t~65. Ne te mets pas en irait pour honorer

les morts. Une larme fait plus de bien aux

mânes d'un ami, d'un père, d'une épouse, que
des flots d'huile, de lait et de vin.

1~66. Père et mère de famille ménagez les
J

larmes de vos encans dès leur berceau, n'en

tarissez pas la source~ afin qu'ils puissent un

jour en répandre sur votre tombe.

t66y. Toi qui pleunes, écoutes si le fil de

la vie n'était pas mouillé de quelques larmes

il romperait dans nos mains. La trame de nos

}ours~ trop sèche, serait d'un mauvais usé.

1568. S'il t'est échappé quelques reproches

(t) d'Apolionet de Neptume; ce qui donna lieu aux

poètes de dire que cet deux divinité* t'étaient chargées de

ît restauration dM murw d'Hium.

(a) Peuplade demi-barbare.

(3) Pythagore ptLrLeici ex professo.
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amers contre ton mari, laves ta bouche avec

tes larmes.

ï56o. Peuples, qui conservez un monarque

rappelez les anciens usages ne souHrez dans

ses mains qu'un sceptre de bois, comme chez

la nation~-L~~c.la natig

!~o. Ne sèmes point le pur froment de la

liberté dans les ornières des grands chemins.

Ne verses point la liqueur précieuse de Bac-

chus-liber dans les Za~r~~ publiques (t).

t~y t. Crotoniates avant de permettre à vos

magistrats, élu~mrj~e~sort, de s'asseoir sur la

chaise curule~ïaites-leur Zo~cr les mains (a).
La chaisecurule est chose aussi sacrée que
l'autel des Dieux.

t~y~. Crotoniates fermez vos temples
à

~S0t<p (3), déesse immorale, qui n'a point

justinée Rome des"crînïës de sa ~fondation.

15~3. Peuple de Crotone dépouilles le

laurierdes idées de gloire belliqueuse attachées

à cet arbrisseau.

Que son feuillage, dont la verdure brave les

hivers, soit désormais l'emblème de l'amitié

paisible et à l'épreuve des saisons de la vie

167~. Gardes-toi de choisir un AM~cr(~)

pour abri; s'il écarte la foud~, ilattireTenvie.

(<) ~Ve e<~Mt Mscaphium jeH Ma~cZ~tM M/<c~o. Symb.
(a) Allusion au passage d'Hésiode

2v< M~oM~M. J~M.. /t&«f<?/~Millotis Ma~/t~jr.

<-t(3) Dtvintté des brigands.

(4) Les Pythagoriciens Platonistes ont g&té, en y tûu<

chant, cette loi symbolique ainsi que bien d'autres.

Voy. /a«ftM /c.cA?. Pitisci.
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1~5. Ne t'assieds pas u.rumbrc d'un AM~r~r.

L'ombre du laurier enivre ou endort.

1576. Demandez au conducteur d'un élé-

phant le moyen qu'il employé pour dompter
ce puissant quadrupède ?

II vous répondra
« Je le fatigue

Crotoniates profitez
de la /~oc.

ï~77. Attends la nuit pour faireun
reproche

grave à ton fils attends le lever du soleil pour
donner à tes enfans quelque ~VMt importante.

t~y8. Peuple de Crotone par tes applau-

dissemens ou tes murmures, ne causes point

de distraction à tes /~M/c~c~ ou a tes ma-

gistrats assemblés assistes à leur travaux dans

un pieux silence (t).

ï~ Crotoniates ï refusez pour Z~M/a~?/
ou pour magistrit un mauvais père de

famille.

ï58o. Peuple de Crotone sois plus dUYIciie

encore sur le choix. de tes /~M/a~ que de

tes magistrats.

Les devoirs du magistrat se bornent au

présent il faut que le génie du législateur

perce l'avenir.

i58 ï, Sois le Z~M~f<?Mr de ta famille, avant

de l'être de ton pays

ï~8a. Père de famille r ne sois le législateur

que de tes enfans.

i583. Magistrat! laisses le peuple croire à<la

métempsycose des Dieux en législateurs.

~58~. Crotoniates consacrez un culte à la

mémoire des sages législateurs.

(<) Comme oa faisait devant raréopage.
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Un législateur sage est l'égal des Dieux

mêmes.

i58~. Avant qu'il y ait des législateurs il y
avait des lois.

Crotoniates !'redemandez ces lois à vos

/o~K/

r586. Pour conserver son indépendance et

le droit de dire toute la vérité, le sage ne

prendra d'autre emploi, dans la république

que celui de /6~MZa~sans mission (i).

ï5oy. Malgré lui, ne sois pas /~MZe~M~* du

peuple.

1~88. Crotoniates ne pouvant avoir des

Dieux pour législateurs, ayez du moins re'

cours aux sages.

t58o. Crotoniates déniez le titre sublime

et saint de législateur à ces Z~M~ qui ne

vous donnent que des lois temporaires et

locales.

1~90. A la chair et au. sang des animaux 1

préfères les Z~gT~~tc~ c'est la nourriture du

sage c'était celle des héros, dit Homère.

1601. Ne manges pas de légumes cuits dans

le sang des animaux.

i~< Fais que dans l'enchaînement des

jours de ta vie, la veille ne donne pas de

mauvais exemples au /c~~<?~z<M/x.

ï~o3. Ne couvres pas de mets trop recher'

chés la table de ton mari. Consultes et satis'.

faits ses ~o< sans trop les exciter. Que tout

(t) C'était l'emploi favoh de Pythagore le seul titre

qu'il aHectait de prendre après celui de philosophe.
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y soit servi à propos Evites la profusion, mère

de la satiété. Que le repas de la veille ne fasse

point de tort à celui du lendemain.

1~0~. Crotoniates soyez sobres n'imitez

pas les L~o/~M~). Un peuple qui aime-à

boire donne sa liberté pour une coupe de

vin.

ï~5. Laves l'injure que tu as reçue, non

dans le sang, mais avec les eaux du L6~A~(~).

t5~6. Avant de donner des lois nouvelles à

un peuple, exiges qu'il jette les anciennes dans

l'eau du L~~c.

i5gy. Métapontains naturalisez chez vous

une loi des Leucadiens qu'ils ont peut-être eu

tort d'abroger. Flétrissez dans
l'opinion pu-

blique celui qui engage le domaine de ses

pères.

1~08. Chez les nations policées, on assisse

régulièrement au lever des rois.

Jeune homme! sans y manquer, assistes au

lever du soleil et de ton père.

t6~o. Assistes au lever du soleil, tu n'es pas
certain d'en voir le coucher.

ï6oo. Le peuple est une masse Inerte.

Législateur homme de génie tu es le seul

Zc~eT capable de la. mouvoir; prends garde

qu'elle ne retombe sur toi.

ï6oi. Jeune homme mords tes lèvres jus-
qu'au sang, plutôt que de mal parler.

(t) n y avait un proverbe grec sur le penchant à l'ivro-

gnerie de ce peuplc dé la Sicile.

yomer. de ebrietate. lib. I. cap. t a.

(&) Fleuve d'oubli.
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1602. Prends leçon du lézard: préfères la

présence
du soleil à celle des hommes.

i6o3. Crotoniates ne parlez pas trop long-

temps
de la liberté à table. Une coupe de vin

suffit pour nover la raison il n'en faut pas

plus pour renverser par terre la liberté Di-

vinité chaste et sobre ce n'est pas avec des

libations de vin ou de sang qu'on vient à bout
de la fixer chez une nation incontinente.

t6o~. Peuple Métapontain crains l'ivresse

de la liberté, pire que celle du vin.

La liberté n'avoue que des hommes sobres

à table, et ailleurs encore.

i6o5. Peuples qui voulez la Zt~/TC~, con-

tentez-vous de n'être esclaves que de la loi.

16o6. Législateur soumets le peuple au

despotisme du génie, de la raison et de la vertu

voilà la /rM qu'il lui faut.

ï6o~. Homme d'état donnes au peuple des

lois sages, et non la /~c~.

Les nommes ne sont plus dignes de l'indé-

pendance, du moment qu'ils éprouvent le besoin

des lois. w

1608. Observes deux choses par-dessus
toutes choses ne laisses prendre par qui que
ce soit aucune sorte' d'empire sur toi et ne te

permets toi-même de prendre aucune sorte

d'empire sur qui que ce soit.

Apr~s le bonheur d'être libre, que ta plus

grande félicité soit de vivre avec des êtres tout

aussi libres que toi

16og. Crotoniates ne vous dites pas encore

/TM, si vous ne l'êtes que par vos lois

seulement.
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16io. Renonces aux faisceaux de la
magis-

trature, si tu as besoin de licteurs pour te faire

considérer ou craindre.

~6ïï~ Deux amis qui voudront se déclarer

tels, rassembleront leurs familles sur le bord

d'un ruisseau là comme chez un peuple

Ly~<~ (t), chacun d'eux boira dans le creux

de la mair de l'autre.

t6ta. Ne remues point un peuple i crains

la

t6i3. Magistrat courageux qui voues tes

services au peuple i résous toi à boire en

même-temps et le vin et la lie.

16! Si l'on vous demande ce Qu'est-ce

que l'amitié ?

Dites ce C'est le /~t de deux âmes ver-

tueuses (2)

ï6t~ Peuple et magistrats pressez-vous
autour de la loi, comme le /<c/7~ qui embrasse

une colonne de Paros (3).

1616. N'attires pas le peuple autour de toi:

le peuple ressemble a& ~~Tic~il étouHë ceux

qu'il embrasse.

161~. Père de famille! ne te
permets,

dans

ta maison, que le sonMr Udu /f~v/ dors, ley

yeux ouverts.

t6!8. Parles peu écris moins encore.

Ecris en vers un vers renferme plus
de

choses qu'une ligne.

(t) Hémctot.IV.

(a) f~aroco~ aMM~MMvoca~~e MMCtt/tM~OM~~M~~
t~Mf~M. StmpUclua c<MMa*.enc~yr. Epict.

(3) Une colonne de marbre de Paros.
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i6io. Ne plantes point d'arbres sur une

même/~TïC.
Loin GLaHIch~r l'amour de l'ordre, la nature

aime à cacher la_ régularité de ses plans sous

une apparence
de desordre.

Ne donnes point d'entraves à la nature qui
t'a fait don de l'indépendance ne rends point
esclave de tes caprices celle qui t*a fait naitre

libre.

i6so. A l'approche des temps fâcheux, le

limaçon ferme sa coquille jusqu'au retour du

printemps.
Aux premiers simpt8mes des discordes ci-

viles, mures ta maison jusqu'à la paix.

162. Ne railles point le limaçon. Le li-

maçon ne, va pas vite J mais il arrive pour-

quoi presserait-il sa marche ? il porte avec lui

son gîte, et voyage sans sortir de chez lui.

t6:m. Ne te bâtis point deux maisons. Le

limaçon n'en a qu'une.

1623. Citoyennes' de Crotone~! ne faites pas

plus de bruit dans vos ménages que les /M~w~
dans leurs coquilles.

<

1624. Ne contestes pas au vieux peuple du

Nil la prétention d'être né du limon de ce

fleuve.

Quelque chose de plus diinc~le à concevoir, f

c'est la régénération d~un peuple corrompu.

1625. Que la ~emme adultère soit condam-

née à la déportation chez les Lf/M~H~/M (ï).

16x6. Le lin vieilli fait de mauvaise toile

(!) Peuple où la communauté des femmes étaït en usage.
~f/y/to t65 StubeeL
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Epouses-mères 1 appliquez cette loi d'éco-

nomie domestique à l'éducation tardive ou

négligée de vos filles.
-=~'

1627. Législateur! avant d'entreprendre la

cure d'un peuple qui a vieilli dans la servi-

tude, demandes au tisserand s'il peut faire de

bonne toile avec du vieux /z/ï ?

1628. Gardes tes langes, pour te faire un

/~Cf~f/.

Sors de la vie, avec les mœurs innocentes et

vierges que tu avais en
y entrant.

16?~. Crotomates détestez la mémoire de

jL~c~-y; il jViola le sein (i) de sa nourrice.

i63o. Un flambeau allumé en impose au

lion dans sa plus grande fureur.

Pour en imposer au peuple, magistrats
inontrez-vous plu:: éclairés que lui.

i63i. Il est des animaux qr i e pullulent que

pour servir de pâture aux a .res le lion est

l'espèce la plus belle, peut-être parce qu'elle
est la moins

nombreuse.
Crotoniates résistez à l'attrait d'une grande

population.

i632. Législateur d'un peuple fatigué de la

guerre civile ne montres point du sang au lion

assoupi.

t633. Attends, pour donner des lois à un

grand peuple, que tu aies
pu ranger le lion

parmi tes animaux domestiques comme le

(t) C*est-d!re il fouilla la terre pour en &rrachef

les métaux. P&le~atus.

lion



DK ?Y TïIA G OR E.
20Q

To~~ ~7. 0

lion le peuple a toujours la~T<? (i) c'est

un mixte adultère, sans cesse en fermentation.

i63~. Peuplede Crotone ne persécutes point

les hommes de génie; tiens-les en baleine.

Les ossemens du lion, heurtés l'un contre

l'autre font jaillir des étincelles de lumière.

ï63~. Assis à un banquet populaire, ne vides

pas jusqu'à la dernière goutte la coupe qui t'est

présentée
les /?K/~ ibrtes à l'usage du

peuple, sont loucnBs~t déposent (~).

i636. Ne juges point des femmes et des

fleurs sur le seul témoignage de tes yenx.
Le lis et l'ail se ressemblent, quand de loin

on les voit fleurit.

1637. Donnes au peuple, non des chaînes

mais des /r)c~ et attaches-les lui, qu'il ne

s'en aperçoive pas.

i638. Père de iâmille conduis tes enians

par la main plutôt qu'avec des lisières.

Ne multiplies pas volontiers !~s intermé-

diaires, entre ton fils et toi.

i63~. Que ta langue soit à regard de ta

pensée, comme une toute jeune hlle que sa

mère fait marcher devant elle avec de courtes

lisières.

16~0. Père de famille 1 ordonnes une f~te do-

(t) Les Pythagoriciens JéRnissaIent la Ëévrc quarte
~a ~h~rai ob ~af~~t et malignam co/Mc/a~

expression qu'U% appliquaient au peuple, et que'le peuple
leur fit payer cher.

(a) In .cocM~/M~<y yie~HM~ ~o~ reZ:~oKMc?MM. j
Symbole du sage de Samos estropié par le poïygraphe

~e Cheronnëe tl est visible que NON est ici de trop.
Voy. le traducteu~latin de FérAre~
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mestique le jour ou chacun de te~ encans mar-

chera pour la première fois 1 seul et sans

~~rc~.

1641. Préieres ton lit de repos à la chaise

curule.

ï6~. Jeunes époux! au lit, soyez amans~

partout ailleurs, ne soyez qu~amis.

i6~3. Excepté la veille de ses noces~ l'é-

pouse dressera seule le lit
conjugal.

`

ï6~ Que le ~c<?/t/ soit le meuble le

plus simple~ mais en même-temps le plus in-

tact du ménage.

1645. Jeune homme ne montes pas trop
tôt dans le lit de la volupté n'en descends

pas trop tard.

16~6. Époux sage! ne changes point sans né-

cessité, le lit du ruisseau qui féconde ton hé-

ritage.

ï6~7. Mère de famille! que chacune de tes

filles ait son (i) lit.

16~8. Ne fais point litière de conseils à tea

amis, ou à tes proches le conseil est chose (2)

sainte.

16~0. Crotoniates ne confiez pas à des

prêtres (3) la rédaction de vos annales le livre

de l'histoire ne doit pas ressembler à une

liturgie.

1660. DéchiHres ce que tu pourras du livre

de la Nature, et ne te brises point la tête sur le

(i) C~<ut PuMge avant Homère.

(a) Vie de P~a~ par Dacier. XXXIV.

(3) Cette loi parait dirigée contre les Egyptiens.
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reste ce que tu ne saurais lire ne te regarde

pas.

16~1. Ne fais point de ~/iM avec des /f~nM.

i65a. Législateur que ton code soit en peu
de pages ~a loi est le livre du peuple; et le

peuple n'a pas le
tem~jdeJbeaucoja~Li~

i653. Parfumes le livre des lois, avant de

rouvrir aux citoyens.

i65~. Crotoniates ne vous asseyez pas sur

le livre de vos lois.

j65~. Jaloux de te survivre honorablement~

laisses après toi une famille saine, et un bon

/if.

16~6. Les pyramides de l'antique Egypte
sont moins durables qulune famille saine et un

bon livre. Sois créateur plutôt qu'architecte.

166~. Ne sois point de ceux qui sont moins

sages que leurs /M.

i658. Législateur! ne vas point, de ville en

ville, offrir tes services. Le peuple, partout, te

dirait, comme à (t) Z<oc/ Homme sage 1

passez votre chemin

i65o. Pour être libre, sois sobre l'Arabe

doit son indépendance à sairuga~ité; contentes-

toi comme lui de (2) locustes séchés' au soleil,
et de miel sauvage.

1660. Ne crains pas la mort mourir n'esta

que changer de /ûgwM/~ (3).

a

(ï) L'aventure est arrivée à Pythagore lui-même.

(2) Espèce de sautereUes qu'on fait tomber des arbres,
en les étonnant dans un nuage de fumée.

(3) C'est-à-dire, de corps dans le système pythagorique

y de
la métempsycose.
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i66i. Homme d'état! appliques au peuple

une loi de Sparte, qui n'accorde la liberté a

un esclave, que s'il a fait preuve de sagesse et
j) t
de lumières. `.

1662. Crotoniates la loi est chose sainte 3
n'en confiez l'exécution qu'à des mains puj~s.

Les mœurs du prêtre compromettent ses

Dieux

t663. Ne fais point de lois pour le peuple~
Fais le peuple pour les /o/j.

La loi de la justice existe "vant le peuple.

166~. Crotoniate! permets aux étrangers de

toucher aux fruits de tes coteaux mais non

aux lois de ta république.

x66~. Mëtapont&in en ~tit de mag~trat~
et de lois, préfères la qualité à loi quantité.

i666. Peuple de Crotone! sers de rempart
à tes lois investis-les d'une aùtorité sans

bornes et sans rivages qu'il n~y ait rien au-des-

sus d'elles, rien de plus ibrt qn'eHes Obéis-

leur religieusement, comme a tes Dieux sois-

en l'esclave, l'idoiâtre, le martyr.

i66yj Croteniates ce?gnez votre ville, non

avec de hautes et fortes murailles, mais avec

de bonnes lois.

t668. ~<o~c~ tes lois le peuple n'aime–-

pas 'la vérité nue.

t66o. Habitant de Rhégiumî demandes le

moins de lois possible plus on t'en fera

moins tu auras de liberté.

~670. Consentie par tous, obligatoire pour

tous, la toi ne saurait ~tre l'ouvrage de tous.
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Nations Ausoniennes ne ia&tes point vos

lois vous mêmes.

1671. Crotoniates! la Liberté dit un jour à

la Loz

cc Tu /M~x<?~
La Loi répondit à la Liberté

«J~S/Y~C'

t672. Homme d'état! ne mets point tout en

lois

Laisses quelque chose à dire aux pères de

famille et aux philosophes.

ï6~3. Peuples ne restez pas un seul jour
sans lois

Que deviendrait le soleil s'il cessait un- seul

moment d'en reconnaître!'

167~. Législateurs n'élargissez point le cercle
des lois naturelles la Nature, en le traçant de

son doigt immortel, a dit à la R~son humaine
«

Tu n~iras~poin~au-j~elà impunément

V ïo~.?. Ne fais point de /OM inutiles une de~
est un plus grand mal qu'une de moins.

to~o. Mets les /c~ c~c~M~ les lois sont

les nourrices du
peuptë~T~c~

des nourrices

vaut quelquefois mieux que leur lait, pour

appaiser les enians.

!~7- Magistrat graisses les roues (t) du

char que tu conduise /<M trop ~c~ est

d'un pénible usage.

p

ï6~8. Magistrats de détoner ne parler point

plus haut que la loi et ne marchez pas plus
vite qu'elle.

(t) D'où le pToverbw Ro<~ Bm& MMc<~<trM~
t
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i6'7o. Homme d'état! avant d'écrire de nou-

velles lois, consultes les lois tacites ou l'ins-

tinct du
peuple

les meilleures lois sont

celles qui se font sans
/~M~~M~,

et qu'on
n'écrit point.

ï68o. Crotoniates Ï ayez peu de lois beau-

coup de lois ne peuvent être bonnes.

ï68ï. Donnes tes loisirs aux arts.

Les arts sont l'assaisonnement de la vie.

168~. Pour vivre longuement et heureux,

marches entre la crainte et le désir.

1683. Jeune homme sage supportes la Zo~M-~

~~c~ des vieillards, et profites-en.
Un vase trop plein, déborde.

168~. Peuple de Cjotone réserves la louange

pour les Dieux, et pour les hommes, quand
ils

seront devenus Dienx.

i685. Ne loues que les morts crois-tu de-

voir louer les vivans? Ne loues en face que les
femmes.

1686. Faites la guerre aux renards, avant !a

guerre aux loups.

1687. Pour rétablir la paix dans ses foyers,
la mère de famille fait peu~ du loup à ses en-

fans

Pères du peuple fmtes-lul peur de la loi.

1688. N'irrites point la loutre, ni le peuple
ces deux animaux aiment à tremper la langue
dans ie sang.

t68<~ Législateur} 1 écris tes lois avec un–

:rayon du soleil.

Sois aussi /~cf~ que cet astre.
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i~o. Es-tu jaloux de laisser après-toi un

écrit /~z~ ? Ne traites point de la Nature (i)
des Dieux.

16~ Crotomates que vos magistratures
soient d'honorables fardeaux, et non des postes

ZKC/Ta~
`

1602. N'ais recours à une lumière factice

qu'au défaut du jour naturel.

i6o3. Ne parles point de l'éclat du soleil de-

vant un infortuné privé de la vue, ni des

charmes de l'indépendante, à un peuple sans

/M/?M~nM.

169~. Ne te piques pas de savoir beaucoup
ce n'est paslaquaniité, mais la sage distribution
des lumières qui fait qu'on est bien éclaire.

i6~5. Mère de famille présides aux travaux

de tes enians, comme la- lune au mouvement

des astres, avec calme et sans bruit.

ï6o6. Ne places point au-deaBus de la lune (2)
les champs Eliséens l'Elisée est dans le champ
de tes pères.

ï< Crotoniates ne vous enorgueillissez

pas d'être les plus grands, les plus forts, les

plus beaux hommes de l'Italie.

Le< habitans de la &~<? (3) le sont quinze fois

davantage.

ï6~8. Législateur si le peuple te croit des-

(t) P~~Jta~oM~ MMc~o, Aoc est M<tn:atMt des ~frM-

p/CM~M~xtNtnon esse praedicabat.

Praaefat. Nic. Scute~Ui vtht P~<A~. M)t-4"'

(t) Vieille tradition égyptienne et grecque.
(3) Quelques dtMiplee de Pythagore ont pris à la lettre

ie Mnsnguré de cet averttMement.
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cendu de la lune (t), tout
exprès pour rétablir

l'ordre sur la terre, gardes-toi de le détromper,
il ne t'en saurait pas plus de gré des lois qui
viennent de loin ou de bien haut, lui semblent

meilleures.

1690. Pour être de douce humeur, sois sobre

et frugal.
Le lup in (2) abreuvé d'eau perd

son amer-~X

tume l'eau est le vin du sage (3).

iyoo. Si l'on vous demande « En quoi con- 1

siste le bonheur » P dites « A être d'accord

avec soi. M

Un luth bien d'accord est harmonieux

l'aine bien réglée est heureuse.

1701. Jeunes époux désirez-vous faire heu-

reux inënage? que os deux âmes toujours à

l'unisson resseinbh'nt à deux luths bien d'ac-

cord, renfermés dans un seul étui.

1~02. Crotoniatet;! redouter le charme des

arts ils n'existent que par le luxe; et le /M.c~

tue les mœurs.

ï/o3. Ne rédiges point de lois sages pour
une ville de /r<? le /c tue~c&Jkns.

1~1~. Magistrats répuDiIcams laissez aux

rois asiatiques le luxe des habits ceignez vos

reins d'une bonne renommée.

1~0~. Peuples bénissez le nom de Z~c~~or,

l'inventeur des trêves de
guerre.

( t J?ra~ yz<< CP~Mf~aaf( ~'yf~C~OF10<t<) <~<M'«MMCMCMC

~jr iis ça</nMt<t<aMtco/Ma~. Jambl. cap. VI.

(3) Espèce de pois sauvage.

(3) D~où est veN~tTe~ptoverbe latin

JVoTt idem <a?e/~e ~oM«n~ qui oyMaa! et qui fMHM

~M~f.
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1~06.
Habitant des Apennins rends leur

un culte.

Le Z~yc~o/ï/M (i) doit son indépendance
aux montagnes qui le ceignent.

ï7o/. Ne voyages pas chez le peuple /~<~<?/z
c'est lui

qui, le premier, mit à prix (2) l'hos-

pitalité sainte.

1708. Crotoniates redoutez pour vous les

conseils perfides donnés par Crésus au con-

quérant (3) des Z~y~r<?/M.
Sous aucun prétexte, ne vous désaississez de

vos armes que chaque citoyen garde la sienne

en sa maison

!7o~. Législateur ne te rebutes pas après
la mort de Z~c~K~, on vit les Lacédémp-

niene, ramasser pour lui faire un temple (4)
les

pierres
dont ils l'avaient frappé pendant

sa vie,
Un grand homme lapidé est presque toujours

sûr d'avoir tôt ou tard une statue.

t~ïo. Rendez hommage au bon génie de

Z~yc~T~, en adoptant celle de ses loisq~i in-

terdit l'usage des serrures les lois n'en sont-

elles pas ?

ïytt. Peuples italiques! honorez, tous, le

nom de Z~ycM/~M~.

Honorez L~c~y~M~ il proscrivait l'or et l'ar-

gent, la cause de tous les crimes. ï

tym. Magistrats de Crotone soyez sobres,

-a*T

(<) P. Ern. Jablouski cK~MM. <fc~~M~ ~Mo~HM.
(a) P~MM cam~o~M jLy< co~f/f. Stuckii. 1. 9~8.

(3) Cyrus.

(4) Pythagore eut m~me destinée.
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Bans être
épouvantés

de ce qui en advint à

L~CM7~M<?(t), législateur
et roi des Thraces.

t~ï3. Législateur
ne

desespères pas
du

peuple
la

/r
harmonieuse se

fabrique
avec

les matières les
plus

discordantes.

17! Crotoniates qu'un
maître de /y~ (2)

soit place près
la

personne
de vos magtstrats

t~t~. Législateurs
et

magistrats! préalable-

ment à tout, semez la
(3) ~~MM~j~ (~)

dans

la
place publique.

1716. Familles
agricoles!

aux
jours

de la

récolte, rappelez
a votre bon souvenir

Z~y-

tierse, excellent moissonneur Phrygien.

M.

1717. Nations
italiques

n'usez
point

ait

combat de la
longue (5) pique

des J~~c~~c-

niens.

1718. Crotoniates
ne vous fiez

pas trop
sur

(t) <MM ~{m~yic pnzccyAafZM, yxfo~~rMMM
~c/~o

aquam MMCtM~t~. Lactantiua.

(a) Cette loi donna lieu sans doute au compilateur
d'un

gros MMM sur la
MtMfçMC,

de dire s

<c On prétend qu*on dut t Pyt~agore t'usMe d~endormtr

les souverains au son des instrumens, pour Leur procurer
un sommeil agréable N. M-4". tom. ÏU. p. t3i.

(3) Aujourd. la co~te~Z&.

(4) PI&nte dont la seule présence au dire des Anciens,

avait la vertu de calmer les bêtes de somme devenues fu-

rieuses l'une contre l'autre.

~f B.
Zy~MM~tM

ne donna
point son nom à cette

plante, mais bien plutôt elle a lui.

La
~MM~«e était connue avant le compagnon

d'Ale-

xandre.

(5) De dix-huit
pieds.
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1~1.1_ I_~ ~`l~ 1_

vos armes le bouclier (i) ~t~c~b/t~ large
de huit palmes, ne met point ses inventeurs à

l'abri des coups d'autorité arbitraire.

ï7i9. Les habitans de Macella (a) conver'-

tirent en autel le tombeau de Philotecte.

Crotoniates faites mieux n ayez d'autres

temples que la demeure de vos grands hommes.

t~zo. Rien de plus insolent que le peuple

qui a de l'embonpoint
Homme sage ne te charge ~s de le ~t<~

c~ncr.

lyai. Au lieu de donner des 1 jis en pure perte
à une cité corrompue transportes tes pénates
chez les ~K*y~~M (3), nation sage peuple

juste que la rosée du ciel et les fruits de la

terre, ses seuls alimens, font vivre bien au~

delà d'un siècle.

i~aa. Ne vas point chercher une Divinité L~

au-delà de ce~jnond~ ne te piques pas d'être

plus savant que L~ ~M~pc~~ ils font leurs

Dieux avec de l'air et du feu de la terre e~

de l'eau.

1~2.3. Père de famille sois ~M~~y~. Ma.

~t~ûicf! sois père de famille.

t~2~. Crotoniates ne choisissez point pour

magistrat le pérejj~sJbeaucpup d'enfans.

1726. Peuple de Crotone~ surveilles tes

~ï~~nï~ car tu ne trouveras point de sages qu~

(t) Uëtal~c c, dinairement de cuivre, et réputé le mei~

leur de tous têt boucliers.

(a) Ou Macalla. Lycophron. B~udelot a~Z~

~oye~et. p. a5. tom. I.

(3) Voisin de l'Océan de Saturne, ou de la me~ Morte.

(~) Les mages de Perse
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veuillent l'être le sage abandonne les magis-
tratures au concours des ambitieux.

r~x6. Crotoniates' dans vos institutions po-

litiques, faites que le
pauvre

ne Roit point le

magistrat des riches, ni le riche le magistràt

des pauvres.

172~. Locrien s! placez le sage au-dessus

de vos magistrats.

i'7'z8. Crotoniates fermez vos /M~7~a- ~)

fï/n?~ (t) aux cé~!hataireSj, 1 à l'époux qui na

point d'enfan'; et à celurqui devenu père et

veu~ se marie une deuxième ibis.

i/x~. Peuple de Crotene! ne livras point tes

~t~rs~c~ au plus oiïrant, comme tes

denrées ne tranquc's point des choses saintes.

!7?o. N'acceptes point d'autre magistra-
/6; (a) que celle de la table.

t'?3i. Malheur à vous, Crotoniates! si les

citoyens vertueux Ment et repoussent vos ~M-

~.y~TM.

i~3a. Législateur! fermes l'entrée des ma-

~z~M/K?~
aux ministres des autels on sert

mal à-la-ibis et les Dieux et les hommes.

Y ~3. Hommes d'état
n'empiétez point

sur

la magistrature des pères de famille elle est

plus sacrée que la vôtre.

1~3~. Crotoniates gardez le souvenir de

~< (3) le premier roi J c'est-à-dire le

pasteur du
premier troupeau.

(t) Dacier, vie de ~~Aa~ p. ai~.

(a) Les Anciens élisaient par le sort un roi du festin.

(3) Sanchoniaton.



Ut P Y T HAC 0KB. 2Xt 1

n 1% · 1

iy3~. On dit la
majesté du

peuple (i) 1

qu'on dise ia majesté paternelle.

iy36. Crotoniates soyez modestes dans le

succès la
/7M?/

du peuple n'exclud pas la

modestie.

i~3y. Bois dans la main de la femme que tu

aimes ne la iaisj)as boire dans la tienne.

i~38. En guise de serment poses la main sur

le tombeau d'un homme juste.

ï~3y. Lèves le pied (2) plutôt que de lever

la main.

ï/~o. Abandonnes au prêtre les miettes qui
tombent de la table des Dieux..

Nourris-toi de tes mains.

t~ Choisis pour alimens, des mets qui ne
souillent pas tes mains.

1~2. Enfant du même père conduisez-vous

ensemble, comme en agissent l'une envers

l'autre les deux mains du même homme.

i~3. Que deux voyageurs qui se rencontrent

ne se uittent pas, sans se toucher réciproque-
ment la main.

i~ Laisses à l'habitant des villes ses

Dieux de marbre ou de bronze portes les tiens

au bout de tes bras les mains sont les divi-

nités nourricières et protectrices de l'agricole
laborieux.

i~ Homme d'état f pour arriver jusqu'au
peuple, fais passer la loi par peu de mains.

(i) Expression due à PancIenBrutus.

(a) C'eat-à-dir~, pour éviter de pronoMcer um serment y
aoM y VM-t-en fuM~
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1746. Prêtes secours à la loi (i) non pas en

lui donnant ~ï<z~ -c, mais en la faisant

aimer.

1747' Occupes-toi ne ~as de la manière

dont tu sortiras de la vie mais du ~t<M/ï~~

que tu dois garder en vivant.

:7~8. Père de ~anrUe ne laisses jamais ta

~~M.yp/~ solitaire qu'il y ait toujours ta ~emma,

on toi.

1749' Que ta ~t~/yo/t tienne la plus petite

place possible sur la terre.

1750. Crotoniates ne souHrez pas dans vos

nmrs une maison plus haute que les ~o~~

voisines.

17~1. Peuple de Crotone! honores le sage
comme un Dieu el que sa maison (2) te serve

de temple.

1762. Peuples d'Italie! avant de construire

de superbes temples à vos Dieux, logez-vous

commodément; les hommes ont plus besoin

de maisons que les Dieux.

!753. Que ta maison Isolée a la manière des

temples, reçoive comme euxles premiers rayons
du soleil.

17~. Rappelles le mot patrie à sa primitive

signification qu'il soit le synonyme de maison

paternelle.

ï/ Père de famille! sois dans ta maison

comme la loi dans une ville.

( t ) OHo~c oracc~Me~a~ .Py~<M~o/'a~ /<~ cjoc~t /~re/ï-
dam. etc. JambL n" tOôet t?t.

(&) L'auteui de cette ici en re~ut rapplicatton mais

après sa mort.
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iy~6. Ne sois ni le valet du peuple, ni son

M~/TC.

i~5/. Sois ton m~~r<p et ton serviteur tout

ensemble; et ne le sois que de toi seul.

t~58. Sois ton maitre en régnant sur
toi~

tu as un assez bel empire, et une assez im- t

portante fonction, si tu veux bien régner< fi

1759. Législateur bannis de la cité les

maîtres d'éaucation chaque enfant n'a-t-il

pas son père ou sa famille

1/60. Crotoniates ne reconnaissez d'autres

/z~<?~ que les Dieux.

ï~6i Jeune femme n'abuses pas de rascen"

dant de ton sexe et de 1 âge, sur ton jeune
mari tôt ou tard, il reprendra son caractère

alors crains qu'en cessant de voir en toi sa

~M~y~M~ il ne te trouve pas même digne

d'être sa compagne.

1~62. Législateur! n'accordes pas au peuple
la licence de faire le bien~ comme il voudrait;
il le ferait mal.

1763. Médecin du peuple! à la première in-

traction de tes ordonnances abandonnes le

malade..

1~6~. Législateurs et magistrats traitez le

peuple comme un malade de forte complexion
.et d'esprit faible

~-jy65. Prodiguez
vos soins aux malades, et

surtout aux vieillards.

La nature souvent soigne elle même le

malade elle n'a aucune sollicitude du

vieillard.

1766. Législateurs et médecins quittez l<y
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tbrum et les hôpitaux, si vous craignez les mé-

contens il est diflicile de satisfaire un malade

et le peuple.

1767. Chaque médecin en Egypte ne connaît

que d'une seule /7ï<a~<~<?.

Législateur! sois plus habile; tu dois con.

naître de toutes.

1768. Femmes, appuyez votre cœur iragilé~
sur une âme /7z~Zc.

176~. Peuple de Crotone à. l'inverse des ha-

bitans de A~<? (ï), refuses le droit de ci-

toyen et fermes tes magistratures à tout

guerrier de profession.
~ai;

1770. Ne donnes point de lois au peuple

malgré lui.

1771. Magistrat du
peuple! ne le sois point

lui (2).

1772. 'Quand le malheur heurte à ta porte,
ouvres-lui de t~onj~esr&ce; n'attend pas qu'il

frappe un second coup la résistance 1 irrite, la

résignation~ le désarme.,,nat

1773. Législateur ou magistrat ne te per-
mets point un petit mal dans la vue d'un grand
bien.

1774. Peuple de Crotone! ne confies point
de magistrature à un père de famille /7M:o~~

par ses encans.

1775. Père faible et aveugle sur les défauts

Je ton nls crains d'être Marbre qui fournit le

(~) ville de la c6te Thess&Ïmue vis- à-v!s Eubée.

(a) T~yMAs~~per~tf/n, non/~f~/parère.
Kicol. Scutellius ~~e /ay. p. /n-

/ïC~<"
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manche de la hache dont il sera frappé un jour.
1776. J~y souvent, mais pe~ à-la-ibis

ctlentement(t).

ï777. Ne cherches point à imiter le bonheur

des autres sois heureux a ta manière.

1778. Jeune homme! reposes sur !c /7Kïyïfc~zM

de la sagesse, en attendant que tu puisses le

porter.

1770. Ne portes point un manteau de deux

pièces, ni de deux couleurs..

1780. Jeunes filles crotonia,tes! tachez d'a-

juster le manteau de la sagesse sur les épaules
de l'amour.

178 ï. Donnes a ton manteau assez d'air leur

pour y mettre à l'abri, dans le besoin, un de

tes semblables.

1782.
Traduit au tribunal du peuple ne ré-

ponds à tes accusateurs qu'en te couvrant la

tête de ton manteau.

1783. Législateur! ne touches point aux Di-

vinités du peuple qui portent avec elles leur

moralité laisses lui ~M~M/7M (2) déesse tu-

télaire des bons ménages.

ï 78~. Si l'on te demande quel parti prendre
envers sa

patrie ingrate ?
Le parti du silence, comme avec une ma-

F~r~ (3).

1785. Citoyens de Crotone! pardonnez tout

à votre patrie, fût-elle une ~M~~c.

(ï) oc Les anciens Greca mangeaient <nouM h&ttVMMn.~

<~uenoua. Montaigne, essais. 111. t3.

(2) C~M.r<M'e)~aMrAoMMFWw~.

(3) Stobmua. a3i. ~e~M. 37.
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Ne pardonnez rien à vos gouvernans, dus~

siez-vous passer pour des Ingrats.

1~86. Législateur fermes les magistratures
aux marc~~MM~ de profession.

La chaise curule deviendrait un comptoir.

tyoy. Jeune homme n'achètes point l'a-

gréable an prix de l'utile tu ferais un mau-

vais ZMfC~.

ï~88. Ne sols le ~M/Tc~~Mc~de personne-

pas même de ton père.

~89. Sois le manteau de ton ami, n'en sols

pas le marche-pied.

1790. Ne ~acfc~c~ point où le peuple (ï) a

marché.

i~~i. Aimes ton. ~M/t comme toi-même~
et les autres homm<:s, comn e tes frères.

i~~a. Ce n'est pas assez que ton mari soit

ce que tu aimes le mieux, il faut encore qu'il
soit la seule chose que tu aimes.

ï~3. Femmes de Crotone honorez le sou-

venir de Cécrops il institua le «M~M~c dans
J

Athènes.

~794* Que le ~M/Mg~c soit interdit aux

prêtres les prêtres ne sont plus des hommes.

ty< Refuses toute magistrature mais sols

le /~c/ (a) d'alram qui heurte à la porte des

magMtMtta..

1706.
Chef de maison! comme à J!

"10.

r.

(t) PopaAt~~ decZM~ ~M~. Pythag. jp~n~.
(s) Le c<t«~a~Mt~ ~M~cw~j~re~M des AtMicas) aou~

vent en forme d'anneau heafttMr de porte.
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et T~Z~, interdis à ta femme et à tes filles

l'usage~du vin~

1707. Ne luttes point avec les Dieux. Le bon

Hésiode a raison les Dieux ne laissent aucune

prise sur eux.

Ne luttes point avec leurs ministres 3 ceux ci

ont plus de corps, mais ils portent un z~c.

~798. Crotoniates ne soufÏrez pas que loi

serve de masque commode a vos gouvernans

pour tyranniser avec impunité.

<7~9. Peuple de Crotone
simpl~e ton culte

les ~tMM~&M n'ont qu'un Dieu mais c'est

le soleil.

Des Dieux invisibles enhardissant les im-

posteurs.

~Qo. Cro~omates! gardez le souvenir des

.2~M.M~~ (i), pour ne point les imiter. Leur

~ë~alte ne coûta qu'un banquet à Cyrus.

ï8ot. M~re de famille partages les soins pé-
nibles de la première éducation de ton dernier

ne avec l'année de tes nUes qu'elle prélude
sous tes yeux, aux devoirs de la JM~vM~

ï8o~. Père de famille si l'un de tes fils a du

penchant au sacerdoce pour le guérir en-

seignes-lui les ~M~~M~

t8o3. Législateur ? n~parles au peuple de ses

droits, que quand il conna~ra bien et pra-

tiquera. constamment ses devoirs.

L'entretenir de ses titres, avant de lui rap~

peler ses obligations, ç'est lui rendre un «MM~-

vais service.

t8o~. Si tu~as pas en toi assez de ressources

(t) On a~M~efM, appelés depuM, 1~<AiMM.
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pour tirer parti des maux qui t'arrivent, ais

du moins la prudence de les prévenir, ou assez

de courage pour les supporter.

180~ La
satyre

ne cornge~oint n'écris

que sur les ieuilîes de la m~K~ (i). X

1806.
Magistrat!

sèmes la m~xy~ dans les

places publiques; mais n'en manges pas. De

douées moeurs sont un besoin pour la multi-

tude crains qu'elles ne deviennent une fai-

blesse en toi (a).

i8oy. Mari d'une femme adultère y ne res-

sembles pas à ces peuples qui appelèrent
!e

.AZ~MM~ en justice parce qu'il change de

lit.

1808. Législateur ou
magistrat!

ne
dis point

aux hommes soyez bons éloignes d'eux toute

occasion d'être ~t~<~aMM.

1800. Magistrat pour conserver le droit
de v~

punir les ~c~MM~ ne te sers jamais d'eux.

1810. N'ébruitez pas les mauvaises actions;

eHacez-en le plutôt possible jusqu'aux moindres

traces laissez mourir le m~cA~M~ tout entier.

t8n. Citoyennes de Crotone soyez sobres.

J~c~M~ (3) à Rome~ nt mourir sa iemme,

parce qu'elle avait bu du vin et le premier

magistrat (4) trouva la loi muette sur le délit

de jMcc~MFM~.

(t) Symb<~e de 1~ Jouceur. Vi<!e Match. Guii&ncHnt~
111. in Ptinii cap~o, Lausanne, t6y6. M-8~.

(~) Jïe~e~ NtoZM~M ( Ma/yeat) ~CF~ct Me~a~c~ ec~j.

Pythag. t~t&.
(3) Egnatius Meceminu~

~) Romulu$.
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i8ia. Magistrat n'ordonnes point d'en-

terrer le m~~t?~ avec le malade qu'il a tué (t).
Mais au troisième malade mort par ses

soins, In terdi&-luTsa procession.

-–i8i3.
Législateur déieuds tout salaire au

/M~PCZ~.

18! Sois ~~PCM d'animaux, plutôt que

législateur de peuples.

ï8i~. LégisL~teur sois en même-temps

médecin. Il ne faut peut-être qu'un seul et

même régime, pour les maladies du corps
et

pour les passions de l'ame.
1

~1816. Législateur! interdis au prêtre (2) la

profession de médecin.

i8t/. Le ~~a~c~t par théorie s'abstiendra

de la pratique (3).

~8ï8. Crotoniates chassez de vos murs tout

~t~cc~t dont la méthode serait de guérir les

maux (4) par d'autres maux c'est un insensé
ou un charlatan.

t8i~. Si l'on vous demande « De toutes

les sciences laquelle suppose le plus de

sagesse M?
Y)Ttes Z~m~ûSM'Mc (5).

ï8xo. Refuses des lois à un peuple~ plus
docile aux ordonnances de ses ~t~û~c~M qu'à
celles de ses magistrats.

(t) Allusion à une loi pratiquée chez un ancien peuple.

(a) Cette loi contrarie un usage de l'Egypte.

~(3) PythagoM-pfechtrd~exemple.

Voy. Clifton, état de la ~<MccM~ anc. et MO~. ch. I.

(4) C<MMt. d~I~~elès.

(5) Roulllard, rc&c~~bre~~M. p. y53. ~-8". t6o~.
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821. Crotoniates si vos magistrats viennent

à vous déplaire, n'ayez point la lâcheté de

vous venger sur leurs enfans comme fit

Corinthe sur ceux de Af~e~c.

1822. Citoyennes de Crotone à l'exemple
de A~~p, qui s'en avisa la première ne

changez point la couleur de vos cheveux.

t8~3. Les 7!<p~ n'osent regarder leur roi

en face.

Crotoniates tenez l'oeil ouvert sur vos ma-

gistrats.

t8~. Voyageur sage! ne te rends pas
c~2~<?~ entre un serpent et un tigre.

Quand les médians s'étoufïent~ les bons

respirent.

t8~5. Législateurs avant d'entreprendre la

cure politique d'une grande nation, rappelez-
vous ce précepte de l'art de guérir. inscrit

sur l'une des colonnes du temple d'Esculape.
« Aux maladies désespérée? n'appliques

point de /~<<c~M<?/M (i).

1826. Crotoniates soyez sobret. Il n'en est

pas de vous comme de ces pierres de ~bc

qui répandent un doux parfum, aprêsavoir
été macérées dans le vin.

t8a/. Peuple de Crotone d'autres nations

consacrent un culte à l'indigence (2) réserves~

ton encens à l'honorable médiocrité.

1828. Jeune homme accoutumes-toi à mc-

(~ Hippocr&&emojMLt conservé cette loi de la méde-
ciné

7')<Mp<'M~ m~j~~M ~;jr~j~
(a) Ari&toph&n. PAtf~, &ctTTr,~Ctn. IV et V.
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diter. La méditation. rallentit le désir de

parler.

t8a~. Mère de famille ne laisses point à

tes filles le loisir de se livrer à la ~û~a~o/x.

i83o. Homme d'état ce n'est pas assez que

tes lois soient sages, comme Minerve; donnes-

leur, pour bouclier, la tête de j~~M~r qu'à.
la lecture seule p le peuple le plus remuant

reste semblable aux tables de pierre où elles

sont inscrites ï

i83ï. Citoyens de Crotone n'imitez pas
ceux de j~~z/~ donner à chaque mort son

cercueil.

183x. Législateur interdis la
cité aux ~p~M~c

de ~x/-c (ï)~ il n'est point de considérations

politiques qui puissent justifier leur séjour chez
le peuple qui a besoin de bons exemples.P P 9 P,

ï833. Magistrat du peuple saches, aussi

bien que Melampus (2), le langage des bêtes.

i83~. Crotoniates flétrissez la mémoire de

Melanrpu,ç pour avoir
proposé aux Grecs <

d'autres Dieux que les astres.

i835. Père de famille ne ressembler pas au

~<T~ (3) de L~/io~ (~), oiseau négligent qui
abandonne ses petits aux soins des prêtres (5).

i836. Jeune homme! cultives ta mémoire;

(t) ~e~rtrac ~~M~M, prov. gr.
On appelait ainsi les c~uu~ttsapes les femmes publiques

t\(c~était le luxe de la TiHe de~ïégare.

(2) Homer. oa~ XI.

(3) La Pintade.

(4) L'une des Mes tS~OM~M.

(5) Athénée. XIV. ~0. Jey/tOt.
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c'est le champ où l'expérience dépose ses le-

çons, et les fait fructifier pour l'usage habituel

de la vie.

~oS~. Ne te plains pas de ta ~~2M~ tu

en as toujours assez.

Les choses, dignes d'être retenues, ne sont

pas en si grand nombre.

t8o8. Femme dans ton ~~M~f? ressembles

à la cigale dans nos champs.
La cigale fait entendre son en pour an-

noncer la moisson et réjouir le moissonneur.

N'élèves aussi la voix que pour diriger et

adoucir les travaux domestiques.

t83o. Peuple de Crotone! ne souHres point

sur ton territoire un seul ménage privé de son

champ et de sa maison.

18~0. La paix et: l'abondance sortiront de

chez toi le jour même où tu y feras entrer une

femme moins laborieuse que belle et plus

amie de sa personne que de son ménage.

1841. Femme en ménage demandes à la

nature comment elle s'y prend pour
faire les

choses si magnifiquement et a si peu de frais.

La nature te donnera des leçons d'économie

domestique.

1842. Magistrat! défends la ~tc~ïc~~ sur- c

tout aux prêtres (i).

ï8~3. Législateur
ne vois dans le

peuple

qu'une
multitude d'hommes abatardis; n imites

point~Mf~ et .~f/r<M~ .ZV~M<a~ Z~c~/g~~ct

leurs semblables. Ne trompes pas la Mule, J

pour la civiliser marches
devant elle, le,

flam-

(t) Pythagore a em vue ceux da Cybèle qui mendiaient
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beau de la raison la main s: le peuple vient

à l'éteindre, tant pis pour lui; enveloppes-toi
alors de ton manteau.

i8~4. Crotoniates gardez le souvenir de

Menesthens (i), pour les sages avis qu'il donna

aux Athéniens, prêtsàsubirlejougde T%~y~.

ï84~. Ne te permets pas un
mensonge t

même pour sauver ton ami il te désavouerait.

ï846. Meurs, plutôt que de vivre par un

~M*yM~.

1
1847. Hais le mensonge pardonnes au

menteur: évites-les tous deux.

1848. Si tu rencontres le menteur, laisses-1~

passera
il n'ira pas loin (2).

1849. Homme 1. gardes ton sexe au menton

comme ailleurs (3).

i85o. Ne sois ni l'homme des bois ni

l'homme des villes sois l'homme de la nature;

sois le fils de ta mère.

i85t. Jeune homme! ne sacrifies pas trop
souvent sur la pierre (4) de la mère dès K

D~M~r (~).
J

18~2.. Ne charges personne de ton cult~

aux Dieux bienfaisans de la nature.

L'enfant emprunte-t-il la main d'un autre

pour caresser, le sein de sa mère 1

(i) Plutarque, f/e ~<? TXJ~e, n'est pMde l'opinion d.

Pythagore.
(a) Yers dorés. XXXII.

(3) Méttpnore pythagorique t pour dh'e s

~« Con~ervea ta barbe ne te raM~pOt~t
(~) ~gJ?5T~~cr~ ~MXB~U~reMemUamt au& Zft&

pH~~M!e de< femmes. -?~
(5)F~oeBe~<M<<MC~pf.

-'T-



~3~ L o i s

1853. Magistrats du peuple prenez pour

exemple de conduite la magistrature des

sur les encans du premier âge.

1864. Places-toi dans la société, plutôt au-

dessous qu'au-dessus de ton mérite.

1855.
Peuple

de Crotone fais en sorte que si

le mérite n'est pas honore dans tes murs, ce

soit sa iaute et non la tienne.

ï856. Accoutumes ton oreille a la mesure

des mots, pour t'apprendre à en mettre dans

les choses.

18~7. Jeune homme une ibis en jouissance
de toute ta raison, dresses un état de tes fa-

cultés de tes forces prends ta mesure; es-

times-toi ce que tu ~aux, et marches d'un pas
sûr dans la vie.

ï858. Fais tout arvec~MM/if-r chaque partie y
de ton corps peut t'en servir. Le doigt, le

pouce, la main, le (oude, le bras~ le pied
Tu portes sur toi la règle de tout.

1859. Pour parvenir à la connaissance de

l'homme, préfères le scalpel de l'anatomiste ,r
au prisme du m<~<zp~~zc~

1860. Législateur invites les prêtres à

prêcher au peuple I& ~z~yc<~?~ dogme
tout-à-Ia-tois naturel et moral religieux et

politique.

1861. Chefs de famille croyez a la M~?~?*

~yco~<? c'est-à-dire au passage de l'ame des

pères dans la personne de lE ars enfans.

1862. Dans l'enceinte du domaine de chaque

famille, 1. on ménagera pou les tombeaux un

espace appelé le champ de la ~t~c~?~cc~
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i863. Législateurs de tous les pays appli-

quez tous vos moyens a la grande ~<?-

~yc<Mc des troupeaux de peuples en familles

d'hommes.

1864. Si humble que soit ta chaumière, elle

est aperçue du soleil il y fait tombe un de

ses rayons.
Atome dans l'immensité, ne crois pas être

oublié de la nature Ftû lui es nécessaire, pour

compléter ~e~nombre infini de ses ~~c/7~7-

.CC.y<M.

186~. Si quelque jeune citoyen vous de-

mande «
Qu'est-ce que la /ML~yco~<?

Dites-lui « Choisis un saee parmi ceux qui
ont vécu avant toi, pour leiaire revivre en ta

personne

1866. S'il m'est permis de croire à la mé-

~CM~, pendant les vingt mille années de

mon existence, j'ai vu bien des pays, sans y
rencontrer un seul gouvernement probe, un

seul peuple heureux.

Crotoniates donnez il en est temps, ce

phénomène au monde.

1867. Citoyennes de Crotone ne vous

hâtez point de nétrir le nom de Met'ra elle

vendit ses faveurs pour nourrir son père(t).

1868. Homme d'état honores les
muses

donnes du mètre à tes lois, pour faite aimer

l'harmonie &u peuple.

ï86~. Quand on t'invite à quelque festin ne

(t) Eréjsrcthon.
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demandes pas la liste des mets informes-toi

du nom des convives (i).

1870. Que les ~t<?~r de ton ménage ne

soient ni trop fragiles,
ni trop précieux afin

de t'éviter des momens de regret et de colère,
si tu venais à en perdre par accident ou par
la faute de ta femme et de tes enfans

La vanité de manger ou de boire dans des

vases de matière délicate ne vaut pas le

plaisir de vivre en paix au sein de sa famille.

1871. Magistrat mouds le peuple lente-

ment sous la meule des lois (2) moulu trop

vite, il prendrait iëu.

1872. Les femmes ne tourneront pas la

meule (~); c'est le fait des hommes qu'elles

apprêtent le pain

1873. Législateur laisses au peuple des

campagnes ses ~t~ JM~n?~ (4) puisse-
t-il n'en avoir jamais de moins innocentes

1874. j~où tu es né.

187~. Abstiens toi du ~~M~rc des ani-

maux (5) leur
sang versé enhardit à répandre

celui des hommes.

1876. Magistrats! descendez de vos sièges~

si, A l'exemple de J~~M roi des .P~ry~<M.y

(t) Epicure s~est approprié cette loi de la Table.

Dacier ~cr Hor. co. V. liv. I.

(a) Les prêtres grecs se sont emparé de cette loi poé-

tique de Pythagore, pour en faire un proverbe sacré.

ec La meule des Dieux moud lentement mais elle n'en

moud que plus nn M.

(3) Contre l'usage des Egyptiens et des Grecs.

(~) 2?M MoZarc~ molarum praeside6. Dieux qui ré-

sident aux meules à moudre le grain.
(~) Ja<nb!. vie de P~~a~.
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vous n'avez d'autres talens, d'autres ressources

que l'entretien de beaucoup d'espions (i).

1877. Ne sois pas le commensal de gens qui

dorment à midi (2).

1878. N'ais pas la prétention de contenter
le peuple tu ferais pleuvoir (3) du miel sur ses

lèvres béantes il ne serait pas encore satisfait.

Esclave il soupire après la liberté libre il

regrette ses fers.

1879. Sois sobre pour être libre. Qui se

contente de pain et de miel (4), ne dépend
de personne.

1880. La table des lois de la raison ne con-

vient pas à toutes sortes de convives.

Magistrat n'en laisses tomber, pour la

foule, que les miettes (5).

i88i.\Cesses de vivre, plutôt que de vivre

des miettes tombées de la table du vice (6).

1882. Crotoniates imitez les A~/<M (7)~
lors de leur réforme ils élurent pour magis-

(i) 7?~Ztb~. de Phodua.

(2) Expression symbolique familière à Pythagore et(2) Expression symbolique, familière à Pythagore, et

devenue proverbiale.
~`'~

(3) Jupiter, ~ZMe ~e/; prov. gr.
(~) JE'M~fa~o~~ 3(,t c~ocef~tc/Z~ MM~Mapud veteres

~~M/~M~M~t~MM~e, e~ ~<c/ esse T~<p<~oy, ~~Aa~ora~ testi-

monio comprobat qui c~/n/yT~M~.t.MMe ~<fe~e~~ ~oeoe
to/o Mc27e era~ contentus.

(6) La langue française n'a pas de mot pour rendre

i'Ma/ec~t des Grecs et des Romains.

(6) ~M~M deciderint ne <0/Ztt~

Pythag. ~at~.

(y) Herodot. Z~~y~. lib. V. de Aft~/M agros e.r co-

/c/t<«~.
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trats ceux d'entre les pères de famille dont

l'héritage se trouva le mieux cultive.

ib83. Ne portes pas de lois à un peuple
chez lequel, comme à J~ la même chaus-

sure peut convenir aux deux sexes (i).

188~. Crotoniates connaissez toute la force

de l'habitude.

Demandez à ~M, ,votre concitoyen, com-
ment il est parvenu à porter un bœuf sur ses

ébaules ? Il vous répondra en le portant tous

les jours, depuis sa naissance (2).

i885. Habitans de Crotone ~o~ (3), sept
fois vainqueur aux jeux olympiques, est ho-

noré d'une statue dans vos murs promettez
un temple à l'homme sept fois sage (4).

1886. Jeunes Cro tomates! ne vous y trom-

pez pas (5) ~o~, le Crotoniate, ne dût point
toute sa force à la ceinture constellée qu'il
portait (6) avec elle seule il n'eut été qu'un
homme ordinaire le travail en a fait un

héros.

i88/. Gardez le souvenir de ~f~r/KC,

l'Ionien, fils de Pygitiade, et père de la Muse

élégiaque.

1888. Hommes talens n'oubliez pas que

(t) Z~tOK/tc~f~e~/cf Prov.

(s) D'où le proverbe fai~tM~ ~o/~cf, oM/rAM~M «M*

tulerit.
1

(3) Jambl. VIII. vita P~~o~ M~tCM.

(~) Le Tœu de Pythagore a été rempli à son égard.
(5) Cette loi sembte être de Lysis.

(6) B~eM~ co~M<e//afM<, baudrier ou ceinturon garni
de pierres gravées représent&nt des signes céLestw*.
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j~/xc/yc est tout-à-Ja-fbis la Déesse des arts

et celle de la sagesse (i)

t88~. Les citoyennes de Crotone qui vou-

drontsacrineF soit à M~/rc, soit aux Grâces

soit à l'Hymenée pourront se dispenser d'avoir

recours aux ministres des autels.

La main d'un pretre'n'est pas plus agréable
aux DIeuxjquejceîle d'une~epge~pure ou d'une

épouse ndelle.

t8~o. Législateur ne te mêles pas des t~ieux

du peuple mais recommandes aux magistrats
de surveiller leurs /~z/ïz~

18~1. Peuples et princes! honorez la mé-

moire de ~~M pour avoir dit le premier
cc Les lois sont au-dessus et du prince et du

peuple

t8~a. Peuples maritimes d'Italie ne vous

modelez pas sur le second des deux j~f~o~ (2).

Croyez que l'eau est à tout le monde comme

la terre et le soleil.

i8o3. Magistrats de Crotone retenez cette

parole de ~~o~c~<?7* (3) ancien roi de Perse.
« La première qualité

d'un chef de peuple
est de toujours dire vrai M.

i8(~. Ne
négliges pas les autels de la Di-

vinité qui préside
aux petites choses. ( ~z/M~z ).

189~. Pendant les premiers neuf jours du

mariage, la chambre nuptiale demeurera dé-

garnie de ses miroirs.

ï8~6. Citoyennes de Crotone soyez recon-

(t) Déesse .&y<M&.
(a) Ce roi de Crète

MptraJLlîempir~
de la,mar.

(3; Neuf siècles &vant~ere commune.
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naissantes gardez le souvenir d'Esctdape
l'inventeur des miroirs.

1807. Magistrat sur les parois du lieu où

s'assemble le peuple poses de grands mi.

roirs afin que la multitude puisse s'y con-

templer dans certaines occasions.

ï8~8. Ne t'établis pas dans une ville ou le

luxe des monumens publics insulte à la w~~

des familles.

ï8< Déposes un manteau dont les ~M/M

se sont empare et une magistrature que la

multitude ne respecte plus.

i<)oo. Crotoniates laissez les modes aSybaris

Ayez des mœurs.

1~01. Refuses d'être le régénérateur d'un

peuple dorit les moeurs sont des ~<M~M i il

en ferait de même de tes lois.

ïoo2. Sois ~t<M&~c la modestie est un man-
`

teau commode, J et d'une' teinte douce, ~unie

de l'œil.

Le sage ne sort jamais sans en être revêtu
il ne porte point d'autre marque dïstinctive.

t~o3. Citoyennes de Crotone sachez qu'il

y a encore quelque chose au dessus d'une

belle femme c'est u~e femme belle et /Mo~M~<?

tout ensemble.

ïoo~. Sois modeste si le mérite n'est pas

toujours suivi de la
récompense,

c'est peut-
être parce qu'il n'est pas toujours accompasïté~t
de la ~0~6' f~

ï~o~. Jeune homme la z~M~SM~ est le ~ba

temple le plus beau que puisse avoir la vertu

ne
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ne places point la vertu autre part tu com-

mettrais un sacrilège.

ï ~06. Magistrats! 1 récompensez deux
fois

le mérite modeste.

ïooy. Ne séjournes pas chez une nation qui
a plus de lois que de ~<aM~.

ïoo8. Peuple de Crotone beaucoup de

/MM~, et assez de lumières pour conserver

tes mœurs, voilà tout ce qu'il te faut.

Mœurs &ans lumières, lumières sans mœurs

il n'y a pas là de quoi être heureux et libre

long-temps..

igog. Habitant de Rhëgium tu demandes

des lois avant tout, donnes-toi des maM~
les mœurs sont les premières lois.

ïoïo. Epouse d'un mari sans MoM~f ton

devoir est de iermer les yeux et de garder le

silence (i).
Les bonnes citoyennes d'une ville assiégée

étouffent la namme à mesure que les torcn~s

incendiaires de l'ennemi la propagent dans

les plus beaux édinces.

t~ti. t~n chasseur qui n'a quetroisnèchesà

tirer, ne s'adresse point aux ~tOMMMH~c.

Peu de jours te sont départis, n'en berds\/

pas les momens dans là société des hommes
irivoles.

t~ïa. Remercies la nature dé ne t'avoir iait A

naître <'MW~M&, ni éléphant la vie du moi- }
neau est joyeuse mais courte l'existence de

l'éléphant es~longue~maM t~ I~R jours

~'éléphant e~n&Ue'A;A a~ilieu,.
jours

de l'homme ttemSnfTejuste milieu.

(<) ~cM~aAtTheanûtNtCt~trattB, ~M~ttMt.
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t~t3. Crotoniates! appliquez à votre repu-

blique ce mot du bon Hésiode (i): <cLa moitié

est plus que le tout M. Contentez-vous d'une

demi-indépendance.
Aucun

peuple n'est digne
d'une entière liberté.

ïo i Crotoniates ne soyez pas républicains,
en haine de la ~M~M~cA~.

1915. Métapontains vous me demandez le

meilleur des gouvememens
Ce serait la mo~nc~~ sans un roi

Une monarchie, du moins, ou te~nnce n'est

qu'une fiction de_la_lo~,
·

Une monarcïRe ay~nt pour monarque le

livre seul deja_Igi.

i~t6. Peuples d~Italie! 1 eMayex du
régime

poHtique <ie R<Mne pendant linterrégne de

Roirnulua à Tourna. Ne coM&ez, alternative

ment, à chacun de vos sénateurs l'exercice
du somveMMi pom~oir qae l'espace de la qua- J
même partie d'nBe {o~mée.

Un <M<MM/y~ dedom jours est un
despote

c'est un, tyran le troisième.

iot7. Tu es entré nu dans le m<Mf~?; n'en

sors pas
habillé.

1018.
Crotoniates! 1 ne demandez point à

vos Dieux de la pluie ou du beau temps ils

ne s'en mêlent point. Le ~M~<& va de soi-

même (~).

(t) ~Mt~M~C&M<MO.
(a) Le motif <M <~Mw loi pydMgotiqNe prMnalgu<w

dans la Gr~mAe-Cr~, devint commun au rcete de rïta-

He et M retrouve encore aujourd'hui d<mt ce proverbe )t
7/mM~cfove<~«<e.
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~9~9 Ne payes point avec une pièce de

~tOM~c le service qu'on t'a rendu.

1020. Ne thésaurises pas la mc~/ïM~ du

peuple
elle salit les mains.

ïozt. Crotoniates! ne donnez point à vos

~o/MMHM plus de valeur qu'elles n'ont de poids.

i (~M.
Au milieu des dissentions civiles, sois

~tc/M~c~cy~ (t)

io~3. Crotoniates n'agitez point la ques-
tion frivole de la préséance des monarchies

sur les républiques J des républiques sur les

monarchies qu'importe à des convives déli-

cats, si la table est bien servie, qu'elle soit

jTM~c~~ (2), ou à plusieurs pieds

!Q~ N'abandonnes jamais ton Imagination
à eue-même elle enfanterait des ~t~/Mf~M.

10~5. Tu ne seras point chasseur, pour le

seuf plaisir de la chasse. Ce~ plaisir crue~ est

d'unj&elm. Tuer~our tuer, qpeiie ~pmssance

quelle victoire imI~sTïercttIe que ta chasse
scit un trava!lut;le3 Détruire des ~c~npy,
est rexercice'crun héros. J

~6. Législateur! ne maries point le culte

à la morale

Les fruits de cette union, mai assortie, n~

peuvent être que des ~c/M~'H~

i<~2~. Une lois, tous les trois jours, l'ha-

bitant de la plaine gravira le sommet de la

/z~g7~ voisine.

(t) Découverte de Pythagore, pour rappeler à t'uniMcn~
et à ~harmonie tea instrument de musqué.

(a) TablejLuM~ul ~ted.
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L'habitant de la montagne descendra dans

la plaine ne fois tous les trois jours.
Il ne faut

pas que l'homme de la montagne< i Ï t t
et celui de la

plaine deviennent~ avec le temps,

étrangers l'un à l'autre.

10~8. Nations italiques ne surchargez pas
le sein de la terre de monumens inutiles

vous n'avez pas de temps à perdre.

XQ2Q, Peuple de Crotone ne souilles et ne

inutiles que les /MO~M.y antiques qui peuvent

nuire épargnes et respectes les autres la

postérité te rendra la
pareille.

i 93o. A mesure que tu chemines dans la

vie, poses sur ta route des /MO/M~tc/M de sa-

gesse, honorables à ta mémoire, et utiles à

consulter par ceux qui viendront après toi.

i(~3i. Manges ton cœur (i), plutôt que de

~t~c celui de ton ami (2).

i()3~. Crotoniaten renoncez au culte de

Jupiter, s'il exigeait l'entretien de trois cents

prêtres, comme à jMicw~t~c(3).

1~33. Crotoniates! naturalisez, chez vous,

une loi de Selon, qui défend de mal parler

des~cr~ On ne doit point médire des absens.

i~3~. Fais du bien aux hommes pendant
tout le cours de leur vie, n'en fais l'éloge

qu'après
leur ~oyf.

io3~. Crotoniates ï élevez les tombeaux à

.la hauteur des morts.

(t) Voyez une des notes ci-dessus.

(a) Expression homérique.

(~) Capitale des Vénasiens en Cappadoce.
Strabo. XII.

~<~r
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!~36. Détournes-toi de ~nlle~pas plutôt t

que de marcher sur là tombe des ~cy~.

i~3~. Crotoniates donnez toujours raison

aux z~o~ ils ne peuvent appliquer, ni se

défendre eux-mêmes.

1938. Peuplades agricoles et peu nombreuses!

essayez du régime des A~Mj~/izM.y (t), nation

hyperboréenne, transplantée dans l'Asie mi-

neure pour se soustraire aux suites trop
sou-

vent funestes de la propriété ils cultivent en

commun leur territoire puis en partagent les

fruits~egalement.

i~Crotoniates ne donnez point trop
d.e latitude à vos magistrats rappelez-vous les

AJfo~v~<?/M qui tiennent leur roi constam-

ment renfermé dans une tour de bois.

1040. Crotoniates rappelez-vous quelque-
fois les ~M~~c~/ïj: leur premier magistrat
est puni de mort, le jour même où il se permet
une injustice (i).

i<~ Si le bien est plus difficile a faire que

le mai, fais le bien, quand ce ne serait que

pour soùter le plaisir de la dinculté vaincue.

Si le bien est aussi aisé à faire que le mal,

fais le bien si tu ne veux pas te rendre

inexcusable.

Si le bien est plus avantageux a faire que
le mal, tu serais uri insensé, si tu faisais le mal.

Dans tous les cas, tu as des ~o/~ sufïi-

sans pour préférer la pratique du bien à celle

du mal.

(t) ~<My~M.
(a) Motynact Tr&nembU~Mement le même pcup~

que celui qui précède.
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io~. Ne livres pas ta pensée au luxe des w

mots ils finiraient par l'étouiïer ou la cor-

rompre.

IQ43. N'apprends pas
la

langue d'un peuple
en révolution (<): alors le désordre des

choses passe dans les ~M~<.

1944' Ne te modèles point sur la mouche

commune qui touche à tout un peu de tout

est la maxime d'un homme vulgaire qui ne

sera jamais rien.

i~4~. Chasses de ta table les mouches et

les parasites.
Laisses approcher le voyageur et son chien.

i<~6. Ne -daignes pas être législateur chez

un peuple qui compte, parmi ses Dieux, le

Dieu des mouches (2) il ne faut point de

lois ni do magistrat ores à un tel peuple des

épouventails de queues de paon lui suffisent.

1947' Ecartes les mouches de la peau du lion

qui recouvre Hercule (3) elles ne peuvent
assurément rien contre le héros; mais elles

l'importunent et salissent son vêtement.

t<~8. Peuple sage multiplies les ~tCjM~UL-à

bcas qu'il y en ait un dans chaque famille.

Ta subsistance première ne dépendra plus des

caprices de l'onde (4), ou de la négligence
du magistrat.

Magistrat appliques aux hommesren-

(t) ThucyJi<l.~errM<~M P~ZoDoa~c.

(a) C'est le t~M~cf Afya~TM
des Grecs.

(3) D~où est venu l'ancien proverbe AftMMM?M J~f~cM-

Z~ a~a~a*.

(~) Les moulins à eau étaient COMM dM Egyptiens du

temps de Pythagore.
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fermés dans une ville, ce que dit le bon Hé-

siode du vin (i) contenu dans une amphore
la liqueur ne se trouve bonne et pure qu'à
la F7M~/t/ï<? /i~ïMt du vase.

ïo~o.
Législateur avant de te mettre

l'œ~vre, n'oublies pas que tu travailles pour
un animal bipède qui, tout juste, a l'instinct

du de Thaïes. (~).

1061. Magistrat! ne rends pas raison de la

loi on ne démontre rien au mulet, ni au

peuple qu'ils obéissent

10~?. N'exiges point du peuple des mœurs

épurées il ressemble au ~M~~ ce poisson

n'engraisse que dans la bourbe.

ï~53. Ne prends pas trop
à cœur ~es inté-

rêts du peuple la ~Mf/MM~? croirait que
tu

conspires souvent trompée elle pense
qu'on la trompe toujours (3).

i< Homme de génie ne descends pas
dans la place publique comme les Dieux, de-

meures inaccessible à 1& ~M~~M~

i< Représentes la dïacorde par le nombre

deux, et le dé&ordre, par le peuple ou la

/?M~~M~.

10~6. Législateur! n'abandonner point à la

'<ïM~ )e droit de {uger du Haérite de ses

magistrats;~ elle ne s'y connaît point.

io5~. Habitant des villes si vo$ ~t~/ia~/cj:

et vos lois sont dégradées, réparez d'abord

vos lois c'est le plus urgent, de mauvaises

(*) Poème des QE~f~M.

(a) PUttarqne <~e~a~ta~.c les plus of/~j. Vï.'
(3) J~mbt. XXXV. a6o.
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~M</ia~<M et de bonnes lois défendent mieux

un peuple, que de mauvaises lois et de bonnes
murailles.

ï~58. N'acceptes de magistrature que dans

une ville sans /w//M, et chez un peuple

sans armée.

*<~o. Ne donnes point à ton champ une

ceinture de pierres.
Aux ~u~M//M substitues des fossés ptus

utiles.

to6o. Ais la prudence du ~M~c' cet arbre,

craignant les retours de l'hiver, ne boutonne

et neurit qu'au milieu du printemps.
Il ne

se fie point aux premiers beaux jours il aime

mieux difïerer, sauf à réparer le temps perdu
et à mûrir plus vite.

1~61. Peuple jusqu'à ce que tu possèdes
bien les lois de l'harmonie, souffres une mu-

selière (ï), a l'exemple des joueurs de flûte.

1962. Poses une /c à la chèvre dans

un jardin, et à la multitude dans un succès.

ïo63. Le frein de la loi n'empêche pas le

peuple de mordre ses conducteurs, et de se

dëcni~er lui-même.

Au ireinde la loi ajouter une ~MM~/t~ic (~).

1~6~. 'Ais du moins pour toiles Muses, si

tu ne peux avoir les Grâces.

(t) Boivia, note sur la cootédte des o*M<MM?d'Aristo-

phanes, act. IH. se. 111. p. a~3.
(~) Cette loi et plusieurs autres, dans le m4me esprit

causèrent bien dobcimgrins à Pythagore et à son école de

lé~tsl&tenrs..

y
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lo6~. Crotoniates ï consacrés un même

temple à Cérès et aux Muses (t) les hommes

ne vivent pas seulement de pain il faut

encore, pour l'aliment de Famé, des leçons
de sagesse et d'harmonie.

ï~66. Magistrat lors d'un mouvement po-

pulaire, ouvres le temple des Muses ('&).

i ~6y. Transportes quelquefois, ton museum

dans un tombeau.

1968. Jeune homme apprends l'astrono-

mie, avant d'étudier la musique le ciel pla-
nétaire est un instrument plus harmonieux J

encore, que la ~Mw~

196~. Gardez le souvenir de A~Zc/t~~
fils ~e I~elex, qui le premier, imagina de

moudre le grain.
°

i oyo. Ne te presses point d'aider un peuple
à recouvrer son indépendance; ce n'est pas
un si grand service à lui rendre. Le ~y/o-
~/iM (~) fait oublier aux esclaves qui tournent

la meule la perte de leur liberté.

t<~i. Crotoniates honorez la mémoire de

~y~cc/~M~ (~) votre fondateur; Il aurait pu
choisir un lieu plus propre aux avantages du

commerce mieux avisé, il
préiera le site le

plus iavorable à la santé.

i~y~. Crotoniates ne vous montrez pas

(t) Porphyrius. Crotone mit cette loi à éxecution
un peu tard pour notre aa~e.

(a) ~?e~M MM~~M~ore< Prov. gr.

(~) Le chant de la meute; c<mf~Ma molentium.

(4) Contemporain de Numa. Denis d'ilaUcarnatse.
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jaloux de multiplier autant que le blé (t),
des vallées de A~v.M<?, ou la vigne des coteaux

de Lesbos (2): soyez Indëpendans et sages
vous serez toujours assez nombreux.

Modelez vous plutôt sur le froment de

Bëotie il abonde peu, mais c'est le plus beau

de toute la terre.

1973. Crotoniates ne faites pas plus de bruit

sur la terre que les /M~y.M~M (3)
on ne sait

autre chose d'eux, sinon qu'ils existent. Comme

eux, vivez pour vous seulement.

ï~7~. Gardez le souvenir de j~y.K~, l'un

des sept sages et le plus sage peut-être des

sept.
d ..1' d. àFils du premier magistrat, II

répondit
a ceux

qui vinrent dans son champ
lui proposer

la

réforme des lois de son pays.
« Laissez-moi

raccomoder ma ch:UTue

N.

ït~. Pour être libre, saches /M~C7'.

1~76. Crotoniates apprenez à vos encans

l'art du ~~<?~r~ ils pourront se passer de la

science du pilote.

i< Législateur Imites le statuaire ndelle

à la nature prends l'homme comme il est

né, sans vouloir en faire un géant ou un

i<~8. Jeune homme le jour de ton anni-

(1) Province de l'Asie-Mineure.

(2.) L~ile de Leabo<, voisine de la Mysie.
(3) Nation hy})erboreeBRe t errante des bords du Da-

nube au mont Ha&mus.
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versaire, portes des Heurs ou des parfums dans

le lieu même et a. l'heure précise de ta naissance.

1979. Ne tues point d'animaux le jour
anniversaire de ta naissance.

!o8o. Constates l'heure
précise de ta nais-

sance afin de la passer, chaque année d&ns

les embrassemens de ta famille et de ton ami.

1981. Jeune fille belle et sage reportes
à ta mère les

hommages qu'on rend à ta sagesse
et à ta beauté tu dois l'une à ton éducation,
l'autre à ta 7~.M<z/ïcc.

1982. Gardez dans vos familles le souvenir de

Narcisse; non
pas

l'amant de lui-même, mais

celui qui fut victime de l'amour fraternel (i).

i ~83. Mère de famille fais apprendre à tes

filles le chant de l'Odyssée où se trouve l'a-

venture de Nasicaa.

108~.
Cultives un petit champ; ne te charges

point d'un vaste domaine.

Donnes tes conseils à une famille.

Refuses des lois à une grande nation.

1~85. Peuples italiques! avant de vouloir

'Epurer au petit nombre des nations indépen-

dantes, y s'il en est commencez par vous

~dégauchir (~).

1~86. Vis selon la nature (3) c'est vivre

~elon les Dieux.

(t) Pausanias. IX. J?~o~c.

(a) Expression technique, pour d!re

~<c Mettez de la droiture dans toute votre conduite

(3) ~bMa~erv/<'aMM~jccK~d~M~M)t~Mra/tt,~M<~ecM~-

P\ ~M rationem vivamus ~f<naat.

Secta Pythag. Nie. ScutoUio. p. zo. M-~<
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1~8~. Retournes à la nature pour ne p:i<;

laisser plus long-temps aux animaux la gloire
d'être

plus raisonnables que les hommes.

1088. Mortels observateurs et studieux! ne

faites point venir la 7M~ à vous allez à

elle.

ïo8o. Législateur
Y

agis avec le peuple
Gomme la nature avec les hommes; elle lescomme la /K? avec îes hommes; elle les

rend heureuse, sans leur expliquer comment.

Ne trompes jamais le peuple, mais ne lui dis

pas toujours tout.

i<~o. Nature est seule, et n'a point de sem-_

blable mère et fille d'elle-même elle est la

divinité des Dieux.

Contemples la nature abandonnes le reste

au peuple (<).

1991. Pour adorer ses Dieux, le peuple s'a-

genouille
Assieds-toi (2) peur méditer sur la nature.

1002. Si la nature est l'objet de ton culte,

ne la mets pas en pièces (5), pour en faire plu-
sieurs Divinités.

P ~) P P

ioo3. Hommes à talent! contentez-vous de

( t ) C'eat le correctif de la théologie (THermèa rapporter

par Jamblique. Voy. a~cnty~e~M~
~Ejeyp~o/tMt. ien,

r'

Comme nous l'avons déjà observé d'tpirès un MCteo, i~°"~
Pythagore n'est pas toujours de l'avis de ses maîtres, et

ses disciples ne l'ont que trop imite en cela.

(2) Les Pythagoriciens PlatonistM en ont fait le sym-
bole 48.

.~fc/M~MTMtt ~~CA!.

(3) f~~a~or<rc~Be~crj~fe&<M~<~ MfA?e/M non

<o~May~ in ~e ipsit deum.

~~a Pythag. Nie. Scutellio. p. aï. M-4~.



D R l' TfTii A GO n E. 2~3

copier fidellement la /~M/ sans chercher à

faire mieux (i) qu'elle.

1904' Citoyennes de Crotbne de la cendre

d'écaillés de tortue dans du miel, préserve mal

des rides du visage et des ruines du temps
faites mieux! conservez votre bon naturel

ï~o~. Crotoniates honorez la mémoire de

Naucrus (2) l'inventeur des lettrca -et des

nombres les Égyptiens en ont fait un Dieu.

1006. libre, vis et meurs comme tu es né.

i<~y. Crotoniates! ne choisissez pas pour

légi~ateurs, des savans systématiques et né-

~/e'M~

0~8. Crotoniates abstenez-vous d'ornemens

sur vos armes meurtrières ne vous faites point
une parure avec les instrumens cruels de la

nécessité.

i<~o. Le vulgaire se fait de ~~c<c~~ vertu

Fais-toi, de la vertu (~), une nécessité.

2000. Vantes-toi d'être libre, quand tu ne

porteras plus d'autre. joug que celui de la né-

cessité.

2001. Ne demandes rien aux Dieux la

c~Mx~des choses leur lie les mains.

~ooa.Crotomates! élevez, comme dans Co-

rinthe, un temple à la (4) nécessité ce culte 1
vous dispensera de tous les autres.

(<) L<~iérigée contre le eystAtne du ~eae ~d~~

~<(&) Ou~a~c~
Atex. Sardus.

(3) Cette loi morale donna lieu à Fadage
Aet/o «tp<e~ ~o <MCCM~a<e.

(4) Cn grec, ~Me~e, lefil M~nwa~~ des ~~c~c~
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~oo3. Que ton ame soit comme un arc dans

les mains de la /x~cc.M~.

aoo~. Jamais ne t'enivre, même de FM'c~o'r (t).

aoo~. Mortel n'envies rien aux Dieux ils &e

nourrissent de nectar et d'ambrojsie (a) nourris

ton ame de vérités.

2006. Jeune homme Infortuné ne te plains

pas les ~M mûrissent sur la paille; un peu
d'adversité mûrit la verte jeunesse.

2007. N'écris point tes lois sur ia M~g~ (3).

20o8. N'écris point sur la M~w, ni pour
une nation molle..

200~. Voyageur
ne souilles point volontai-

rement un tapis deFM'j~, intact,

20 to. Législateur donnes un démenti solen-

nel auxpr&res d'Egypte, qui placent dans la

lune la Divinité du châtiment.

Dis au
peuple

« ~~MMM
haMteparmi vous

elle a son tribunal dans i'ame même du cou-

pable
20 n. Nautonnier battu par les Ëcts au lieu

d'arracher ta chevelure selon l'usage, pour en

~aire don à ~~fm/t~, travailles à la manoeuvre
chacun de tes cheveux deviendra un câble.

20 ta. Crotoniates avant tout, ayez des

lois.

Un peuple sans lois, est un corps sans ~c~.

.r

(t) MMtMJ aurait-il eH ~ONZMtMmc~de ceMt t<MPytha-
gorique ? 35. Hv. IX.

(a) .ya~M'~Mf ~M~MM~M~MHM&Mt.. Mtf~M~-
~f~ et Mccf< Nie. Scutet. ~y<Aay. p. a5. *<t-

(3) Symbole de* tcM Kmaon~M wt "e cifE<m<«nce.
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~613. Pères de famille
rappeliez-vous le sage

2V<?~~r pour faire prospérer sa maison (i),
il n'y voulait d'autres serviteurs que ses enfans.

aot~~omme d'état! tu as rédigé une bonne

loi ce n'est pas tout cherches ensuite un

moyen pour qu'elle marche toute seule, sans

la donner en garde à dies hommes car, fussent-

ils des ~~&~ ou bien iln la tueront~ ou

bien elle les tuera.

~ot6. Épures ton COMU*, avant de permettre
à l'amour d'y séjourne:, le miel le plus doux

s'aigrit dans un vase qui n est paa net.

~ot6. Peuple de Crotone chaque année tu

~tCt~y~les statues de tes Dieux laves aussi,
tous lea ans, la table de tes lois.

~o t7 .Contre l'avis de Lycurgue, reates «~M~w
au milieu des dissentions poUttques.

~ot8. Crotoniates borner-vous à la navi-

ga~on
sur les seules eaux qui bougnent votre

territoire.

L'Egypte fut
paisible,

tant qu'elle s'en tint à

man<BUVMrsurie~

r '·. .1

~Oto. Mortel bienjfaisant! prends leçon du

Nil, qui dérobe sa source.

aoa~o. Laisses sortir ta femme tant qu'elle

voudrai si, pour la retenir à la maison, tu n'as

d'autres moyens que de lui refuser ses chaus-

sures, comme o~ mit eur les bords du Nil.

ao~t. Si le. choix t'est laissé d'être ministre

du prince ou ma~strat du peuple, ne sois

l'un, ~< l'autre.

(t) J&f<t~M~MM~jV~~O/'M<&t~e~t, <?<M~Mf<tM

Mttt~~M, ~M~/MyM /~C~ MM/T~M~. ËUStath. //(«~.
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ao~z. Soit nétnL le nom du roi A~M<M, po~r
avoir le premier établi le gouvernement mili-

taire

aoa3. Que la mémoire de ~V~ soit exécrée,

si ce fut lui qui, le premier. Et de la guerre
une profession.

p g

20~4. Përisae le souvenir de j~NM, si ce

fut lui
qui,

le premier, persuada plusieurs de

se rendre dépendans
d'un seul.

aoa~. Crotoniates! condamnez la mémoire

de JvMHM.

Possesseur d'une mer d'or, il était avare de

la justice.
aox6. Peuple, trop souvent le jouet des ap-

parences gardes le souvenir de JV~iatMM, roi

de A<ï-c<M c'était le plus beau, mais en même-

temps le plus lâche des Grecs devant Troye.

ao~y. Vois comme ce petit neuve se détourne,

plutôt que de lutter contre Ie< obstacles invin-

cibles d'un terrain inégal.
De même, suis la pente douce de la nature,

et n'ambitionnes pas d'atteindre plus haut

qu'elle. Mets-toi au ~Mt~<Mt de tes forces, si tu

ne peux te placer au-dessus des événemens.

2028. La veille de ses ~<?c~ le jeune homme

passera la nuit sous le même manteau, à côté

de son père.

ao~. Crotoniates 1 changez vos premiers

ma gistrats
à

chaque ~a~t~M~ (i).

De grandes magistratures annuelles sont trop

alarmantes pour la liberté
publique.

ao3o. Crotoniates avant de lier vos sénateurs

(t) Nouvelle lune.

à
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à la chose publique par un serment; rappelez-
vous ce que disait Solon le sage

« Les eu~Mis jouent aux noix; les vieillards,

aux sermens

2o3i. Magistrat! gaules les noix cueilles

l'olive. <

ao3'z. Les filles
prendront

le nom de leurs

mères, comme les Ris prennent celui de leurs

pères.

1

2o33. Avant tout, saches donner à chaque
chose son ~o~t(i) s'il n'y a qu'une science,
c'est celle-la.

2o34. Ne mêles point à tes lois, le nom des

Dieux.

2035. Pour vivre libre, ne vas point chez une

nation ployant sous la charge de ses lois trop
nombreuses.

~o36.
Cultives assiduement la science des

nombres (2) nos vices et nos crimes ne sont

que des erreurs de calcul.

ao3~. Homme d~ptat Ï apprends la science

des ~MM~/ic~(3), pour savoir placer les hommes.

Les âmes humaines ressemblent aux nombres;

elles ne valent que selon le rang qu'on leur

assigne.

~~&o38.
Tiens pour sacres les ~MMM~M, les poids

et les mesures, enfans de la sainte égalité.

~.(t) ~)MM<W ~MM<MC re~<M ~O~M~ MMpOMe~C.
-< ~~c. I.'Cr~. Plato.

(9) Ce~C&~r~MMMf~y~Jt~O~M ~<M~XW«Ao<MM!M~<MWM
Mt ~C<?<M<M~ JMMOt~~UMM<e~M~ ~MM~M<tt~~e ~CM~t-

~a~a~. Theodoretue ~ent~e~~ X]L.

(3) D&cier,M< Py~ p. CXI.IV.
rsO Tr l T
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L'égalité le plus grand des biens de l'homme,

repose toute sur la science des nombres. Les

//<?~~yTp~ sont les Dieux de la terre.

io3~. Ne dis pas
<cII y a trop apprendre

je ne vivrai jamais assez pour connaître toutes

les vérités

Saches que la somme des vérités est finie
comme celle des nombres parvenu au

dixième (i), il faut revenir sur ses pas.

20~0. Crotoniates ayez un ou plusieurs ma-

gistrats peu importe un choix
plus grave est

celui des conservateurs de vos lois ( /ïo~<

/acc~).

20~1. Crotonlates! comme à Sparte, choi-

sissez-vous des ~o'7ïo~c<?~ mais que ces

magistrats, dépositaires de vos lois, n'en soient

point
les interprêtes.

20~3. Père de fatE~ie imposes à ton errant

des noms (~) qui l'honorent à ses propres yeux.
Les choses bien meuvent se calquent sur les

mots.

20~3. Législateur
ne sois pas indifiérent sur

le choix des /zo/M~ à donner aux diverses ma-

gistratures.

2.04~. Peuples d'Italie! ne vous laissez pas

imposer par les /î0~ aTchontes.ou_rois~

qu'importe aux Grecs, s'ils ne sont pas plus

libres sous une forme de gouvernement, que
sous une autre.

(t) Hiéroctès comment. p. 16~.

(~) Les Pythagoriciens prétendirent, d'après cette loi

(le leur maître que les actions et les succès des hommee

étaient analogues à leurs noms.

2~/cf/onM. Sahbathier. tom. XXXL in-S'.
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M~. On ne donnera point des /xo/7~

d'hommes aux Dieux et aux animaux, ni des

/xo/M~ de Dieux et d'animaux aux hommes.

20~6. Défies-toi d'une femme, disant tou-

jours non, plus que de celle disant toujours ouJ~-

20~7. Si l'on te demande ce qu'il faut en-

tendre par Amalthée (i), la bonne nourrice ? dis

ce Une république bien ordonnée point de

corne d'abondance sans bonnes lois ».

20~8. Le sein maternel est la propriété de

l'entant, comme la terre est celle de rhomme.

L'entant nouveau-né n'aura point d'autre

nourrice que sa mère.

20~9. Sois la nourrice du nouveau-né dont

tu es la mère.

:'o5o. Magistrat du peuple sois semblable

aux nourrices qui ne prennent du repos qu'a-

près avoir bercé leur nourriçon; mais choisis

mieux qu'elles tes paroles.

'20~1. Les nourrices bercent leurs encans avec

des fables.

Magistrat père de famille n'accoutumes pas
au mensonge l'oreille de ton fils et du peuple.

2052. Peuple de Crotone ï.ne charges point
de fruits et d'autres alimens, l'autel ae tes Di-

vinités on dirait que tu prétends nourrir (2)
ceux qui te nourrissent.

(t) HIppodami Pythagorei /ht~t.

(~) De-!à~ le proverbe grec Je reconnais pour Dieu

t')Ut ce qui me nourrit

Antistène réponoit aux prêtres mendians de Cybèle ·
ce Je ne i'ourria peint la mère des Dieux les Dieux ss

Mourrissent eux-mêmes

Clément d'Alex. Exhortation <tM.cD<ïyc/ï~.
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20~3. Distribues aux enians du peuple la

M~Mm~rc et l'instruction en même-temps ra-
mais l'une sans l'autre (i).

2o5~. N'uses que d'une seule espèce de ~o~r-

riture, s'il t'est possible la confusion des mets

nuit à l'harmonie des humeurs et des mœurs.

ao55. Pour être (2) libre, saches te contenter

de la nourriture des esclaves (3).

20~. N'oublies pas le sel (~) dans le pre-
mier bain de ton eniant /M~<?~

20~7. Au moment que ta femme te rend

père poses une couronne sur la tête du /MW-

~<?~<M- et une autre sur celle de la mère,

si l'enfant n'a point de défaut.

aoo8. Mère de famille! nourris toi-même tes

enians évites le crime d'ingratitude
La nature a rassemblé toutes ses perfections

sur le sein d'une femïoe, pour rengager par la

reconnaissance~ conner tout son lait au

/ÏO~~<M~ï~.

2o5g. Ne sois point législateur~ si tu n'as

rien de neuf à dire.

(t) Cette loî est le fruit d'une expérience tentée &\ec

tuccèa par Pythagore, à S.umos.. J&mbL ch. V<
#

(2) Cette loi est venue jusqu'à nous dans ce proverbe
Z/~cr~ e~~oM cuit.

(3) Du pain trempé dans le vinaigre, et du sel était

l'ordinaire des esclaves en Grèce et à Rome.

On donnait à un esctave, par mois trois ou quatre
boisseaux de blé.

(A) Le baptême semble n~étre qu'une fausse réminis-

cence de cette loi de santé pour le premier âge. Les Chris-

ticoles ne seraient-ils que des Pythagoricien& dégénorés en

t-ptritualistea ?
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La multitude aime les chansons (i) et les

choses ~M?M~<?<y.

2060. Peuples Italiques ne demandez pas
de nouvelles institutions elles coûtent trop
contentez-y ou8 de nettoyer les tables de vos lois

anciennes.

2061. Sénateurs rassemblez-vous, seulement

pour rajeunir les vieilles lois de la justice on

vous dispense d'en composer de nouvelles.

2062. Que le service qu'on te demande soit

accorde, avant qu'on ait le temps de te le re-

demander.

Ne ressembles pas aux /M?y~ dont il ~aut

battre les branches pour en obtenir le fruit.

2o63. Père de famille 1 gaules tes noyers
Imais ne frappes pas tes enmns.

206~. Législateur! enveloppes-toi d'un nuage,
à l'exempte des Dieux, quand ils daignent se

manifester aux mortels (z).

206~. Veux-tu que le peuple soit frappé de

tes lois (3) et leur fasse accueil ? écris lès-sur

un nuage.

2066. Législateurs soyez aussi prudens que
les Dieux ne vous laissez pas voir (4) nus.

~067..Magistrat suï'veilles~ de près le ci-

/toyen qui travaille la /ï~z~ et qui dort le jour.

2o68. Jeune épouscT&ïs attention à ce que

(t) Homère ~MvM. liv. I.

(a) JVa~e aMt'c~t~ Apollo. Horat. od. Itb. I.

(3) AUustOïl à une sorte cl'augure diaprés le mouve-

ment des ïm<~es.

(4) ~~M~t Cailimach.
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le lit conjugal ne conserve pendant le jour au-

cune trace (i) de ce qui s'y est passé la /tz~.

206~. Discutez la on s'entend mieux la

nuit que le jour.

~070. Homme d'état 1 médites tes lois la

nuit ne les rédises qu'à la clarté du soleil.

2071. Choisis de jour, l'endroit ou tu veux

sommeiller la nuit.

2072. Dépouilles-toi, le matin du vêtement

que tu as porté la nuit.

2073. Défends à ta femme et a tes filles d'aller

le soir dans les temples et d'y passer la n.ait.

207~. Les Égyptiens disent Tous les êtres

sont enfans.dela /x~ (2) M.

Crois plutôt que la nuitest la mère des Dieux

seulement.

207~. Peuples honorez, tous la mémoire

de Numa ce législateur voulait que tout ci-

toyen eut son champ.

2076.
Législateur

!<nsses aux prêtres les

paroles ambiguës sois intellimble. On ne par-
lerait déjà pîus de j\M, si ses lois étaient

aussi
obscures que ses hymnes.

2077. Pour garantir ses~ois, ~W~M fit tom-

ber du ciel le Douclier ancile.

Renonces au titre de législateur, a'il te faut

l'acquérir avec de tels moyens.

2078. N'adosses point ta maison à un temple, 1
comme fit Numa (3).

(t) XXXIV*. <~t&. Voy. Dacier et autres.T
(~) Lebatteux, c<tM~e<premières.
(3) A Rome, le palais de ce prmce était cont!gu à la

chapelle de Vesta,
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xo~Q. Laisses le vulgaire compter trois Grâces,

neuf Muses douze (i) Dieux.

Ne dis point il y a quatre (2) Vertus, ser-

vant de pivot à tout le reste.

La Vertu n'est pas plus /M~~g~ que le

Génie.

Ne dit-on pas déjà, les onze Muses, en par-
lant de l'Iliade et de l'Odyssée

2080. Législateur saches, comme le
~v~M~~e*,

changer de monture (~) au besoin, sans ralen*

tir ta course.

ao8ï. Crotoniates! ne pourriez-vous renon-

cer à la chair et au sang des animaux ? le Nu-

mide indompté se contente de lait.

2082. Magistrat rives la loi sur la /H~M
du peuple.

&o83. Ne fais point de repas secs: appclles-y
les nymphes des fontaines.

208~. Femmes de Crotone au bain, ne

troublez pas le silence des nymphes (4).

so8~. Femmes de tout âge ne manquez pas
un seul jour de sacriner aux nymphes des

fontaines (6).

(t) Les dqdze.ëCMKÏs Dieux.

(s) C'est ce que les ~cAo/ar~ ( il y en avait déjà au
siècle de Pythagore et ils se trouvaiens dan:; tes temptes )
appelaient~/r~Mf~car~~ot/e~, vertus roulant sur un gond,
ou servant de gonds.

(3) C'est ce qu'on appelait desultor.

(4) Ce fut sans doute un Pythagoricien qu! composa
cette inscription antique rapportée par Gn~e~ f

~v~p~/t loci.

B~&e. Laya. T~ce.

r\ (~)
Loi symbolique de propreté.f 'tt
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2086. Jeune homme tu cesseras d~~y

à ton père du moment que tu sauras te

commander.

2087. Peuple de Crosne o~<s7~ la loi

comme le malade au médecin.

2088. <~s~j à la raison (t) c'est comme si

tu obéissais aux Dieux.

208~. N'o~M point en esclave à tes ma-

gistrats (x)~

20~0. Magistrats o~~cz aux lois 3 mals~~

commandez au peuple.

20~ ï. Ne sois r<?~ que de ton ami.

2.0~2. Ne connais de ligne oblique qu~eii

gëométne.

2o93. Une o<6<?/<6 triple est le salaire des

juges de
l'aréopage (3).

Crotoniates ï payez les 'vôtres de votre

estime.

w
20~. Législateur ne parles point d'égalité

aupeupit'; il te prendrait au mot, et croirait-~

que 1e premier citoyen qu'il rencontre est

l'égal d~un sage tandis qu'il faut dix oboles (4)

pour faire une drachme.

20< Avant (te donner des lois aun peuple~
sois bien pénétré de cette c~p/v~o~

(t) Co~Men~. ct~Hiëroclès.

fa.) B/ des philosophes. p. t()8. tom. II.

(3) Aristoph. Plutus.

(~) Oboles, ou obëiisques monDaie lacédëmoDtenite.
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Le
peuple

n'est pas assez brut pour vivre

esclave, massez éclairé pour être libre.

2o96. C~v~y ï plutôt que de lire qui lit

beaucoup, observe mal.

200~. Observes tout; n'expliques rien.

2oç8. Solon disait (i) c< L'idée des Dieux

est chose o~c~/Y? M.

Le soleil ne l'est pas bornes ton culte a lui.

200~. Profites de r<?cc<<~x ne l'attends pas.
L'occasion ës~Ta ïnoraîe du peuple.

~100. Crotoniates à l'exemple des jE7~<?/M

ne sacrifiez pas à l'~cc~x Divinité des

hommes sans principes.

2101. N'attends pas nonchalamment, sur le

scui! de ta porte, l'~c~.yzo/ï de faire le bien

vas au-devant d'elle.

2t02. Crotoniates réservez aux iemmes

toute occ~~c~ qui n'exige ni trop
de force

ni trop de courage, ni trop de prudence.

~to3. Jeune homme abstiens-toi de toute

occupation qui oblige à prendre un maintien

ignoble, ou qui dégrade les formes heureuses

que la nature donne à l'homme.

2.10~. Crotoniates demandez aux octapodes
de la Scythie (2.), pourquoi ils conservent en-

core leur
indépendance ?

Nous en {ouïrons, tant que chacune de nos

farnilles se trouvera riche assez avec uncharriot

et deux bœuis.

(ï) O/nn/MO ~o/M/n~~ o~cHr<ï Mf/M </corMM est.

Poëta; minores.

(2' Peu marchant sur huit ptcds c'est à-dire~ sur

un c~ar' 4 par deux qnadf't'dci:.
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2.io5. Philosophe ce n'est pas assez que ta

lampe donne une lumière égale et nette il faut

encore qu'elle ne répande aucune ma ~vaise

odeur.

21o6. Crotoniates vous ne ferez oint tranc

de votre sang, à l'exemple des C~b/M~f~.y(i).

2!0~. Jeune épousée! aimes à ressembler à

cette fleur odorante, qui attend la nuit pour

répandre ses plus doux parfums.

2108. Législateur ne te le dissimules pas la

conduite du vaisseau de la répL clique au port
de la sagesse est une O~y~~c (2).

2109. Père de famille le matin, fa~ lire à

tes fils quelques Ha ~es de l'Iliade 3 et le soir

quelques pagesdeFO~

2110. Appelles l'<p~/(3) du voyageur sur ta

tombe les divans i e peuvent laire mal aux

morts

Pendant ta vie, m? provoques les regards
d t

personne sur toi, pas même pour en obtenir

la pitié si tu es dans l'infortune.

2ïii. Jeune homme même quand tu serais

certain de n'être point vu, ne portes pas un

<r~/ curieux et profane sur le réduit secret où

deux jeunes époux se croient seuls.

21 n. Mets ton GM/ dans -a main.

2n3. Maries la main à l'<rz/.

La main, sans l'ceil, ne fait que de mauvais

(t) Peuplade de Thrace. Thucydid. V. Polyb. V.

(2) Oo~~tea machina. Prov. gr.

(3) Altusion à ia formule des tombeaux antiques

Sta ~M~~oy, <<ce.
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coups; 3 l'œil sans la main se perd dans des

aperçus vagues.

~ïï~. Bien loin de garantir ce que tu n'as

point Vu, ne
garantit

même pas
ce

que
tu as

vu. Dans certaines réglons,
l'~z/ du monde (i)

est sujet à de iréquens nuages.

L'œil de l'homme plus souvent encore est

couvert de taies.

2x1~. Jeune fille couves dans ton sein l'a?M/*

d'aMour mais ne te hâtes pas trop de le faire

éclorre.

ai ï6. Crotoniates prenez r~pour modèle.

Gardez vos limites n'extravasez point votre

république.

2.11~. Mère de famille! ne quittes jamais tes

enfans.

L'absence de la poule est funeste à ses<~</y.

2Mi8. Peuple de Crotone ne mets point à

l'encan les c~cc~ publics.

sm~. Père de famille ne portes une c/~

~ict/ïûSt? à tes Dieux, qu'après avoir donné du

pain à tes enfans.

~iao. Citoyens de Rhégium n'adjugez point
vos magistratures au plus o~nx~.

212~ Ne fais point ton ami d'un c~î~H~ de

passage.

x"x~. N'attentes point à la vie ou à la liberté

de P< qui enlève quelques floccons de la

laine de tes brebis, ou quelques brins de
paillt

entassée dans ta grange, pour en construire un

nid à sa progéniture.

(i) Ct ?te
expression

était iamUière àPythagore pour
dire le .t<~M/.
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2.m3. Ne sèmes pas trop près du grand
chemin crains le peuple, encore plus que lès

oiseaux (i).

21~. Magistrat t prends soin dea statues

consacrées aux grands hommes: &~ntesleur

chef, et dresses-les sur de hautes bases, pour
les préserver des souillures (x) que les o~<r

et le peuple viendraient déposer contre elles.

2!x5. N'apprends pas aux oM~H~r-cA~M-

~0~ des airs de ta co!* position ni aux oiseaux-

jaseurs des mots de ta grammaire n'ont-ils pas
comme nous leur langue et leur musique ?

212~. Laisses aux oiseaux les voyages de

longs cours, puisqu'ils ont des ailes.

a 1~7. Crotoniates imitez les <M~<M~.c-tw~-
~<?~~ chacun d'eux tour-à-tour, se place à
m tête de la phalange nërienne n'ayez comme

eux, que des chefs tentporaires.

~t2~. Peuple de<~rotone! ne tiens en cage

que les oiseaux maliaisans.

aia~. Crotoniates adoptez parmi vous la

seule loi sage qu'on trouve chez les J~~M (3)

que vos magistrats donnent action en justice
contre tout citoyen oisif!

ai3o. Ne te laisses point coudoyer par un

CM~/C

( <) Les Anciens appellent tea chamMvoiMM des routes:

~M~~ejtet.
(s) A~e/ic~e<~MffMytMn'M~a&~

Cor~c~M~ ~~y. in Me veaM~ M<c~M<~<y. caca~/M.

Horat M~. VIII. lib. 1. V. 37. 38.

(3)
Hist.

~f~~ra/c a~e/vic~ parle chevaHer d'Afcq.

~Ji'. du Louvre. °~. tom. II. p. 6n.
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m3t. Législateur ne laisses oisi fs les 4~
femmes ni les enfans, le soldat ni le peuple.'

`

~t32. Mère de famille si l'une de tes filles

te demande « Qu'est-ce que le Phœnix

Dis-lui: « Une iëmme oisive et sage M.

&ï33. Législateur n'offres point aux oxy~/M

à couver des oeufs d'aigle.

2.13~. Peuples et rois n'oubliez jamais que

la massue d'Hercule est de bois d'c/z~e~* (ï).

at35. Peuple de Crotone ne te chauiïea

point avec le bois de l'o/~<?r(2).

~ï36. Sois sobre, sois chaste, comme un

athlète, pour fournir ta carrière avec honneur,

non dans la lice û~y/y~c (3), mais dans le

stade de la vie.

~i3y. Ne reproches pas l'aigreur de son fruit

à l'arbre qui te couvre de son ontbraze hos-

pitalier.
Malheur à l'obligé qui sait par coeur tous les

défauts de l'obLigeant

~t38. Ne caresses pas sans quelque pré-

caution, un cheval et le peuple; ces animaux

sont o~z~z~N~.

aï3Q. Dès ton vivant, ressembles aux mous!

L'amenés morts ne iait point d'o/M~rc (~).

aï~o. Législateurs
1 que chacune de vos

(t) Loi symbolique pour avertir que le but de la guerre
est la paix.

(~) Arbre cons&cr~ chez les Anciens à Minerve et à

~tTpahE.
(3~ Le $&ge de SMnoa aimait cette métaphore. Voy~ son

voyage à Phliunte.

(~) Plutarque, OMMf/oM~~Tec~KM. XXXIX.
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lois, semblable au soleil du solstice, tombe

d'aplomb sur le penple et ne fasse point
d'oM~/Tc

~ï~. Avant de te modeler sur le sage,
observes d'abord son ombre. L'ombre du sage
est déjà une leçon.

21~. Les peroles ne sont que l'~z~TTc des

actions.

Agis, si tu veux, sans parlera mais ne parles

jamais sans agir.

aI43. Magistrat ne permets pas au peuple
de rester une journée entière assis à l'M/Tc

d'une vigne (i).

2ï~. Parles à ton ombre, de préférence au

peuple.

21~5. Ne te dis pas un grand homme

d'après la mesure de ton ombre au soleil

levant.

2146. Femme honnête! respectes-toi jusque
dans ton ombre.

2147. Jeune homme! respectes ton ombre

ne l'oblige pas à prendre une posture équivoque.

~1~8. Veilles sur toutes tes actions; les plus

minutieuses ont des suites. Un cheveu fait

<M~/Tt?.

21~9. La nature, ainsi que l'ombre marche

avec les corps (a).

ai~o. Oblige de vivre au milieu du peuple,
sois comme le fleuve qui coule a travers des

(i) ~yM~. Pythag. Voy. Plutarque.
(a) ~ecM -sequere. SchefÏer p~<7b~o~A<a t~a~ca.

~-8". p. 4~.
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lacs
fangeux, sans que son <~Zp en devienne

moins pure.

~1~1. Législateur recommandes aux ma-

gistrats de passer souvent l'c~/c sur la tête

du
peuple.

2ï~. Peuple de Crotone évites toute ré-

volution politique c'est l'ongle qui envenime

l'ulcère, au lieu de le guérir.

2153. Hommes d'état'laissez la langue au

peuple, et coupez-lui les ongles.

21~4' Magistrats ne laissez point croître les

ongles aux prêtres (i).

a.t~. Crotoniates! le matin du jour consa-

cré au renouvellement de vos législateurs et

de vos magistrats, coupez-~ous les ongles de

près (2.).

~i~6. Si tu n'es point de la race des Ophio-

~<M<~<?.y (3), refuses d'être ministre d'un roi

ou magistrat du peuple.

21~7. Athènes donne aux femmes un censeur.

Crotoniates contentez-vous de les livrer au

tribunal de l'opinion publique.

3n~8. Homme d'état! ne donnes point tes

<yz/ïzo/M pour des lois.

2~<). Evites de mettre aux prises la loi avec

opinion celle-ci serait la plus forte.

(t) Cette loi symbolique n~cst plus reconnaissable dans

le XLIXc ~~&.

(2) C'est-à-due, retranchez toute souillure, ou toute

tuper&ulté dans les corps iégtstattf et administratif de

votre république etc.

(3) Petite nation, près Lampsaque, laquelle -bravait les

morsures de tout anim&l venimeux.
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2i6o. Si tu as quelque vérité forte à pro-

duire, donnes-lui tes couleurs cliangeantes de

l'ty~/x~t. L'opinion est la suprême législatrice
des

peuples l'opinion est ia sagesse de la

multitude.

2161. Crotoniates ne soufrez point dans

vos murs le scandale d'un prêtre opulent (i).

~162. Législateur! condamnes l'oraux plus

vils usages, pour en dégoûter.
`

2i63. Habitans de Crotone gardez-vous
d'imiter Athènes. Tant que vos montagnes
vous donneront de bon miel ne leur de-

mandez pas des mines d'or (2).

216~. Crotoniates déroulez souvent les

poëmes
du divin Ho:nère; vous y trouverez

d'utiles leçons mai:: ne cherchez point des

oracles dans ses vers pris au hasard (3) ce.

poëte aveugle ne voyait pas plus loin que vous

dans l'avenir.

2i6.5. Le
peuple

consulte l'oracle inter-

roges l'expérience.

2166. Magistrat pour fermer la bouche aux

prêtres, ne détends pas les oracles (~) eln-

pêches seulement qu'on en venc~e.

2i6/. N'achètes point d'oracles auxprêtres,
demandes conseil aux vieillards.

(t) Ad <o~ <ï<~eM/ï/o c~ ~MOft~tfo vieille loi

romaine.

(a) Les Athéniens fouillèrent le mont Hymette pour y
trouver de riche. métaux.

(3) Sortes ~omef/c<M.

(.)) Ceux d'ApoHon, mot&mment, coûtaient fort cher.

2!68.
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ai 68. Pendant Fo/io~? populaire adores

l'écho solitaire (t).

~16~. Crotoniates dans vos assemblées po-

pulaires ou sénatoriales, dénez-vous de ces

orateurs dont la bouche, toujours pleine de

v~nt, ressemble au soufflet d'une forge (?).

~170. Ne donnes pas tout à dire à ta langue
les muscles du isâge ont aussi leurs expres-
sions (3). Le geste silencieux n'a-t-11 pas son

éloquence ? chaque partie
du corps peut servir

d'or~~r à la pensée.

2171. Que ta conduite dans le monde res-

semble à un discours
c/iafoz/'c

le début en est

modeste et doux viennent ensuite les pensées

fortes, exprimées avec noblesse et simplicité.
La péroraison touche, et laisse une empreinte
durable sur Famé des assistans.

3M~2.. ~Mb/ï/ïMtavIe, de sorte à pouvoir
te dire chaque soir c< J'ai un jour de moins

à vivre, une bonne action de plus à compter

2iy3. Que l'esprit d'ordre préside a tous les

détails de ta vie avec de l'ordre, tu trouveras

(i) ~en~ ~raM~M, MTttMt adora. Pythag. ~m~.
L. Gy <~y~aA/M~ e.rM~/m~~ n~/t~c~M~i <~Mc~M/o.?

~KO~ /nu~c/'e ~o/M~e ut cMM~eo~'t/o~~K~ rixantes Mffcr

se cives ~c/ <p~/ in fïf~~m se rec~cre~~ p/'qcM/

t'~e&c~~ /ac~MMZp/~M~, ~MO~~er~e~fo~~a/ïf~

intelligit.J. Lomeieri J?p//Mc~e~. p. to~. t~-4* éd. "700.
Le maréchal de Beauveau fit graver cette loi symbolique

de Pythagore sur le frontispice d'une jolie fabrique en

forme de temple, d&n)! ses beaux jardins, &quatre lieues

de Paris.

(<&)F~tfor, souffleur de ïorgp d'oH/Xft~Mr.

(3~ On sait que Pythagore était grand physionomiste.
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le
temps de tout iaire et: le secret de faire tout

bien.

21~4' Les Romains adorent la déesse .A~

merie (i).
Crotoniates associez-lui le dieu de 1'<9/Y~?.

'n~5. Jeune homme accoutumes-toi à

l'ordre: contractes-en Fheureuse habitude;

qu'il devienne en toi une sorte d'instinct

Tu existes par lui existes aussi pour lui.

2ï~6.
Ne dors point a midi (~); mets de

l'</r<? dans tes actions, ainsi que dans les

meubles de ta demeure.

tn~. Fais de l'c/~n? ti seule divinité rends-

lui un culte exclusif, assidu l'ordre est le

lien de toutes choses. La nature ne subsiste

que par
lui.

~iy8. Un fils se découvrira la tête pour
lire les missivesdeson père, ou pour en recevoir

les oyY/r<?y.

2.1~. Si tu crains les propos de la multi-

tude, restes chez toi ne deviens pas homme

public.

L'hyrondelle sans respect pour les Dieux,

couvre de ses <?~&y leurs statues exposées

a l'air.

'2180. N'opposes d'autre bouclier contre les

coups de langue, qu'une oreille sourde.

(t) Cette loi symbolique a suffi aux Pythagoriciens Pla-

tonistes, pour motiver ~espèce de cuhe qu'ils rendaient

Hnx nombres. Certes ce Jetait pas l'intention de
tcur

))enm;r fondateur.

(2) ~~3. XXI IL
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218i. Verses la vérité goutte à goutte dans

~To~<? du peuple.

3182. Ne t'endors pas sur un bienfait reçu:
un bienfait ne sertd*~M/ qu'aux ingrats.

2183. Ne~ conserves rien d'inutile chez toi

si tu peux dormir le bras passé sous la tête,
ne gardes point d'oreiller. i

–~18~. le peuple aune à reposer la tête sur

les genoux de ses Dieux.

Législateur ne lui ôtes pas brusquement
ce doux oreiller.

a.t8~. Laisses mûrir, pendant trois nuits,
sur ton oreiller, la loi demandée et attendue

pal tes concitoyens.

2180. La nuit, fais ton oreiller du livre

c~ont la lecture a rempli utilement ta journée.

2187. Ne reposes pointla tête sur des oreillers

remplis de vent laisses cela aux habitués des

cours orientales ou des assemblées populaires.

~~188. Fais un usage moins fréquent de tes

lèvres que de tes oreilles.

1180. Jeune homme! tu ne perceras point
tes oreilles pour y suspendre des anneaux et

autres orne mens laisses au roi des Perses

cette recherche désavouée par la nature.

21~0. Faisdefréquenteslibations(i) au prin-

cipal organe la vie (~) comme à un Dieu

l'acte générateur
est chose sainte.

(t) Loi symbolïque de propreté, pour les hommes.

('&) BernartsurSta.ce observe, d'après Luctnth)s qu~on

appelait Dieu les p.irt!es géuitat~s ou nobtes de l'homme.

Voy. aussi l'apothéose du &eaM~e.re.Lond. tyt2. M 12.
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2iot. Si tu yie peux t'abstenir de la chair

des animaux, du moins ne touches point à

l'oy~M~ générateur (t) ne l'ocres même pas
en sacrifice aux Dieux étrange piété que
celle de détruire, pour honorer les conserva-

teurs dé l'existence!

2ïQ2. Peins-toi l'espèce
humaine comme

un être collectif dont le sage es~J~-téte (2)

les agricoles en sont Ies"15ras les pères
de

familîe l'o/~c/z~ générateur les iemmes en

sont lea ailes.

aio3. Parce que tu es plus faible que ton

mari, ne crois pas qu'il doive porter seul le

poids du jour et le fardeau de la vie. Puises

dans ton ame les forces que te refuse une

organisation délicate et fragile. Encourages ou

consoles celui qui lutt': ou souffre pour toi.

2t< Hommes d'état aupeuple mal nourri

qui reclame l'indépendance, donnez du pain
et des lois.

Le peuple ressemble au coq d'Esope il

prise davantage un grain d'orge qu'un diamant.

aM<)~. N'empruntes pas l'éponge de ton voisin

pour essuyer la table ou tu as fait une orgie.

~to6.
Père de famille! n'attends pasJ'au"

tomne, pour marier ta vigne à l'ormeau (3)~

/~(t) Les disciples de Pythagore ont défiguré cette loi

/jusqu*au ridicuLe, en lui donnant beaucoup trop de lati-

< tude c'est T<t destinée des législateurs qui n~ont poittt.t

t écrit eux-mêmes.

(~) Pythagore semble ici avoir une réminiscence de

~hiérarchie imaginée par les anciens Bramines.

(3) Lamothe Levayer~ p~o3/. <ccpt. p. a6. édit. t666.
~``''
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2:97- Magistrat! maries le peuple à la loi,

aussi étroitement que la vigne à ion7~M.

22~8. Femme en ménage fais y régner

l'ordre l'ordre est le plus bel ornement <fune

maison.

2290. Homme sage laisses le bœuf achever

son sillon et le peuple aller jusqu'au'bout
de son ornière.

2200. Le peuple laisse, après lui, de pro-
fondes ~TTMcy~y.

Devances toujours la multitude de quelques

pas.

2.~01. Gardes le souvenir d'O~p~~c (ï) j? il

dégoûta
les hommes de la chair des autres

animaux.

2202. Pour désespérer les peuples et les rois

amis des invasions 1 dis leur avec Orphée (2)
<t

Chaque étoile éclaire un autre monde

que de mondes à conquérir
22o3. Crotoniates consacrez dans le re-

cueillement un culte à la Nuit c'est la mère

des Dieux et des hommes dit 0/y/~ avec

sagesse~

220~. Peuples italiques servez la table de

vos magistrats ou de vos rois selon le régime

(') On a osé dire qu'il u*ét<ut point philosophe, parce t

qu~t était Thr&ce comme s'il n'y eût eu que la Grèce qui 1

eût pu produire des hommes et des philosophes et que~
partout ailleurs il ne naquit que des CM~MM~M~.

Julien, ~Vin. 6.

Celse propose aux Chrétiens de choisir Orphée pour lé-

gislateur Pythagore se disait quelquefois son disciple.
(a) 0/p~e/ ~ec~io~A singulas stellas esse MM/Mfc~<

ca~. Plutarch. ~Zac. ~~<?~o~ I. Jt3.
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prescrit par O/y~~?; ne leur laissez point manger
ce qu'ils auront tué ou fait tuer; ils ne vi-

vraient bieut.ôt plus que de meurtres.

220~. Relèves la vigne et
1\?/T~<?/~ qui ont

perdu leurs tuteurs.
phelin qtii c>i~it

~2.06. Magistrat! chasses de la cité les or-

/~t/*<?~ et autres artisans de luxe. Accueilles le

potier de terre (i).

Mo~. Fais manger de l'o~<p blanche au

peuple en guerre civile (2).

2208. Marches 1. à distance égale, entre les

femmes et les orties.

22.o(). Ne joues point de la flûte avec un

o~j~7?z<?~~ de ton ennemi.

2210. Ne fermes point ton héritage d~un

mur construit avec les ossemens de tes pères.

s2i i. Homme sage en acceptant le
prytan-

Bee, prépares-toi à l'ostracisme.

221 a. Places au rang de tes Dieux domes-

tiques, r~z du mal qu~on t'a fait.

~213. Crotuniates à l'exemple des Athé-

niens, élevez, au milieu de vous, un autel

à l'oubli des injures (3).

&zi~. Imites le voyageur qui rencontre un

cz~ si le peuple vient à toi, fais le mort.

(i) Pytitagore avait conçu beaucoup d'estime pour cette

profession diaprés ceux qui i'exerçatent à Samos.

(2) Les Anctens attribuaient à cet herbage la propriété
d'arrêter L'hémorragie ou ~efrusion du sang.

(3) Voyez ci-Acssus, tom. IV. §. Ct.V. ~y~~o~
dans Athènes.
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Mt~). Prends pour épouse et compagne,

plutôt une ourse (ï), qu'une femme galante.

2216.
Homme de génie a l'exemple de Dieu,

crées un seul c~/?x~ que cet ouvrage te

comprenne tout entier! a

221/. N'entreprends pas de longs o~ f

La vie de l'homme ne se compose pas d'années

planétaires (2).

22-i~rVoyageur! visites les
temples

sur ta

route le peuple ayant fait ses Dieux à son

image, à l'oeuvre tu pourras connaître l'ou-

c/~<?/

221< Fabricateurs de lois consultez les

<6' d'une forge (3) pour apprendre à

frapper en mesure.
2220. N'envies pas les autels que l'Egypte

dresse à l'c~y~/ï~ ce poisson ne doit les

honneurs qu'on lui rend, qu'à la crainte qu'il

inspire.

P.

~22!. Homme sage gardes-toi des trois P(4)~

( /<? Peuple, /<?jPrz/ïcc~ P~

(t) Cette loi a pu donner lieu au conte de l'ourse fpprj~\
voisée par Pythagore.

(a) Les A] cieM distinguaient plusieurs sortes d'années:

ra/ï~e~Aï~~a/rs, c'est-à-dire, une révolution de
pla-

J

nètes autour du ciel. Macrob.

(3) Allusion à une anecdote de Pythagore dont il a été

parlé dans ses voyages.

(~) Ce mot, devenu proverbe pour tout le reste de Fîta<

< Me a subi plusieurs variantes. Voy. nos costumes civils de
~tou& les peuples. ils. article ~c/tMc.

o
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2222. Gardes le souvenir dit sage Paeon (i)

qui le premier posa des règles sur le'choix
`

et la quantité des alimens convenables à

l'homme.

222.3. Ne couvres point de tes conceptions
des volumes entiers n'écris que des pages.

La raison de l'homme ne comporte pas d'ou-

vrages de longue haleine.

2224. Législateur! coupes avec égalité le

~?~z~ du peuple ne le romps pas au hasard (2).

~225.
Magistrat

du peuple! manges le même

pain que lut..

2226. Mêles habilement de bonnes lois dans

le~~t
du peuple.

2227.
Au peuple qui murmure de sa misère,

donnes du ~<M/!t et x on la liberté.

2228. Chaque famille fera son pain elle-

même et chez elle. On n'est pas libre quand
on abandonne son existence à la merci des

autres.

222~.
Ne trempes ton ~<o' ni dans les~

larmes de ton semblable, ni dans le sang des

animaux.

2z3o. Ne manges pas du~des prêtres (3)
il nourrit mal, et porte au cerveau préieres-
lui du pain de ménage (~).

(t) JambI XXXI. ao8. vie ~e JP~
(2) Tïom~rc pain; c'était une des maxime* énigma-

tiques de PytLagor~.
Jaquetot c.cM~<~c2?<e~. p. 660. M-

(3) Petits gâteaux ronds légers, de~emr de ~r~e,
consacrés sur les autels de Çér~s.

(~) C~c~M~,
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223i. Tous les ans, une iête domestique,
dite la paix du

ménage.
Ce jour, le mari et la femme, au milieu

d'un repas de famille, se toucheront dans la

main et se pardonneront réciproquement leurs

torts de l'année.

2232. Pour vivre en paix, restes en fa-r

mille il n'y a point de ierment au sein d*une

famille, comme au milieu d'un peuple.

2233. Crotoniates élevez d'abord un temple
à la paix domestique s'il vous reste des ma-

tériaux, vous y consacrerez ensuite un autel

la gloire nationale.

M 3~. Par amour pour la paix, sois peuple
avec le peuple.

2235. Gardez le souvenir de -P~Zo~~dc~
il avait le merveilleux talent de moissoner la

vérité dans le champ du mensonge.

~236. Nations libres de l'Italie abandonnez

-aux rois le faste des ~zc~t~.
Des magistrats républicain& n'en doivent

avoir d'autres que la
placepubUc~ue.

223~. Gardez le souvenir du
sage

Pala-

M~? (t ), l'inventeur des poids et'Ûes mesures.

~a38. Hommes de génie
t

rappelez vous

P~Ai/M~~p les Grecs en firent un Dieu, après
lui avoir infligé la mort des scélérats on lui

dressa un autel avec les pierres qui servirent

à son supplice.

223~. Ne z~/f.M<?.s point des lois graves sur

un peuple frivole.

(i) ~cz~ïc lui attribue encore notre jeu du f/tc~<?.



28~ L o i s

2~0. Ne f'ais que passer chez un peuple,

qui, pour sa nourriture, préfère la mOëlle des

animaux à celle du ~c/MC/* (i).

22~ Greffes une branche de ~m«?r sur ~(
le tronc d'un cyprès (~).

22~2.
Comme les ~<z/~Ac~~ ~3), manges

de tout; y mais de tout, peu.

22~3. Peuple! que l*inëgai!té des biens met

en guerre avec toi-même, demandes conseil

aux paisibles habitans de la P~M~c~ (~) ils

te diront

« Ainsi que nous mets en commun tous

les fruits de la terre (6~) M.

22~. Crotoniates! ne permettez pas à beau-

coup de mains de toucher au gouvernail
de

la république bien
peu

en sont capables. La

science du gouvernement est une véritable

j~/MM~/c (6).

22~5. Bonne mère ne nourris point ta fille

avec des œuls de paon (~).

22~6. Avant de sacrifier
a l'hymen~ prends

les augures, non d'après le vol du paon (8),
mais dans les yeux de la iemme dont fn veux

faire la tienne.

(t) Pline cite plusieurs nationt vivant de cette dernièle

sorte.

(a) C'est-à-dîre ocAu sein de gloire, penses à la mort;
fy t,ft U:A.t- .L. --0- .3-

-rA"tl'f à r'or"eünu
h:e?:, que

l'idée du
trépao

aerTc de correctif à
l'orgueil

du triomphe

1

(3) Peuplade d'Eth:np!e.
(4) Datrs l'Arabie Heureuse.

(~)
Mudor. Sic. liv. V.

(6) Sagesse unEverseMe.

(~) Loi symbolique contre i'orgueït~t4<L~Mte.

(8) <ye~o/<. TMtzès.
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M~7' Statuaire donnes aux Dieux de la

multitude, les ailes du papillon.

M~8. Attelles le peuple au char de la loi,

comme on
représente

le papillon à celui de

Vénus. L'esprit de la multitude est un insecte

volant (i), qu'il faut prendre par les ailes

M~. Choisis tu ne peux porter a-la-fbis

la robe du parasite
et le manteau du philo-

sophe (2).

a~o. Ranges la ~z~M<? dans la classe des

délits du ressort de la loi.

a~n. Jeune homme! ne te laisses point
aller aux conseils de la paresse c'est dans

le berceau de la paresse que les préjugés et
les abus pullulent.. Le génie s'y endort.

M5a. Si l'on vous demande «De toutes ~es

harmonies, queUe est la plus~o:~ Dites

<*La consonnance des lois

M5~. Sois parcimonieux d'éloges envers les

viv&ns

Réserves les parfums pour les morts.

a~ Magistrat! excites le sage à parler
l'encens garde pour lui seul son parfum tant

qu'il n'est pas échange.

2a55. Sénateurs de Crotone abstenez-vous

de ces lois ~a/Y~n?~ (3) qui, dans la même

(t) Psyc~ mot grec, signifie esprit et~a/Z~
Pythagore joue un peu sur le mot à la manière des

Anciens.

(2) Les riçhes prêtaient une robe à leurs convives pen~–
dant le repas.

(3) Du temps de Pythagore on Incitait les lois sur la

pierre.
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année, meurent sur la muraUle où elles ont

pris naissance.

22~6. Crotoniates gardez
le souvenir du

législateur de Parium j~) les habitans de ce

territoire maritime rampaient comme des ser"

pens (x) il en fit des ommes.

M~. Mal advient aux animaux faute de

j~c~cr (3).

Parles peu mal advient à l'homme, pour

trop parler.

2268. Ne ~<M~M point de tout j, ni à tout

le monde.

22~. Ne te permets pas de ~cnM~w les.

choses belles (~)~ grandes, sublimes.

2260. Jeune hommo pour apprendre à.

parler, que l'écho soit ton'maître'

Combien rougiraient ie ce qu'ils disent, s'i!&

avalent toujours près ~eux un écho ndelle,

prêt à répéter toutes ~eurs ~<3~w~

2261. Crotoniates consacrez un culte au

génie de la parole (~) de prëierence à celui

de la
guerre si les hommes parlaient bien

et s'entendaient mieux, auraient-ils recours

aux armes ?

2~62. Tiens la Mt/f/c pour ce qu'il y a de

plus saint, après la pensée.

2263. Préfères laparole du sage à sea livres

_f_

(t) ViUe de Phrygie
(a) Diodor. Sicui.Xni.

(3) ~<?<M~Mc ~M<M~ p. ayp. m* ~7.
(~) Dé}à du des de Pythagore on avait MvMti te*(4) Déjà, du temps de Pythagore t on avait travesti les

poèmes ~Homère.

(~ Plutarque et CIcëron ea ont dit um mot.
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La parole a de la vie, l'écriture est chose

morte.

Mo~. Mesures tes désirs pèses tes opi-

nions, comptes tes paroles (i).

M6~. Jeune homme les paroles ont des

ailes opposes à leur ïëlocitë une double mu-

raille d'ivoire (2).

~66. N'écoutes qu'en passant un orateur

verbeux.

Qui dit beaucoup de paroles, a peu de choses

à dire (3).

M~y. Restes chez toi plutôt que
d'aller

proposer des lois somptuaires au~ insulaires

de Paros riches en beau marbre et en belles

femmes (~).

~268. Magistrats du peuple faites que lea

lois ressemblent aux Parques (5) le sommeil

de la loi fait le malheur public.

M6< Législateur ~?~ le peuple le

peuple est un troupeau.

2~70. Magistrat que la loi, dans ta main
soit la flèche du Parthe (6).

>

~~s~i.
Dans les dissentions civiles, tiens la

porte de ta maison iermée à tous les partis.

2~ Citoyennes d~ Crotone renoncez à

toute parure plus fraîche que vous-mêmes.

(<) J?reMYoyMe)t~a)MeM<t&af~~d~or<M.
F~a Py~a~. Nie. Scutellio. p. t. M-

(~) ~er~a foAt~fMt. detractis ~c~MM M~ra

M&rMMeo~e~fitMa <cfeMM~ot~r~aM~e~ Apul< florida.
(3) ~ca~MM ~e~p~t~t~Ae~. p. a~. n°. y<
(~) ra Pa~o~~M/cAroc MM~e~*t. Prov.

(5) Les Parques ne dorment jamais.
(6) Qui ne mauqu&It jamMs le but.
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M73. Edites plusieurs ~c/ à-Ia-~bis

tâches de n'en avoir qu'une dans toute ta vie,
si tu es jaloux de montrer un grand caractère.

227~. Peuples qui demandez des rois les

~MjWM ne soi t-elles pas des tyrans?

22.7~. Magistrat! ne mets point aux prises
les lois du

peuple avec ses~M.y/o/M le com-

bat serait inégal, et ne tournerait pas à. l'avan-

tage des premières.

~2.76. Jeune homme jaloux de longs jours,
sois sobre de plaisir l'ardent (ï) ~~M<?~~
vit peu.

2277. Citoyennes de Crotone comptez
la

/M~ au rang des ve tus domestiques c'est

la Divinité tutétaire des bons ménages. La/.,t f
tience est i héroïsme dei iemmes.

3278. Homme de génie sois ibndateurjd~une y

école, et non d'une vilit' les hommes en trou~

peau, n'ont besoin que d'un j?~/ic.

2~70. Regardes, comme ta~r~, la~ région
où tu es né si au bieinalt de l'existence, elle

ajoute celui des bons exemples.
La patrie est là où se trouve le plus de

mœurs (~).

29~80. Le sage sera législateur, quand~il aura

une
p~/7<"

Hélas ï étranger en tous lieux, il voit par-
tout du peuple et nulle part des hommes.

2m8i. A l'exemple des oiseaux voyageurs
ne changes point de patrie selon la saison il

y aurait de l'ingratitude à déserter pendant

( t ) Ou ~OM'°<ÏM.

(2) J~tuM. V. tK~tCM.
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1- __1 -1:1~- .11.
l'hiver le sol qui t'a prodigué des fleurs au

printemps, des moissons en été et les fruits

de l'automne.

2~82. Gardez le souvenir de Patrocle mo-

dèle d'amitié.

2283. Crotoniates 1 ne donnez point entrée

dans vos temples à la déesse P~ï/e/~z/M crai-

gnez qu'elle ne vous guérisse de la peur des

lois.

228~. Ne maries point la rosé au/3~~0~ (t)
ne prostitues pas de bonnes lois à la multi-

tude stupide; elle n'en sent point la nécessité,

ni le prix.

21~. Au neuvième lustre fais une pause
sur le chemin de' la vie (2).

2286. Magistrats d'un peuple pauvre ne

soyez pas plus riches que lui.

228~. Crotoniates tant que divisés en deux

castes, celle des riches et celle des pauvres
nne partie de votre nation servira l'autre, ne

vous dites pas indépendans.

2288. Préfères de donner des lois à tout

autre pays qu'au tien.

2280.
Ne te crois pas les vertus d'Hercule,

pour avoir sommeillé pendant une nuit sur la

prazi du lion. 0

2290.
Consacres tes loisirs a l'art du sta-\

tuaire de préférence à celui du peintre.

22~ t. Magistrat d'une cité paisible! bannis-

en lepeintre de batailles.

(<) Prov. gr.
(~ Quarante-cinq &n<.
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s~'2< Crotoniates faites comme les anciens

Pélas ges ne donnez point de noms à vos
Dieux.

22o3t Crotoniates! dénez-vous des arts: i

rappelez-vous l'ancien habitant de
l'Attique 3

les ~Ta~M, en lui apprenant la navigation t
en firent une horde de pirates.

~2~. Magistrats! gardez le souvenir de jp~-

/<?~~7~, qui, J le premier, donna une bride w'

au cheval et des lois au peuple (i).

2295. Homme de génie ne séjournes point
dans le 7W<M~, où les tortues (2) ont le

pas sur l'aigle (3).

~x~6. Ne places point tes dieux .P~zM:~

dans une cité où se trouvent plus d'esclaves que
d'hommes libres (4).

2~7. Homme de génie! n'acceptes point de

magistratures n'en exerces-tu pas déjà une, la

première de toutes, celle de la~pc/M~?

23~8. Peuple de Crotone honores le sage
Dieu n'est autre chose que la pensée (~) du

sage c'est le plus savant (6) des Egyptiens qui
Fa dit.

220~. Crotoniates ï détournez-vous, avecres- y

pect, de l'homme qui médite*

(<) AuxLapitliea~ ~orde theeatdienhe.

(a) La monnaie du Ï*éloponèse était frappée tu coin d'une

torAie.

(3) Cette loi symbolique de Pythagore qui donna lieu

à un proverbe semble dirigée contre reaprit de cupi-

dité introduit déjà dans Sparte.
(4) Cette loi faisait le procès & presque toutes les

villes de la Grèce et de l'Italie.

(5) Pimander. cap. ï.

(6) Hermès ) ou Th~ut.

La
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La~p/~c est chose sainte.

~3oo. Peuple de Crotone! s'il te faut de~ Di-

vinités nouvelles divin!se~la~<?/ï~c (i) la plus

belle des fonctions du corps.

x3oi. Ne portes point de lourds fardeaux sur

ta tête, s~esejde lajp<?/x~<?.

23o2. Homme Pâme est corps, quand tu

digères le corps est âme, quand tu~<M.

23o3. Réformateurs de
peuples sardez le

souvenir de .P<?/<" victime des Thëbains,

qu'il voulut rendre sobres.

2~3o~. Citoyennes de Crotone n'enviez point
~lux prêtresses de la Diàne de JPë'~ï.y/d' (2.), le

privilège de marcher nus pieds, et sans dou-

leur, sur des charbons allumes elles payent
cher cet honneur en se vouant au célibat.

-2.3o~ Connais la valeur des circonstances;

ta/c-/?<<? leur doit tout son prix elle n'est

pas la reine des fleurs mais elle arrive la pre-
mière.

2306. Père de famille cueilles avec la main

le fruit de tes oliviers (3) épargnes-leur les

coups de ~<?/ic~<?

a3o/. Honorer la femme qui te rend

`
23o8. Crotoniates 1 que chez vous, le fils

n'aspire point à être plus que son ~?<~<?.

a3o~. Bornes ton ambition à n'être que ce

(t) Rome adopta cette tdée par ta suite.

jMc/t~yMoyMeMM/ncn Aa&c~~ ~c~eA~a t'~e~MM~

~o~ Ovid./<ï~.
(aY~iUe de Phénicie.

(3) -En/a~M, dans le style symbolique.
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qu'à
été ton père, s'il n'a été qu'homme de

bien.

2.3to. Métapontains que chez vous le fils

ne se place point, dans les rangs de la société y

au-dessus de son père.

a3ii. N'épouses point la fille d'un homme

plus riche que ton/?<~?.

23iz. Crotoniates placez le titre de/Y?(ï)~

bien avant celui de magistrat ou de roi et

xnême au-dessus de celui des Dieux.

Homère pensait ainsi.

a3:3. Interdis-toi le plaisir d'être ~?, jus-
qu'à. ce c)ue tu ayes pu assurer d'avance a ton

enfant la propriété d'un champ.

&3i~. Un~nf de famille, prive de ses en-

fans adoptera de& enEauM privée de ~ur~~n?.

a3i~. L'homme veuf et
sansenfans~ qui aura

sauvé la vie à un orphelin, en sera réputé le

~n?.

a3i6.Législateur! crains de te faire illusion

ne crois pas à la ~<?y/~c~t~ des hommes

tant qu'ils seront peuple depuis Orphée ~sont-
ils plus sages ?

2.31 y. Crotoniates! execrez la mémoire de

jP~M~~r~ mais sachez ce qu'il fit de bien

Une de ses lois abolit la servitude (2.) dômes-

tique.

2318. Magistrats ï nétrissez publiquement

chaque année le poème de .P~rMM~~ (3)

qu'if intitula les Lois de la tyrannie.

(ï) ~fe de P~f~a~. par Dacier. p. 8~.

(&) Suidas.

(3) Polit d~Arïstots. V.
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2.3i~. Crotouiates gardez le souvenir de

/ï~ (ï), non pas le ~yran de Corinthe, maïs

le sage son contemporain qui écrivit en vers

élésiaques
les lois de la morale.

-x3~o. Plongeur préfères l'éponge au corail,

l'huître a la~c~c (~).

23x1. Statuaires! rappelez-vous P~z/Z~, et

dites

« Périssent, comme lui, tous ceux qui feront

de leurs talent un aussi exécrable (3) usage »

2322. Pour arrondir unej~rxM~ gardes-
toi d'altérer un~ fàit.

Oî combien l'arfangement des mots a mis de

désordre dans l'histoire des choses Ï

~3x3. Peuple de Crotone ne bâtis point des--

temples
au soleil les Perses disent que tout

Ï'umvers est à peine assez vaste pour contenir

cette Divinité.

2.32~. Ne crains pas d'avoir une haute idée

de ta personne; t,u te respecteras'davantage (~).Il

23~. Composes ton bonheur de peu de

chose, afin de n'exciter le murmure ni ?a ja-
lousie de~c/

2326. Crotoniates que votre sénat (5) soit

inviolable et sacré mais non Ia/?<?/z~<? de

vos sénateurs.

(t) C'est-à-dire rutile l'agréable.

(a) Diogen. Laërt.

(3) Le taureau d'airain de Phalaris.

(4) 0/n~~M autem ~a~e ~c ipsum reverere, disait

autrefois Pythagore.
Lamothe Levayer, petits traités. p. 5~. M-

(5) On disait le sénat ~dc~a~e Cyzique.
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232~. Crotoniates gérez personnellement
vos affaires ~c/~o/ï/ï<

x3~8. Que d'autres mesurent le temps

péses-le.

2329. Sois comme la petite porte d'un grand

jardin ne laisses pas entrer dans ton ame

plusieurs amis à-la-fois.

233o. Laisses aux oiseaux le soin de cou-

ver (i) eux-mêmes leurs~ceuis, et de faire éclorre

leurs D~fx~y.

~331. Crotoniates ayez peu de législateurs,

peu de lois peu de magistrats la quantité de

tout cela n'est pas bonne.

2332. Dans un livre revéré d'un
peuple voi-

sin (2) de l'Egypte, on lit que tout a été fait de

nen.

Mortel 1 sans doute pour t'avertir qu'il t'est

possible, émule de la nature, de faire
beaucoup

avec peu.

;z333. Hommes d'état' absten~z"vou~ de lois

acerbes

Un fruit acerbe agace les dents n'agacez pas
celles du~cz~/c.

~33~. Des lois à l'homme des rois au

~7~t?.

a33~. Législateur îibrses à froid ne travailles

point un peuple échauiré.

~336.
Quand

la loi parle, que le ~<?M~/<? se

taise î
"&~ ple

2~33~. Refuses d'être le troisième législateur

(t) Cette loi parait dirigée contre l'incubation artÏË-

oeUe ) pretiquëe par tes Egyptiens.

(t) Pythagore hanta quetques Juifs, dans <e< voyaces.



D E PY TUA &OH
2~3

T 3

d'unpcM~e
une nation qui change souvent

de lois, n'en mérite pas de bonnes.

s338. Législateurs assemblés au nom du

peuple ne soyez pas peuple ~i) vous-mêmes.

Malheur à. une nation obligée de donner

des lois à ceux qu'elle charge de lui en faire ï

~33o. Ne parles point de liberté au~?z~/<?

riche, il est l'esclave de ses besoins iactices

pauvre, il est l'esclave de ses besoins réels.

~3~o. Législateur mets ton étude et ta

gloire non pas a métamorphoser des hommes

en peuple mais bien plutôt, le peuple en

hommes.

a3~ï. Déterges (2) le peuple avant de le

rendre à l'indépendance.

~3~2. Législateur ais du flegme. Le~c~Af
est un ferment.

2343. Conducteur de peuples ne débrides

jamais~

2344' Telles lois, tel peuple.

a.3~ Voyageur passes sans t'arrêter t

chez un peuple qui maltraite les autres ani-

maux.

23~6. Législateur sers-toi des Dieux les

Dieux ont été faits pour le peuple (3).

a3~7. Qu'il reste, frappé d'oubli, le nom du

premiers cN~/e qui se donna ou reçut un maître!

(t) Le conseil des MiUe Crotone n'était pas tou-

jours calme et décent dans ses délibérations.

(&) Expression empruntée à l'art de guérir, que Pytha-

gore professait.
(3) C~est ce que Cicéron a répété de nat. deor. I. 38.

Du ocf «tMM ~O~M/tMM/~wa~.
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~3~3. Homme de génie! n'entreprends pas
de iixei l'opinion chez un grand peuple; c'est

le feuillage mobile du peuplier (i)~ il s'agite à

tous les vents.

~3~. Crotoniates! élevez, comme a Sparte
et dans Rome, 1 des autels à la

peur
A la

peur des lois.

2~5o. Les deux mots les plus courts à~ pro-
noncer sont précisément

ceux qui demandent

~e plus long examen. Uses sobrement des

deux monosyllables oui et non. Tu courreras

moins de risque et seras plus modeste, si tu

~eur prêtres l'expression peut-être (x).

23~1. Magistrat jeune encore crains la

chute de 7~<M'~M, si tu en as l'imprudence
les peuples ressemblent aux chevaux du soleil.

2~2. Crotoniates pour perpétuer l'horreur

de la tyrannie et des tyrans gardez le sou-

venir de Phalaris.

2.3~3. Je demandai à .P~z~x/M ce qu'il pen-
sait du peuple f

Crotoniates écoutez la réponse de Phalaris:

« Le peupte ?. brute à plusieurs têtes (J),

(i) Af<c~M~

(2) Pyrrhon fit servir cette loi de fondement à sa doc-

¡
trine. Tous les systèmes de })H!oso).hie remontent à récote

pyti'agorique. Voy. t~m. V. vers fin.

(3 ~/ZM.~M ~«~o/ <<ap/ ~y~e~T. p. t6!. de

<r/'o/<r'~t~ rAaZtt~. Jac. A. Arnaudi. iterata c< /<ff€o/<
i6c5 .~a-ï3.

Pha~ari*: mandoit que le peuple estolt nn monstre crnel 1

furieux paresseux muabie incertain frau~nleux

prompt à ne prompt à louer ou mespriser sans provi-
dence ou discrétion.

de CheUdonms Had. parBo ustuau. p. 16. recto.
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rnasse informe, propre seulement à. servir de

lest au vaisseau de la république ».

Crotoniates profitez de l'avis, i faites-vous

hommes.

~3~ Ne loues ne blâmes point exclu-

sivement.

Dans la vie même de Phalaris (i) il se

trouve quelques journées de clémence.

s355. Un peuple d'Ionie rend un cuite, sur

la rive du Mêla, a trente cubes de pierres Il

portant chacun le nom~o'une Divinité (2).

Crotoniates imitez les JP~ï/ic/M~~ vos ar-

tistes ne seront plus en peine, pour donner

aux Dieux une attitude digne de votre encens.

2356. En été, ne.vas point boire les eaux du

.P~~M<p (3), ni celles du Nil pendant l'hiver (4).
Ne changes point de climats selon les saisons

restes chez toi toute l'année.

~3~r7. Si tu n'aimes pas les rol$, ne voyages

point à la Phéacie (5) tu en trouverais treize

dans cette île.

2358. Gardez le souvenir de JP~TMZM d'I-

thaque il appliqua le charme de l'harmonie

et les lois de la méthode à l'enseignement de

la jeunesse de ~7~.

a35o. Les habitans de JP~~co/t (6) de-

(t) Suidas ad ~ce~< PAo~rM.

(x) Reste de la religion astrale et primitive.
(3) En Colcînde ) r~gKMt froide.

(4) En Egypte pays chaud.
(5) Homer. o~y~~ca. cant. VHI.

~6) Ville arcadicnne.
1
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mandent Cérès la faveur de ne pas périr plus
de cent dans un combat (t).

Crotoniates
qup

chacun de vous demande à

la même Divinité la grâce de cultiver. en paix

son héritage pendant
cent années

a36o. Père de famille appliques ton Ëls à

Fétude des nombres (2), pour
en faire un mar-

chand dejP/c~ s'il est né stupide; pour

en faire un sage, s'il est doué d'intelligence.

~36 î. Crotoniates gardez le souvenir des

t

Phéniciens (3) non par reconnaissance de

leurs découvertes~ maisj~QimJk service qu'ils <'
rendent en propageant les inventions des

autres peuples.

~36~. Père de iamIJIe!si tes Dieux te de-

mandent le sacrifice de tes enfans, ne con-

sultes pas les P~/MCMTM (4) sur ce que tu dois

faire. Dans l'alternative de renoncer à tes

enfans ou à tes Dieux, laisses parler ton cœur.

~363. Honores le nom de .P~v<~c il

rendit à ]a nature l'hommage que les peuples

prostituent à leurs Dieux (o).

(.) ~/& Phot.

(2) ~o/A~ dan. ~eo~. Morhofii. tom. II. n. 6.

p. t8i.

(3) Wincketman, ~Mf. de l'art. tom. ï.

(~) La barbare superstition de ce peuple le rendait sourd

à la nature.

(5) ~ar&a~Mt. ~o~fAcM~co~ errons M~M phi-

Zc~o~o My~f. J°y~a~ontM e~M~ ve/ OM/ c/~t

magister celebratur, M~fecyofeM ~rM~ttoAt~tp~y~tca/M

~e<C77tp~ycq~Mt re vef~ et ear ~~c~M~NM suorum lege
.~S~MC morales ~a~eat mt~e~~fMM anintarum caussas
ut ut publice docuerit refertt rejecisse.

J. J. OF.tel ) o&~rf. ad ~~c~o/o~M~ py~o~o/~caM.
Argentorati. :yy3. M- p. 16 et ty.
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~36~. Femmes de Crotone! gardez le sou-

venir de JP~<?, reine des Cyrénéens et

bannie par eux au lieu d'une armée qu'elle
demandait au roi de Salamine, il ne lui fut

accordé qu'une qu enouille d'or chargée de laine.

2365. Crotoniates rappelez à. vos magistrats
la mémoire de 7~~y<~o/ï (t) législateur de

Corinthe antérieur à Lycurgue d'un demi-

siècle, et non moine &age.

~366. Gardez le souvenir de Phidon (2) J

d'Argos
il perfectionna le co/M~~M.

~36~. Accueilles en ta maison l'animal J?~

lantrope (~) qui a perdu son maître.

&368. Conservez le nom de jP~f/a?~ né

roi de Salamine, il eut le bon esprit de ne

vouloir être que citoyen d'Athènes.

236<). Crétois honorez le souvenir de Phi-

Zo/y (~) fondateur de l'agriculture dans

votre île.

a3~o. Ne donnes qu'à la nature le titre de~

sage sois~~z/o~o~~ (5).

~3yi. Si tu n'es
point philosophe (6), abs-

(<) Po~. d'Arts~ote. II.

(<) Bégerus pubUa, dans le Thesaurus JR. Brandebur-

~ciM,<me zaédaiUe de Phidon, frappée, Msurait-o~,
du temps même de cet inventeur auqnet on fait hon-
neur aussi de la découverte des monnaies en Grèce. Ce

monument est e~id mment controuvé.

Lettres de C~per. t~ p. ~70.
(3) Le chien appelé ~/Za~<rope, par Eustathe ) d'après

les Pythagoriciens.
(~) Hyginus~~o~. a~fn~M. II. 4.
(5) Expression de modestie, inventée par Pythagore.
(6) ~t~b~OB~~FM~~a M volumus in n°pM&~c~ rcc~

t'ef~/t. ~f~ Py~a~. Nie. Sut<Uio. p. 3a. /a-

¡
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tiens-toi des affaires politiques. Ne touches pas
aux araires politiques, si tu es philosophe.

~372.. Les uns font des habits, d'autres des

maisons les uns sillonnent la terre d'autres

l'onde; les uns parlent, d'autres écrivent; les

uns sont rois les autres peuple les uns

maîtres, les autres serviteurs; les uns riches 1

les autres pauvres; les uns soldats, les autres

prêtres sois
~o.K~Ac

de profession
1. Le

philosophe est Dieu (i).

~3~3..PA~Mo~c
sans aiguillon comme

l'abeille d'Ethiopie vas <comme elle tra-

vailler loin de ta foule.

~3~. L'enfance est ~e de la faiblesse, et

provoque la pitié.

L'âge viril est 1~ règae de la focce, et des

crimes qu'elle occasionne.

La vieillesse e~l'~gede~'impuMsance, et des

Murets qui en sont une suite.

~X Faiblesse force et impuissance, sont les

matériaux de la vie humaine.

Pitié, crimes et regrets, les résultats.

Sois ~<y7~ u ne fait bon v~vre Stu* la

terre que pour le philosophe.

-3~ Avant de rendre un culte à la philo-

sophie, coupes tes ongt~S (&), et purges ton

co&ur de tout ressentiment.

s3y6. Si l'on vous demande « Qu'est-ce

que le silence (3) ?

~t) ~o~~aa~MïtZzf/o <~<.
*j Schefïer. ~~o~. ~f~ VI.

(a) C. RhoJIgmus. Zec~ <m~. M~/b/. p. $i t.

(3) J. J. Hohnann. Zc.r~co~ in-folio.
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Dites « La première pierre du temple de

la philosophie.

~3~7. Législateur accoles la philosophie
et la politique; mais de façon que l'une n'en-

traîne pas l'autre.

2378. Hommes d'état l'intervention des

Dieux n'a pas rendu vos prédécesseurs plus

sages faites intervenir à son tour la /?~z-

losophie.

aSy~. Malgré les vertus de l'éryngion (i) 1

renonces aux femmes, si tu n'as point d'autre

cA~ pour leur plaire.

238o. Jeunes filles n'oubliez jamais que la

~Mzo/ïo~<? n'est véritablement belle que

quand elle exprime une belle âme.

238i. Avant d'accepter une magistrature,
sois phisionomiste.

238s. Observes la jpA~o~ot~ d'un peuple,
avant de lui donnerdes lois (~.Prends sa -–A

mesure~ avant de lui dessiner un vêtement:

s'il est de taille héroïque et s*il a conservé

les belles formes de la nature, gardes-toi de

les contraindre en des liens trop étroits. Laisses

ce peuple dans sa nudité*

Si le temps a mutilé cette belle statue, couvres-

la de draperies officieuses.

2383. Crotoniates craignez de vous com*

mettre, en voyageant chez les /M~M a

¡

(*) Le cJta~o~ ro~a~J. <t Les sect&teure de PyA ¡

thagoras disent mons et merveilles de cette racine

1
Piitie. XXII. 8. trad. pafDupinet.

(a) Pythagore M livra beaucoup à Fétude des physïo'
nomies.
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tant qu'ils offriront un asile dans leur temple

d'Hébé, au scélérat brisant sa chaîne.

~38~. Magistrat! veilles à ce que les enfans

du peuple ne préfèrent les fables milésiennes

aux chants élégiaques de ~c'c~? (i). Ho-

nores la mémoire de ce poëte des mœurs.

~385. On n'a pas encore vu tout un peuple
de

sages
le sage est seul comme le~~c/Mjr.

Crotoniates! n'estimez point vos sénateurs
en raison de leur H ombre (2) plus un sénat

a de têtes, moins il a de vertus.

2386, Si l'on vous demande En politique,

qu'est-ce que le ~~a?/M.r ?
Dites « Ce serait un grand peuple libre

~38~. Habitans de la Grèce gardez le sou-

Tenir de jP~o/Y?~~<? ce législateur prévoyante"

enseigna l'art de subvenir aux années de di-

sette, en retranchant sur les jours de l'abon-

dance.

2388. Laisses les Phrygiens efféminés sa-

criner à la lune la lune est en eJ~et la Divinité

des femmes.

238o.
Aimes ton père: aimes encore plus

!a justice, à l'exemple de .P~J~.y (3), Ë~

d'Augeàs.

jz3po. Faites quelquefois mémoire de .P~y-

()) C'était des contes assez libres, qui furent mis en

rers da~s la suite, par Aristide, poète de Milet.

Voy. tom. I. des yoya~e~ de Pythagore.

(a) ~M&AïM~MCM~/Me&MM xoK Mye~~ ~a/TM~ M/

omne quod bonum < Sextus pythagoreue.
(3) C~MM. in hom.
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talus (i) le premier il cultiva, l'arbre qui

porte les figues.

2.3oi. N'épouses ni une pie ni une syrène,

pas même l'une des Muses les neuf Muses
en- j

semble ne valent pas une seule des trois Grâces.

28~2~ Homme public !f aïs toujours un~zc~
dans ta maison.

2393. Jeunes époux~ prenez la précaution

d'étendre au pied ~M le manteau de la

sagesse.

28~ Ne rends pas à une statue le man*

vais service de lui donner un piedestal plus
beau qu'elle.

2395. Ne montes point à la tribune popu-

laire, le ~M~c~c le premier.

a3~6< Jeune épousée n'entres pas, dunz~
gauche (2) dans la maison de ton man.

a3< Citoyennes de Crotone s'il s'ëlevaic

quelque dissention entre votre cité.et les peuples

voisins rappelez-vous jPzcr~a: elle mit pour
clause à son mariage la pal~ entre Myunte,
sa patrie, et la viHe natale de l'homme qui
la voulait pour femme.

2398. Citoyennes de Crotone ne touchez

point à la lyre des Muses rappelez-vous la

métempsycose des filles pierides (3).

~3~0. Gardez le souvenir de jPzc/M~; l'un

des.
premiers

il sa<criRà aux Muses.

(t) Pausan. Uv. I.
t~oy<~e

en Grèce.

(a) Cette loi symbolique MgMrde les femme* qui ne

donnent à l'hymen que le second vœu.

(3) Changées en pies. Le législateur de Crotone ne pou-
vait Mulïri~une femme bel'esprit.
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~oo. Quand la patrie dévore elle même

ses propres enfans restes dans le célibat, ou

prends pour iemrne unec/<?~i? ~i).

~01. Ne mords pasla~<?/7~qm,t'aocca~
sionné une chute.

~02. Législateurs
Ï sachez qu'il est plus

facile de faire des hommes avec des ~v~

qu'avec des peuples (a).

2.~o3. Le peuple est un colosse, sans doute

qu'il ne regarde cependant pas le
sage comme

un jP~z~ î

a~o~ Législateur indécis sur le culte le

plus convenable au peupler recommandes-

iui lajM~(3)

p

~~o~. Crotoniates 1 garder le souvenir de

JPz/M~nM~ les Rutules en' Ërént un Dieu par

reconnaissance il le~r apprit à broyer les

graine pour les réduire en farine.

2~06. Magistrats essayez de la~raisojï sur

le
peuple

avant de recourrir aTa~TuBtM~

la* justice ne doit être que le pis-aller de la.
raison.

2~o/. Jeunes filles de Crotone en guerre
comme en paix.. défendez-vous d'aimer des

étrangers. N'oubliez pas ce qu'i~ advint à

~c~ la Lesbienne (~).

~~08. Crotoniates soye& en garde contre'

0) Lpt symbolique qui i~t aUusiomàta ntythotogîedt*
~~S~tutne

(2) Pythagore rt~ppeUc ici Deuc~iom etPyrt:ha.

*~3) CharondM étAv~ 4f Pythagore
(4) Elle fut éprise' d~chine~ qui ravagea Lesboa.
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l'éloquence PM~ff~~ dut sa iaconde le

pouvoir excessif qu'il exerça dans Athènes ( t).

2~00. Gardes le souvenir de Pisistrate (T.)~
non pas cpnïme tyran d'Athènes, mais comme

fondateur de la
première bibliothèque ouverte

aux citoyens.

a~to. Lég!slateura et magiatrata soyez pour
le riche, les pauvres seront contre vous soyez

pour le pauvre les riches seront contre vous.

Ayez devant les yeux la destinée de Pisis-

~e(~ d'Qrchomène (3).

2~1. Préières le gland des Arcadien& aux

pistaches 'des Perses (~).

2~12. Honorez la mémoire de JP~~c il

persuada la sagesse et enseigna la ~ustic~ aux

habitana de Troézène~

2~13. Jeunes citoyens de CrôtOne gardez
le souvenir de J~~M, l'inventeur du jeu de

la panlme..

a~t~. Peuples républicains! lors de vos élec"

tiens rappelez-vous 1~ maxitne ~avorite~ de

~ïCM.s cc La démocratie cesse aussitôt que
les méchans mettent la main au gouvernail y
ou un pied dans le sénat".

~t5. Crotoniates quand vous rédigerez vos

(t) OpMMb ~~f fMM~ra~tf~t. M fcMpo/~M illis va-
luisse dicendo. Cicer. de cAïr. orat. VII.

y (a) La première bibUoAèque en Grèce car on a Tu*\

eue bien avant PIsMtrajiCyil en avait t~té raasembi~ plus
d'une dans i'Esvnte.

(3) Autre~teM) Pi&ittvate d*Atb&Mes.

Plutarque, ~<t~a/c~eM ~f~oatSM~. XXXI.

(~) ~Eiian. ~r A~ III.
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annales, n'y parlez point d'un pivert (t) gar-
dien de vos fondateurs allaités par une louve (2).

2~i 6. Pour contenir la multitude indigente,

parais dans
l~~Aïcc publique, monté sur le

Pégase de Ccrintlie (~) plus éloquent que
le Caducée de Mercure.

2~t~. Pour prendre une haute Idée de l'es-

pèce humaine y ne l'observes point dans la

place publique; la place publique est la boëte

de Pandore..

2~18. Ne bâtis point sur la~~K~f~M~.

2~1~. Quoiqu'on dise le bon Hésiode (~), si

tu es riche, ne plaides pas plaides encore

moins, si tu es pauvre.

2~0. Ne ridiculises point devant le peuple
les choses qu'il croit saintes. Le peuple est à

plaindre J et fait pitié.

24~1. Jeune hom~e~ ne vides pas, d'un

trait, la coupe du plaisir.

2422. Jeunes époux que tous vos ~~M~
soient sages! Aimez-vous avec innocence.

2.~2.3..P/<?.y plutôt que
de bâtir la na-

ture se chargera volontiers du soin de tes

arbres le. temps J au contraire enlèverait

chaque jour une pierre a ta maison.

Une plantation d'arbres est un monument

plus durable que la plus solide (les pyramides~
de l'Egypte.

4~.
(t) Plutarch. Romulus.

(2) Maligne allusion aux origines fabuleuses de Rome.

(3) Le < he\at Pégase était gravé sur les pièces de mon-

naie de la TiUe de Corinthe~.

(4) Oper. et I.

2~
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Zb~e YI. V

2~4' Ne plantes pas au décours de ta

ïie.

24~. Sois a~aché à la maison paternelle

comme la ~ic
au sol qui l'a fait naître.

~~6. Sois la plante qui se .ferme à la nuit,

èt ne s'ouvre qu'au jour.

2.~y. Aimez à vous rencontrer plusieurs

enseinble; mais garerez-vous de faire masse,
pressés les uns contre les autres.

Les ~M/M trop près l'une de l'autre s'in-

terceptent,
se disputent l'air vital et unissent

par
s'étou~er ou végètent avec peine, sans

pouvoir
atteindre à leur entier développement.

2~'?8. N'exerces pas une profession exclu-\

sivement à toute autre.. L'homme ne ressemble

point
aux plantes qui croîssent et meurent

à la même place.

a~~o.
Lep/a/s~ stérile ombragera la tombe

du célibataire (i).

2~30. Garde<-toi d'occuper une grande sur-

face le platane est souvent renversé, parce

qu'il donné sur lui beaucoup de prise aux

aquilons*

1

2~3i. Avant dé porter des lois à ~n peuple
vas

méditer
celles écrites sur la ~z/~ du

platane (2)!

2~32. Sois jP/t~~p/z, sous la monarchie.

(t) Platanus caelebs. Horat. oa~. I. t i. od. XV.

(2) Les lois de Sparte capitale du Pétoponèse dont

figure topographique retrn~ait aux yeux des Anciens uad
~uiUc de platane.
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2~33. Touches la fibre du peuple avec un

plectre
d'or (i).

2~3~. Magistrat! surveil!es-toi de
façon que

le peuple ne te voie jamais rire ou/?/e'M/'<?/'(~).

2435. Ne fuis pas toutes les occasions de

pleurer.
Le breuvage contenu dans la coupe de la

vie serait doux jusqu'à la fadeur, si! n'était

mélangé de quelques larmes améres.

2~36. Orateurs magistrats hommes pu-
blics ne négligez point les détails; ils sont

tous importans aux yenx
de la multitude. Les

destinées de la république se trouvent quelque-
fois dans le pli de votre manteau (3).

2~3/. Les pères despotes frappent leurs.

enfans comme on bat le ~/o~o, pour lui

faire prendre la iorme désirée.

Che!s de iamiHe permettez-vous seulement

de pétrir,
avec le doigt, cette cire molle.

2~38. Crotoniate: avant d'entrer dans la

mer, les plongeurs mettent à leurs pieds dti

n/oy/ï~~);
mettez-en dans votre tête, avant

d'entrer dans vos assemblées politiques.

2~3~. Magistrat! laisses tout dire: le men-

songe J comme du ~/o/M~ se précipite de lui-

même, au fond des eaux du fleuve d'oubli.

2~0. Citoyennes de Crotone! vous renon-

cerez aux perles 1 si elles peuvent coûter la

vie au ~A~

(t) Archet,ou p!utAtdezpotntu,ordinairementd'ivotre.
On s'en servait pour toucher les cordes de la lyre.

(a) Pythagore pratiqua tnutesavie M précepte.

(3) C~est le ~o~~ c<M~o~c/ de Qûintilien. Xî.

(A) C~ust ce qu'on appétit ~/M~afe. jE*~Mo/. Mcn~g.
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2~t. Ne produis pas tout de suite au grand )~

) ôur les pensées qui tombent de ta c/

~2. Crotoniates! méditez ce mot d'Ho-

mère (i) e La~vz/z~ des rois n'est pas
bonne ».

2~3. Législateur permets aux Crotoniates

le culte de Pluton (2): mais défends-leur les

ôrsies auxquelles il sert de prétextes. Des

repas gais, J des danses joyeuses conviennent

mal aux funérailles d'un ami ou de ses ~arens.

2~ Législateurs empruntez à Pluton son

casque merveillet (3) 3 vous devez tout voir,
sans être vu.

2~5. Crotoniates n'oubliez pas que -P/o/x.

est tout à-la-foia le Dieu du Tartare et le Dieu.

des riches.

2~6. Ne laisses pas mourir JP/M~~ entre

tes mains (4). S'il ne peut te servir, passes-

te, sans intérêt, à tes voisins.

(i) Dans la bouche d'Ulysse. Iliad.

(2) La mode s'étant introduite à Crotone de faire de

somptueuses funérailles et de riches tombeaux, un des

disciples du philosophe parlit ainsi au peuple <e Croto-
jt}iates! j'ai appris du Maître~ lorsqu'il nous instruirait,

oue les divinités célestes tenaient compte de la piété des

hommes sans examiner le nombre des victimes et des sa-

crifices. Les divinités inférieures a;u contraire éta~ut

d'une nature moins relevée aiment les destins les danses;
les friandices et les libations contit'ueiLes. Le nom même
de P/H~/t ( le mot français glouton ne viendrait-il pas de

tà?)n'a pas d~autre origine que cette avidité.

Jamblique vie de 7~ XXVlï.

(3) II rendait invisible.

(~) D'où le proverbe latin .P/M~M~MO~~M~~ c'est cfc

<yM? ~or~.
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2~ Familles agricoles rappelez-vous que
.P/z/~ (i) naquit de Cérès, dans un chautp
labouré trois fois. Le bon Hésiode l'a dit, (2).

2~8. Que ta vie soit semblable à unz?o<°7~<?

épique conduit avec sagesse et purement
écrit.

~44 9' Législateur et magistrats empêchez
les ~?c~c.y de parler des Dieux au peuple (3).

24~0. Gardez le souvenir d'Olen, J le plus
ancien des poëtes et celui qui adressa le pré-*
mier hymne au soleil.

2~5i. Crotoniates ne profanez. point le

nom de père en le donnas à un magistrat~
à un roi, ne fut il pas despote

il y a tou-

j ours si loin d'un bon magistrat~ d'un bon

roi à un père de fa mille

2~52. Pèses les loit. au jpc~~y du peuple qui
te les demande.

2~53. Crotoniates-! pesez les'lois au poids
des vertus du législateur.

24~4. De beaux moment suffisent pour faire

un héros un homme célèbre. Si tu prétends
au titre de sage J que tous les momens de ta~

vie soient de poids égal

2~55. Cultives assiduement lé champ de

l'amitié arraches-en la plus petite mauvaise

herbe aussitôt que tu la vois poindre.

(t) Dieu des richesses.

(a) Dans sa Théogonie.
(3) /7&</MCM~~M /?a/'c~~cFM ~M/Mtzf~/t~e/anH~ myc/ï/rc

<c~Zc c~ y~<M~/a~ ~fc/tc/M) Mt~cayc ~c~M~

?ïe/a~.
Ciceronis TYMo~tMj sive de H~e~o fragmentum. H;

ouvraec tout pythagorique.



DE Pv THA &OR E. JC~

v 3

2456. Vénères le dieu J\?z/~(i), ou l'unité

c'est le père des Dieux des hommes de

toutes choses.

Dans le grand oeuf de la nature ainsi que

dans celui de la poule, le germe de tout est

un point (2).

2.~5y. Ne crains pas de mourir; la vie hu-

maine n'est qu'un D<?/ du cercle infini d'exis-

tences que tous les êtres ont à parcourir >r,~

réciproquement une innnité de fois (3).

2~58. Jeune homme studieux abandonnes

au peuple le pois de ~M~ (4).

2~50. Magistrat chasses de la cité ceux

qui ibnt tranc d'encens et de poison.

2.~60. Consens à être poisson pendant

quelques années de ta vie (5),pour devenir cygne

le reste de ter, jours.
2.~61. Crotoniates jaloux d'honorer les\

dëcouvet tes utiles et merveilleuses, ne recher-

chez pas le nom du premier navigateur en
I¡

cela, ainsi que dans beaucoup d'autres choses,

l'homme a été copiste les poissons muets

furent ses premiers maitres.

2.46~. Magistrat du peuple! évites de res-

(t) ~j~<M co~~M~M~ o~a ex ~<MCfoj?ro<~c~ pri-
~ïM~n~M/t~~si quidem pM/ïc~MC/M lineam facit: ~ca~

~a~fa~ est ~~c~c/CM ~Mpe/~c/c~ ~o/to~

~Mare perfecta habetur ~ef/'a~ et OM<Mco~a~Mr c~/ïe.
~D~c~Mrnamque et harmonia. C. Rhodismus.

(a) J~M/ÏC~M/M~aAc/

(3) ~M/Manï circulum necessitatis Mt/nMfot~~a t
<!ZtM a//o~ <a/~ <MaMf~M~

(~) CM~/n&~K/MDiog.cicer.

Laëft. in P~~A~. seg. t3.

(5) Loi symbolique de< cinq années de silence.



3io L o i s

sembler a
certains poissons de rivière, qui se

laissent prendre au bruit qu'on fait autour

d'eux (i).

2~63. Crotoniates! dans vos assemblées, dé-

Sez-vous d'un orateur verbeux.

La plupart des oissons se laissent prendre
dans le silence (2), et les peuples avec des

paroles.

2~6~. Jeune homme! avant d'entrer à l'é-

cole du sage, passes à celle de~ ~c~o/xj.

2/~6~. Homme d'état prends le titre que tu

voudras mais donnes au peuple une police

sage il est assez indifférent sur le reste.

2~66. Législateur d'uxl peuple épais et rude r

gardes-toi de l'énerver~ en voulant le polir.

2~6~. Législateur sans génie d'un peuple
sans mœurs poursoï) répons et le tien, donnes

à la politique un ait de religion.

2468. Homme sage t permets-toi l'orgueil
de te croire l'âme trop élevée pour descendre

jusqu'à l'étude de la politique (3), science

misérable et malfaisante 1

2~6~. Peuples amis de la guerre! rappelez-
vous ce que Poltrys roi de Thrace répon-
dit aux Grecs qui le pressaient de les accom-

pngner
devant Troye

« Les Thraces ne se

pattent point pour une femme; nous en donne-

rons deux à Pâris, s'il veut rendre celle qu'il a

(i) Kc/Tcf. Aristotel. ~M. En fran~ia, le cX~~of.

)~) Cette loi rappelle un proverbe grec qui peut en

Tenir`
<x Muet comme une barque de pécheur jo.

(3) T~MM~ce CM~tOM ~M<t~taliquid magnum de ~C ~<

tire. Sextus Pythagoreus.
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a~'7o. Jeunes citoyennes de Crotone 'ne

dédaignez aucun des devoirs de l'hospitalité

le divin Homère représente Polycaste (i), la

fille du sage Nestor, lavant les pieds à Té-

leinaque.

t. Gardez la mémoire du médecm ~c-

/yc/<* <: il refusa d'empoisonner le tyran Pha-

fans fidelle à cette loi <c Ne punis point le

crime par un crime

a ~2. Elagues le luxe de ta prospérité mais

ne le fais pas d'une manière aussi puérile que

.Pc/~c/~f<? (2).

24~3. Citoyennes de Crotone respectez le

souvenir de Po/yc/T~?, vierge de Naxos, qui,

pour délivrer sa pâtrie assiégce par les Mile-

siens, se livra à leur général (3). '"='"

~/t7~. Crotoniates! vivez d'échanges, à

l'exempt des Spartiates du temps de ~~y-
dore (~) ils n'avaient d'autre monnaie cour-

rante que la bonne foi.

2~75. Magistrat du peuple 1 veillez une

pomme mit la discorde dans le ciel entre trois

Divinités il n'en faut pas davantage sur la

terre pour mettre aux lises toute une mul-
titude d'hommes.

2/~6. Ne .méprises pas les femmes vieiiïes.

Tu aimes à trouver une pomme r~cc, J mais

(i ) Les anciennes moeuM commençaient à se relâcher
du temps de Pythagore.

(2) Allusion à laba~ue du roi de Samoa jetée par lui

la mer et retrouvée dans les m fstins d'un poisson.
(3) .Aristotc. Plutar~ue,?erfM~M.c~~c~nt~ne~.
(4) L~tn de leurs pfemiers cheis, au commencement de~

Olympiades.
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saine que le ver rongeur a respectée la femme

parvenue à l'â ge des rides donne un bon

témoignage de la conduite quelle a tenu dans

la saison des roses.

2~77. Ne demandes point de For à la for-

tune, ni de l'ambroisie aux Dieux, si tous

les jours, tu peux servir sur ta table du pain

et du miel, des figues et des ~<?~t~t~io~<?~ (t).

2~78. Crotoniates honorez la mémoire de

Pompilius père de Numa (2).
w

2~79. Peuples italiques gardez vous des

associations trop nombreuses, nécessairement,
elles font

dégénérer l'espèce humaine en po-

pulace. Ne formez que des peuplades.d

2~80. Citoyens de Crotone 1 ne multipliez

pas trop vos Dieux craignez d'en faire une

~o~M/~cc (3).

2481. Législateur! laisses la multitude

cette ~bule de Divinités subalternes qui ne

tirent point a conséquence. P faut au peuple
une populace de Dieux.

2~82. Crotoniates posez vous mêmes des

bornes à l'accroissement de votre population:.

trop d'hommes dans une cité est un plus grand
mal encore, que pas assez d'hommes.

2~83. Législateur! à ceux qui te reproche-
raient de ne point favoriser assez la popu-

/a~/M, $

Répliquer « J'aime mieux des déserts que
des champs de carnage

(t) Pommes d'Api*
(z) Plutarque écrit ~PoatpMMM.
(3) FZe~ tKp~r~M dit Ovide in 7X.
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2~8~. Tarentins I résistez à l'attrait d'une

grande population.
Une grande population amène le besoin ou

le goût des conquêtes.

2485. Métapontains mettez quelque réserve,

dans votre culte à la déesse
jPc~/o/M<? (t)

en fait d'hommes et de lois prêterez la qua-
lité à la quantité.

~86. Mortel ne sois pas émerveillé de tes

inventions la découverte du premier des arts

est due au plus vil des animaux le ~<?/ic
fouillant la terre enseigna le labour (2).

2.48/. Ne sors point de la vie (3) par une

porte dérobée.
'`"

2488. Législateur ne soufres point dans ta

république des ~c/2M~c de profession: à

chacun son fardeau. Rien ne pesé davantage
et n'avilit tant, que le fardeau d'un autre,

2~89. Crotoniates 1 les premiers magistrats
n'étaient que des porte-férules (/t) craignez
les magistrats porle-sceptres.-

~490. Si tu bâtis sur la place publique, me"

nages toi une ~~c/X~ (5).

(i) Elle prés!daît à la population.
(2) t~MC/M~~C~/O~M~M~M~/M.

PÎutarch. o~ac~ ~V~B. 4'

(3) Pytha.gQ~e se prononça fortement contre le suicide.
(4) Ily a ici un jeu de mots, fondé sur la double signi-

fication de/~r~Zc, considérée d~abord comme plante servant
de bâton de commandement et ensuite comme instrument t

propre à châtier l'enfance.

(5) Presque toutes les maisons chez les Grecs, avaient
de ces sortes de portes qu'ils appelaient ~cc~o~K les

romains prirent cet usage. On lit danw Virgile, cacc<?~

/o~M.
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a~oï. N. t'arrêtes pas derrière unefw~?

~/ï~r~~<?~~ pour t'couter ce <jui se passe
au-delà; pas m~me derrière celle de

l'appar-
tement de ta femme.

2~2. Que la porte de ton âme ne soit ja-
mais toute grande ouverte les jouissances et

~es peines y a~Ht'eraIent, sans observer de gra-

dattons et tu succomberais à ce débordement,

soit de biens, soit de maux.

2493. Sois de ton pays législateur /?o~-

~M~.

Si tu ouvres sur la place publique une

école de vérité recommandes à 1 architecte de

ne pas oublier le~<M~c~x (t).

2~o5. Ne teins pas l*œuf dans le sang de la

DOM/

~~96. Crotoniates 1 sachez apprëcier une

grande population.

Les poules trop fécondes, ne donnent point
de belles races.

a~y. Si la foule est à la proue, places-toi
à lapoupe (~).

~~08. Laisses les Dieux au peuple et le

gland au~o~c<?~
Homme sage! gardes pour toi la vérité (3). t

On n'engraisse point les pourceaux avec des J ~(~
ipuilles de rose.

Ceaux a

~4991 ~s
point de largesses

au peuple

(t) Porte de derrière, secrette Isaue.

(a) Les Grecs firent de cette loi un proverbe qui passa
~ux Latins. f

(3) JVc~Ke~rop~a~M~ <!BfcoaMtM7M<ï~tce~c sapienti
~o~ta. Lysis ~~f. ad Hipparch.
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il ressemble aux ~<M~~r<?~jc qui renversent

l'auge après l'avoir vidée.

2~00. Ne portes point d'habits depou7re (i).
Des habits teints de sang (2) ne conviennent

qu'aux
rois.

250 1. Tu secoues ton manteau, pour en

chasser la poussière: provoques quelquefois

ton ami, pour dissiper les vapeurs chagrines

`

de son âme.

2502. Sur le chemin de la vie, ne fais pas de

co~<M~r<?. `

&5o3. Vous qui avez Fautorité en main

ayez donc en même temps quelque peu de

sagesse dans la tête. Rien de plus fort au

monde, que l'union de la sagesse et du

~(~

2~0~. Crotoniates des deux sexes vouez

l'exécration des siécles le nom d~Erechtheus

père de Praxithea; pour obtenir une victoire;
il consentit au sacrifice de sa fille.

e

2505. Produis de bons exemples, on te dis-

pense de beaux~~c~?f<p~.

2~06. Le peuple n'aime pas à voir !ong-

temps les mêmes hommes dans les mêmes

places.
Si tu as eu la faiblesse d~en accepter

une ais la prudence d'en descendre avan~

qu'on ne te le dise; évites d'en être précipité.

2~0~. Crotoniates! ne laissez point déflorer

vos lois par vos premiers magistrats.

2~08. Hommes d'état abstenez-vous de loi~

précoces. Toute loi précoce est ~c<M/~

(t) La pourpre est sang d'un coquillage.
(a) Homère appeUe le sang~/pM/z. i
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a~oo. Neprends pas femme avant ta vingt-

cinquième année, ni après ta cinquantième.

2~10. Magistrat ne bois point avec le

peuple, ni en sa présence.

~6'ti. Eu~/i~ï~~ de tes enfans~ ne vois

dans ta iemme que leur mère.

2~t2. Crotoniates ne portez point de pré-
sens à vos Dieux, pour les appaiser ce serait

leur faire
outrage

les prenez-vous pour d~s

enfans ?

~5i3. Citoyennes de Crotone! demandez aux

1I)ieux trois choses: (t) la beauté, la fortune et

la santé. S'iïs vous refusent, rentrez dans votre )~

cœur; vous y trouverez de quoi vous passer
des Dieux et de leurs jor~e~f,

~o'i~. Les uns devinent le passe d'autres

prédisent l'avenir..

Saches user du présent. La connaissance de

Ce qui n'est plus, ou de ce qui n'est pas encore

ne vaudra jamais le bon usage du présent.

25i5. Peuple de Crotone! répètes à tes ma-

gistrats, trop occupés de subsides

c< Fruit pressuré n'est bon à rien 3?.

2~i 6. Si tu n'estimes pas pouvoir te passer

de ~/1M~<?A pour gouverner le peuple,
re-

nonces au titre sublime et saint de législateur J

tu n'en es pas digne ~ais-toi prêtre

t (i) Tria a~~pef~M&tp/'MC~M~y <&!cc~a~ ~<Aa~o~
t tas, ed quod homo cachera <ac~<t/Tc ~OMe~j
t~ i". ~o/w~~
t a". Z~fM~

3°. BoM<t~t vaZ?~MMMa)t.
Vide 2~rM~ ~co~'tc~ DJ~o~o~A~ea e~ycco~t, Johan.

Rhodio U~ ~84. M-8". p. 63. ~e~o.
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x5 ï y. Femmes ayez par fois des D~
f/o/x~ a la beauté; on vous le pardonne n'en

ayez jamais à l'esprit.

~18. A tout ce que tu fais, mets toujours
de l'intention jamais de la~c/~o/ï.

25io. Quand le magistrat parle qué le

~?~/T? se taise

2~0. Mère sage 1 ne donnes point ta fille à

un prêtre.

~21. Chef d'une école de philosopMe! tiens*

la constamment fermée aux
~Mj, même à

ceux qui auraient abjuré leurs Dieux,

Toujours un prêtre est prêtre.

2~22. Peuple de Crotone! pour héberger tes

cn~y
ne refuses point l'hospitalité aux

sages ceux-ci te coûtent moins que les autres.

2~3. CrOtoniates f ne connez plus le mi-

nistère des lor aux ministres des autels (i)

les intérêts du ciel et les affaires du mondé

s'entre-choquent dans les mêmes mains.

2~& Crotoniates ne soufrez point de

D/r<?~ dans vos armées (2).
Des hommes braves n'ont besoin ni de pré-~

sages,
ni d'augures.

I1 ne faut aux soMat~ qu'un capitaine sage.

v~ 2.5~5. Magistrat d'une république interdis

/\aux~/T~n?.y Téducation du peuple.

25~6. Les prêtres font dire tout ce qu'ila

~eulent~JsHrs~ieux~

Magistrats deŒbtone 1. ne traitez pas leslois~

en /?~r<?~.

(t) Loi dtngde contre les Egyptiens, y~
(a)~ Loi dirigée contre uameage des Grecs e~c[e~ R~~aMte.
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s5~.
Ne sois point le législateur d'un peuple

qui
a vendu sa liberté pour acheter des

Dieux (ï)3 un tel peuple n'a besoin que dé'

prêtres.

2528. A UB) peuple attaché à ses Dieux, ne

parles point de liberté~ ne sois pas législateur
d'un peuple qui tient à ses

252.9. Crotoniates n'ayez que des
/np~c~~ les Dieux ne seront pas caches d~~être

servis par des femmes.

a53o. Père de famille si tu deviens veuf de

ton fils bien-almé, à l'exemple de JP/ (?) y
n'ariaches point ta chevelure laisses aux

femmes cette faiblesse indigne d'un homme.

2~31. Le peuple ne sait point aimer la li-

bertë par Dr!/ïc~o<?~.
Masistrats républicains faites qu'il l'aimé

pour les avantages qu'elle procure sous une

bonne administration.
a

253~. Mariez l'exe~uple à la loi.

Magistrats républicains!
1. ayez des mœurs,

austères comme vos frz~c~<p~.

a533. Célébrez vos mariages au D/Y/ï/D~
et toujours en la présence du soleil.

263~. Ciroton.iates 1 ne faites que des ~/Y-
~oyï/ï/c/<?~ (3).

2535. Donnés la plus grande solennité aux

(i) Cette loi de Pythagore semble regarder la théocratie

jnive.
(2) Mot pOUTmot MCDr/tt~tMM 00//ï~. '~<eH)«'CHfat.(2) blot pour mot s neprittmises

Eustath.

(3) Les Anciens appeiiiîe&f ainsi les prisonniers retenus

a~r leur &im~~eparole.

Voy. Ant, Bombardin de carcc/'e. t ] 3.
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lo~s;/?~?c/?z<?~-Ies au milieu du jour, jamais
en l'absence du soleil.

25~6. La prodigalité naît: des cendres de

l'avarice. A père avare, enfant D~z~<?. Ne

sois ni l'un ni l'autre.

~537. Lé~slateur bannis de la cité toute

profession dont le succès tient aux revers

publics.

~538. Crotoniates î tenez pour sage cette

loi d'Athènes ce On n'exercera point deux

D/T~/c-M/o/M
à-l.a fois

x5~ Législateur! interdis aux'augures toute
autre y~/d'o/z. Qu'un prêtre ne puisse plus
être que cela, pendant tout le reste de sa

vie

2540. Magistrat d'ime répnbUque bien or"

donnée! n'y souffres point de ~ro/~M/'o~ qui
enrichissent protèges celles (pu font vivre.

2541. Jeunes nl!e'; de Crotone gardez voa~

~~io~<<?~ le plus léger parjure gâte la plus

jolie bouche.

a5~2. Fondateur de peuple comme .Pro-

/M< ne vas point
allumer au feu du ciel

le nambeau de ton génie.

La nuit, à la lueur de ta lampe domestique,

forges dans le calme un frein aux passions des

hommes en société, après en avoir observé

pendant le jour le mécanisme et le jeu sur la

place publique.

25~3. Ne sois le conseiller ni des rois,, ni

du peuple. 7~/7ï<~<~p eut le cœur rongé de

regret d'avoir donné des conseils à Jupiter.
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Gardez le souvenir de Pronapide (i)
il chanta l'origine du monde mais le plus
beau de ses ouvrages est Homère, Homère fut

son élève.
L

2~ Crotoniates Ï ne gardez point des

amphibies pour gouvernans qu'ils se ~?/c-
~o/xc~/z~

2.5~6. La liberté est ~Ïiosé sainte.

Législateur et magistrats Ï écartez en le~

~/Ï~?/f<M<?.y (2).

2~7. Ne reconnais pour ~ro~<?~ que les

sas~es; il n'arrive en eHet que ce quus ont

prévr.

T.8. Masistrats surveillez le propriétaire

qui cultive mai son champ (3).

2~4(). Sois ta ~/i~y~<~ c'est la plus belle

que tu puisses avoir. (4)

25~0. Ne consen:. à donner des lois qu'à un

peuple propriétaire. Des citoyens sans /?/

priété n'ont point de patrie.

x5o i. Que tout citoyen ait Ia./?/ï~7/76~ d'un

chemx de froment parjôur, ou l'assurance et

les moyens
de l'acquérir (5)

x5~2. Laisses le peuple prendre à la lettre les

métamorphoses de .P/Y~<s~.

Avec Homère (6) ne vois dans ce Dieu que

(t) Ou Pdytc/~<
(:~ C'est la i~rmule des initiatinns ~ro<*o/ prophani
(3) C~tte loi fut adoptée par les Romains. Piinc en parle, t

~M~.xvm.3.

(4) ~'e de ~~a~. par Dacier. CXVL

(~) Mesure grecque sui&saDte pour la journée J~

~nmme.

(6) Odyss. IV. v. 615 à 618.

lele
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~7. X

ic symbole
de la matière (i) elle n'a qu'une

substance, mais elle prend mille formes c'est

une cire (2).

a553. Peuples italiques Ï conduisez-vous de

sorte à n'avoir besoin d'autres lois que de vos

~d'.y (3). L'expérience devrait être la seule

législatrice
des hommes.

~55~. Crotoniates! n'ayez recours à la pro-
r/zc~ des Dieux qu'après avoir épuise
toutes les ressources de la sagesse des

hommes.

2555. Crois aux Dieux. Un père n'est-il pas'
le Dieu de sa famille un mari, celui de sa

femme un frère, celui de sa sœur

Une mère prévoyante est la providence de

ses nlles.

2~)66. Citoyennes de Crotone saerinez a

la ~o~~<?/ïc<p (~) de la nature Divinité des

bonnes mères de familles.

26~7. Ne sois pas plus le~o.r~/z~* du peuple

que des femmes.

a558. Sénateurs gardiens des lois n'en

soyez pas les~2*<?/z~?.y.

2~ Magistrat! ais de lâJP/'M~c~ mais ais

de l'audace.

(t) Sextus Ërnptr. p. 3o~.
(2) Ovid. XV~ métanzorphos. Relisez les beaux vers

de ce poëte latin, sur les principes et la personne de Py-
thaeore.

(3) ~M&O/O/'M~t D/t~~MC ~~O~e~/O/'M~t ~t~~M/~a/Mha-

~c~y CK~ et ideo /ora/~ a~ M/< <x~ïM~~

A~a/MM~. Lil. Greg. Gyra~us. /yb~. tom. II. ~6.

~) Dnchoul, ~f/u~.p. ~3 //ï- t58t.



~x~ L o i s

~56o. Ne donnes
point

à ta
.P~c~ (i) des

habits de
plomb.

2661. Condamnes le médisant la
déporta-

tion.chez les
7~<?~ (2).

2562. Crotoniates a Rome il n'en coûte

que cinq
bœufs et deux brebis, au

coupable de

désobéissance envers les lois
soyez plus ré-

vères
que

Valerius Publicola
(3).

2563. Élèves ton âme, mais non
pas

ta mai-

son, au-dessus du
peuple,

comme fit Vale-

rius (4)
Publicola..

2.~6~. Citoyens
de Crotone!

plus sages que

ceux de Corinthe n'admettez des iemmes

qu'aux~t~s~T~mais
aux

assemblées/?~??~~3'~

266~. Les Grecs ont consacré un
temple

à

lay?~ (~)
J

Vierges
de Crotone

que partout
où l'on

vous rencontrera
on se

croye
en la

présence

même de la Divinité.

2~66. Femmes de Crotone! joienez-vous aux

Athéniennes, pour
rendre un culte à la

(6)
jP&

~c/

(t) Psyché,
c'est l'haie; les habits de

plomb
sont Ifs~

passions.
Cocï/ne~a/r<?e~<P'Hiérociés.

Pythagorë~venT~te
« Ne te laisses

point entrainer par

les passtons ~o.

(2) Peuplade t~ Libye Intérieure, famsuse
par la pro-

priété qu~eUe ava't, dit-on de sucer impunément les

plaies
les plus

venimeuses.

(3) L~auteur de cette loi.

(A) P. Valerius Publicola fut obligé d'abattre sa mai-

son~ pour plaire
aux Romains.

(5) Le père
de Pénélope, en se séparant de sa Elle de--

vemue l'épouse d'Ulysse.

(6) P«~c<fMOt ~~m/e~Me~ ~rofc~w~ co/Mc~M~.

Stucl~iuS} sacrific. p. ~2. /bZ'o~
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a~6/. Jeunes citoyennes de Crotone soyez

D/<M
la nuit, comme s'il faisait encore

jour.
~)68. Investis les lois d'une

grande considé-

ration le respect pour les lois, fait toute leur

puissance.

9~6~. Les prêtres d'Egypte se lavent le
coTps

deux fois le jour.

2~?.y ta conscience (r) une fois chaque
nuit.

25'7o. Ne souillea point le ruisseau qui t'a

~Y/

25yi. Conservez le nom de Pykius (2): ar-

chitecte de Prienne, il éleva le premier temple
à Minerve (3).

a5~. Gardes le souvenir d*OTest6 et le

J~<~p.

2~3. Che~s de peuple rappelez-vous quel-

quefois -P~p/-(4) magistrat d'Athènes,

lapidé par ses concitoyens comme traître à la

patrie il n'en était que le sage économe.

Q

2~y~. N'emprisonnes pas sans nécessité, et

pour ton seul amusement, des ~M~~r~o~M
dans un parc des poissons dans un vivier, des

ciseaux dans une volière.

(i) L'examen de conscience des Pythagoriciens.

(2) Stuckiu&, ~aer~c. p. 87. ~bZ:'o.

(3) C'est-à.-due à la sagesse.

(4! Plutarque, pa/'a/ ~v~y /~o~aM~.
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Par-dessus l'habit (i~ carré n'endosses

point le manteau de la sagesse $ ces deux vête-

mens vont mal ensemble sois philosophe~, ou

homme du monde tu ne peux être l'un et

l'autre à-la-ibis.

a~6. Pour éviter toute profanation ou

plutôt, tout malentendu, abstiens-toi de pro-
noncer le nom aux yz~rc (2) lettres.

a5~ Législateurs n'avertissez pas le peuple
de ses droits ne lui donnez pas le secret de sa

force y~'M ferait-il

2 5~8. Peuple de Crotone hcmores la charrue

et la quenouille consacres leur une fête

chaque année.

2~ Magistrat d'un peuple en guerre ci-

vile! empêches les ~~OM/~ de se mêler

au& lances.

2680. Dans une ~<?/ic//t? de ménage, ne dé-

clii~es point la couronne (.3) de ta femme.

~~81. Le vulgaire dit: « Sers plutôt de

queue aux lions que de tête aux renards M.

La raison dit K Ne sers à personne de têto

ni de queue

~82. N'acceptes de magistrature qu'une fois

en ta vie, tout au plus.

s583. Écris sur la porte de ta maison ce que

(t) Non a/<t<<~discrimen jM~er ~M~ar~ oa~Mu~MctDA/-

losophicum faisse TM~Mr o«aM quod ~M~o'c ottocfra-
~/M fuit. at ~MO~ ac ~~M/OfMM~

Pitisci /c.rK'. verbo vestimenta quadrata.

r~~at) DiJEU ~3<?M~;c'est le fas~Mix fefa~~aM~otfCMJ

Voy. Jw~B ~X~~ <teCebelia t dissert. M~c~

tom. I. M-4". P' ~99'

(3)UIcj~yM&.
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d'autres décrivent que sur leur tombe ~cz, est

un lieu de repos ( OZM~C/TZ ).

a58~. Crotoniates donnez à vos tombeaux

un aspect consolant qu'on puisse s'y reposer

.sans eMroi, sans dégoût l'homme arrivé au

terme de sa vie aura moins de regret, en

voyant que sa nouvelle demeure vaut bien

celle qu'il ~xjf~p.

2585.
Magistrats de Crotone ne vous mode-

lez point sur ceux d'Egypte (t) tous les jours,
rendez la justice qu'aucune tête n'en suspende
le cours! la justice est le pain ~MO~M~/t

du

peuple~.

R.

1~86. Père de famille
gardes-toi

de secouer

l'arbre jeune encore, qui n*a point toutes ses

racines.

258y. Quand tu rends service, sois sem-

blable aux racines de l'arbre; elles se dérobent

modestement sous terre, et ne laissent soup-

çonner leur existence que par la sève bienfai-

sante qu'elles envoient dans toutes les ramifi-

cations du végétal son feuillage, brillant de

verdure, serait bientôt jElëtri, sans le secours

des racines nourricières qu'on ne voit point.

2588. Mets la raison de ton côte, et dors

tranquille tôt pu tard, la raison est plus forte

que la force, plus puissante que le peuple et

les rois.

2~8~. Citoyennes de Crotone n'aimez qu'une

(t) Le jour de l'anniversaire de Typhon était réputé
funeste; Ips tribunaux vaquaient ce jour-là.
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fois c'est le vœu de la nature, et le conseil de

la raison.

s~oo. Magistrat
du

peuple
ne mets

point
ta

~M-MMt a la
place

de la loi.

2~1. Réserves les lois de la raison pour
le

temps
où les hommes, las d'être

peuples, ne

formeront
plus

sur la terre
que des

grouppes

d'amis.

2602.
Ne refuses point

la raison (i) aux ani-

maux s'ils
pouvaient parler

a~3. Sacrifies sans (2) fumée, à la ~~o~.

"a5o4.
Ne

/Y7~o/Mhe~ p~s
avec les

enfans
les

femmes et le
peuple.

2595.
Habitans d'une ville

opprimée insur-

gez vous, mais à la manière des ~Mp~~T~
(J)

avec ordre et de concert.

~~6.
Ne

manget; point
au r<a~p/ï~r

(4)
du

peuple.

1¡,

(t) Pïnt&rch.~Zzc.~A</<M. Ub.V. v. ao.

( Statuit) P~~o~ora~ <M~c~ <M<MMwm.. t <~MM-

ZcB~ eMc ra~fo~M~
compotes.

Aristotc, Platon Empedocte, D~'nocrlte, Pythagore,

toua ceux qui ont rechercité la vérité ont reconnu que
tes animaux avaient de la raison.

Porphyre aA~ <~e Ax c~aM*. 111. 6.

(a) Les Anciens appelaient M~M~fa~e
un sacrifice <ans

victime. La cnair et les graisses des victimes occasion-

naient une fumée fort épaisse et désagréable
c'est ce qui

a motivé cette loi
symbolique.

(3) J~~t&M~Me MMMy&ic ywjMM. Virg. <ZMMM~. 111. 56o.

(4) Ce mot de
Pythagore M retrouve altère dans ce

proverbe grec et latin <

~aF eMte~ p~M~p~.
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2~ Sois sobre Romulus lit de grandes

choses se contentait souvent de y~i~ (t).

2598. Époux d'une année parmi les provi-
sions du ménage, n'oubliez pas un rayon de

miel; servez-en sur votre table à tous vos

repas.

2~00. Ne te permets pas en
présence

du (2) i

soïeit, ce .dont tu t'abstiendrais devant tout

miï.re témoin.

Ne salis poinda terre où tombent ses rayons.

2600. L'âme du sage est élastique plus on

la comprime pi is elle a de ressort.

Méchant Ï crains la réaction du sage op-

pressé.

260:. Gouvernans avant de vous permettre
un coup d'état, calculez-en la /~o:c~M.

2602. Ménages ta vie ne la livres
pas toute

aux passions elles n'en laisseraient à a sagesse

que le rebut (3).

~o3. Ne ~ais rien, dont le /~f coûte à en-

tendre.

260~. Lors d'une émeute populaire~ ou d'une

-guerre sacrée, sois aussi prudent que l'écre-

visse; marches à reculon.

260~. jR~tp~ tes lois, de sorte que chacune
ait son expression.

~~2~06. Législateur pour procéder à la /it~/7~<p
( des mœurs, adresses-toi d'abord aux femmes (4).

(t) Senec. apoco/bc~t~. MartiaL ep~/M~)wz.

–~) ~a~e~MM ~o~~t ne MM~Ao. XXXI j~nA. Pythag.
(3) StoÏMeue ;5&4.

(~) Tel fut le système de contimte que Pythagore suivit

lui-même à Crotone et qui eut plein succès.



3a8 L o i s

26o/. Commences la r~/or/7~? d'un peuple,

par mettre de côté toutes ses lois boiteuses (i)

2608. Apprends à voir plus loin que tes

ga~y ne portent.

260~, Passes ton chemin au milieu de tes

semblables, sans apeler sur toi les /~m~s
sans les éviter non plus.

\6io. Tiens r~n? de tes fautes car la

mémoire la plus sûre cesse de l'être en pareil

cas (~)..

-26 i. Sois ambitieux, deviens sage tôt ou

tard, l'autorité d'un sage est la reine (3) du

monde.. r

2612.. Ne te mêles point des aiïaires d'un

peuple
roi rien de plus indocile que la mul-

titude, quand elle est reine.

26ï3. Ne donnes pas a un peuple libre des

lois /t~M qu'elles soient toutes de bon

teint.

/6i~. Législateur s'il faut une jceZ~~

ro oses le culte de l'égalité ré~~Lbé~tle (~)

es hommes.

261~. Homme d'état! rends à la loi ce que

la ~c/~c/x lui a enlevé.

(t) C~est-à-dire t~ui n'ont point rpgalité pour base.

~a) L~<MX<~ de co~Mc~~tcc des ~M~~w~cM~M. Voy.
Lamothe Levayer.

(3) Tantus ( Pythagoras) ~t cM&MyM~c/a~, ~po~K-

/M/):p~~M y]fa~dr ( quae M~~za Graecia dicobatur) post
MO~eM ~Ma~ e/<M M/MMM auctoritas rexit.

Z~e/~ de v<M et moribus jpA~~OD~orMM. M!°.

cap. xvn.

~j~) On sait que /'cZ~o vient de rc~ar~.
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26 i 6. Ne donnes point des lois à la 7~c/ï

n'en reçois point d'elle.

2617.
Homme de génie ne dis pas « J'in-

vente ». En ce monde tout n'est que remi-

~~C<?/!C~ (l).

2618. Magistrat! comme le remords, sois sur

les talons du crime.

2610.
Pilotes politiques! ne faites point re-

morquer une république par un roi, ni une

monarchie par des républicains.

2620.
Peuple

d'Italie ne vous dites pas des

7ic/ï~r</? on vous a pris plus d'une fois au même

piège (2).

262t. Crotoniates! laissez aux Grecs vani-

teux et menteurs, le soin de rendre un culte

à la jP ~c~/M~ ne faites pas trop parler de

vous.

2622. Fermes la bouche (3) à la Renommée:

elle vend trop cher ses paroles.

2623. Ne regardes pas derrière-toi pour
voir si la ~<?/xo/M~~ te suit. vas droit ton che-

min et ne te reposes que quand tu rencontre-

ras un tombeau.

Ordinairement ~a bonne réputation s'as-

seoit sur le tombeau de celui qui a bien vécu,

262~. Ne sacrines point à la ~<?/ï077t/ t
déesse babillarde.

262~. Donnes trois siècles de renommée,

pour trois jours d'estime.

(!) ce Je ne renseignerai rien; je te ferai ressouvenir
dit Pythagore dans un dialogue de Lucien.

(&) Proverbe grec.
(3) D'où le proverbe ~ï~<ze or c/oMJe~.
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2626. Préfères le calme du bonheur, aux

agitations de la /'<?~c'/M/7t~.

2.62'7. Entre la faute reconnue, et la répara-

~o/x ne mets pas phi s de distance qu'il i~y en

a entre l'éclair et la coudre.

J~-s?628.
Celui qui n~est point ton ami au trm-

sième r<y~y ne le sera jamais.

2620. Les Dieux ( disent: des prêtres) se

pentirent (t) bientôt d'avoir fait l*homme.

Répliquons à notre tour l'homme se r~<?/t-
tit bientôt d'avoir fait les Dieux.

x63o. Crotoniates vivez en bonne intelli-

gence les repentirs dit le bon Hésiode sont

encans de la discorde civile.

2631. Crotoniates ainsi qu'à Rome (~), ë!e~

vez dans vos murs ur: temple à la divinité du

7~<?~o~ pour servir d'asile aux vieillards qui
ont bien mérité de la patrie.

~632. Magistrat garantis
le repos

du sage,

26~3. N'attends pas la fin de ta vie, pour

faire de ta tombe un autel au dieu (3) du

~<sy?o~.

263~. Si les lois qu'on vous propose se re-

~<y~<p/?~
l'une par l'autre, Crotoniates de-

mandez-en de plus pariaites de bonnes lois

Sympathisent entr'elles.

(t) Ceci eembiR confirmer l'opinion de plusieurs écri-

tains que Pythagore eut connai&aance des livrea d.

M~yse.
(3) ()MM <ZP<Q~MAo~aAf ~OMOC.

~îerbert. de ~~r. Gentil. XV. M-4".
~3) A Homs ) c~était une Déeese.
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2.635. Malédiction sur une n~p~c qui
arrache les enians (ï) à. leurs pères

2636. Ne dornes point la ~?MÂ/<?
un

peuple entant, ni à une vieille nation il est trop
tôt pour l'un, trop tard pour l'autre (~).

26)~. Nations Italiques! ne vous enviez pas
les unes aux autres les avantages du sol; restez

chacune à votre place visitez-vous sans jalou-
sie rentrez chez vous sans /7~/xce.

2638. Ais soin de ta ~pK&j~xo'/ï, au inoins
`

autant que de ta santë.

La /<?/t est notre seconde et dernière

existence.

2~3~. Prends quelques soins de la /~x/o/x
dont tu jouis si pourtant on parvenait à te

l'enlever, ne cours pas après, le bonheur ne

consiste~point passer pour sage, mais à l'être

en e~t.

2640. Pour distraire le ~c~z/c qui te menace,
tu jettes dans sa gueule béante, un morcea~

d'ambre.

Ee~islateur traites de même les passions fou*

yeuses du peuple ou de~ rois.

2641. Epouse devenue mère! uses plus so-

brement de ces petits nen~, dont tu assaison-

nais les premières faveurs de l'Hymenée.

Qu'au doux mystère succède une /~<?r~

décente.

W.

~(i) ~fa.r~M~ M/N~M C~f~/MM tCKrtMCM!djaarCMf~&M~.
Nie. ScutelljM~, wcat ~<t~. M-~°.

f~) A~c~aero re~pMAAcaM. Eupott* p()ëte dramattnua

~Athènes tronqua cetxe loi etetni-aymboUque de Pyth&-

pore pour en ~re une espèce Je proverbe dam$ la comédie

~e DopM&
:t1:
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26~2. Si le peuple te nomme sénateur ou

magistrat, r<Mz.~<toi.

2.6~3. Crotoniatcs~ gardez-vous de mettre dL

~a tête de votre république, celui qui ne sait

point
se faire /'c~<?c~rde sa femme ou de ses

cnians.

26~ Crotoniates respectez-vous (i) un

peuple qui se /f~?<?< n~est: jamais escla~ e.

26~5. Restes dans ta faurlic tes premiers

regards sent tombes sur un père qui t'a créé à

son image que tes derniers regards tombent

sur des eufaus créés par toi à ta /-<?~z~z<J

26~6. Législateur! /<?//?~y la liberté de

tout faire et non ce le de tout dire (2).

26~. Dans le calcul des heures qui com-

posent
ton existence mets en

ligne
de

compte

me innnité de petite:, jouissances le bonheur

en est le r6~7/

26~8. Le peuple air~e à médire cela le sou-

lage, ou lui sert de p~sse-temps.

Magistrats atteins des coups de sa langue
ne prenez pas la

peine de vous justifier; 7'<<?~-

t/<?//j? le peuple oublie ceux qu'il ne voit plus.

~c- 26~. Magistrat et père de famille' fermer

quelques foisjD~i~<r]jL~urJa._cpnduite du peuple
et de vos enians mais ne soyez pas tout-à-fatt,
ni long-temps endormis pou-n eux. Un mag~
trat et un père de famille qui sommeillent to~ t

un jour, le lendemain trouvent bien du chan-

gement à leur /~t~

2660. Ne te permets rien d'inutile qua!:d

( ] ) XII~ vers doré.

(~) Dacier, T/e de P~~7~. p. i~.
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tu marches que chacun de tes
pas ait un but

prends l'habitude de donner un motif à tout

ce que tu fais;. que tes /~ï~.y même aient de

la suite

s6jï. Ne maries point les de la nuit à

tes pensers
du

jour.

265~. Magistrat! ne dors point en présence
de' la multitude elle ajouterait loi a tes ?~ (i)

de
préiërence

aux lois les
plus sages.

~26.)3. N'étudies point les /Y~<3/A~/o/~ civiles,

~ur la place publique observes chez eux les

cl~eis_djepartis l'histoire d'un
peuple entier,

souvent, est toute dans la vie d'une poignée

d'hommes.

265~.
Médecin

politique
traites uil peuple

en r~ï~c/x, comme un
maJ~de piqué par

l'insecte (2)
de Tarente admimstres4ui les lois

de .PTîa-rtnonie..de iT~armonie.

x655. Ne proposes point de lois à m
peuple

en /o/f~ (3).

Elles arriveraient
trop tard, ou trop

tôt.

2656. Peuples agricoles
évitez les révolutions

politiques elles ne
produisent que

de l'écume.

265/. Homme de
génie

travailles pour l'es-

pèce humaine seulement abandonnes le

peuple
aux /~<?/~o/x.y.

1
~658. Les r~c/M~o/x~ politiques sont les

épisodes de l'histoire

(t) La divination par les songes est de toute antupute.

(t) Ld ~ï/e. la piqûre de cette araignée d~lL~ic 9
rend frêne dque.

(3) Nil <~MC~ c?FO~ a/~M/~&~ M~c~~ï a~~c~

tS~'M&.
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Crotoniates passez vous-en dans la vôtre.

26~. Peuples laissez les /o/o/x~ au

soleil a lui seul appartient de les faire pour

r

l'avantage de tous.

2660. Honorez la mémoire de T~~M~x~?
il administrait une justice sévère, mais point
tardive (i).

~61. Magistrat! interdis l'entrée de la ville

aux ~<~?~ un peuple esclave est insensible

à l'éloquence y un peuple libre n'en a que faire.

2662. Que la loi aille au but par
le plus court

chemin.

Homme d'état laisses aux r~ les cir-

conlocutions.

2663. A
la ~~ior~x<?

des mots, préfères l'é-

loquence naturelle d~s choses.

266~. HomnAe de ~énie dès l'aube du jour
avant le lever <ies citadins, crayonnes tes lois

sur ]es portes d la ville sans y entrer laisses

croire à la mul tude qui les lira aux premiers

rayons du solen que Cet astre lui inouïe est

son législateur
ocIl fut le nôtre M disent les

J~o< (2).

2666.
N'épouses point une femme qui n'en-

tendrait pas hojdement le récit des brillantes

aventures de T~u~op~ (3).

~666. Crotoniates tant que la population de

(t) Plato. leg. XII.

(a) yietUe tradition chez les insulaires de Rhodes; ils

reconnaissaient le soleil pour principale Divinité tt pour
premier législateur.

(3) Herodot. II. ~5. Dom Maï~m Mo/ïu/7ïc~~ ~M~u"
/t M- 3~8.

i
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votre ville sera composée de riches et de

pauvres, ne vous vantez pas d'être tout-à-~ait

libres.

Nec<?<!<;aL!rementj 1~ pampre 1' du

/7c~~Jejrz6~~est le maître du pauvre.

2667. Refuses des lois à une nation pauvre,
entourée de peuples r~c~-y.

2668. Le sage consentira à devenir riche,

quand il verra les ~c~<?~ devenus sages.

266~. Sois/~c~<?(i) en dedans.

~2670. Crotoniates f ne faites
pas

de prësens

aux Dieux y ne donnez pas à plus ~c~~ que
vous.

2671. Vieulard, qui rougïs de retre! tout

un
champ de féves (~), rëduites en farine, ne

saurait eilacer tes rides laisses ce soin au

tombeau.

26/2~. Jeune homme respectes les rides du

vieillard les 7M~ servent d'asile à l'expé-

rience elle y cache ses plus beaux secrets.

26~3. Abstiens-toi de rire ou de jEaire. rire aux

dépens de l'honnête homme qui aurait un ri-

<

267~. Lëgislateur r ne laisses presque
r~ à

faire au peuple que tout se fasse pour lui, /Y<p/x

\pas.

\y 267~. Que chaque loi soit de~c~r!
Une loi inutile compromet toutes les autres;

Ile apprend à s'en passer.

(i~ C~cst-à-dire « Enrtctuston~jtts
~Co~MM~. d~Hiérocl~.

(x) 2.0/Mcyt~Kw. Pituci~c.

j
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2676. Ménes-toi des discours d'un homme

qui
/Y/~cc sa bouche toutes les lois qu'il a bu

du vin.

26~ Femmes de Crotone il est un Dieu

sorti du cerveau d6 Lycurgue (~ui vous con-

viendrait bien rendez un culte décent au rire

ingénu.

Législateur interdis la cité à tout

homme qui vit aux dépens de ceux qu'il fait /Y/*<?.

26~ Homme probe veilles sur toi ne'

donnes point à /2/Y* aux mal-honnêtes gens~
conserves à la vertu toute sa dignité.

2680. Enfanc du peuple ne ris point, en

passant
devant celui qui pleure.

Ne railles point les inibrtunés; les infortu-

nés ne sont pas plaisans.

2681. Magistrat ne sois point le rival du lé-

gislateur.

2682. N'achèves point d'user la fo~e portée

déjà par un autre.

2683. Ne conspuez pas la robe de vos ma-

gistrats, quand ils la déshonorent obligez-les
à la quitter.

2684. Citoyennes de Crotone 1 laissez à celles

de Sybails, l'usage des robes transparentes.,
tissuès dans l'Me de Cos (i).

2C8~. Refuses des lois à un peuple monar-

chique la loi et un yoz ne peuvent aller long-

temps de compagnie.

(i) Coap vestes. Horat. ~a~yf. II. Mb. I.

~7~/va~ togas. Varro.

Esaïe parle de robes transparentes. inter lucentes /~co-

~wa~t les robes de saze sont de vieille date.

G86...686.
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2686. Crotoniates si jamais vous souffrez un

roi, ne souffrez pas du moins qu'il soit en

même-temps votre législateur.

268~. Faites plutôt que le spectacle de

vos vertus républicaines dégoûte les autres

peuples
de vivre sous des rois.

2688. Ne contrefais pas les pierres précieuses: 1

laisses cela au désœuvrement d*un roi (i).

2680. Refuses d'être roi du festin il te pren~
drait peut-être envie de devenir d'autre

chose.

2690. Crotoniates si vous retournez à la

monarchie, changez de roi tous les tours mo*

narque de trois jours est déja~x)frompUt

26~1. Ne voy~es~oint à la cour des 'rois t

appliques aux rois ce qu'Homère a pensé de~

Dieux 4

« On ne les voit pas impunément (2).

20Q2. Crotoniates î* abstenez-vous d'impré*
cations contre les rô~t

L'indépendance consiste, non pas à dire du

mal des rois mais à savoir s'en passer~ i et

vivre plus heureux sous -un autre régime que
le leur.

26a3~ Voyageur! ne visites ni les yiOM ni lea

peuples rois.

~6< Peuples monarchiques ne faites point

l'outrage~a~ vos Dieux de croire que les en

sont les images ou les ministres~

(t ) Allusion à ce roi <TEgypte, qui ~tunus&it à fabriquer,
de faux saphirs.

(a) Lamothe Levayer «PM~.~pe~t~ ~a~s lettre XV<

~-80. t65o.
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260~. Crotoniates! plus justes que les Ru-

~t~ qui n'accordent à l'égalité qu'un jour
de règne par an, faites durer

parmi vous les

Saturnales toute l'année.

2606. Législateur! ne proposes point l'exemple
des jRc~oz/M, consacrant un culte à la fièvre.

La fièvre ne convient qu'aux peuples con-

quérans.

2697. Crotoniates pesez vos sénateurs ne

les comptez pas (i) Rome était tout aussi

bien gouvernée sous u~n sénat de cent têtes~

que de (2) trois cent (3).

2608. Ne fais
point

de sermens le serment

du caillou (~) a-t-il préservé du parjure la ville

de -RûFMc ?

2699. Crotoniates aimez les arts embellissez

votre ville de leurs cheis-d'œuvres mais que

ces chefs-d'œuvres ne soient pas des rapines
enlevées aux nations étrangères. N'imitez pas

Cambyse et Rome.

2/00. Magistrats des autres peuples rendez

hommage à la sagesse d'une loi de A<Mfz~, qui
déiend au prince des prêtres (5) de haranguer

le peuple

(i) Le ténat de Crotone était de mille tétea.

(a) D~ temp~ de Romutu*.

(3) Du temps des Tarquins.

(4) LetroMdeRome~pourpMter un traite premaient

un, caillou, dans la main, disant

a Si je fausse ma pareie que Jupiter me rejette comme

ce caillou

En même tempa Ha le jetaient en effet à terre.

(5) Ou FW<~M ~ac~Scc~.
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~oi. Crotoniates n'imitez pas Rome, qui
tous les ans prononce des malédictions contre

la monarchie (i) maisré
les constitutions ré-

publicaines
et les élections populaires~ le plus

saee d'entre les hommes sera toujours.leur
roi.

2702. Ne romps pas ton pain avec
ton. )(

ami
(2).

~o3. Père de famille
partagea également

le pain à tes encans; ne le leur laisses pas

rompre (3).

a~o~. Ne coupes pas le pain que tn peux

~T?/

~706. Crotoniates honorez la mémoire de

~ûMM&M non pas pour avoir conquis ou

fondé Rome mais pour y avoir établi les tri-

bunaux de famille (~).
t

ayo6. Crotoniates ne perfectionnez pas la A

science athlétique aux dépens de la pudeur.

Rappelez-vous une loi de mort que .Ro~tM/ZM

porta contre l'homme qui se laisserait voir

n~
une femme.nu~par~une femme.

~70~. Gardez le souvenir de jRo~M~&M, pour
avoir pardonné à un mari coupable du~

meurtre de sa femme ivre.

ayo8. Ne s~mes point de yw~c~y le long
du sentier qui sépare les demeures de deux

amis.

(t) Le jour de la tête ~ty<Mt<x, commémoration de

la fuite et du bannissement des Tturqumt. t

(a) Pour d!fe ec Donnes toi toMt
entier <t non p~r~r~

fraction à ton ami f.

(3) ~&. XXIV.
(~) Ou la magistrature des EanuUee. DeMM d*Hatic.

,xr
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a~o~. Crotoniates
sexagénaires

ne luttez

point
de plaisirs avec vos jeunes concitoyens.

Le temps aiguise sa ~aulx sur la tête chauve

d'un vieillard qui danse une ronde.

;o. De préférence à une table
longue

assieds-toi à une ronde (i).

Une table ronde semble n'admettre que des

convives tous égaux. J

~n. Crotoniate vis en paix avec tes

voisins. Tous les peuples sont égaux la terre

qu'ils habitent est Tio/x~j~y pour leur ôter

toute prétention à la préséance les uns sur les

autres.

ayi~. Vieillards un vieillard, à la nn d'un

banquet, voulut eiï cuiller une rose naissante

sur ses cheveux blanchis (~)
La jeune rose s'échappa de ses doigts trem-

blans et lui dit <x non vieillard le temps des

neiges n'est pas celui des roses ».

~i3. Crotoniates si vous sentez le besoin

d'avoir des sages au milieu de vous, n'at-

tendez pas qu'us sortent de leur retraite ils

sont rarement d'humeur à prévenir le
peuple.

La rose du désert naît et meurt sans témoins.

s/ï4' ~c pariumes point la rose odorante.

27 f~. Ne t'appuyes pas sur le roseau de la

vie.

ayi6. Magistrats et rois n'appesantissez pasr

(t) Stuck. c<M<M~.<M~y. I.

(a) Un oracle de D~iphea avait ordonné d'écrire en

cercle les noaM des aept Sages, pouf évtter~oute chicane.

(3) Ce symbole, en (orme d'apologue est urne chtiqne
de Fume d~s odes ~Am~eréom.
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votre
main sur le peuple c'est un n~c~M qui

vous cesserait en se brisant.

27:7. Législateur donnes aux chefs du

peuple un roseau doré
pour sceptre, ann qu'ils

soient avertis de ne point trop peser dessus.

2718. Fais le bien de toi-même sans y
être oblige.

Ne ressembles pas à ces roseaux du Nil ou

de l'Indè, qu'il faut broyer sous la dent, ou

écraser avec le cylindre, pour en exprimer la

substance balsamique.

27 ï~. Homme sage tu n'es qu'une goutte
de /iM~<? dans les nots amers (t) de Focëan

orageux.
Renonces a l'espoir d'améliorer l'espèce

humaine tant qu'elle restera peuple.
Tous les maux qui pèsent sur le genre hu-

main datent du moment qu'il devint peuple.

2720. Jeune homme! !livres-toi à l'étude dès

l'aurore. La science est la yio-y~c de l'âme.

272 i. Jeune homme! ne cueilles point deux

nM~ à-la-~bis.

2722. N'estimes pas un peuple, d'après sa

population les f)M~ à cinq feuilles ont plus
de parfum que les rosés à cent feuilles.

2723. Jeunes filles de Crotone il y a des

roses qui ont cent feuilles; il n'y en a point

qui durent cent jours.

272~. Les poëtes mâchent des feuilles de

laurier pour se rendre Apollon favorable.

Mets dans ta bouche des feuilles de roses

(t) JF'~M)~c~M~,c<«tOMf/co~<fe~<~f. Prov. ~r.-tr .2
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quand tu croiras devoir adresser quelques re-

proches à ta ~emme, à tes enfans, ou à ton
'`

ami.

27~. Jeune homme meubles ton cerveau

de connais ;~nces utiles. Des idées saines parent
le tront de Fhomme, mieux encore que des

roses fraîches sur la t~te d'une jeune ËÙe.

2726. Rends à l'indépendance le rossignol

captif qui a perdu son chant (ï):
Ne sois point le libérateur d'un peuple

esclave et qui danse.

2727. Jeune fille partes avec sagesse, ou

avec grâce; on ne s'apercevra pas de Fu ré-

gulanté de tes dents.

Le ~<M.M~o/~ pour plaire n'a pas besoin

d'un plumage peint avec éclat; il lui sufnt de

son chant.

2~28. Législateur et magistrats! ne soufrez.

rien d'inutile dans le /WM~ politique ne faites

point grâces aux beaux arts slls ne trouvent

pas le secret de se rendre nécessaires.

2~2~. Les hommes et' les choses font la

jnoz«p (2).
Parcoures le cercle de ta vie, sans divaguer.

a~So. Législateur ? si la république peut
marcher avec deux roues ne lui en donne pas

quatre.

2731. Jeune femme ne te crois pas dis-

pensée de T'M~y~ parce que tu portes un voile.

2732. Crotoniates ne laissez point vos

bonnes lois se couvrir de rouille.

(t) 7~ caved ~MM<c~MM~/t~cMt/ct. Prov. grec et latin.

(a) D'où le proverbe e~M~M fe< ~to~e~Hm.
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2733. Après avoir ensemencé ton champ

passes aussi le rouleau sur ,ta vie.

2~3~. Dans une route étroite, ne sépares

point l'épouse de son mari, le père de son fils,

la fille de sa mère, la sœur de son frère, l'ami

de son ami.

2/35. Voyageur ne tiens pas deux routes

à-la-ibis (i).

&736. Préfères les petits sentiers aux grandes
routes.

~3y. Peuple de Crotone gardes-toi de res-

sembler aux'encans de la Grèce, qui jouent a la

ro~M~(2) ne donnes point tes magistratures
aux plus adroits.

2738. Sois comme le /T~M~ duncile à re-

cevoir une empreinte.

2/3~. Permets au peuple de bourdonner

dans sa ruche, pourvu qu'il y travaille (3).

27~0. Jeune femme! t~ trouveras peu d'a-

beilles hors de leur ruche pendant la nuit.

Qu'on ne te trouve pas non plus, la nuit,
hors de la maison paternelle ou maritale

ay~ Législateur! connais le peuple:
Est-il sans frein ? il mord en a-t-~1 un ? il rue.

~7~2. Plus un ~M~M~z~ gazouille, et plus il

devient net.

Crotoniates dans vos assemblées populaires
et sénatoriales, pourquoi n'en est-il pas de

(<) Vie de ~~Aay. p&r Dacier.

(a) On jetait une balle en l'air; celui qui l'attrapait
dans M chute, était roi Ptatnn 1 Theethiete.

(3) Stobseus. p. t~t. in-folio. edit. Gessner. t5~3.
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même d'une discussion
politique ? plus on y

parle moins elle s'éclaircit.

ay~3. Tâches de n'être que le spectateur de

ta vie regardes couler tes jours, comme situ

te promenais le long d'un ruisseau.

s~ Epoux soyez semblables à deux

/'M~~<a'/xjL' limpides, qui se mêlent sans se

troubler.

a~ Si tu découvres une fontaine dans ton

champ, et si celui de ton voisin en manque,

change ta source en ~KM~M:

L'eau n'est pas plus une jouissance exclusive

et personnelle que la terre,_rairetle_&u.

2~6. Peuple de Crotone ne demandes pas
à Minerve qu'elle ~~sse 'jaillir du cerveau de

tes magistrats des lois nouvelles~ Pries seule-

ment la déesse .R~/t~~M (r) de leur indiquer
les loi~ inutiles qui rongent le sol de la

république~

ay~y. Législateur laisses au peuple ses di-

vinités forestières, bocagères, potagères,;
tant

qu'il n'aura
que des dieux r~nM~ la raison

elle-même
pourra sourire à l<t superstition.

S.

a'7~8. Traces les fautes de ton ami sur Ie~

~<?.

~74~' Orgueilleux héritier de mille arpens
de terre! montes dans la lune, et regardes

Tes mille arpens de terre ibnt à peine mille

grains de j~Zc~

()) Divinité du a~rciage.
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&~o. Bâtis sur le sable plutôt que sur le

territoire d'une vieille nation, ou d'un peuple
nouveau.

2~t. Historiens dans vos écrits, ne qualinez

pas de révolutions libérales, les ~<a'c~<z~<?~ don-

nées à un peuple par ses che~s ambitieux et

sanguinaires.

2y~2. Crotoniates soyez sobres, comme un

sacrifice à Cérés (i).

2~3. N'imites point les héros presque
toutes leurs prouassessonjLdues a l'amour seul

de la gloire comracTsTTa vertu n'était pas en
état patelle-même de payer les sacrifices qu'on
lui fait 1-

27. Qu'il soit dépendu au ministre des

autels d'aller sacrifier dans l'intërieur des

maisons

276~. r~jfans de Crotone vous demandez

« Où est le .? ? que iait-il ? à qv.el signe le

reconnaître ?

Honorez du nom de sage, celui qui l'est par
amour seul de la sagesse (2) et non pour

gagner la connance de tous, ou la laveur d'un

seul.

2706. Ne te crois pas plus sage (3) qu'un
autre ce serait prouver que tu l'es moins.

275~. Ne t~ reposes pas après une bonne

t (t) Les Grecs ne M servaient point de vin dans leurs

( sacn&ces à Cérès~ Denis d*Halic. a~ roM. ï. y.
(&) ~MMfa quod /M~~M/MMf propter ~OC ~K~t quod

/M~~M est. Sextus Pythagorem.

(3) Non e~M t~tp~~ « rc~B~fe~M ~a~/cnfcM.
Sextus Pythngoreut ~cn~c~~ac.
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œuvre. Une bonne action n'est l'un chapitre
de la vie du sage.

Un seul rayon de soleil ne suffit pas pour
faire un beau jour, ni un seul beau jour pour
faire le

printemps
c'est l'ensemble de toute la

vie qui caractérise le sage.

~58. Magistrat ne soumets point le sage
à la multitude de tes réglemens civils les lois

du peuple ne sont pas pour le sage; il n'en a

pas besoin, il a les siennes.

~7~0. Peuple de Crotone ne prétends pas
soumettre le sage à ton régime. Le médecin et

le malade ne couchent point ensemble (').

2~00. Ni
monarchique~ ni républicain 3 lé-

gislateur sois ~~f

2/61. Entres dans la maison du M~? qu~u

y soit ou non, tu en sortiras meilleur.

~762. Magistrats ae soyez point jaloux du

.sage, si ses avis prévient sur la loi.

~763. Sois aimable et ~M~ tout ensemble 1

La vue d'un sage aimable est le plus beau

de tous les spectacles (~).

2~6~. Peuple de Crotone n'obliges point

~t) Epist. Pyttagoree Hieroni Syracusano.
(a) Pythagore donna ce spectacle au monde.

On lit dans l'histoire de /p~ ~B<naM< par Stver!ett,
l'auteur du ~c~/o/MM~c ses MO~c~a~Mc~ u Pytha-

gore instruisait les pe:sonnes de tuâtes conditions dans

leur devoir; et c'était avec tant de douceur, qu'H se M-

sait aimer de tout le tnonde. Jamais philosophe n*a eu des

disciples plus ndeUes et plus reconnaissans. Qua~tt à sa

morale elle consistait en ceci observer ies égards de la

tolérance que les hommes se doivent mutuellement
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le
.M~gTe*

à
fréquenter

les temples le sage porte
en lui sa Divinité.

2~65. Epouse enceinte veiller sur tes pas-
sions plus que jamais tu dois être sage pour

deux. L'enfant que tu
portes partagera les

fruits de ta bonne conduite.

~66. Crotoniates si vous ne pouvez être

sages sans Dieux n'ayez des Dieux que ce

qu'il vous en faut pour être sages.

2.~6~. Législateur! si le peuple ne peut se

passer d'avoir des Dieux, du moins ne lui

donnes ou plutôt ne lui laisses prendre que
des Dieux Mg~y.

~68. Gardez e souvenir d'0/<~o/~(ï), J

législateur
des insulaires d'Ierna (2) il mérita

d'être appelé le Mur des sages.

2760. Chaque jour, dans tes foyers, brûles

un grain d'encens à la sagesse (3) ce culte

t'exemptera de tous les autres.

~o. Crotoniates honorez comme magis~

trats, non-seulement ceux élus par vous, mais

encore tous citoyens sages, capables de bons avis.
La sagesse est la première des magistratures.

a~7ï. Ne confonds pas sagesse et science (~).

~'7~. Homme d'état! donnes à tes lois un

caractère de
.M~.M<? qui les dispense de la

sanction des Dieux.

(t) II florissait entre Lycurge et Solon.

(a) Les /r~MK~M~.

(3) C'est ce que Juvenal a exprimé avec son énergie
ordinaire: a

`

JV~M ~MM~~ <t~ .K.M~~MTM~c~M. Satyr.

(4) Du temps de Pythagore, ~afa~f et ~o~c étaient

synonimes.
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2~3. Professes la ~~<?~<? de tons les états

de la vie c'est encore le plus facile et le

moins dispendieux. Que faut-il au sage? du

pain et du miel du lait et des fruits (t), p
un toit de chaume et un manteau, une source

fraîche et une vierge (2), une lyre et un ami.

27~. Définis la ~~<?~<? la science~Le
l'ordre. Pour être sage mets, dans le~cours

de ta vie, tout à sa pjjM~ L'héroïsme du

moment ne vaut pas l'ordre imperturbable qui

règne dans les actions quotidiennes du sage.

~'7~5. Les uns demandent aux Dieux beau-

coup de richesses, les autres un rang hono-

rable, d'autres de longs jours, d'autres une

femme chaste, d'autres, la vérité.

Acquiers la ~<7~<?~~<?seulement avec elle

tu auras tous les biens a-la-ibis ou tu sauras

t'en passer c'est la même chose.

2'?y6. Crotoniates 1 élisez pour magistrats
des hommes sains de corps et d'esprit.

2~7. Choisis la belle saison et un temps

calme pour proposer une loi au peuple.

~7'78. Jeune homme honores l'homme âge
une belle vieillesse est ordinairement le salaire

d'une belle vie.

2~(). Ne te présentes point chez le magis-
trat pour lui demander ~a récompense de tes

(t) Le vég!me pytha~oncien.
r' (2) Py~~ora~ ~f/MO~M M~p~w<M/M!c nescius

~o/K~cH/~ fo7ï/K~ c~yrt~e tc~ce~a~M~. Carnibus a&

McAa~. Potum illi fons Castus //< matrimonio

< ~r/

Gtiido de Funtenayo. m~.cc//cc~o/t A~.LX. y~cc~.
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services, le prix de tes travaux attends chez

toi la vertu ne va point au-devant du salaire.

2780. Ne sois pas même la poignée inno-

cente du glaive homicide encore moins la

pierre .M~z//<?qm l'aiguise (i); bien moins

encore le bras qui s'en sert.

2781. Voyages à Samos pour voir le plus

grand des temples (~), et peut-être le moins

sage des peuples.

2782. Penpie de Crotone! ne vas point a

Samos chercher des couronnes pour tes fêtes (.?).

2783. Père de famille ne laisses point aller

ta tëmme ou tes enfans dans les templejs, pour

y faire l'aveu de leurs fautes, aux nieds
d'un

prêtre ( ~), comme c est: l'usage en ~~yï<?Z%7Sc~.

278~. Législateur! interdis les assemblées

politiques au ministre des autels sa place est

dans le sanctuaire.

278~. Crotoniates Ï que l'intérieur de vos

maisons soit .comme un sanctuaire où la loi

seule' puisse entrer.

2786. N'allumes point ta lampe d'étude a

celle des ~cf~n?~.

2787. Honorez le souvenir de <S~/?c~, ma-

sistrat chez les Sabins, si intègre, clu'ils en

firent lesymbole oule Dieu delà bonne fol (o).

(t) Mola samiata.

(a) Celui deJunon.Herodot. TI-alie.

(3) A la porte des lieux publics de débauche les Sa- 1
miens auspendaient pour enseigne des guirlandes et des j
couronnes de fleurs.

(4) Ce pré tTe-c onii&Meur s*ap~el:t!t ~'oe~.

(5) Z~<M~. Chaupy, ~~o/rd~c~ ~or~cf.

LXXViI. tom. III. in-8'.



3~o L o i t)

2~88. Ne mets point tes sandales sur ta

tête (ï).
Ne t'enorgueillis pas des éloges du

peuple.

~80. Crotoniates gardez le souvenir de

.Sa/ta~(~ (2.), libérateur de Mégare, sa patrie.

a~oo. Jeune homme! ne prodigues pas la

fleur de ton ~~z~ (3).

2~oi. Ne jurespas la main dans le ~M~ (~).

270~ A l'enfant, le lait de sa mère; une

onde
pure,

au voyageur qui a soif; du sang,
au peuDie en révolution.

2~ç3. Habitans des cités laissez croître

l'herbe dans vos murs plutôt que de voir le

sang y ruisseler.

2~(~. Ne crois peint
à l'humanité d'un

peuple qui voit couîer journellement dans ses

carrefours le sang des animaux.

2.~ ~5. Ne bois pas le sang de ta mère (5).

a~~6. Ne donnes point au peuple des lois

trempées dans le

2~()~. Riches Crotoniates rappelez vous

( t ) Oc~ea~t capiti adaptare. Prov.

(2) Pausanias 1 voyage en ~r~cc.

(3) Semen Ao~MM, dans l'idiome symbolique de Py-

thagore.

(4) C'était un antique usage. Eschyle, les ~e~feAc/~
devant T~~e~, tragédie.

(5) Androcydes, médecin grec se ressouvenait de ce

mot de Pythagore quand il priait Alexandre à tabte, de

ne pas trop boire, attendu que le vin est le pur sang de
la terre.

Voy. r~Zo~e de l'ivresse. XXV. p. t8z. La Haye.

t~t~. ~-t~.
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les Sannes, le plus pauvre et le plus gai de

tous les peuples (ï).

~708. Le soin de ta santé est presqu'une

vertu du moins que ce soit l'un de tes
pre-

miers devoirs! quand le corps n'est pas sain,

l'âme se porte mal.

2~< Jeunes filles de Crotone les oiseaux

de votre sexe ne chantent point leurs amours

soyez plus discrètes que Sapho.

~800. Uses du sel et du ~r<M/~c (2), avec

beaucoup de parcimonie.

~80 ï. Instituteur de peuples ne sèmes pas,
à pleine main, des lois nouvelles dans le champ
de la république seulement, sarcles les mau-

vaises.

2.80~. Crotoniates plutôt que de faire une

loi contre le larcin, allez demander aux

<wM~y, comment ils préviennent ce délit? ils

vous répondront
La propriété communale

2~o3. Pour vivre aussi libre que les tS<ïr-

mates ne tiens ~pas plus à la vie, qu'eux au

sol. Des charriots leur servent de maisons (3).

2804. Crotoniates honorez la mémoire de

~c/& (~) le Chaldéen, qui le premier ho-

nora d'une statue les hommes vertueux (5).

2805. Peuples riches et sans mœurs ï allez

demander aux ~~o~icA~ (6), s'ils ne vivent

(t) Il n'avait pour maisons que des charriots.

(a) Sentent. Pythag. Demoph.
(3) ~f<tJW<t.ro~M~pMHM<re Mta~ charriots où l'on pM~e

ta vie.

(4) <e~c~M~,<y~ncpt. ~M~.

(5) D'argite.

(6) Peuptade scythe. Solin. ch. XV.
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pas mieux, depuis qu'ils ont proscrit l'usage
de For.

2806. Ne parles point de liberté à un peuple
ivre crains le sort du bon Janus (ï) le fon*

dateur des Saturnales.

280~. Crotoniates que d'autres peuples
sacrifient au dieu Saturne voua, fondez un

culte à la Vérité, nlle du Temps.

~808. Familles agricoles! rendez un culte

de reconnaissance à Saturne l'inventeur de

la iaulx.

2809. Crotomates gardez souvenir du bon

~~r~c sous sa magistrature la servitude

et la domesticité furent abolies J tous les

liommes vivaient égaux (x).

2810. Ne vas point aux autels de Vénus

pour guérir du mal <~c Aï~Mr~c (3) tu ne fe-

.rais qu'un échange voyages plutôt sur les

traces d'Hercule exerces*toi à combatre les

monstres; il en reste encore sur la terre.

28 ï i. Préfères l'ordre à là méthode

La méthode fait le .M~/z~ l'ordre iait le

~?.

28:2. Deviens
.M~?~ d'abord et savant, r

s'il te reste du loisir.

2813. Que le parasite atteint d'avoir pris

sa part de trois banquets dans un seul jour

(i) H fut massacré. Voy. AM~.N/My. tom.XïV.p.~9.

M-~°. Plutarch. ~~o~ ro~.

(&) ~E~Na~a~ O~M~M~ ~C~MC ~C /<~Ma~< ~CTVM~

erat. Lucianus.

(~) Les AmciMM désignaient ainsi les malades hypo-
condr«.

soit
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T~M' ~7.
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soit exporté
chez les <9/Mfro/(t), p où l'on

ne mange qu'une seule fois tous les trois jours

2814. Magistrat poursuis non seulement

le crime mais encore les vices.

Hercule fit la guerre en même-temps aux

monstres et aux sauterelles (2).

&8i~. Si l'on te demande i ~Qu'est-ce que
le peuple "?

Dis « Un troupeau d'hommes
.MH~~M

dégénérés

~816. Crotoniates pour vous conserver, bu.

redevenir mdëpendans i renoncez au luxe t
sans imiter les Nabatéens ~).

La liberté n'exige pas qu 'n soit ~M~a~*
ou barbare.

28~. Ne vas point dans les temples cher-

cher une ~~R~cà tes lois qu'elléa soient

justes Ï elles seront inviolables.

28 ï 8. Crotoniates évitez le ~c~~a~d~une

république où les soldats jeûnent où les

magistrats s'enivrent

28 9. Législateur avant toutes choses, ~ais

disparaître d'une cité le ~M~a/<p d~y voir les

prêtres riches, le peuple pauvre, (4~.

a8ao. Législateur préviens un grand ~<M-

~!of/~ politique celui d'un peuple portant

plus de confiance et plus de respect à ses

prêtres qu'à. ses magistrats

a8~i. Législateur et magistrats si le peuple

(t) Peuplade Modela du Boriathène.

(s) ~MM<Mnm<Coy~M~M~.
(3) Peuplade d*A~bM. Diod.

tir.-t~ ~t- t~: 7––t.~ TT
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exige de vous un serment dites J'en jure
par le sceptre de la raison (:)<

~8~2. Crotoniatés! à
Fexemple des habitans

de Chœronée rendez un culte au sceptre,

mais que ce soit le ~c<y~ du génie<

a8x3. Si tu en as le choix préfères le sceptre
d'un conducteur de chars à celui d'un con-

ducteur de peuples:
il est plus aisé de faire

entendre raison à des chevaux instruits qu'à
des homme s civilisés.

~82~. Sois plutôt ~c~oZ~j~ (~) y que dé~

marque (3). «

Le peuple est bien un* enfant mais une

école n'est pas une ville (4).

a 8~5. Ne chercher point a sav~oir beaucoup
de toutes les ~c~/M'~r, la morale est la seute

nécessaire (6), peut être et elle ne
s'ap-

prend pas.

28~6. Poses des limite& à ton ardeur pour
les sciences.

Ne mets point de bornes à ton amour pour
la vérité.

(i) Imitation, <MplutAt correctif d'une formule de ser-

ment usitée chez les Anciens. JHomer. Z~e<~ 1.

(a) Maître d'école.

(3) Magiatr~t du peuple.

(~ oECeux que Jupiter htit Ïl les &it BM~tres d'école
dit Lucien.

5) Pythagore chérissait la morale plus qt~e toutes !rs

autres sciences toutement que celles qui ne guëriNsent
aucune ptusion, éttuentausMinutilM que le médecin qui ne

euerit aucune nudadié.

Page t0~ pré&ce de ~07'~ de Cochet.



TtE P YT H AC ORE. 3j~

Z 2

282~. Refuses un asile au ~co~/o/z qui ne

trouve ponit de ruines où se cacher (t).

L'hospitalité n'est
point la (cornière des

vertM~~ile devient la première oë'sr~Bï'B-

d~ces, quand on l'exerce envers le méchant.

aS~o~Vdya~eur ne t'arrêtespoint a t~y-
/io~ (~) les jeunes filles de cette terre isolée

eurent plus de pouvoir sur Achille, que les

Sy rênes sur Ulysse.

282~. Peuples qui demandez des lois î les

¡
~cy~<p~ n'en ont pas, et n'en sont que plus y\

justes (3).

~83o. Crotoriiates adoptez une loi des

t~c~f~~ quidëiendji~diFe là main droite (4),
la main gauche t et qui orddnne~cïe~ae~érvir

indUÏeremment de ses deux mains.

&8~ i. Imites les ~cy~~ destines deux vases

d'argile a recevoir, FunLtes bonnes, l'autrëjtes

niauvàisesdction~, désignées par des pierres

blanchespu noires ie jour imuiversaire~de

ta na~SMjMcë~ iais-en le
calcnl_ et juges-toi.

~832. Si l'haleine de ta femme sent le vin, )

renvoyés la en lui disant t Vas te remarier

chez les ~c~ (~). y

a83~. Crotoniates semez le blé pour votre

table et non pour le vendre, à l'exemple dea

~c~f~~ laboureurs (6).

(t) L~dée de cette loi morale appartient aux Persans

Pythagore puiaait à toutes les sources.

(s) Ile de la oter ~Egee aujoùrd. ~att-CM~Mt ~c</o.

(3) Justin. H a.

(4) Platon parle de cette loi~~
(~) Peupte buveur.
(6) Hero3ot. 1~7
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2834. Législateur' laisses croire au
peup!p,.

comme en ~c~f~z<? (i)~ que la charrue est

tombée du ciel en terre: que l'agriculture soit

toujours pour lui chose sacrée t

~835. Homme de génie, en butte aux en*

vieux imites la ~c~<?
prudente ce poisson

t'enveloppe
d'un nuage obscur, pour échapper

aux mains avides du pêcheur (2).

~836. Ne te
charges point

de secrets sous

la clause de les taire à ton mari.

2837. Médecins et législateurs! ayez, sans

scrupule des secrets pour vos malades et

pour le peuple.

a838. N'ais point de secrets ils motivent

la. dissimulation et deviennent des occasions

de parjure. Les ~crc~ resserrent le cœur~

interceptent les communications et rompent
la chaîne qui doit unir tous les hommes.

~83~. Ne confies point à l'astre des nuits
``

ce que tu n'oses révéler à celui du jour la

nuit et le jour, la lune et le soleil n'ont point
de secrets l'un pour l'autre.

~8~0. Crotoniates consacrez une ~ete e]t
l'honneur du citoyen parvenu à son année

~C~~M~C.

~841. Magistrat d'un peuple libre recom-

mandes-lui d'être sédentaire au travail; mais

éloignes-le
des travaux sédentaires (~).

(t) Herodot. IV.

(~) Cette ltii n'a eu qu<*trop d'exécution dans récole (Je

Pythacore et parmi les autres philosophes.

(3) Les lois de Numa ne permettaient les professions
~Manlère~ qu'aux esclaves et aux étrangers.

Le Lég'shtteur de Rome était Pythagoricien bien avant t
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2842. Désires-tu rendre ton mari ~~p/x-

taire près de toi ? fais qu'il ne trouve pas

ailleurs autant de grâces et de modestie, de

douceur et de tendresse.

28~3. Homme d'état ï n'ais point recours

aux lois pour combattre le luxe charges l'o-

pinion publique de flétrir les femmes trop

peu sédentaires.

28~. Crotoniates aux plus brillantes ré-

volutions préfërez des lois .y~/c/z~M/~ (i).

28~ Les troupeaux de moutonset d'hommes

aiment le

Bergers et législateurs mettez-en dans leur<

alimens et dans leurs lois.

2.8~6. Si tu te permets la chair des animaux,

manges-la sans sel (2).
Le sel fait que l'on mange au-delà~ du besoin.

28~. Citoyennes de Crotone pour con-

server l'éclat de votre sein, n'envoyez point cher-
cher à Samos ou sur les rives du Sëlinus (3)
de la terre plus blanche que le lait (~). Soyez

pures de mœurs et sobres de plaisirs.

28~8. Sois toujours j<?/M~A~~ à ~oi-même.

~8~9. N'ais pas la sotte prétention de croire

que tes ~cm~Z~A/M ne. peuvent se passer de

toi.

!e téglatateur de Crotone. De <n<mvaia chronologues font
Numa disciple de Pythagore; ici Pythagore Fest d<t

Numa.

(<) Ou des lois <M~MC~.

(~) Lot empruntée aux prét-res d~Egypte. Voy. Plutarq.
(3) En SicUe.

(~) Les t&t~te~ de r&ntlqulté se pt&trfucnt le visage et
le sein avec de c~aie dét~mpée dans du ~maigre.
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285o. Permets-toi le juste orgueil de croire

que tu peux te passer de tes semblables.

x85i. Ne fais point de mal à l'homme ton

semblable, ni aux autres animaux ils sont

aussi tes semblables (t).

~(Mm. Sois semblable au médecin prudent,

qui n'ordonne à ses malades que des recettes
w

éprouvées par sa propre expérience.

Ne proposes d'avis à suivre que ceux que tu

auras mis toi môme le premier en pratique.

28~3. En avançant dans la vie, sèmes sur la

route de bonnes actions, afin de pouvoir, sans

rougir, regarder de temps en temps derrière

toi.

~8~. L'agriculteur ne se hâte
point

de

çonner ses semences nu champ voisin d'un

neuve ~ujet à~ débordcmens.

Ne te hâtes point non plus de laisser après
toi des enians, sous un ordre de choses qui
doit en iaire des infortunés ou des méchans.

&85~. Jeune homme n'attends pas, pour
semer dans le champ de la vie, que le temps
ait sillonné ton visage tu mourrais, avant de

récolter. q.
28~6. Dans le champ de 1& vie marches

d'un pas égal, comme le jMt~r.

286~. Rival de ~~T~fic~M (~), ne plantes
ni ne sèmes sur le toit de ta maison. La place
d'un jardin n'est pas dans les airs.

~t) Pythagore t
emsei~n~ que ie< <uum&ux ont une âme

semblable à Tu nôtre.

Porphyre~ aA~~t. de Zz c~~M~.III. a6.

(2) J~auteur des jardins tus~'endu& de Pabylone.
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2858. Sémiramis changeait les montagnes
en statues (i).

Législateur
fais mieux fais plus changes

1~ masse informe du peuple en familles bien

ordonnées.

2&5o..Crotomates placez les beaux hommes

dans vos ietcs, et les hommes sages dans votre

~M<f.

2~60. Citoyens de Crotone ô combien il

est dUïicile à un .M~M:~ de MMl~ têtes d~éviter

la cacophonie

a~86t. Peuple de Rhégium! laisses la ville

d'Athènes son sénat ~~c~ de prêttes, pour

juger les prophanes
et l'es Impies.

Renvoyés les prophajn~< et les impi~a au

tribunal des Dieux.

~t86~ Ma~gMirat lomg-tempt e~cope après
une révolution civile, interdis au peuple l'tteage

du, ~~t~~ (~

~863. Magistral! avant de porter un juge-
ment dispense~toi de sacriner ~ïa dresse

tS~ï~M): (3) interroges ta conscience.

at8< Pour mener une vie paisible, choisis

un~~tMfrqtH ne mène à rien.

s86~< Fai& choix d'un petit ~aA~~ dom!,

(t) Le m<mt B&gMt<m) tM~e~t~ttae~, èPhomteurdo
cette retM

a) a Pythagore donne & la M0<~an& le premier Htng
dl)., CI:lebs thago,re. donne pén~trer~t~~ui~: ,r~tit~:c,~ent
entre te& aUn~eM qui pét~tteoA p ~ro~ptpmemt
jusqu'au cetxe~q dtt un ancien magistrat de po~M.

(3) .ÛMM~~Î~M~ </J~MKtn~

Aus~&tMuc~~ï~~ct.rV.n.
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facile, égal, pour y rouler sans bruit ni soubre-

sauts, Ïe cercle de ta vie (i).

2866. Législateur abandonnes un peuple
vieilli dans de perverses habitudes.

Le bois tortueux d~un vieux sep est impos-
sible à redresser.

286-7. Ne souilles point le
pied~lu~s

de vigne '`,

dont les grappes spiritueuses ont égayé la En de

tes repas.

2868. Ne connes pas à des prêtres la
garde j ¡

de ton ~? ils pourraient par la suite en

iniie un autel; nous en avons assez.

286~. Ne donnes point à ton .~M~/T-? la

forme d'un autel on t'oublierait bientôt, pour
ne penser qu'aux Dieux.

?8~o. Ne te hasardes point en haute mer.

Crains d'y mourrir sans l'espoir d'une sé-

pulture (2).

28~1. Crotoniates gardez le souvenir de

avant d'être un Dieu c'était un

homme de bien il ouvrit ses greniers au peuple

imprévoyant (3).

2872. Crotoniates je ne vous dirai point
d'abattre vos temples; mai~ n'en élevez pas de

nouveaux.

Chez le peuple <T<?, on ne trouve ni voleurs

ni adultères 1 ni homicides serait-ce parce

(t ) Allusion au jeu du cerceau, connu des enfans de i&

Grèce.

(a) Cette considération était d'un gra~d poide chez tea/

Anciens.

~3) On le représentait, pour ceta, un boisseau sur la tête.

Voy. Julius Firmicus cap. XIV. de /Horc /'e~/o~MM.
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que sur toute cette vaste région, on ne ren-

contre ni prêtres, ni temples (i) ?P
·

28~3. Sois sobre (2) les ~~e~ (3) doivent

leurs longs jours à l'eau dont ils s'abreuvent.

28~. Bannis de la cité toutes les courti-

sannes (..)). On n'en trouve pas une chez

les <~TM (~).

a8y5. Crotoniates ne dressez point dans

vos murs un autel au dieu du ~cy/z~, repré-
senté à Olympie, la foudre en main

prête à.

irapper les parjures qu'on ne dise pas de

vous, comme des Grecs « Pour tenir leur

parole, il faut les menacer ».

28~6. Ne crois point aux mœurs et aux

principes d'un peuple qui exige et fait beau-

coup de ~/TM~y.

28~. Ne comptes pas plus sur les sermens

du peuple et des rois, que sur les promesses des

femmes.

~8~8. Magistrat ne
reçois point le serment.

d'un prêtre.

2~8~ Fondateur de peuples tes lois sont

mauvaises, si elles ne peuvent se passer de la

reHgion_~u~~n7ï~/?

2880. Citoyen de Crotone refuses-toi au

~/77M' attestes ce que tu dis, en posant la

main sur la tombe d'un ami ou d'un père. Cet

–t_

(t) ~ptM~Ac~~t. MO~M~e~Me;~M7<
~/M~Mt~e<M, non Mcrc~ccM /to~ a~K/~e~a/M ~o~ fu-
~/M, non ~OM/c~~aM. Eusebius.

(a) Jambi. r~ Pythag. cap. VI.

(3) Lucien-, dans ses macrobies.
(4) Ceesarius dial. p. 6ï t.

(3) Antique peuplade de la C~C.
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usage d'un
peuple

demi-barbare de la 1 ybie J
mérite de faire loi chez les nations civilisées.

2881. Crotoniates! gardez-vous d'être sages

à la manière des habitans de l'Egypte ce

peuple ressemble aux serpens de son pays, que

ta salive d'un prêtre appaise et contente (*).

~8~2.. Il est des nations qui adorent les ~<py~-

pens, parce qu'elles les craignent~
Crotoniates craignez les méchans évitez-

les combattez-les, s'ils vous attaquent mais

ne les honorez pas.

~883. Peuple de Crotone évites les révo-

lutions politiques, pour ne pas ressembler au

~~y~~ qui mord sa queue.

~8S< Crotoniates honorez la mémoire

d'Ophionée encore aujourd'hui les poëtes
vous disent que c'était un grand ~rpe~ qui
osa se mesurer avec les Dieux. On vous trompe
c'était un grand homme qui s'éleva contre les

premiers hommes divinisés.

288~. Le serpent, chaque année, change de

peau,
en présence du soleil.

A la fin de chaque année aussi, dépotulles-
toi des habitudes vicieuses que le flambeau

de la raison découvrira dans ta conduite passée.

2886. A un peuple, chez lequel tu ne verrais

point de serrures aux portes, ne proposes point

de lois; il n'en a pas encore besoin.

~88~. Gardez le souvenir de ~<?~o/AEque
de nation (2), et l'inventeur du droit fécial.

(ï) De l'espèce appelée ophilinus. Prosp. alpia. rcr~/N

<~ypf. Ub. tV. M-8°.

(2) Très ancien peuple d~Italle.
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2888. Invité à la table du riche, n'arrives

qu'au deuxième service (i).

2889. Ne t'enorgueillis pas d'être sage: tune

travailles que pour toi; c'est un service que tu

te rends.

2800. Tu ne .y<pyr/~M que ton père, et ne te

feras servir que par tes enfàns.

2.8~ t. Chef de maison refuses p.our ser-

viteur un homme qui a servi un prêtre.

28~2. Si tu ne peux abolir tout de suite la

servitude domestique et civile

Législateur défends du moins de se faire

servir par quelqu'un plus âgé que soi.

2893. Crotoniates faites de choix.

Le pire des maux politiques est de vivre sous la

dépendance de magistrats décriés.

28~. Ne restes pas sur le seuil du temple
de la sagesse entres, ou passes.

28()5. Ne pas~s point ta vie sur le seuil de

ta maison, ni dehors, ni dedans.

3806. Ne t'endors point sur le ~CM/ d'une

maison qui n'est pas la tienne.

28~7. Crotoniates ï exercez vos enfans; mais

n'en faites point des athlètes, comme en Grèce,
ou des courreurs, coinme en Egypte donnez-

leur le pain de la journée sans exiger d'eu~

auparavant une course de cent quatre-vingtSL
stades (2) $ n'imitez point le père de ~.yo~

(t) Composé de végétaux et de fruits; le premier l'était
de viandes.

L Carya acrodrya; comme nous diriona K N'arrives

qu'aux noix »,

(2) Stades d'Asie. Paucton, métrologie. p. t8~. /M'~
f
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2808. Peuples! honorez ~~y/T~non pas
en mémoire de ses conquêtes, mais pour avoir

restitué aux Egyptiens la propriété de leurs

terres.

2800. J~une épousée sois attachée la

maison maritale comme la porte l'est au

j<(t).

2900. Ne frappes pas du pied le chien in-

connu qui s'arrête sur le seuil de ta porte,
I<e voyageur, son maître, n'est peut-être pas

loin il te saura gré du bon accueil fait à son

compagnon fidelle,

2001. N'entres pas dans une maison dont

le seuil est couvert d'ordures (2.). N'épouses

point une femme dont les discours équivoques
décèlent une âme souillée.

spo2. Législateur! ne connes pas un grand

dépôt, soit d'autorité, soit de richesses pu-

bliques, aux mains d'un seul.,

~oo3. Crains-tu les envieux?

Au lieu de suspendre à ton cou un amulette

de jaspe, vis seul.

200~. Pour aller droit et d'un pas libre

marches seul.

2006. Une femme ne conduira pas elle-

même son char et n'y sera jamais seule, ou

avec d'autres que son père~ son mari ses

encans.

(<) ~Ma~a~MM limen, dit Horat. od. XXV. lib. I.

(a) <M<t M vestibulis obscoena fC~/ft non ~~<*
~/C7M~KM.

Symbole rapporté par Plutarque ) d'une manière i&uttve~1

incotnp!ctte et commet Le de métne.
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T_ 1~11_1 1 ~-1 .1- .u-

2oc6. Jeune nHe! abstiens toi de ces travaux

mâles qui font saillir les musclesT"ëïr~Iegrade- {
raient bientôt les formes heureuses qui te J

distinguent
du sexe de Ïes frères.

290~. En prenant femme n'épouses point
son~.rc (i).

2~08. Refuses des lois à un peuple qui n'a

point de sexe il ne lui en faut pas il n'a

besoin que d'un eunuque pour maître.

x~o~. Peuple qui souftre pour remédier à tes

maux, n'interroges pas l'avenir, dans le livre

des <j!<?~ consultes le passe, dans les

écrits du sage.

2~10. Les ~~y//M sont toutes à leur Dieu (2) 2

Epouse sage ï sois toute à ton mari.

2~11. N'épouses point une ~~y/

2912. Que la loi, toujours branche, ne res*

semble point à l'arme du ~c<M/'c (~).

2~t3. Ne vas pomt a ~~y~/x~ proposer des

lois sages (4) les habitans y sont trop occu-

pés de leurs beHes chaussures.

2914. Peuples hospitaliers placez un -M~<?
aux deux cotés de la porte de vos maisons,
a~n que le voyageur fatigué vous bénisse, en

s'y reposant.

2~1~. Magistrats de Crotone! posez la table

(t) Cette loi symbolique a quelque rapport avec le
sym~s.

bole XLÏV. Dacier. p. 282.

(a) ~eo~/enoe.
(3) Sica, ou ~/<~M&H<M,VMM~M&<M~petite lame <ëpee~

cachée dans un bâton 1'usage des anciens brigands,
d'Italie.

(4) Les c~e~it~ <~ <y~c<o~ étaient rMOMméc< et

Rutaiemt proverbe.
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des lois sur l'autel de
Sigaleon (~

ce Dieu

d'Egypte
devrait être commun à tous les

peuples
la

multitude doit obéir et se taire.

2~16.
Prescrits au

peuple qui
te demande

des lois sept
années de ~t&?~c~ ce n'est

pas trop pour passer
du mal au bten.

~i~.
Du sel et du

vinaigre guérissent de
la morsure des

serpens (~)*

Contre la dent des calomniateurs, essayes
du

mépris
et du .M/M~.

2~ 18. Consacres là dixme dé ta vie au dieu

du Silence
(~) il

~indiquera
du doigt je

chemin de la
sagesse.

2~19. Fais une loi contre ceux
qui,

abusant t

du silence des ZoM se
permettent

tout ce

qu'elles
ne défendent

pas*

TM)*M. Observes le At~M~i devant le
sage,

pour
ton

profit
ait milieu du

peuple, pour

ta sûreté*

2~2t<
Ami dù

~c<?~ abstiens-toi
du vin

Le silence et le vin s'aôcordent mal en-

Semble ) Homère l'a dit avant moi
(~).

(t) ~o~~o~at~~te<z~;owoafjM&c~~o*

~WM~ ~Zc~~a~ M<&ca~. Stuckius ~dc/ in-fol.

(s) C'est ce
qt~on appâtai t~o.cy~a~e.

~3) C'ett-à-dire, cinq anméet~ la duEtte~ enefhtt d'un

<ienu-sïecle espace de t~mpa auquel a été rédutte la v!e

des hommes deivenus peuple. L'homme de la Mtnret dans

les pr4ncipèa
de Pythagore, doit vivre, mon p<~ cinquante

an<, mais nm siècte révolu et te
philosophe de S)umoi!

prêcha d'&xempte
à ce

sujet comme pour les autres points
de ea doctrine. On sait qu~H exigeait de toa~~e de se~

auditeurs un silence de cinq aas.

~) ~MMMt C<M~
Ta~e~ci"a

lôQrti; y i~.

TTMC<)K&

ZO~<H.. <Â.
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10M. Le .M/<*7!Cefest un arbre stérile, mais qui
met à l'abri de bien des erreurs.

Jeune homme! plantes et cultives l'arbre du

~M~ devant les écoles déjà sagesse.

a<~3* Ne donnes
point

de loia A un peuple

pauvre ~procures-lmdupain.
Ne donnes

~ouiF~eTots à
une nation assez

riche pour acheter leur silence.

20~ Jeune homme gardes le ~e~e dp ~nt

un vieillard qui parle et même quand il se ~ai~

~o~t Peuples 1 conservez le souvenir de

<M
(t),

tant déneuré par
les

poëtes
il

fut le légMiateur des iamilles humaines anté-

rieures aux nations.

~~6< <y~~c disa!t a Mïdas <t Ne point t

naître ou mourir bientôt (~).
Crotoniates! et moi~ je vousCus MBien/

~Ivre, pour vivre long-temps

a~ Détournes ta charrue, pour ne point
blesser l'arbre voisin de ton labour il 'vaut

mieux encore traccer un ~Z&M~ mal nivelé, que
de ~ure plaie à un arbre.

a<~8. Pour tracer un drc~t sillon. dans le )

champ de la vie, marche's du pas des bosu~s (3) J
laboureura. 1

a~tq< Ne reconnais de parties ~M~M/)M que
dams ramitlé.

ao3o. <y<~t~c~ tes besoins excepté ceux du

cœur<
°

ft) Natw 36 de Pe~m~ p~M~MM tow~

Sp~nh~im. /!M <&M)<MC~M~ o&t~f~Mm.

(~) C~jH~a~ ~HMtM~e~MMoaBe~ opuacu~ grer~l

Voy. B&rnèa ,jf~tc~ tur Homère

(3) D'où te proverbe ~ot MCt<
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2~31. Législateur! jusqu'à présent on a

mené les hommes du ~c au compose iais-

les revenir du composé au .M~pZ~ y.

~~3~. Crotoniates à l'exemple des ënfans du

Nil, ne jurez point par le singe (t) imitateur.

io33. Ne sois le ~Mg~ de personne pas même

de la nature.

2~34' Sois le chien fidelle, le cheval ôfficieux

de ton ami n'en sois jamais le .M~c.

2o35. Crotoniates ne soyez point un peuple

imitateur; les .M~M sont la proie des aigles.

ao36. ~N/a~ dans ta maison seu-

lement jamais sur la place publique.

ao3~. Nemandjtapas le peuple, ingrat à toit

égard
tu devais t'y attendre.

Le
peuple

ressemble aux pierres ~pA~

qui durcissent à mesure qu~on les arrose

d'huile.

~38. Gardes le souvenir de A~ Nomade

Libyen, qui periectionna la J~ute pastorale (2) w

ao3<).
Crotoniates si l'un de vos magistrats

est injuste ou vénal, dépouillez-le, non de sa

peau, comme Et Càmbysé à l'égard de ~~<MM~.y,
mais seulement de sa toge, après restitution.

sQ~o. Honorez le souvenir de fils

d'Éolus, et premier magistrat d'Ëphyre (.))
sous son administration sage, aucun citoyen
ne périt de mort violente.

(t) MtMïeu MtrZM~e~t~M. Jt~KOt. acaef ~jc. t. î.

(a) Goulley, A~. acad. MM. p. t3t. tom. 111. M-ia.

(3) ViHe à t'ext~mit* da territoire d'Argos.

Homer. 7~a~. VI.

a~ï.
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294~' Législateurs faites usage du smiris (i)
des lapidaires. · ·

Une loi est une pierre précieuse qui ne sau-

rait être taillée et polie avec trop de soin.

2942. Sois sobre a tabi~, au Ht, à l'étude.

~29~3. Sois ~~y]e_d'alimens à table de plai-

"sirs_au lit deYecturR&jdans ton m uséum et de

paroles dana~a_trtbune puBlique.

2944' Crotomates! loues ~yï~/?~; blâmes

plus ~o~/i~n<f/?~ encore.

.~2~4~.
Crotoniates faites dans la {ournëe au-*

~~tant de repas qu'il y a d'heures mais soyez

~o~

Un peuple à ]eun est Inutin un peuple man-

geur
est esclave le peuple sobre est libre.

~2~4~' Citoyennes de Crotonoï soyez ~o~/T?~

/~d'œu~8 ils durent le seul
aliment d'Hélène (2),

pendant sa première exilance~ peut-être leur

dut-elle ses mœurs.

2<)~. Ne restes dans la .yoc~~ humaine, que
le temps nécessaire au choix d'une iemmp et

d'un ami.

2~~ ~Crotoniates interdisez-vous les ~c~-

Zt~ (3) n'avez-vous pas vos familles f

~949' Que tes pensées et tes actions soient

MM< du même lit

2950. Que la lyre savante né te fasse pas

mépriser les pipeaux champêtres.
Honores la muse pastorale, Faînée de ses

~OM~.

29~1. Pour avoir de belle fanne, ne laisses

(t) L'~me~de no~~ottalUlers. Vide Moacorid. V.

(a) jDc~D~KMOpAMfe~d*Athénée.

(3) Ce que les modemea appellent clubs cottenes n-

6'atïies sociétés de beaux esprits, cercles populaires, ~<.c.
.r, T7'"T
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point
tourner (<)

ta meale par d'autres bra~

que les tiens saches qu'on ne fait bien que ce

qu'on
fait .yo/7M'/??<?.

-~2(~2. Législateur! mets plus d'eau que de

vin dans la coupe d'un peuple qui a
~~(2)

de la liberté.

2~3. Ne i"ges point un homme avant le

soir du dernier jour de sa vie.
`

~(~. Jeune homme gardes le silence le

matin, pour avoir quelque chose à dire le soir.

2~55. Dépêches-toi de faire le bien plutôt
ce matin que ce ~/7.

2~56. Ne manges point à la même table ne

reposes point sous !<' même toit avec un chas-

seur, ou un boucher~ ou un soldat de pro-
fession.

~~5~. Pour former un athlète ou un soldat,
il faut trente années.

Cro toniRtes~app! .quez vous à devenir des

hommes~ il ne vous en coûtera pas plus de

temps.

2068. Crotoniates assemblez-vous sous le

~o/ ~qu'il préside à toutes vos déterniina-

tions ne déliJ.MM~_jam ais de nuit, et ren-

fermés.

~)o5Q.
Les ~ens

du
peuple tiennent conseil à

~able les femmes, au
lit

Toi, qui n'es ni
peuple, ni femme, médites

le matin, debout, au jo/<pz/.

2060.
Laisses aux prêtres du soleilleur danse

pyrique
au tour de son autel.

( t ) Afo/a f/Tf~a~

(2) Platon pythago'!<e au Vni* livre de sa /~M~/<7f/c.
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Honores ~e grand astre, eu m~dicant dans

le calme et le silence sur ses révolutions sécu-

laires, annueHes et diurnes.

2~61. Crotoniatesï honorez le ~û~/Jj~

même, et non à Iamanière_desPepmens (i)
un disque (~) d'or suspendu au haut d'un mât

nché eïl Terre, est l'objet de leur culte.

2062. Crotoniates, qui n'êtes pas du peuple

~/honorez
le soleil (3) lui seul ( ~) est le vrai

Dieu; tous les autres sont incertains.

2~63. Crotoniates! ne reconnaissez d'autres

Dieux communaux que le soleil.

~()64. Ne maudis (5) le soleil: car s'il brûle,

il. mûrit.

296~. Peuplades agricoles n'ayez d'autre

/Ïëgislateur que le soleil.

2~66. Peuple de Crotone! places au
premier

yrang de tes Divinités, le ~o/ et la loi l'une

~ègle ta conduite, l'autre tes travaux.

2~6~. Prends tes ébats, jeune homme, aux

rayons du soleil. Le soleil préside à tous les jeux
de la nature.

2~68. As-tu du chagrin ? ne te dérobes pas au

~o/ il séchera tes larrnes fuis ses rayons

purs, si tu es coupable tu n'es pas digne de

partager sa lumière.

(t) Peuple voisin de la Macédoine.

(2) Hist. de P~<r'/?<? par Olivter. p. ~8. tom I.

(3) Le mot-/)/CM~ dit en général dans les auteurs payons
ne s~entend pas seulement de Jup!ter mais fjnfiquef~is thi

Soleil. Span~eim les Césars ~c .T~Z~ N A. p. &.
(~) Q~i que soit Dieu, si toutes fois il y en a un autre

que le soleu. Piiu. hist. nat. II. y. ~ï< pstr Duj~inet:.

(5) Ne ~~ff/B~ ~o/t//t /oyM~a/ Sytnb.
A
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3o6o. Mets au nombre de tes jours perdus
celui où tu n'as point vu le ~o/cM.

Le soleil est la vie (i), dit Homère.

2070. Laisses encore
quelque temps le peuple

adorer, sans le savoir, les doigts dû soleil (2),

sous le nom des douze grands Dieux.

2<~t. Crotoniates si tes magistrats sont res-

ponsables
des excès de l'anarchie, tu l'es des

abus d'autorité et le peuple et ses chefs sont

solidaires de tous les maux politiques qu'ils
n'ont pas su prévenir ou arrêter une seule

goutte de sang injustement répandu chez une

nation, est le crime de tous.

~72. Crotoniates rendez-vous propre~ une

loi (3) sage de Solon: posez des bornes à l'avi-

dité des acquereurs.

2(~3. Crotoniates rejetez une loi, fut-elle

de Solort (4) pour peu qu'elle soit obscure et

douteuse.

2<)~. Législateur
et

magistrats
sachez tirer

parti
des Dieux, c'est l'avis de Solon (~).

2~ Père de famille mets dans les mains

de tes fils les élégies de Solon..

(t) Lumen T~a/C.

(~) Expressions astronomique des Anciens

(3) En voici le texte, traduit du grec

~~WM, quantum ~oZMCrMf, ~C~OMM~Mf~.
Aristote en parle dans ses DoZt~MM. U. 8.

(4) Trait dirigé contre Soton.

« II coucha ses lois en terme$ ambigus, à En que le

peuple d*Athènes lui fist cet honneur et aux juges par Lut

établis, que de luy en demander rinterprétation ».

Plutarque vie de Solon. Roulliani, n'Zt~~o/Te~Mef.
(5) C~~c <&M. c~c~t <M~ vert. alex. Scot.

.t
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2070. Flétrissez la mémoire de ~o/o~ (t),s'll
institua des l!<i)itdf puhUqua d~bj~rtî~

~977' Q~oi qu'en disent les lois de Solon,

qui ne fut pas toujours sage, entretiens pen-
dant leur vieillesse tes parens devenus pauvres,

quand bien même ils t'auraient délaissé dans

ton jeune ~ge.

2078. Jeunes filles de Crotone honorez la

mémoire de ~o/ût, en reconnaissance d'une loi

qui défend aux époux de recevoir une dot.

2079. Masistrat tiens la loi éveillée. le ~o~z-
i i t

/7ZCZ/ des lois les tue.

2080. N'éveilles point l'esclave qui dort il

rêve peut-être qu'il est libre.

Respectes son sommeil.

2081. Ne te livres point au sommeil dans un

temple.

2982.
Ne redoutes point la mort le trépas

n~est qu'un sommeil plus profond, et de plus

longue durée qu'à l'ordinaire.

2983. Défiez-vous de celui dont le son de voix

n'est pas en concordance avec le sens de ses

discours.

2~8~. Celui qui rit d'un ~o/ï~ où il t'a vu en

danger, n'est pas encore ton ami.

2986. Des ~o/~<?~ sinistres agitent ton som-

mell.

Pour avoir des nuits calmes sois sobre pen-
dant le jour (?).

(t) BraMtcani ~o/. p. 48. <ï<fP~roa<MM.

(a) ot Pythagoras ordonnait certaine préparation d<j

nourriture,
pour faire lee songes à propos.

Montaigne, essais. HI.
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2f)8~. Fermez votre sénat et vos magistra-
tures aux sophistes qu'ils aillent dans les

temples

2~87. En Grèce les citoyens qui se ren-

contrent se souhaitent de la santé et du

plaisir.
Crotoniates! ~OM~~s-vous de la sagesse,

et la liberté.

2088. I)ans un soulèvement, magistrat! as-

sieds-toi.

jx~8~. Parles au peuple, comme avec un\~

~c/e/~ par gestes et en Images.

a~~o. En traversant la place publique, s~ tu

es remarque de la multitude oisiv e, et si elle

t'appelle, Saisie ~o/y~ doubles le pas.

2~~i. Législateur! sois comme le Jupiter de

<Gnosse que les Cretois représentent sans

oreilles ~o~/v/aux clameurs du peuple parles

toujours raison s'il s'en oi~ense, malHeur à

lui, plus encore qu'à toi.

?()~2. Gardez le souvenir de tS~ï7~p~z<~
fils de Tonlyns enchaîne par Cyrus, il lui de-

manda l'usage des mains pour s'ôter la vie

dont il ne voulait plus avec l'esclavage.

2~~3. C~etoniates gardez mieux que Sparte
et Rome, le souvenir de leurs premières lois

les terres y furent partagées également cha-

cun des Spartiates et des Romains eut son

Leredie ('), grande assez pour vivre mais trop

petite pour avoir du superflu.

(t) Deux~ï~e~M) un peu plus d~un ar~ont~ ancienne

tneetTe de France.



t

T) r P Y T UAC .)1~ H. J~J

A~ k

2~o~. Jeune homme sur le seuil de l'école du

sage, sacrifies à l'Apollon (i) de Sparte.

2()< Peuples des Apennins pour vivre in-

dépendans, ne vivez pas en foule; le iëu de la

liberté s'éteint vite, confié aux soins de la

multitude. Que chaque famille en conserve une

parcelle et se garde de la mettre en commun

dans la place publique, ainsi qu'ils font à ~<2/

':oc)6. Tiens ton âme ouverte, comme ht

ville (~) de Sparte.

& Marches dans la vie, d'un pas grave
comme un Spartiate allant au combat.

;M)t)8. Magistrat imposes l'air et l'ombre

mais donnes en même-temps spectacle au

peuple pourvu qm'on l'amuse il consent à

tout.

2(~(). Peuples sages substituez les jeux do-

It
mestiques, les fêtes de famille, aux spectacles
nationaux les~ plaisirs les plus vifs les plus j
doux, les plus purs, sont encore ceux qui

<

coûtent le moins.

3ooo. Sénateurs de Crotohe ne ~~c/<?z

point sur les lois qu'on vous donne à faire.

3ooi Époux! prenez pour symbole le sphinx

d'Égypte (3) ne faites qu'ui~.

1 3oo~. Ne spiritualisez point les lois le

peuple est toute matière.

3oo3. Crotoniates gardez le souvenir de

(') A Sparte, on voyait une statue <PApolton, avec

quatre oreilles.

(a) Ut Spartac. Pfov. Sparte bavait ppint de murailles

(3) Il avait les deux sexes. Hérouut. Wtnkptmann.
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~7~z//y.y le premier qui maria Bacchus
aux

Nymphes.

3oo~. Avant d'être législateur, voyages, pour

apprendre la statique clés peuples.

3oo5. Crotonia~es honorez l'art du sta-

~~zz/'c il doit son origine
à la piété filiale.

3oo6. <x/<z/ politique ne laisses point

au prêtre a dégrossir le peuple prends toi-

même ce soin.

3ooy. Crotoniates n'élevez point de statues

aux femmes les iemmes ne doivent jamais se

produire en public, pas même leurs images.

3oo8. Devant la ~~7~<? d'un sage ne te per-
mets point ce dont tu t'abstiendrais en la pré-
sence même du sage.

3oo~. Crotoniates préférer le régne des

bonnes mœurs au progrès des beaux arts plus
les statues acquèrent ce perfection dans une

contrée plus les hommes y perdent de leurs

vertus.

3oio. Refuses d'être le législateur d'une na-

tion qui nég!ige l'entretien des statues de ses

~r~nds hommes elle ne prendra pas plus de

soin de la conservation de ses lois.

3oi i. Nations Italiques ne négligez point la

mémoire de ~~yic~~ la reconnaissance en

:fit un Dieu il enseigna aux Rutules tout le

priy des engrais pour féconder la terre.

3oi2. Peuple de Crotone crains de ressem-

bler au cheval de ~<~c~oy~' (t).

(t) Voy.I& fable du cerf, du cheval et de ~homtHLC.
r
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3oi3. Gardez le souvenir de ~c~ (i),
bon citoyen et poëte sublime s'il ne put adou-

cir la tyrannie de Phalaris, c'est qu'un tyran
est incorrigible.

3ot~. Crotoniates! stipendiez vos soldats;

mais non vos sénateurs.

3o< Magistrat! imprimes et fais porter au

peuple les ~77~~?.y de la loi, comme un trou-

peau (?) marqué du nom de son maître,

3oi6. Peuple tu es debout, te voilà libre ï

pas encore eilaces auparavant les ~~M~y
du joug que tu portais (3).

3oi~. Ne donnes point aux lois un ~~y/c Y
barbare et repoussant qu'on~aime à les lire.

3oi8. Législateur et magistrat devant le

peuple, exprimes-toi dans le ~/y/~ des oracles

parles peu, mais que chaque mot ait un sens,

quelquefois deux ne faut-il pas déguiser les

remèdes aux malades ?

3ot~. Peuple républicain n'orrres jamais le y
scandale d'une loi ~~o/Y/o~~? au.~ f~c~

tances.

3o2o. Charges (~) le peuple de lois et de ~M~-

~c~ il criera décliarses le J ce sera pis
encore.

3ozi. Pour obtenir une belle moisson, verses

(l) P"ëte lyrique d'~Mte/ en Sicile.

(a) Notac pecuariae.
(3) CMM /ee~o ~M/ ~f/'a~en~ confunde. Symb.
On marquait sur l'une des deux épaules les esclaves et

même les soldats. Voy. Gyratdus.
(/}) Le symbole X comme la plupart des bibliographes

le rapportent, semble n'être qu~un fragment de cettd loi

secrette.
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sur ton champ plus de que d'encens

sur les auttls.

3oM. Que le droit de
~y/~r<z~<? soit perdu

pour le citoyen qui a perdu ses mœurs

3o~3. Dts vrai, sans t'embarrasser des ~/A~.

3o2~.Ne construis pas ta maison assez grande

pour y loger le ~~<p/M.

3o?. Ne gardes point de ~z/~<?7/7~~<~ chez

toi un autre se trouverait nécessairement ne

pas avoir assez de ce que tu as de trop.

3o2<). Que l'Intérieur de ton habitation n'a-

bonde point en petites .y~<7/<~ qnc tout

y porte un caractère d'utilité qui fasse bien au-

gurer du maître.

3o2.'7- Ne reconnais pour ton ~~er~/r qu'un
homme meilleur que toi.

3028. Ne présentes pas une large surface au

cours rapide des événemeiis.

3o2g. Crotonlates t'ur veillez vos magistrats

trop .<px/AM.y.

3o~o. Refuses les magistratures préfères
d'en être le .y~o:

3o3i. Ne perds pas le moment de l'existence

à

regarder

au-delà.

Prétendre à te ~T~r<? ailleurs que dans le

souvenir de ton ami ou de ta famille est le

voeu d'un insensé.

3o3-x. Crotoniates faites accueil aux poèmes
de ~~6~y~~ d'Icarie (i); ne vous montrez pas
aussi difficiles que les Athéniens ils proscri-
virent le poëte, moins peut-être à

cause du

(i) Ville de PAttique.
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cynisme de sa muse, que par la crainte de la

censure qu'elle exerçait contre leurs vices.

3o33. Abolissez une loi, plutôt que d'en sus-

n~/x~?
l'action un seul jour.

3o3~. Citoyens de Crotone! suspendez vos

magistrats toutes les fois qu'ils le mériteront

ne suspendez jamais vos magistratures.

3o35. Aux longs repas de préfères
les banquets (i) homériques.

3o36. Crotoniates gardez le souvenir de

~jy<~yc (~) vous lui devez l'un des plus grands

bienfaits l'invention du sel.

3o3'T. Conservez la mémoire de ~/M2'z (3) J

le législateur des campagnes et le magistrat
des bergers.

3ob8. Au peuple et aux rois, aux enfans

et aux femmes ne parles que par symboles.

3o3~. Jeune homme ï parmi toutes les

femmes, il en existe une qui ne doit être

qu'à toi.

Ne fais pas un choix précipite crois à la A

vertu attractive, à la ~/M~~<? des âmes.

3o~o. Si l'on vous demande « Q'est-caque~
l'amitié » ?r dites La ~y~cT~c de deux

âmes égales (~)

(ï) ~~aa~e c~yMe siti non OM~~o libera.

Piutarch. It. /?~o& i0.

(a) Voy. Sanchoniaton.

(3) Fils de Saturne. Voyez le paragraphe des apc!ens

té~tst&teurs dans ie l'oya~c de P~~a~ore aux /cM.r

O~OtC/yMC~,
(~) Dicg. Laërt. VIII. t'/A P)~
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3o~t. Crotoniates! dans votre idiome, ne

faites point synonirnes heureux et riches ( ).

3o~2. Ne sois point le législateur d'un peuple

futile qui préiere la voix des <~y~ au

chant des Muses (2).
1

3o43. Préfères la sainte harmonie des Muses,

su désordre séduisant des j~yn~M (~).

3044. Épouse d'un mari infidelle ou volage
ne te compromets pas, en poursuivant tes ri-

vales (4).
La'chaste Diane ne sort point de son, temple

pour courir après l'Impie qui dérobe l'encens

sur ses autels, et qui le porte à ceux des ~y/t~

impures.

yrènes

3045. Ne portes point de lois à un peuple
tel que le qui se met au service des

autres nations.

3046. Gardez le souve nir de ~~M~M~ (5),

l'inventeur des statues a l'image dfe l'homme

veuf de son fils bien-aimé, il ne lui survécut

que pour pétrir de
l'argile

à sa ressemblance (6)

la statuaire dut son origine à l'amour paternel.

3o~7. Peuple maritime crains les ~y~M (7)

peuple
sédentaire redoutes les lois mouvantes.

(t) Ces deux mots i'étaient chez les Grecs.

Jul. PoU. <Mt<Mt.111. M.

(a) JMtMa~ ~y~c~tA)M <mfepo<Mfo. Pyth~g. ~yt&.

(3) Af<t<«~ <r.cM~M!M/icjy~e~M~M /<<e<H«&bfM ac&noMe~

Py~ago~tt~. Clément d'Alex. ~~oa<. I.

(4) Theano, NïcostrataB epMf.

1 (5) Hëtaît~Egypte.
(6) IMnphan~M, a~ Zt& XIV.

(y) Sables aana comaistemce.
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3048. Ne prends place, et ne t'assieds qu'à
la table des égaux (t) a tout autre banquet
restes debout et spectateur.

3o4~' Ne fais point de repas à plusieurs

tables (~)~

3o5o. Prends tes repas sans table (3).

3o5 ï. Crotoniates ne tenez pas table trop

long- temps (4) l'oiseleur fait ses coups pen"
dant que le peuple emplumé repaît <

3052.- Sur la place publique, à côte de ht

fa~~ des lois y qu'il y en ait une rase offerte

à qui voudra concourir à leur correction.

3o~3. D'une vieille pierre sëpuleralc, ne

iais point une table de jeu.

3o5~~ Ne convertis pas la pierre d'un torn

beau en table à manger.

3ô55. Un homme à ~eAn ne se ~nftr~ pa~

debout~~devant ou derjn~re un autre homme y

asaSaT~&Zc.

So~6. Un homme n~ttendr& pas pour se

~mettre a table, qu'un autre homme en soit sorti..

~30~. L'jÉgypte donne pour hieroal~phe à

l'Éternité, un serpent mordant sa queue sym<
bolises rimmortalite~ y par toute une familÏe~

assise à une JM~~ ronde.

3o5a. N~ t'asseois, ne t'endors sur là ~M?

où ttr viens de prendre un repa~.

(t) CowMftMM<M~<M/e. Homer. ocP~M. Eust&th.

(a) Oh dN'Mt aujourd'hui d~/M~Mi~ ~v~iM: C~M te<

Anciens y on ~TMtta ttMe à ch&que M~vice. ,>

(3) C'ett ce qu'on appétit ai'na M~M~ pFWttStMt.

(~) ACrotone <Mtaimait lea ton~ repM.
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3o5o. Ne permets à personne de prendre

place à ta ~x~/<2, sans y être Invité par toi, si

ce n'est un infortuné ou un
voyageur.

3o6o. Homme d'état ne fais point de lois
en quittant la table.

3o6i. Les prêtres ne s'asseoiront point aux

&ï~/c~ publiques, les jours de ietes nationales.

r 3062. Ne t'enorgueillis pas des sucrages du

peuple ils sont écris sur des tablettes de cire

molle, trempées dans le vin.

3o63. Crotoniates ensevelissez avec les morts

le souvenir des actions qui feraient ~c~c dans

l'histoire de leur vie.

3064. Sénateurs et magistrats de Crotone

laissez aux iemmes l'or et les broderies.

Vos manteaux en imposeront toujours assez,

s'ils n'ont point de ~sc/~j.

3o65. Femmes de Crotone n'enviez pas à

OEnone., épouse de Paris, le pouvoir qu'elle
eut d'apprivoiser les lions adoucissez l'hu-

meur tlpre de vos maris la est encore

assez belle.

3o66. Jeune homme dans tes premières

années le tact rectifiait là vue conserves ce

sage instinct fortiSes tes sens l'un par l'autre
ne crois que d'après leur sucrage et leur accord.

3o6y. Bannis de la cité les <<sM/ de pierres
et les ~M/~?M/~ d'habits ils entretiennent le

luxe des bâtimens et le goût de la parure.

3o68. Sujet d'une république dans laquelle il

est libre de tout dire hors la vérité, tais-toi.

3o6~. Délaisses un peuple opprimé qui se

Ay~.
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3o/o.
Homme sa~e le vulgaire te mëpr!se"'307°. I-I 0

ID.rnc.. sage.

le

vul~"ir. e.

te

~~épriseet te délaisse uses de.,Ja_loi du ~o/x (i) )
délaisses et méprises le vulgaire.

3o~i. Jeunes citoyennes de Crotone 1 n'ayez

pour ~A~< que le charme attaché à l'inno-

cence des mœurs.

3o~. Gardes le souvenir de T~M~ O~z-

nius il rendit aux Toscans le même service

que Junius Brutus à Rome Bmtus chassa

Tarquin long temps avant Olanius avait

chassé Mezence.

3o~3. Le peuple te montre au doigt montres-

lui les <!o/o/ï~.

So~ Ne flattes point la multitude elle te

croirait plusiaible qu'elle étonnes-la Imposes-
lui Si elle te menace, ne recules pointa fais

lui tête, elle te montrera les talons.

3o~. Gardez le souvenir de Z!o:/M~, neveu

de Dédale 3 il inventa le tour du potier, et

la scie.

3o~6. Citoyennes de Crotone! si vous allez

jusqu'à Rome, n'oubliez pas de voir et de tou-

cher la quenouille et les fuseaux de ?~ï/?~
encore chargés de la laine

que
cette reine filait

elle-même, pour les habits du roi (2), son

ëpoux.

3p~y.Si l'on vous dèma-nde le symbole d'une

bonne loi, tracez une ~Mjf~?~e~ une bonne loi

est semblable à une ligne droite qui touche sans

couper.

(t) Amdfonïc. ~Rttod. para~A. o~ Aristot. ~M. V. 6.

(a) Tarquin l'ancien.
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3o/8. Magistrat suis le taon du peuple at-

taché sans relache à ses oreilles, ne quittes
prise qu'au moment où tu lui paraitras trop im-

portun alors abandonnes-le à son apathie

habituelle replies ton aiguillon et déployés
ta trompe sur les fleurs de la philosophie.

3070. Peuple entourré de nations belligé-
rantes imites les sages insulaires de Ta~Ao~ (< )

qui, pendant le siège de Tro~e, continuèrent

leurs paisibles navigations.

3o8o. Crotoniates ï revenez-en aux lourdes

monnaies de plomb de Sparte et de la Ta-

~/io~ (2). Le retour des mœurs tient à cette

révolution monétaire.

3o8ï.Si un vieillard commet un crime y qu'il
soit déporté à la 2~o/io~z~<?. Une loi y con-

damne a. mourir ceux qui vivent trop long.

temps.

3o82. Peuples de Ifa~c~c! pour conserver

intacte la laine des brebis (3), vous les couvrez

de peaux mettez aussi vos mœurs à l'abri sous

des lois.

3o83. Peuple de Crotone n'imites pas les

Tarentins ce qui les perdra, c'est d'avoir plus
de l'êtes (4) que de jours.

3084. Crotoniates vouez à l'exécration des

siècles, la mémoire des deux Tqrquins, qnly

pour régner dans Roïne n'eurent d'autres-

(jt) Ile, entre Leucas et Ïth&que ~ris-à-vis r~cafmanie.

(%) Au~ourd. ~cy/a~.
(3~ fe/Z~ï~ of /~M~.Vatro., de rM~~c< lib. Il.

(~)

Les Anciens en avaient beaucoup.
talens
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talens que les supplices (t) dont ils hérissaient

le trône.

3o85.
Magistrat

défends aux prêtres et aux

poëtes d'eHrayccJ~ peuple les femmes et les j -x

enfans, avec l'image des tortures'3u'*y~M/ y

36H6. Crotoniates rappelez-vous ce mot des

T~r~/ic~ « Un peuple qui commande à la.

faim et à la soii*, n'obéit à personne M.

3o8~. Nations italiques! tassez vos gerbes
dans la

grange
ne tassez point vos iamilles

dans d'étroites enceintes de pierres.

3088.
Citoyennes

de Crotone honorez le

souvenir de J~~x, épouse de Numa, etnile'

d'un roi de Rome elle aima mieux vivre aux

champs avec son mari, que sur les marches dut

trône de so'T père.

3o8g. Crotoniates ï n~obl!gez pas lé voyageur
a recourir aux tavernes, pour trouver l'hospi-
talité dans vos murs.

3o~o. Né perds point ta peine à éclairer un

grand peuple le peuple est ~z~~ (2).

3o~t. Donnes des lois à un peuple taureau (3),
et des fëves'à un peuple boeui (~).

3o92. Ne parles point au peuple de ses droits,
ni au taureau de sa force.

3o93. Évites la rencontre du taureau et de

(t) En voici ta nomenclature Voy. Eutropms. T~?~-

OM//t~ e-rco~~a~~e ~~c/o faMrca~ /e~, Za~o/M/a~,f
~aycere~ < co~t/?e<fc~ cafe~a exsilia Ms~a~ï.

(a) Caecior fM/o~. Prov.

(3) JambL .X3(XV. a6o.

(~) John Bull, ou Jean Boeuf, est le nom qu~on donne

<n Angleterre an peuple.
'TT K~t s T~ t~~
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l'Mtintal plusiewrs têtes, les jours où tu portes
un manteau écarlate.

3o~. Ne coBdttis d'autres affaires que les

tiennes tu n'attelés
point

le même ~M~<?~

deux charrues a-la tbis.

3o~5. Légiof~teurï ne condamnes po~nt les

méehaM au dernier supplice imites l'homme

des campagnes il attache du foin entre les

cornes de ses ~~r~M~ furteex, pour avertir

le voyageur.

3oo6. Crotomates! rappelez-vous souvent

la conduite des habk-MM de la T!<M<< ils

obligent leuaf premier ma~Mtrat a se couper un

morceau de l*breUle chaque ~OM qu'il se com-

ïn~t un meurtre.

3c~
Si l'on vient vous dire M Un sage se

fait voir et entendre à T~M~Mt~tMt~M ('), et a

Métatpont en même tcmpa, en traversant le

Nessus ce ileuve l'a salue par aon no<n ses

disciples en sont les témoins pour preuve de

la vérité de sa doctrine, ce sa&e porte une

cuisse d'or, il l'a montrée au plus intime d'entre

ses élèves. Ce sage prédit les tremblemens de

terre, en regardant au fond d'un
puits; il chasse

la peste il appaise les tempêtes ~le mer et du

continent; il voyage dans les airs, monté sur

un javelot
on m'a pM encore pnïe surprendre

mangeant
».

Mes amis ï dites « Tout cela peut bien

~tre

SU'on ajonte « Ce sage a rendu honnête et

décent, tout un peuple qui~ depuis longues

années était vil et sans retenue

(t) jMnbL t' r~ XXVIII.
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Mes anus dites Cela ne peut pas être

la multitude est incorrigible et va toujours de

mal en pis

0

3o98. Gardez le souvenir des T~M~r c'é-

taient deux frères, fondateurs dans l'ile sacrée

d'Ierna (ï) d'un culte au soleil et à la.

charrue.

3o~o. Peuple agricole perfectionnes tes

meules de pierres tiens tes charrues en bon

état n'en fabriques pis d'argent cube, pour
les offrir à tes Divinités sois plus sage que les

y<?~ip.M~M.

3too. Ne t'asseois point à, l'ombre d'uri

autel, pour écrire tes lois elles prendraient
la teinte du lieu.

3 ici.. Jeune fille ne passes point tes paroles
à la teinture produis-les sans préparation, et

pour ainsi dire écrues.

3i02. Restes à mi-chemin de la fortune; elle

aime les contrastes et se plaît dans les extrêmes.

Le roi Telep he (2) banni du trône, fut ren-

contré mendiant sa vie (3).

3 t o3.
N'appelles pas

les Dieux en ~?io~/M~. 't

Contentes-toi de dire c< Cela est vrai comme

il est vrai que trois répété trois fois égale j
neuf L

Le rapport des nombres est la seule chose

Immuable sousTe~solëiî.

3104. Jouis de la sagesse comme d'une

femme, sans appeler de ~MOM~.

(i) Aujourd. l'/r~zad<.

(~) ~orMOt yie.r.

(5) Amphn coinicut.
_'1
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3ïo~. Etudies la ~<?/du pays, pour
connaître le tempëramment du peuple.

3io6. Jeune homme! quand tu as salué ton

père, à son lever, tu
peux t'exempter d'aller

saluer les Dieux (i) le matin dans leurs

temples.

3io/. Jeunes citoyens de Crotc ne les Dieux

vous dispensent de venir 'sacrifier sur leurs

autels, tant que vous aurez vos parens.
La maison paternelle est le plus saint des

~c/c~ (2).

3io8.
Magistrats que l'un d'entre vous

assiste régulièrement dans les /c/ à tout ce

qui s'y passe

3io~. Crotoniates! épurez vos âmes; c'est?

comme si vous b~ tissiez de superbes temples
aux Dieux (3).

3iio. Philosophe! n'adosses point ton école

aux murailles d'un temple.

3ïii. Peuple d<; Crotone loses-toi, avant

de loger
tes Dieux les Dieux prêtèrent, à des

f<?<<M de marbre, la maison de chaume d'un

homme de bien.

3i 12. Eloignes-toi de ton père, emporté

hors de lui par quelque ressentiment, comme

on sort d'un temple dont la Divinité est

absente.

3n3. Magistrat défends aux femmes pu-

bliques de fréquenter le forum, et de se montre!

( t ) Dissert. de adorationib. Matt. Brouerii. M-8*. ï 13.
(2) Htéroctès d'après Pythag. Voy. «ï vie, par Dacie!.

(3) Comment. Hierocl. initio.
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dans les fêtes nationales permets-leur seule-

ment Fentrée des temples (i).

3t i~. Législateur! ne donnes au peuple que
des che~s temporaires que chaque citoyen

après avoir obéi, puisse commander à. son

tour ï de longues magistratures dégénèrent

toujours en tyrannies.

3n5. Un ciel sans nuages, ou la pluie,

change le cœur des hommes dit Homère (~).
Homme d'état pour donner des lois au

peuple, consultes le temps qu~il fait.

3116. Au banquet de la vie, convive avide

ramasses toutes les miettes du temps.

3tt~. L'homme sage ne se mêlera point de

donner des conseils au prince, ni des lois au

peuple il n'a pas de ~/y~?~ à perdre (3).

3i 10. Sois plutôt le dernier citoyen de

7~<~z, que le premier magistrat de Co-

rinthe (4).

(*) Cette ~1 contrarie formellement celle deNuma sur

le même su)et..Fe~M. ~ï ~c/~cf~. Ge/ZM< IV. 3.

(2) Odyss.
N. B. Pythagore cite beaucoup de fois Homère.

« Théologiens, législateurs philosophes, s*ap-

puyent de luy ~Icnta!gne. essais. II.. a.

Tous ceux qui se sont meslez depuis d'establir des po-
lices. et d'escrire ou de la religion ou de la philoso-

phie. se sont~servis de luy. Idem. Il. 36.

(3) ty~-D~/M Mroarc~, ne perdat tempus.
Sextus Pythagoreus.

(4) Tenafa, petit hameau voisin de la iameuse ville de

Corinthe. Il y avait beaucoup de moeurs à Tenaea, beau-

coup de mxe à Corinthe. La loi symbolique de Pythagore
a éte altérée, en devenant proverbe; et le proverbe lui-

memf~ en passant de Grèce à Rome. Jules César lui donn:t.
un tout autre sens.
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3 no. Magistrats d'un peuple corrompu
servez-vous des ~7~s de Vulcain, de pré-
férence à la massue d'Hercule.

3i 20. Ne te mets point en route avec la nuit.

Ne passes point tes jours avec le
peuple.

Crains la foule et les ~.v~n?~ (i).

3i2i.
Magistrat

du peuple rappelles-toi la

hache de Zc/M (2).

3122. Pour te délivrer du ~x~/Tc~Tx et des

parasites, tiens table irngale (3).

~123. Ne prends pas de longs engngemens~~

avec le peuple (~) il n'a point de f~/?//<?. <~

3i 2~. Crotoniates vous répétez avec le

poëte de l'éos (5) « Buvons, car le jour n'a

qu'un doigt de large
Et moi, je vous dis c

Puisque le jour n'a

qu'un doigt dclar~e, soyez sobres M.

3i2j. Parens d'une même famille ne mor-

jcelez point votre héritage cultivez en commun

les
champs de vos afeux, et n'y bourrez pointde

pierres, pas même celles du dieu y~/v~(6).

(i) Tenebrac, ~M~~</o synnnimes dans I'éco!e py-

tha~. p. 6j. a!( /a ~a~c ~c<c/f~t~. Paris, t6&3. ~t-t'

(2) Tenedius i'fr ~pc/M~ ~~c~MM.
Dans Fite de Têt e(i«s un homme assistait au tribunal

entre le magistrat et les parties en jugement la hache

levée prête à frapper le p!gp; s'il prévariquait; les jus-
liciabit s ) s'ils en imposaient à Just.ce.

Une méftaille atteste cet usage Cicéron en parle dans
tics termes bien remarquables

Tenediorum libertas yf/tC~a securi praecisa est.

-3) Le ~t~c~r, insecte ihand.

(~) ~atA. XL

(~) Anacréon.

Deus Terminus, le T)!m det limites.
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3i 26. Crotoniates ï honorez d'un culte as-

sidu le dieu ~/7/M/~ la justice vous en fait

un devoir $ le bon accord en sera la ré-

compense.

~3127~ Reconnais pour le grand J~~M~P,

le beau~_Je~.jLEai~l~-4)on;ces trois choses n'en

{u:tt qu'une.

~~SïxS. Ne donnes point au peuple des lois

il a!m~ les images à couleurs vives.

~~3tx~. Crotoniates gardez la mémoire de

'r~<z~~r~ il appaisait, au son de sa lyre, les

discordes civiles.

3i3o. Si l'on te demande: ec Qu'est-ce que
la /7~? M ?

D!s « La terre est un astre qui a des

taches (i)

~~<~ï ? t. Apprends à lire dans les cieux, quand
tu sauras ce qui se passe autour de toi sujr la

,terre.

3i32. Léa.islateur~ ne dresses pas le
peuple

à. s'élever haut.

Le peuple oiseau lourd, aux ailes courtes

ne peut voler que ~c-~?/7*<?.

~31~3. Laisses au peuple rendre a la terre

~cn.,cnlte~
Cnrttves ton champ. L'agriculture estle~cult~

~~Ë-~).

313~. Ne sacrifies point a la /<?/7T?Kr (3).

~( t ) Terra M ~fc/~ unam <'< ~njc<&'caAaf Pyfitar'ora~.
Aristoteles de <~oe~oe~ ~MMudo.

(2) ~~r/-cMZfM/'a cuLture oucuhe ~u champ. Ge~&Un.

(3) Divintté connue des égyptiens sous le nom de y~

~~<M~o. Jablottski. pan~ <M~
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3i 3~. Gouvernans n'acculez pas le peuple.
Un peuple acculé est ~rr/ (i).

3l 36. Crotomatcs à l'exemple de l'ancien

peuple d'Egypte (') abstenez-vous de tout

ce qui ne se trouve pas sur votre ~<?rr~<xr<?.

3i3~. Avant de porter des lois à un peuple,

connais le gisement de son ~/77fc7/TC.

J~i38. Censeurs de la république surveillez-

en les chefs, la corruption d'un peuple com-

mence là.

Demandez aux pécheurs qu'elle partie se

aate
la première dans un poisson ? ils vous

répondront la f<(3)

3i3~. Peuple de Crotone dans ton estime

ne places point le
guerrier

au-dessus de tes

magistrats ne sacrifies pas la f<~<? au bras.

3l ~o. L'homme entre dans le monde par la

f~

Crotoniates qu'on ne puisse pas entrer au-

trement dans votre sénat!

31 ~t. Ne te couvres la ~/<p ~9 quand tu ne

~peux raire autrement (~yT
La tête découverte

s~eiL~
l'homme.

3i~2. Citoyennes de Crotone! si la maladie

ou le
temps dépouille votre tête, doublez vos

voiles plutôt que de parer votre jtrpnt d'une
chevelure empruntée.

(t) ~e/~tMM icfAo mis au pied du mur.

(a) Purphyre, a~~a. de la
c~o/r. IV. y.

(3; H~où le proverbe pMc~ à ca~e~oeM.
(~) Pyihago! e parle ici, comme presque partout d~apros

/&& propre exp~rten?~
Il ~t Fépreuve le premier de lu

plupart des lois
qu~l promulgua

dans son ëcoie.
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Femme qui dissimule la couleur ou le nombre

de ses cheveux, dissimulera dans de plus graves
circonstances.

31~3. Mères de famil le gardez le souvenir

de Tf~c~ (ï) il fit cesser à
Hétiopolis

la

coutume qu'avaient les Phéniciens d'immoler

des enfans au Soleil.

3i~. Crotoniates exècres la mémo!re de

2~?KC~ fils de Télamon, si ce fut lui qui fonda

une victime humaine sur l'autel des Dieux de

Salamine.

31~6. Gardes le souvenir de ce que y~/<~

disait le plus souvent cc Point de république
où il y a des pauvres et des riches point de

démocratie, sans égalité î

31~6. Magistrats de Crotone laissez croire

au peuple que le génie de Z~/T~y/M (2) est

passe dans le gosier d'un rossignol, et l'âme

d'Amasis dans le corps d'un renard.

3ï47' Crotoniates dans le choix de vos

magistrats, soyez plus prudens que les Scythes,

lorsqu'ils élurent pour leur roi y/r/.y (3)

après l'avoir entendu jouer de la lyre.

3i~8.
Sois sobre, pour être libre. Ne vantes

point ton ind~en~ance, si tu ne peux faire

un bon repas sans vins (4) de T~~z~o~ (5).

3i~. Exerces ta pensée. Les travaux de la

main des hommes ne résistent point au bras du

temps il n'en est pas de même des œuvres du

(t) Newton, cA/wïO/og7co~<~c.M-4".

(2 Pnë~c et musicien.

(3) .C~. Phot.

(4) Plutarque traitéde la viejoyeuse, selon Epicure.(~) P~ttarque ~ro~Je /a y/c~oyeM~c ~e/o/ï ~~rc.

(.5) Ile de la mer .AEgee.-1
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cerveau de l'homme. La pensée demeure in-

tacte au milieu des révolutions du globe. Les

conceptions ineitives de 7~<7/ et d'Homère

ont survécu à leurs auteurs. S'il y a quelque
chose de réel et de permanent sur la terre

c'est la pensée. Exerces ta pensée.

3150. Femmes de Crotone, et de toutes les

autres villes du monde ( ) honorez la mémoire
de 2'MO, réponse

de
Pythagore; Interrogée

combien il faut de jours à une ~émme pour

être pure, après avoir eu commerce avec un

homme ?

Théano répondit:
cc Avec son mari, elle ne

cesse d'être pure avec un autre, elle ne peut

plus l'être ».

3i5i. Crotoniate! tiens pour sage cette Io~

de Thèbes (2), qui ferme la porte des magis-

tratures aux marchands de procession.

3i~2. Comme à 7~? (3) bannis de la

cité tout artiste qui rend mal la nature.

3ï53. Crotoniates! ne placez point sur vos

autels une T~~MM a deux visages et regardant

~A arrière, comme Jahus (4).

3i~. Statuaire représentes T~~M~ une

poudée à la main.

La coudée (5) symbole des lois justes

avertit les hommes d'observer la mesure en

toutes choses.

3~ Citoyens de Crotone point de milieu

(t) Cette loi p<MtrMnt bien ~tre de LyMs.
('x) La Thèbes grecque.
(3) Winckelmann,/<M~M/<ï~M\ janvier. !y56. p. 11~.

Pythagore se d&(i<meJci canice ~es lois rétroactives.

(5) ~f~o/û~.IV. !a.
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soyez républicains ou théocrates.
Le plus~\

srand de tous les scandales est de voir "un

homme commander à des hommes.

3i66. A un peuple variable et léger, donnes

des lois f~6'oc7TQ: il n'est pas digne de la

liberté.

31~7. Gardez le souvenir de Théodore, archi-

tecte samien l'inventeur de la règle et du

niveau.

3158. Crotoniates conservez la mémoire de

y~c~o/M~ roi de Lacédémone 3 lui-même
il provoqua l'institution de cinq magistrats

pour surveiller le trône (i).

3t5~. Fils de la terre! aux belles

préfères les traités d'agriculture, écrits avec la

charrue sur le dos de ta mère.

3f6o. Ne t'en rapportes pas aux décisions de

la ~o/?<? raisonneuse. Appelles-en au tribunal

de l'expérience (~)$ qui le décline, craint la

vérité.

Magistrat ï lasses un~Jibre coursa la

/critlque.
Les coups de langue d'un Thersite

peuvent profiter aux grands hommes eux-

mêmes.

La piqûre d'un insecte hâte la maturité des

ngues (~).

3ï6~. Jeune homme prends un modèle: i

T~y~ devint un héros, en imitant Hercule;

3i 63. Crotoniates soyez sages après Ia~

(t) Les <~AorM de S~'arte.
(2) Le ~errne de to~'s les beaux ouvrage de Baco~ e~t

Jnns ce précepte de Pyth~gore.
3) Les figues de l'Archipel.
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victoire, comme auparavant. N'imitez point

2~ qui déshonorait les femmes de ses

ennemis vaincus.

3i6~. Soit flétrie la mémoire de T%<~<?/ 11-

nt des lois sages mais il enleva une iUJeJ~&M~

père.

316~. Epoux volages rappelez-vous
le sup-

plice de y%<~<~? dans les enfers (ï) Finudelie y
est condamné à rester assis sur une pierrè

brûlante, (2) tant qu'il y aura en ce monde des

femmes crédules et séduites.
_s-,

3166. Gardez la mémoire de Thespis le

fondateur de l'art dramatique.

316~. Amis nouveaux buvez du vin de

Thessalie (3).

3i68. Peuples! essayez du régime des T~<?~-

saliens: pour apprendre à marcher en~mesure,

leurs magistrats sont des maîtres de danse

vous faites trop souvent de plus indignes
choix.

`

3i6o. Citoyennes de Crotone (4) laissez aux

Thessaliennes les conjurations de la lune

contentez-vous d'être paisibles et silencieuses

comme cet astre.

3iyo. Poëtes et philosophes! n'écrivez point

(t) Durondel, chenix de Pythag. ~6 <
(a) Sedet aeternumque sedebit infelix T~MCt~.

VireiL. ac~CK~.

(3) Vin rude d'abord mais qui, avec les années
pre-nait du corps et de la chaleur.

(~) Les femmes crotoniates redoutaient beaucoup les

influences lunaires.



DE ?YT H A G 0 n.E.
3~~i~ t

vos vers, ni votre doctrine souvenez-vous de

Z~Y~M (ï).

3i~ï. Donnes du~~x/Tz à l'abeille, de la rosée

a la cigale (2), et à ta patrie des lois aussi pures

que
la rosée, et d'aussi bonne odeur que le

thhn.

3172.Législateur si le peuple te demande

des Dieux, envoyes-le chez tes 2~<?y&p~(3).

31~3. Crotoniatesï veillez 1.

Le ~o/ï, endormi, se laisse prendre à son

réveil, il ne sait comment il a
perdu

sa liberté.

3t~4' Peuple de Crotone! laisses les Pbé-

Kic~en&enorgueU~j~aYo~ le thon

les preinters.
Sois plutôt jaloux qu'oil dise « Crotone est

la première ville' ~T'ranscrivit ses loix sous

la dictée de la raison 30.

3i y~. Amis des saintes moeurs gardez le

souvenir de 7~o~ magistrat de
Canopée

il

refusa l'asile dans le temple de Sérapis~ au
ravisseur d'Hélène.

3i y6. Crotoniates! si l'on vous propose une

loi nouvelle, ne la recevez pas les yeux termes~
comme en agit le peuple T~/Yxc<?, quand il

use de certaine potion ordonnée par les

médecins (4).

3t~7. Flétrissez le souvenir de Thrason, si ce

~tut lui qui éleva la première muraitlej.

(t) Phocéen qui vola l'Iliade à Homère.

(a) Anacréon, od. 4~'

(3,) Cette nation, voisine de i&Thrace, ëtait sans culte:

Porp~yr. eA~/ï. II.

(4)
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3i?S. Magistrat! que les faisceaux, dans ta

main, ne se changent pas en ~y/f

3t~. Homme de génie, qui veut de la cé-

lébrité évites de ressembler au 2~<?~ de tous

les fleuves de l'Italie, c'est le plus fameux et le

plus trouble.

3i8c~Crotoniates n'allez point au combat,

ivres de vin, comme les Grecs n'en revenez

point,
ivres de sang comme les ~r<p~.

3r8i. Attèles-toi au fz//zo/x d'une charrue,

plutôt que de prendre en main celui d'un

navire, ou d'une république.

3ï8z. Honores la mémoire de ?Yrc.s~M(i)

qu ne mentit jamais.

3i83. Homme laborieux n'épouses point

~cmme dissipatrice rappelles-tol la corde (~)
d'Ocnus le tisserand (3).

3184. Homme public si tu tiens à l'exis-

tence descends, rentres dans la foule ne te

battes pasdevieilUrsurles hauts sièges, jus-
qu'à l'âge de 2~/ro/~ (4).

3i 85. Le Z/Tzc/o~ (~ fournit une pierre de

touche (6), propre à essayer les métaux.

Magistrat cherches-en une propre éprou-
ver les hommes.

3i86. Crotoniates 1 à la première tache, dé-~

(<) Homère.

(2) Corde de jonc qu'une ânesse mangeait à mesure

qn*Oe/tM~ la tissait.

(3 Proverbe d'Ionie.

(~) 7~~0'ï/~e/tfc~j. Prov. gr.
(5 Hettve de Lydie,
(6) Lapis lydius.
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chirez la toge de vos sénateurs elle doit être

vierge, comme la loi.

~3i8y. Sol8*TaBord sage pour toi (t).

y 3v83. Pour conserver intacte la toison de tes

.~brebis, ne sèmes point d~pnTes
sur leur route.

Pour posséder lon~-Iemps le coeur de ta

femme, ne lui
parles~ pon~t avec j~i~reur.

~3i8~. Magistrat père de famille en présence

du peuple et de tcsT'eidans n'entres point dans

ta maison parla ienêtre; en ton absence, ils

voudraient y entrer par le toit.

31~0. Fuis la contrée grosse d'une révo-

lution 1 fuis ainsi que les bergers du mont

Tomare
(~), à la rencontre d'une lionne en

travail.

3 roi. Le père bâtira une maison pour. ses

encans:

Les enfans consacreront uné tombe à leur père.

3ïox. Du moment qu'un coupable sera des-

~cendu dans la f~~A<? a: fermez à jamais la

tombe sur lui, et sur ses fautes en même-

temps.

3t~3. Crotoniates donnez un /&B~M~ à

l'ambitieux qui vous demande un autel.

3194. L'époux et sa iemme, l'ami et son ami

n'auront qu'une seule et même tombe. Un

~o/<?~~ sera toujours pour deux celui qui
aura vécu seul et pour lui seul, ne jouira point

~Les honneurs du tombeau.

~t) ZM~M~a~ea/tacM~e. Pythag. ~yM~.
~nw~t jaa/e/ï~/ac ~pS~~S~o~c~ co/tf<y«7'c tKt sc

<p.M~. Nie. Scutellius. p. ~6t M*4~'

(~ Chez les Afo~b~M.
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3to5. Crotoniates! n'élevez point vos ~o~-

~<?~~ à une hauteur telle, que leur construc-

tion puisse mettre en péril les ouvriers.

Il ne faut pas que le soin des morts soit

iuneste aux vivans.

3~6. Familles agricoles ne donnez que
trois journées de travail à la confection de vos

/o/M~<?a'M~, et neuf à vos maisons.

3ioy. Fais-toi autant de scrupule d'enlever

aux morts une pierre de leurs ~o/M~<?~M~, que
d'enlever aux vivans une pierre de leurs

maisons.

31~8. Ne bâtis point une maison a tes enians

avec les pierres du tombeau de tes aïeux.

3i< Le jour môme des funérailles on

ell'v'l
3.1..9..9. près d(,~

la des u-ii arbre pour'~< plantera, près d<; la ~c~z~,
un arbre pour

rabritër.

~3~oo. Crotonia:es! construisez plus solide-

~ment vos ~o~~M. que vos maisons.

Le règne de la mort est plus long que celui

de la vie.

3201. Un /o/7z~<?~/ tiendra le moins déplace

possible sur la terre. Les vivans seuls y jouent
un rôle les mor~s ont fini le leur et ne

doivent en laisser d'autre trace que lé souvenir.

3x02. Peuple de Crotone! regardes les ma-

gistrats despotes comme morts détour vivante

ouvres leurs tombeaux (i).

(t) 7~/Cc~e~M~o~to, mortaus est ct~o/'e f/cc/t~e.

Sexti Pylhagorei. ~e~<~<

Py~agore prat!qua!tdans son école fette loi symbolique.
H fa!sa!t célébrer les funeraiUes de ceux de ses disciples t

indignes de Tivre dans sa communion.

32.o3.



DE ?Y THA~O &H. 401

2~/TZC CC

3xo3. Ne t'occupes que de tes araires (t),

et ne connais dans le monde que toi.

3~o~. Crotoniates ne vous croyez pas des

hommes parfaits.: ainsi que tous les autres

peuples vous êtes un composé des deux f<?/t-

~~c~~ de Jupiter (2).

3xo~. Quand il ~/?~<? ré~ugles-tol dans le

sein de la terre (3)7 Réfngiès-toi dans le cer-

cueil plutôt que
de tomber vivant entre les

mains du peuple ou des rois.

3xo6. Magistrat ne te laisses point manier.

La /o~z~ s'use sous le toucher.

~32.oy. Ne touches point à la ~3~ n'ap*

proches point d'une le ~emme. La torpille

engourdit laTmaIh une belle emme hé bote la

raison.

3~o8. ProËtes du conseil d'Homère (~) seul y

ne t'opposes point au /<?/V6' de la multitude y

laisses-Ie passer
ou

passes à côte.

3~00. Jeune épouse qui veut faire bon mé-

nage l'évites le ~7~ d'avoir toujours raison avec

ton mari.

(t) Platon (2y/M~c) appeUe cette loi H/te ~e//i?paro/

Montaigne l'a rendue ninsi) dans ses e~~a~. L 3
ee Fay ton faict et te cognoy
(s) Voy. Htéfoctès et Homère.

(3) Le premier membre de cette loi te retrouve au

notnbrej,le&-&yjnbois~. Py thagore'ue proféra le reste qu'en
decÂ du voile qui sëparait son école enjfienx~ jet armait
deux cta~tï~ ïnstinctes parmi ses disciples.

La seconde

partie oë cette loi fut pour ses intimes'~ teîs* que Charou-

~â3, Zatëucus et Lysis qui recueillit toutes les paroles d<

son maître.

(~) ~rc~c/Mt~ï~,
Si ~ït</<Mp~~<trc f~ Odyss. II.
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32io. Si i on vient te dire ce Hier encore,

esclaves de leurs prêtres et de leurs rois depuis
tant de siècles les Egyptiens se sont levés au-

jourd'hui
et déjà. se montrent dignes de l'indé-

pendance
et de l'égalité »;

Réponds
ce J'aime mieux croire an vol de

la tortue (i) ».

3zn. Femme en ménage ne quittes pas

plus
ta maison que la tortue la sienne n'y iais

pas plus
de bruit (2), sois plus diligente.

3212. On ne voit pas deux ~or<M~ sous la

même écaille, ni deux écailles pour une seule

tortue.

Législateur
d'une république n'y souffres

pas
deux domaines entre les mains d'un seul

propriétaire~

32 ï 3. Veux-tu parvenir vite à la faveur po-

pulaire?
traverses le forum sur un char attelé

par
des tortues (3).

3214. Les animaux erx-mêmes, quand ils

se rencontrent J se donnent des signes de

bienveillance.

Honores toi dans ton semblable.

Que le voyageur touche la main du voyageur!

32i 5. Evites avec le même soin un tourbillon

de poussière,
et la tourbe du peuple (~).

32i6. Législateur! es-tu jaloux d'élever un

monument durable et d'un bel ensemble ? n'ais

pas
souci de plaire à la tourbe

changeante (5).

(t) D'où le proverbe latin ~M~~b volat.

(~) La tortue éttMt l'emblème du silence.

(3) Type d'une monnaie du Pétoponése.

( ~) Lamothe Levayer, oot~fc. scept.

(~) A~M/~M~accrc ne <a~~a~. Sextus Pylliagor.
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321~. Législateurs
et

magistrats inflexibles

pour
le crime soyez indulgens pour le

coupable.
Tout moit~lest dans le tourbillon de la né-

cessité (ï), comme la terre autour du soleil.

3~i8. Sois à~a recherche de toutes les vérités~

et si tu les trouves, ne les dis pas toutes à tout

le monde.

~32io.
Ministres de la santé modelez-vous

~sur To~~r~ (~) ce Scythe dans Athènes

guérissait
moins avec des remèdes que par

ta confiance.

~2.0. Homme d'état évites toute loi tra-

~~M~/TC.

3221. Fais le trajet de la vie, sans laisser

plus
de trace sur la terre, que le vaisseau qui

sillonne l'océan.

3a~2. Législateur bannis de la cité le sa-

crilège qui ouvre école pour y vendre la sa-

sesse. Au prêtre seul appartient de
~c~

des choses saintes.

3223. Législateur Ï places le peuple entre ses

magistrats
et la loi

Ses magistrats, devant, pour ]b conduire y

ta loi, derrière, pour aiguillonner les ~ZM<M~.

32. Crotoniatesï soyez iidelles aux ~n~

Il n'est pas de victoire qui eiïace la honte

d'un traité rompu.

(t) Les Pythagoriciens avaient eu bien des pensées car-

tés!ennfs avant Descartes. Le P. Regnault, o/ c~c. </<*

At~T~OH~. p. t3y. tom. )I.

(2) Contemporain de Solon et du vieil Anactursts.
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322.5. Jeune homme ne bois pas à longs
<7YZ~ dans la coupe du plaisir.

3226. Réformateur ne te bornes pas à la-

~/YM~zo~ des lois d'un peuple chez un «

autre.

322~. Plusieurs savans sont à la poursuite
d'un secret pour convertir les métaux vils en

or pur (i),
Découvres un procédé pour ~M~zy/ër les

passions en autant de vertus ce serait là vrai-

ment le grand œuvre du sage.

3228. Magistrat d'une république bien or-

donnée '-protèges, encourages~ honores le

~!t~Z/.

Abandonnes le commerce et l'industrie à

leurs propres forces.

822~. Inities de bonne heure tes enfans au

/~TMM/~ pour les rendre hommes de bonne~

heure.

3230. Crotoniates honorez du nom de

travail l'agriculture seulement. Il n\ a que

l'agricu~ure
et le màt~rg~-qm mettent quelque

chose de pl-is dans l'univers.

32.3i. Peuple républicain! crains de t'abâ-

tardir par l'excès du travail.

Des nations entières devinrent esclaves pour

avoir consacré toute leur existence à des oc-

cupations viles qui ne leur laissaient ni le

loisir, ni la iaculté de se conserver libres.

3232. Jeune homme r tu n'existes point pour

()t) Cette loi est dm~ee indirectement contre les ~cyp-
ticns mu s~orrnpâteut beaucoup trop de rnLhi!!ue.
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~Yi(~z~/<?/ mais il taut que tu travailles pour,
exister.

3~33. Ne travailles des mains que pour toi

et ta iamille.

Qui loue ses bras n'est plus libre.

3a3~. Législateur
1 bannis de la cité tout

citoyen en état de vivre sans ~z~zz/

3235. Qu'il soit condamné au service des

pompes,le magistrat quia nus ~.Secl.e/yo/'

public

3236. Voyageur au lieu de mettre de l'or

dans ta ceinture, écris sur ton bâton ce vers

du bon Hésiode.

«:
Langue discrette est un ~<?r M.

3~3~. Crotoniates Ï n'accumulez point les

/or~ dans les temples de vos Dieux (i). Les

Dieux n'aiment point le luxe; il n'y en a pas
dans l'Elisée.

3x38. Dans un temps de guerres civiles, bois

<~u vin de Tr~~f (a).

323~. Crotoniates n'épousez point de trop

jeu.nje&~MïMnes. L'oracle l'a dit aux Z/~z~z~

« Ils auront de longues années, s'ils ne mangent

plus
leurs iruifs trop verts

3x~0. Législateur inRIges rarement des

peines graves.
Les aphorismes d'un médecin habile con-

(t) Z~~cf~/to~cca comme on 'a dit long-temps en
France le trésor de Saint-Denis; en Italie le trésor de

JV~re-Z~a/nc ~c Lorette.

(a) Théophraste prétend que ce vin rend ttctile

couche nuptiale.
f, 2~< 'ï



~06 L o i s
viennent mieux aux hommes, que les arrêts

d'un ~/Y~M~z/ sévère.
`'

3z~t. N'en appelles jamais au tribunal du

peuple il croit tout, sans voir; il te cojid<MH~ Lv

nerait, sans t'entenjdije.

3~2. Préfères à. la tribune
publique, l'écho

de la solitude (i).

3243. Orateur conserves dans ton discours

la supériorité que te donne déjà sur le
peuple

le lieu d'où tu le harangues (2).

3*2. Qu'importe au peuple la république

ou la monarchie ?

Hommes d'état il ne vous demande que
des~/Y~z~~M~ et du_pain.

32~. Dans une assemblée populaire
homme sage, pour l'Intérêt même de la vérité,

ne t'empares pas le premier de la parole (3).
La multitude est au dernier occupant la

tribune.

3246. Ne montes point dans la tribune pu-

blique pour y tonner contre les vices du

peuple et les crimes de ses gouvernans. Con-

tentes-toi d'être le gnomon silencieux qui in-

dique l'heure des devoirs.

3~ Crotoniates donnez lapréierence au

~/Y~/E?/?~des laboureurs sur celui de Neptune (4).

3240. Crotoniates si vous naviguez que ce

(t) LIV.

(~) Pour parler en public on était monté sur quelques

gradins.
(3) V~ conventu ne satagas D/77MUMdicere.

Sextus Pythagoreus.

(~) La ville Je Crotone était baignée par la mer.
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aoit comme T/~f<?Z<~M<? (i) pour porter le
froment que vous avez de trop aux nations

qui n'en ont
pas

assez.qUI n'en
~P.sez.

3249. Hommes et femmes laissez les Dieux

pour ce qu'ils sont; ne vous adressez pas aux

uns plutôt qu'aux autres: quoiqu'on aient dit

Orphée etiej~z~m~g~ les Dieux n'ont point

desME&I~

BaSo. Crotoniates ï simpIICez votre gouver-

nement craignez le desnotismejd~ujûLSeul mais

plusieurs centaines de sénateurs (~) c'est

beaucoup ~<?z?
redoutfez les avis et l'admi-

nistration de tant dejmonde.~>

3~5 i. Lorque le peuple est sourd ou rebelle

à la loi, magistrat montes sur le trépied, dans

l'antre de 7/Yy~M/y ( ~).

32~2. Les bergers donnent de temps en temps
à leurs /~o~c~r une certaine mesure de sel~ j

Pasteurs de peuples j mettez du~~LJEtan~ ~J

vps lois,

~-3253. Cèdes le pas un fro~c~~ et au peuple.
Fais mieux, ne te trouves jamais sur leur

chcm!n.

~"325~.Peuplede Crotone puisque tu formes

un troupeau, soufres des bergers et des chiens.

(i) Sur tin vaisseau à deux voiles nommé jD/Myo~, ce

qui donna lieu aux poëtcs de dire que Cerès renleva~ et le

fit voyager sur un char trainé par deux dragons ailés.

(~) (<es deux granda hommes faisaient les Dieux

t. <i~O~!jM.
(3) Le sénat de Crotone était ~~rî jt~hr~

(4) Cette loi-symboie a donné lieu à deux proverbes?

grecs
~f/wm TYo~t/t'. ~r tripode ~c~.
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3x55. Législateur dis à
l'hpmme

« Tu es t

né pour vivre sans maître
à tout le mDis avt peuple T~TI teT~~ut a tout le moins

~<–t–JL–< f

unmaitre ».

C!ia<pïe' troupeau a le sien.

32..6. Si Fon te dëinaïrde", pourquoi Homère

donne le nom de pasteurs (i) aux chefs du

peuple ?
Dis « Parce que le peuple est un troupeau

démontons~.

32~. Les hommes en société forment trois -1

sortes de troupeaux celui des armées, celui

des villes, celui des campagnes.
Ne sois le berger d'a'icun de ces ~/iM~<*<M~r.

3~~8. Que nul ne puisse êtr Tiasistraf du

peuple, avant d'avoir été gardicu d'un. ~c~-

D~
.1

33~o. Pour ton usage, préfères l'huile de

tes oliviers à celle (2) lait de tes ~/iM~<?~M~r.

3260. Ne rougis point des /?TM~, mais des

taches de ton manteau.

3a6i. Crotoniates 1 ne peuplez pas trop; les

Dieux n'ont permis la guerre de Z/ioy~ que 1~

pour JlégerlaGrécede satropgraudepopu-
lation.

3262. Crotoniates 1. rappelez à vos femmes

que le simulacre de Minerve à la conservation

duquelles 2/ie~y~M attachaient leurs destinées,

avait pour principaux attributs, une quenouille
à la main et sur la tête une corbeille remplie
de laine en pelotons.

(t) Y.amothe Levayer, de la f~ a~e~t~. lIe par-
tie. in-4°. p. t~6. sec. ~dit.

(s) Lé beurre.
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3263. Jeune homme sois plus sobre
de

~rM~M (t) que de laitues.

3a6~. Périsse la mémoire de yry~o/x, pour
avoir inspiré le goût de la piraterie aux peuples

placés entre lemontTaurusetIa mer de Cilicie.

3265~. Si tu crains les vertiges au cerveau

ne demeures pas trop long-temps entre une A

tubéreuse et une femme.

3x66.
Citoyennes

de Crotone ne vous flattez

pas
de ressembler aux ~jy<?.y dont les Imper-

fections sont autant de Beautés.

3~6y. Citoyennes de Crotone! ne vous bai-

gnez pas dans-dû 4<nt, à l'exemple de Tullie

épouse d~ Tarquin le superbe. Cette même

iemme lava ses mains dans le sang de son père.

3268. Avant de mettre le peuple au régime
de la liberté qu'il en fasse l'essai dans des

fêtes semblables aux (2) Compitales de Servius

Tullius.

3269. Magistrats ayez sans cesse présent à
la mémoire le nom de Tullus Hostilius, roi de

Rome il ne trouvait rien de plus indigne d'un

homme d'état (~), que d'attacher quelqu'im-

portance aux affaires sacerdotales.

32~o. Gardez le souvenir de Tullus 77<M~-

lius, roi de Rome; il distribua aux citoyens
sans propriété, les terres du domaine de la

(ï) ce Rten d~metljcnr p~Mt tee éb&ta amoureux di-

.salent tes anciens.

(a) Espèce de Saturnales.

(3) 2V<~<7 ~t~M e<~c~ at~tM~ r~K~t OMa~t ~oc/M

<~e~~ &Ma<.

Titu$ Livius ) <~cocf. I. lib. Plutarch. A~s.
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couronne, et s'.en tint à l'héritage de ses
aïeux.

32/i. Sois la tunique (t) de ton mari. V"

Sois le manteau de ta femme.

32/2. Nommes une tutelle au peuple qui

,demande sa liberté la multitude n'est que l'es-

pèce humaine tombée en ~niance.

32/3. Peuple libre ne restes pas sans lois

)es lois sont les tutrices de la liberté la vigne `;
sans tuteur, donne des fruits acerbes.

32/ Crotoniates (2) ne méprisez pas les t

hommes qui ne sont point de haute stature f

T~y~c ()), dans un petit corps T'entérinait

une ame forte. f`

32/3. Çommences tes études parcelle d me-

canismej~J~ou'ie le /?~/t (~) de l'oreille

est le prenneiLmaître de l'honïme.
.0""

32/6. Magistrat!; faites commén-oration de

T~ l'inventeur du gouvernail ou timon

~le vaisseau.

32/7. La teinture des vertus exige les mêmes

procédés que celle de la pourpre de 2~.
Jeune homme prépares ton ame à la rece-

voir, en la purgeant par le silence des taches

d'une première éducation vicieuse (5).

3278. Magistrat gardes-toi d'enchaîner la

(t) D'où est venu le proverbe fK/Mca~~o~o.r~t/or.
(a) Les Crotoniates ëtAientdes hommes grands

et forts.

(3) Homer. </t~. A. et E.

(~) Pythagore fit connaître dans la G tde-Grèce i'ana-

tomie. L'école de ce célèbre philosophe découvrit le

tympan et même le Umaçon de t'o~e~He interne.

Dictionn. a~~y. Mongèt.
(~) ~p/~f. Lys!<I!s ad Z~p~<ï~c~
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pensée qu'importe au génie qu'il ait des aîles e
s'il a les fers aux pieds comme Apollon dans

v

3~70. Crotoriates ne laissez pas vieillir un

tyran dans vos murs.

3~8o. Législateur! quoique tu fasses, il faut

que le peuple soit ou tyrannisé ou ~r~t.

3x81. Evites avec un soin égal le T~ya~ a.

plusieurs têtes, et celui qui n'en a qu'une.

~'3~8'&. Ne parles as ou dis toujours

yvéritë, même~u"peupîe, et aux rois.quand
tu~vraîs éprouver le sort dé"~7~

3283. Chefs de nations à l'exemple de Ty-
r!M~M (i) Melampus, etc. ne donnez des lois

aux hommes, qu'après avoir pris leçon des

autres animaux.

3284. Peuple crotoniate sardes le souvenir

de TvTT~ et repètes ses chants belliqueux

quand tu seras en guerre pour une cause

juste (2).

U. V.

3~85. Refuses pour ami, l'homme qui verse:

le sang de la vache dont il a bu le lait.

3~86. Sois sage et modeste la sagesse tien~

(t) Porphyr. o~/M.

(2) Poëte d'Athènes, contemporain des sept Sages
était petite borgne et boiteux. On attribue au pouvoir <!û
sa muse la plus mémorable des victoires remportées par
le« Spartiates sur les Messeniens. Il obtint le droit d~
cité à Lacëdémone. Une loi expresse en;o!pttait aux so~

dats avant d'aller à l'ennemi de s'assembler autour dp
la tente du général pour y entendre et répéter tes chants

de Tyrtée.
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à si peu, qu'en vérité il n'y a pas de quoi
être vain.

3~3~. Crotoniates tenez pour sage cette loi

grecque qui défend de naviguer dans un t'~M-

seau
pouvant contenir plus de cinq voyageurs.

3x88. ~/<?/7z~ baissa devant le peuple les

faisceaux consulaires.

Magistrat ï fais mieux tiens la multitude

courbée sous le sceptre de la loi.

3x8~. Crotoniates ne vous faites pas du

courage (i) un Dieu qu'on ne dise pas Ils

ont besoin de la religion pour être braves ».

32~o. Crotoniates mieux que les Egyptiens, J

connaissez la ~z/<?~r des mots gardez-vous de

faire synonimes prêtres et sages.

32~i. Défends la vérité ne la
~?~<?~ pas.

32()2. Crotoniates! de
temps en temps, ~M-

nez vos grains et vos lois.

~32~3. Ne places point les alimens de ta

journée dans un vase (2) de~nuit, ni ton hon- ,°

neur dans la fidélité d'une femme.

32< Jeunes époux le mariage
est un

à deux anses.

3295. Sois semblable à la glace qui prend

la forme du vase où elle se durcit.

Confbrmes-toi aux circonstances.

3x~6. Meurs, avant
que

le peuple ou ~e prince
sache que tu as vécu (o).

(t) Les Romains avaient une Déesse de la valeur sous

le nom de Yirtus.

Spanheim de usu numismat. tom. I. /n-/b/<o.

(2) ~M&. XXVI.

(3) Prov. grec.
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32(~. Nourris-toi de chair qui n'ensanglante

point ta bouche (de végétaux).

32~8. L'Egypte adore les ~c qu'elle

mange.

Peuple de Crotone ne portes point la recon-

naissance
jusqu'à

la superstition ne parfumes

point d'encens le pain qui te nourrit donnes

tous tes soins a la culture de rêpF nourricier

mais ne métamorphoses point tes alimcns (t)
en Dieux.

~-3'zo~. Ne charses point le lendemain du

fardeau de la t'<p/

L'homme n'a pas reçu une dose d'intelli-

gence et de force, grande assez pour faire en

un seul jour le travail de deux.

33oo. Magistrats magistrats veillez, quand
la loi dort.

~33oi. Législateur ne vends pas tes lois au

pejiplê si elles sont bonnes, le peuple le plus
riche ne l'est point assez pour les payer.

-33o2. Ne ~y pas la science le~ophiste (?)
en fait trafic le~hnosopE~jS~n~ait honneur.

33o3. Soit flétri dans la mémoire des homme<;

le nom d'Adraste, roi de Sycione, pour avoir,

bâti un temple à la
~<?~e~jE~ (3)<

1

3304. Ne redemandes pas à ton voisin les

épis que le vent a détachés de ta moisson, et

(t) ce Qui serait jamais assez Insensé pour avoir un

Dieu qu'on boit et qu'on mange ? dit Cicéron~ de ~a~K/~

<~eo~«~t. III.
TM~, OMO ~eMa~r,

</fMM.. ?

y (2) Xenophpn adopta, ~'esprit de cette loi.

~OC~tt~.WC7?t1.6.

(~) La déesse ~Vc/yt~r~ P~usan~s. I. 33.
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portes dans la sienne demain le vent con-

traire te les rendra. 7

33o5. Les Lacédémcniens adorent les vents.

Contentes-toi d'en observer le cours.

33o6. Magistrat! ne laisses point à d'autres

le droit de haranguer la multitude; elle tour- 1

nerait à tous les vents.
j

33o/. Les jeunes femmes n'immoleront pointa
de colombes ni de moineaux sur l'autel de

des couronnes de fleurs sont des of-

Grandes plus convenables, sàMS doùl&, que le <

sang des animaux (t).

33o8. Toute la (jréce est remplie de temple~
à /ï~-c<?~M/ï~.

Citoyennes de Crotone ayez la gloire d'éle-

ver le premier autc à ~~M~ ~oz~?.

33o~. Homme de génie homme sage
abandonnes le peuple à ses destinées.

Sous la monarchie c'est un ver rampant

qui se laisse écraser en république, c'est un

ours qui étoufte ses conducteurs.
IN

33:o. Jeune homme! préfères les leçons y<?~~
~/<?~ du sage a ses écrits.

33i i. ~i tu n'es que philosophe, abstiens-toi

dé haranguer le peuple pour plaire
à~ la mul-

titude et s'en faire écouter, il faut être

~?z/-r.

3312. ce Vin vieux,- miel nouveau ~j dit

l'Adage.
Disons « Magistrats mûrs, a peuple t~v~.

3 d 3. Magistrat pouf corriger les méchans,

1

~t) J&mbLXI.M/f/o.
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sers-toi des me~ans puis jettes les w~~ "Y

au feu.
1

33 ï~. Homme sage! ne sers point la ~~n~

sur la table des rois et du peuple, avant que
ce fruit soit bien mûr sa verdeur agacerait

les dents, et ferait grimacer tes convives.

33f5. Crotoniatcs î ayez le courage de vous

dire, ou d'entendre la vérité toute entière

les deml-y~r/~ ont produit bien des maux.

~33i6. A l'imitation du serment (ï) militaire

d'Athènes, promets de défendre la vérité

lusses-tu seul contre tous.

33i7. Pardonnes à celui qm te blesse, si c'est

avec l'arme de la ~<~r~.

33 i 8. Aimes la ~r/~(~) tu la découvriras.

~33 lo. Ne sèmes pas de bons grains sur la

mer, ni des vérités sur la place publique.

~~3320. Toutes les vérités nécessaires à l'homme

sont dëcquver~es~n~ën cherches point de nou-

velles.

33zi. Sil est vrai que la meilleure législation
a besoin d'un vernis religieux

Homme de génie trompes,le peuple.
Fais mieux ne te mêles point de ses affaires.

3322. Crotoniates Pétrissez dans votre sou-

venir l'inventeur du ~c/Tie~ injurieux.

3323. Fais des vers pour tes amis, plutôt

que des lois pour le peuple (3).

(t) En voie! le texte et Je jure d'opposer mon corp%
aux ennemis de l'état, fu<sai-je tout

(2) Fers <~n~. XLV.

(3) Prov. gr.
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~33'2~ Rediaes
un

picccpte ou une loi, en

trois t~ (t) seulement.

3325. Jeune homme ne te lantilianses pas

trop avec l'art des vers le irëquent r~~e des

expressions sonores, métamorphose insensible-

ment une tête pensante
en écho ~<?r~<?z/~r.

j
33~6. L'eau prend les formes dû vase dans

le quel
on la ~<?.

Jeune épousée
ï fais de même, en entrant

{ chez ton mari.

33~7. ~<?/y le
mépris a dosé égale, et sur

i les gouvernés
et sur leurs gouvernans (~).

Les premieiS
sont de vils

troupeaux;
les se-

f conds, des charlata~jiQijLcToîns vils évites

si tu peux~
et les uns et les autres.

33~8. Citoyenne
de Crotone au milieu des

caresses les p)ns faniuières~ gardes un~sorte

de di~mté que to mari, en
teTpossédant

croie tenir dans ses bras 1& ~~jc~lle-même

qui, pour plaire davantuge, s'ocre à lui sous'
~``"

les traits d'une iemmé.

3~90.
S'il te manque une seule vertu (3) ne

prétends pas
à l'a'nitié.

3 ')3o; Embrasses la y~rf~ sans regarder au-

tour de toi.

333 Si Fon te demande c< Qu'est-ce que
la vertu ?

<c La philosoplue
en action ».

.j.'

(t) Vitrnv&-y-~r~~f f traft. de Perrautt. /b/.

(2~
Lot secrète dirt~e centra Crot'~n~ et son sénat.

(3) ~nr~o~ ~y?~ (~w/r/ capacem
non esse ~M/0/ï/~ o/HM/t'/r~H~f n.-t~t/K~ at/eoy//e tc~

r//ïa ca~ea~ SimpUciûs ) coww. c/!c.~T/ epict.
'i'~

JJ02.
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~333~. Ne te contentes pas d'être vertueux

selon, la loi elle ne peut pas tout dire.

~3~33. Jeune homme sois vertueux, un seul

jour~ tu le seras le reste de ta vie une fois

qu'on a touché aux fruits de ta sagesse, on ne

peut plus s~enT~a'sseK–

333~. Jeune vierge demandes au jeune
homme qui te désire pour femme, les mêmes

~<?/que ta mère exigea de son mari.ta
.uwr.w~'

"w.Yiu.1

~333~. Citoyennes de Crotone Ï honorez

~<?~t~, la: première femme qui fit sentir à

l'homme le besoin d'une demcure_~xe, et les

avantages d'une vie sédentaire devant soit

loyer.

-~3336. N'épouses polntjujne_j~ï~ï~.

333~. Citoyennes de Crotone! ne donnez pas

votre temps et vos soins aux ornemens des

temples
dé préférence aux ~t~/x~ de vosr

pères et de vos maris de vos irères et. de vos

encans.

~~3338. Ne portes point de vêtemens faits à

la taille d'un autre homme.

333~. Artiste représentes quelquefois
l'Amour nu.

Donnes toujours un ~~<?~<?~aux~Gr~es.

~3~0. Ne changes point d'ami un ami est

un vêtement de toutes les saisons et qui ne

s'u&ajatnais.

~~1. Si tu trouvés une vérité, avant de ta

(t) t)!)td. $icuL V. ~/ta~atD~ Pmd o/p 1
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produire y appelles
à toi les Muses (t), pour

lui faire un ~ï.

334~' Magistrat
recoimnandes au

peuple la

propreté
Je ses t~z<p/?~ un

peuple qui se né-

glige
sur ce point,

n'a
pas d'élévation dans

i'ame, ni de pureté
dans ses mœurs.

3343. Législateur! ne te montres
point mal

té~ à lamultitude.

3344- Sois y< laisse à d'autres le soin de

s'habiller.

3345. Ouvres ta
porte

à
l'orphelin

et au

voyageur égaré loin de la maison paternelle.
Ouvres ton cœur à l'ami veuf de son ami.

3346. Un homme, ~etpere, ne pourra

se remarier qu'à
une

~emme T~M~<? et mère.

3347. Crotoniates ne confiez le sacerdoce

f'u'a des iemmes ~M et sans enians

< omme en Grèce, et non à des
vierges,

comme

l'a voulu Nu ma.

3343. Prends un ami c'est le nécessaire (2)

de l'homme, et le
~/<2~z~

de la vie.

33{().
Sois content de la Ibrrune, si tu es

riche assez pour
o~ïrir au

passager Ind~énF, le

ï~y~<p
de sa journée (3).

33~0. Législateur père de famille places le

vice hors de la
portée

du
peuple et de ton

(i) Les sentences de Pythagore n'étaient point expri-
~ces par une prose sans. images. Elles étaient pnrc-

loppées
dans des images et des allégories compréhensibles

que runaginatioA de Pythagore produisait avec une grande
facilité. Meiners.

(2) CoMM. d~Hiérodès.

(3) Ut' pai:'
et u~c mesure de vin.
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en~ijit~
en sorte

qu'ils
se trouvent dans l'heu-

reuse impuissance d'y atteindre.

335i.Fidelle à ton époux, ne te crois
pas dis-

pensée
de tes autres devoirs un seul dé~tùt t

ternit plusieurs vertus
une seule vertu ne ba-

lance
pas plusieurs

~/c<?~.

33o2. Magistrats récu~ezietemoi~naged'un \~y
~zc~/M~/ric (ï).

~353. Nesoisl'anTimd'ni~chass~~ d'un

boucher ,'n'i d'un (2).

33~. Ne sois ni la ~zc/ qui tombe ni le

t/zc~/yz~cn? qui frappe.

33~5~. Rappelles à ceux qui ont le
couraae

d'être rois ou
magistrats, Onoclus lapidé

dans un temps de sécheresse par ses sujets les

AEnianiens, comme <~c~ï<?
expiatoire.

3356. Crotoniates ne multipliez pas vos J

Dieux beaucoup d'autels nécessitent beaucoup

de
prêtres (3) et beaucoup

de
prêtres exigent

beau~o~Lpjde ~c<C:/7ï~

335'7. Peuple
de Rhegiuin que

les offrandes

à tes Dieux ne soient point
des t~c~y; les

Dieux n'aiment pas
le sang il n'y a point de

sans
dans le nectar dont ils s'enivrent il n'y a

point
de chair d'animaux dans l'ambrosie dont

ïls se repaissent.

(t) Cet loi de Pythagore est passée dans la jurispru-
dence cruntneHe anglaise eHe récuse Pour témoins les

~QKc~er.y.–

(2~*T'~ ~Vcc Ct~~M
nec ~'C/!a~<?7'H~ M/ï~MaM OPD/'O-

~n~Ma/< Pcrphyr. 7.

(3) a. La corruption <les prêtres, et leur avarice, est y
dit Pythagore la source de tous. !f's maux

Kaun.;ty y t'ov~t;

de
Cyrus. VI

1~ d
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3358. N'aspires point à des ~c~oz/TM qui né-

cessitent, après les avoir obtenues de se laver

les mains (i).

336o.
Secoues tes pieds, quelques ).ours avant

de sortir de la vie.

336o. Donnes le moins de surface possible a:
l'édifice de ta vie.

336i. Jeune homme ne dépenses pas toute

ta vie en un seul jour.

336~. Citoyen de Crotone (~) ne manges

pas ta vie en un seul repas.

3363. Veux-tu de longs jours ? caches ta ~M*.

La mère d'un homme public doit s'attendre

à vivre plus que son iils, ¡

3364. Pour vivre longuement~ ménages-toi

du vin vieux et un vieil ami.

3365. Ne fais point l'éloge de
la jeunesse y

en

présence
d'un ~/<?:z/Y/

chasrm.

3366. Voyageur! ne passes point entre un
?~ et le soleil.

336/. Jeune homine un vieillard t'appelle

retournes sur tes pas, quand bien même tu

serais attendu par la iëmme qui te plait.

3368. Législateur! invites le peuple à n'avoir

pour prêtres que des vieillards, chefs de famiUe.

3369. Jeunes hommes laissez le vin vieux aux

(t) Allusion à l'usage des Anciens qui exigeaient du

vainqueur qu'il se lavât les mains, avant de faire un sa-

crifice.

(&) Nous avons remarqua dë}à que l'habitant de cette

ville maNgcatt beaucoup.

"¡¡;~
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3370. Mn~istrat dans les jeu\ publics, ré-

serves un prix au plus bea~des~~z/~7~~ une

belle vieillesse est presque touj ours la marque
d'une viepure"(I).

~e>

33~1. Qne le bain des vieillards ne so~

pas commun aux jeunes hommes

33~72.. N'aspires point a. de trop longs jours
crains la métempsycose de Tithon en Cigale

préfères le silence religieux
du tombeau, à la

loquacité méprisable des ~z~y.

33~3. Honores les ~z~<xn~ jeune homme

les ~<x/~y sont les_DIeuTr du ~eune j~ge. y
Honores d'un respect plus profond le

~z~z/ de l'âge de ton père. <

33y~. Qu'une fille ~~<?~<? soit condamnée a't

service des Dieux et à l'entretien de ~eurs

temples!

33~5. Pour choisir un ami~ n'attends pas la

<~cz//<?~

33~6. Crotoniates! exemptez-vous de con-

sacrer à la vieillesse un temple comme dans

Athènes, ou un autel comme à Gades (Cadix).
Ne vous dispensez pas d'honorer les

~/Y~.

33~. Jeune homme défies-toi des plajRijrs
le soleil décline, quand il quitte le signe de ia.

y/c/~c (~.

(t) Cette loi semble prise dans le ch. XXIII de FT~
et Pythagore tirait des ouvrages d'Homère etd'Hc-

siode, des passages qu'H croyatt propres à servir d~ins-

truction et d'exemple ». Meiners.

(a) ~V. B. Cette to! morale et symbolu}~ emprunta )
d'une vieille tradition orientale, abonné un motif m
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33~8. Peuple, sénateurs et magistrats de Cro-

tone veillez sur la loi n'y touchez point

la loi est une i~<?/~<?.

33~9. Une iemme mariée n'aura le pas sur
une fille vierge, que quand élite sera devenue

m~re~ –S

3380. Jeunes femmes ne dites po~nL~u~nHr"\

les
secrets deja_nmt gardez

vous
surtout

d'initier les sœursae*'l'AaM~r aux- dctTRîèrs

mystères de
FHy menée.

Par des récits indis-

crets, n'allumez point le feuL-~u_desir_~ dans t

le cœur~atsible_dejajeu~ie v~<<?.

338l. La raison veut que tu donnes a la na~\

ture seule, là qualification sublime de vierge-
mère (i).

3382., N'épouse~} poi~nt une T~~p qui n'a

jamais sacrifie le matin, à Miner\ e Pan-

drose (2).

3383. Citoyennes de Crotone 1 y~g~ ou

mariçes, qu'aucune dp vous dans tous les

instans de s~a vie, ne se croi~ jamais seu~e et

sans témoins.

calomniateurs, pour charger la mémoire de Pythagore
du ridicule d'a&tKoLog~e.

tt Pythagore rechercha tout ce qui ét~it,digne, ,d~ê~res'u
de son temps et le tourna à PutlUté au boD~eur~ à l'ins-

truction de ses contemporains ]o. Meiners.

(t) C'est le titre que les Egyptiens consacraient à leur

Isis.

Voyez aussi le culte des Druides, aux paragraphes
du

~ova~e~t'~yf~~o/TNt&ï~M/MGaM~M. 1

(a) Minerve toute rosée. Le sens de cette'loi estd~-Ht–t

pas épouser une fille paresseuse ~jqui n'est point tnatmaie [
ni vigilante qui n'armais pris un bain de rosée.

ti~a
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338~. Tant que la nature ne vo-us conseil-

lera pas le contraire demeurer f~?~
mais

conservez, en les mœurs toute votre vie.

338~. Que le bain des femmes~iar~ées ne

{ soit pasJCpj~~mun~Lux_~Jl~es~~

~~336. Jeunes fines de Crofone entrez

~z<?~<?~ dans
le temple de l'Hymen.

338/. (citoyennes portez le nom de vos

époux avec ce respect religieux dont les

~/t~ d'Athènes sont penétr~e~, quand ~lles

portent les choses maintes sur I.e,u,r tête (t), <wx

fêtes de Minerve.

3388. Si le peuple, avant t~a. cinquantième

<année, te nomme législateur, dis lui Je ~uis

encore trop jeune
S'il t'appelle à la rédaction de ~es ~ojts

après ta cinquantième année, dis lui ceJe-suis

dpja trop Mc~.r M.

338o. T~ojrnmes d'ptat ne dqnne~ po~t des
lois jeunes à un vieux peuple.

33~o Mère de ~mi~e'! .ne caries pQ~njt la

vigne (~) au cl~ou.

33~ i. A tes en~ns qui te parlent d'Hymenée,

/rappelles les lois de la greiïe dis-leur que l'u-

nion de la ~g?~ et de l'oliyi~r, .est rarement

heureuse $ dis-leur q~e l'antipape t~es carac-
tères est

plus
di~cile encore à vaincre que

(i) Les C*Mc~orM.
(2) C'est'à-d~re~ eonsuIts&Ja-eyM'p'Mhîe~
Les Anciens prenaieut~ela graing~~s-cÏM~ pnur an-

tidote à l'ivresse.

T~n~
avp~Jre~jH,~ pl~s haut câpres Pli~e, que

Pythagore avait composé un traité sur cette pro~uciton

Icgumineuse.
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celle des t~t~M~r, et que l'assortiment des

ames, fait seul les bons ménages.

3392. Ne fais pas libation aux Dieux (i) de

l'Amitié avec le vin d'une ~ï<? négligem-
ment entretenue.

33~3. Ne maries point
la ~(~) au laurier.

On n'est point d-ia-fbis grand buveur et~rand j

homme.

33~. Abstiens-toi du yin! la ~~ï<* donne

trois fruits (3) le plaisir de boire ensuite,

l'ivresse laquelle est suivie de la dispute.

33o5. Tu dépouilles ta vigne des feulUcs qui 1

en dérobent la grappe aux rayons du soleil.

Homme de bien laisses aussi entrevoir
ta/

vertu, pour qu'elle fructifie par l'exemple. <

33~6. Visites la ~x//c séjournes aux champs.

33o~. Tu ne dégustes pas le vin quand ~1
bouiÛonne dans la cuve.

Abstiens-toi de juger un homme dans sa

colère.

3398. Crotoniates! n'imitez point les Grecs, y

qui font synonimes le vin et la vérité.

Malheur au peuple qui ne dit, ou ne permet
la vérité que dans le t~.

3399. Crotoniates soyez sobres 3 a mesure

que le vin entre la raison sort.

3~o. Citoyennes! abstenez-vous de t~L san s~

eau le
r~-eans~a-u~falt changer~de~sexe.

3~oi. Législateur restes en repos chez toi

(t) ~r ~TtOM~a~ ~&M~ ne &&c~. Symh.

(2) Les Anciens croyaient & FanttpaJue de ces de~x

productions.
(3) Antonius Monac~ tS. l!b. I. meliss. cap.
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il n'y a rien a faire d'un vin tourné, et d'un

peuple corrompu.

~3~02. Ne rinces pas avec du
t~n?

la

~oupe de l'amitié.

3~o3. Crotqnlates bannissez d'entre vous

le parfumeur et le fz<M~r (i); craignez les

extrêmes.

3~o~. Pet~ple de Crotone interdis à tes ma-

gistrats le vin vieux et les jeunes femmes.

3405. Ne vas point allumer ta lampe a~

foyer d'un ho.nme ~z/z~zc~

3406. Epouse o~ensée ne sois point vin-

dicative le pardon d'une injure embellit Vénus

même.

3~0~. Ne méprises pas
la ~zc~?~, parce q~f

tu la rencontres parmi des chardons; jouet des

vents, elle fleurit là où les vents ont porté sa

semence.

~3~o8. Jeunes nILes même au milieu des oc-

~~upations les plus ~grate~ d" m~j con-

servez sur vous un air de parure et de fête.

Vous avez quelquefois

parmi des roches sauvages et
repoussantes.

3~00. Sois sobre tu vivras plus longuement

que si tu mangeais de la t'~j7~6' (2).

~io. Législateurs, magistrats! tout n'est pas
mauvais dans les Tnpçh~j~j~~aol~ < ~u~r

pa~.
Si la ~T<? porte sous sa dent un venin qui

(i) ~~A.XXIX.
(a~ Les Anciens attribuaient à la chah de ce reptile la

vertu de faire vivre long-temps.
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tue, elle ofYre sous ses écailles une graisse cm i

rajeunit.

3~n. Pour connaître la T' de I.i~
femme que tu veux épouser, n'interroges que
ses mœurs.

3~i2. Citoyennes de Crotone! au plus léger

nuage sacrihez à la déesse /<2c~ des

Romains (i).

3~i 3. La barbe est le vêtement naturel du

menton regardes la nudité du menton comme

presqu'aussi indécente
que

celle de quelques
autres parties du corps humain.

Un beau feuillage ne sied pas moins au chêne

robuste, qu'une barbe bien soignée au ~<?
de l'homme.

n

3~i~. Crotoniates gardez le souvenir de

~~c~OM, J législateur de l'Inde J et l'un des

premiersTEnv~nteurs de ~ainétempsycose (2).

3~t~. ~7~~<?~ tes semblables mais n'habites

qu'avec ta famille et ne séjournes que chez

toi.

3~l6. As-tu bf~oin. d~un~cnn~ç~ sa~e ? vas~
t'asseoir, et médites su~l<aUtjMï~ Yt'asseoir, et m~d~L~llx.la-toIDhe -W.,LF er

s.

On se trouve quelquefois bien de consulter

les morts de préférence auxt~oTM.

3~ 1~7. Ne parles des morts que pour en dire

du bien y ne t'approches des ~z~M.y que pour
leur en faire.

(i) Qui vaut autant à dire comme appaise ~ar~.
GutH. du Blanc, discours ~esDa/T/c/~e~. IX. de /o<'

~cz~e. p. 5~. versd.

(2) Frerct, ~M~. de /*<ïc<ïcf.des inscript. p. ~2 et suiv.
tom. IX. /M.t2.
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3~18. Législateur permets
au peuple de

déifier les hommes apres leur mort, jamais de 1

leur t~z~.

3~io. Crotoniates! ne divinisez personne de j
son f/t~M~.

Hercule, lui-même, ne fut Dieu qu'après sa/
mort.

3/~20. Renonces a Mt~<?, plutôt que de vivre )

des restes de lavable de ton semblable.
_a~··y.

3~21. Regardes-toi vivre.

3~?2. Prends le temps de ~z~n? n,e manges

pag~n-com'ant (i).

3~x3. Ne demandes rien aux Dieux. L'homme

en naissant reçoit ce qu'il lui faut pour vivre.

3~2~. Quittes un peuple chez lequeîTa'~orce
des lois es~ balancée par la force des armes il

n'y fait pas bon ~Y?.

3425. Pour ~Y? procures-toi le feu et }

l'eau.

Pour vivre heureux, trouves un .ami.

3426. Pour ~z~ longuement, abstiens-toi"

de la chair de perdrix (2).

3~2~. Peuple ami de la simplicité des an-

ciennes mœurs! gardes
le souvenir (i'~y.~

qui avait fabriqué de sf3 mains le
lit qu'il ~1-

tageait avec Pénélope.

34~S' Spis~L. mais ne vis pa,s seul.

3~2~. N'appelles pas dans ta maison toutes

les vertus ensemble qu'il te suHise d'en pos-

<) 2V~ e~c ~rr" ~fYp Pyt~°g ~y/7t&.
(2) Votatite lascif.
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séder une; celle-ci sous peu de temps attirera

chez toi toutes les autres.

343o. Magistrat père
de famine neneubles

point la tête du peuple et de tes enfans de con-

naissances superflues ne fais entrer les vérités

dans leur cerveau qu'une_à~/tc.

3~31. Magistrat! surveilles les lois aveç la

sol~citude d une mère
qui

a des filles.

Saches que les lois sont des perles qui ne

ti nnent qu'a un fil; une seule détachée, il n'y
a plus d'union (i).

3~3~. Que ta langue et ta pensée soient deux

élûtes à l'x/c~

3433. Crotoniates dënez-vous de ceux qui
vous cachent la vérité.

On jette un fo~? sur la tête des lions pour
les enchainer.

343~. Citoyennes
de Crotone il vous est\

facile de rendre au voile de lin, souillé par

l'usage, sa première blancheur.

Les taches laites à la réputation d'une femme

sont presque toujours indélébiles.

3/ Législateur ne parles au peuple que
derrière un voile (2).

3~36. Une vierge, devenue femme, pourra

quelquefois sortir de la maison sans ceinture

jamais sans ~cz/c.

343/. Avant de~ortir, l'épouse prendra son~

voile des mains de son mari.

3~38. Les femmes mariées mettront an voile

(i) Les Anciens appelaient les colliers de pertes <!c~

J/Tt/O~

(2) Pcr~or/f~M ZnoM/. Prov. gr.
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de leur sein une agraire déplus que les iemmcs

non-mariées~~i).

343Q. Homme
sage

ne te laisses voir à la

multitude ne lui donnes une leçon qu'a tra-

vers un vuile (~).

344o. Crotoniates dans vos fêtes publiques,
au simulacre de la liberté, substituez JLe~Jryre

de la loi, et né jetez jamais un ~/7c dessus.

3441. Que dans chaque tribunal (3) un

grand voile toujours baissé rende les juges in-

] visibles à~ accu se, ainsi qu~a ses accusateurs

et~à celui qui~ rend sa déiensjp

3/(~2. Législateur 1 défends l'usage des

voiles dans le sanctuaire des temples le culte

ne doit pas plus être un mystère que le soleil

il est temps, il est bon que le prêtre n'ait rien

de caché.

~"3~3.
Pour bien voir il ne faut pas trop

voir.

Pour prendre un allignement, tu n'as besoin

que d'un œil.

3/ Jeune homme! avant d'instruire ton

cerveau à ne rien oublier instruis tes yeux à

bien voir. Le talent de voir doit précéder
l'art

de retenir ce qu'on a vu.

3~ Veux-tu devenir Dieu (4) ? apprends
à bien voir.

344~' Crotoniates à l'exemple des Lydiens,

(t) fe/?ZM/M.
(a) O&~cfo ve/o, e-r~M~ccM~ citra ~rùrccc~~o~ aspec-

~at ab ore c/tM~e/M~a/ïf. Jambi. XVI T.

(3) Les Romains empruntèrent cet usage à Pythagore.

(4) T~Ot(DIeu)~ mot grec, stguIJE~ut celui ~~t f<M~.



.~3o L o i s

n'allez pas chercher vos magistrats ou un roi

dans l'atelier d'un charron.

Le constructeur d'une voiture ne sait pas

toujours la mener.

3/~7' Magistrat! obliges les prêtres a réciter
leurs prières à ~o/~ haute (i).

3~8. Ne sacrifies point à ton appétit vorace,. }
la faible volatile qui b'est rctugiée dans ta

maison pour éviter un oiseau deproie.

3~o. Observes de loin l'ëruption d'un -w

,volcan, et les mouvement d~un grand peuple.

3450. Ne dors point le jour; tu
ressemblerais

aux ~o/cz~ (2).

3~51. Plains l'oiseau qui chante dans sa
volière.

Plains et méprises le peuple esclave qui
s'endort au bruit de ses chaînes ne le rëveilîe&

pas pour le rendre à la liberté, il n'en est' plus

digne.

3452. Crotoniates doubliez pas que les

/yyz/~ n'ont un roi qu'en ten)p~ de guerre.

3~53. Que ta conscience soit comme un

volume, sans cesse déroulé sous tes yeux f

eonsultes-Ie a~ chaque heure de ta vie.

3~ Sans doute, tout peuple est son

maître, et a le droit de ~o~/bzr.

Crotoniates mais sachez vouloir.

3~55. Ne dis je le ~~M~c qu'après avoir dit

le puis-je

( t ) ceLes Pythagorieas vouloyent que les prières fussent

puMiques; et ouyes tl~un cha ~on.

Montaigne. essais. I. 56.

(a) Les Grecs appelaient les brigands, des ~o~cH/\t </c

jour.
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3~56. Jeunes époux sacrifiez ensemble J

chaque matin, a la divinité des ~o/z~ ~<o&

/o~ (i)~ vous en obtiendrez le bon accord.

.5~. Reçois le jour dans ta maison par la

r~o~ plutôt quë~partës'côtés.

3t58. Architecte politique! ne déceintres
pas

l'éduice social, avant d'avoir posé clei (a)
de ~cz~

~3~ Apprends à '~<?~ Hercule (3), en

voyageant, est devenu héros.

~~3~6o. Avant de proposer des lois à ton pays,

~<M.

~~3~6i. ~o~a~? avant d'être législateur

Voyages, aussitôt après l'avoir été.

'~3~.6~. ~c~y~e~ une ~bis en ta vie.

3~63. Attends dans le silence et le calme le

retour de ton é~ou~ inconstant (~) places
d'avance le pardon-et le sourire sur tes lèvres

reçois-le comme arrivant d'un loug et périlleux

~o~d~.

3~6~. En passant le loYi~ d'une vigne, si tu

aperçois un sep privé de son appui, tu lui

en feras un du bâton qui te sert dans tes

~c~g~y.
3~). Crotoniates soyez hospitaliers à

l'exemple des Mosyniens (~), dans tous vos

(i)
t~b~ty~fy~ dea p/'<ï~~a&~f Mfco~/M~~ &o/t<t r e//e/ï~.

(a) Symbole pyttmeorique
de la loi.

(3) Baudelot, Mh?t~~e~ ~o~ tom. I. /i2.

(~) Theano Nicostratae ~?~~o/<ï.
(5) Voici le texte de là loi

~c/tyM~o a/M~ et ~o~&M~ a~c/t/enf/~Mt.
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partages de lainille, consacrez une portion au

~<~y~

3~66. Ne séjournes point chez un pèuple

inhospitalier, qui raille le ~<?~r vêtu au-

trement que lui.

3~6y. Cr otoniates rendez une sorte de\

culte à la personne de l'étranger qui accepte

l'hospitalité dans vos murs recevez~Ie comme

un D~eu f<?y~~<?M/' (i). `,

3~68. L'épouse dans son menace remplira le
rôle des consonnes dansl'aipliaEët, le mari se p'
réservant l'emploi dès ~<p.y. )

3~6~. Législateur et magistrats î invitez

le peuple a s'abstenir de la chair de Fz~z-

noscope (2).

~yo. Epoux! prt~rez la qualité des iruits\
de l'hymen à la quantité.

Rappelez-vous les infortunes d' Uranus, père
de quarante-cinq enfans il trouva en eux ses

plus cruels ennemis.

3~71. Crotoniates à l'urbanité froide, subs-

tituez la tendre iraj.cmité.

3472. Ccùpes les ongles du peuple; mais ne

lui laves point la tête dans son (3)

amendes le, sans l'avilir.

3~3. N'admets
pas

une grande diiïerencéj
entre l~r/?~ des suitrages et celle du sort rien~

(ï) ~9c«~a~

(2) Co~tMo~/a~eMr du c/67~ nom d'un poisson qui a les

yeux tournés vers le ciel.

(3) Unguium, cr/H/K~yMe ~ra~~M~o, ne co/?!M/

~~o. Pythag. ~y~
110
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ne ressemble plus aux chances du hasard que
les i 'jgemens de la multitude.

3474. Homme de génie!
ne te mets pas en

peine de rédiger de bonnes lois pour le
peuple,

il ne lui faut que des

347~. ce Punis le voleur 3 punis du double

l'usurier ».

Magistrats de Crotone! veillez à l'exécution

de cette loi, qui fait plus d~honneur aux Ro-

mains, que la conquête du Latium.

~~y6. Politiques sages désirez-vous donner

à vos lois une durée égale à celle de l'airain et

du marbre? consultez les besoins de l'homme

une loi subsiste, tant qu'elle est utile.

3477. Vas au-devant de l'utile; laisses
venir

à toi le superflu.

3478. Ne t'engages pas dans les prplondettra 1

obscures jde~ hautes scAences; l'jM.aJ&t JJ~\
tout.

3~ Une loi de la ville d'Utique (t) détend

l'usage des briques, avant la cinquième année

de leur sortie du moule.

Peuples de tous les pays usez des lois, la

neuvième année après leur sortie du cerveau

des législateurs.

3480. Ne guindés pas tes lois le peuple a la

vue courte.

3~8i. Crotoniates gardez le souvenir de

~c~ l'inventeur du soc de la charrue.

3482. Législateur~ recommandes au peuple
les ~c~/M<9.y (2).

(t) Aujourd. J9/2C/<?, à quinze heures de Tunis.

(2) Fête de ~eaM Dieu du travail.
r'J7 7-l'r
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Le Dieu du travail mérite une iete de pré-
iérence à tous les autres.

3483. Ne daignes faire un pas pour éviter le

blâme, ou bien pour obtenir
l'éloge du'ï~M~

Le vulgaire est mauvais juge (i).
~rrn~mil

X.

3~8~. Citoyennes de Crotone honorez le

souvenir de J~<c/ prêtresse de Delphes y
elle reiusa de répondre à Hercule souillé de

sang humain (2).

3~85. Magistrats despotes
ne vous reposez

pas trop sur l'imbécillité du
peuple

un mot

seul d'une démine peut faire révolution. Rap-

pelez-vous J~~cc/z~ de Cumes (3).

3~86. Crotoniate s gardez le souvenir de

.X~o~?~ (4) poëte et philosophe, qui pré-*
icra l'étude de la nature au culte des Dieux.

Y.

3~8~. Que fera le sage sur une grande
route qui se divise en deux chemins, dont l'un

mène aux assemblées du peuple l'autre au

conseil des rois (5) ? ( 1~ pythagorique ).
Le sage sera stationnaire.

3488. Magistrat vois par tes ~c~.r ceux

(t) j~M~M~ ~M~e.r malus. Stob. serm. 4~' ~°'

(s) Le sang d~Iphitus.

(3) Contemporaine de Tarquin le superbe.

Plutarque, ~ertMeM. ~e~~Mwe~.

(4) Bayle dict.

(5) J~aM acjoo/<t/~t ~<ïM~~e. Symb. YL
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qui voyent ainsi sont les premiers d'entre les

hommes, dit le bon Hésiode (i).

3489. Epouse d'un mari sage lis dans. ses-

y~.r la loi non écrite que tu aois suivre aveu-

glement $ ta dot est la soumission à sa vo-

lonté (2).

3~oo. Pendant le jour, ne fais rien sous les

pudiques de ta femme dont tu t'abs"

tiendrais en présence d'une fille chaste.

3~()i. Mère de famille! ne te permets rien

dont le souvenir puisse un jour faire baisser les

~z~
à ta fille.

3492. Magistrats du peuple ne placez point,
comme font les rois d'Asie (3), vos ~f~c sur

la tête d'un autre.

3~3. Tu jettes un voile sur les ~<?~~c du

quadrupède aux longues oreilles afin qu'il
tourne ta meule sans distraction (4)

Législateur exiges du peuple une confiance

aveugle; il ne la refuse point à ses prêtres.

3~<~< Jeune homme sois laborieux sous
les pas de l'homme ami du travail, l~yyr)Qn<?

parasite se métamorphose en épis nourriciers.

3~5. Ne juges point de la chose par le mot,
ni de la pensée d'après l'expression.

La fleur de l~<p est plus agréable que
celle du bon grain.

(t) ~cZa/'rcM~c~e~M sur Horace, par Dacier~ p.
/J<-ï2. t*7o8.

(a) Melissa, ~yfAoforeo, claretac.

(3! Allusion l'oeil du prince synonime de mirtiatre
du roi, dans les cours asiatiques synonime de

MM~y~
c~ /'o/, dans les cours asiatiques de ce temps-là.

(4) Mola awmrAt.
9m
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C'est aux pensées à nourrir les paroles~ aux

paroles à vêtir les pensées.

Z.

3~96.Ne vas point aux eaux de J~a~Mï (i)

pour embellir ta voix elle sera toujours assez

iraîche, si tu parles toujours avec venté.

3~9~. Citoyennes de Crotone redevenez ce

que vous étiez, il y a vingt nulle années. La

métempsycose me rappelle qu'en ce temps la

belle et sage ~a/Ta (~), ma,femme, ne fré-

quentait d'autre augure que son mari (3), ni

d'autre temple que son ménage~

3~98. Citoyennes de Crotone î honorez le

souvenir de <Z~c (~), qui fut tout à"la-ibis,

reine et sage.

3499. Les Phéniciens et les Perses adorent

les vents (5).
Jeunes Elles de Crotone ne rendez pas au

~<r un culte trop a~tdu~

35oo. Jeune homme crains de ressembler à

cette poussière savante où le doigt du sage
trace quelques vérités perdues au premier
souffle des .z~p~

3~oi. Ne ressembles pas auj~ncde la science

r«»-e

(t) Ville de Numittte à cïnq tournées de Carthage.

(a) J. Olhier, métempsycose. p. t~ c~ suiv.

(3) Pythagore a vraisemblablement ici en vue quelqu'un"

trigue galante d'un pontife de Junon.

(4) Reine des Saces, peuplade scythe.

(5) t~ac/t~can~c~Mc ventis. Herodot. VIL

FcrMC co~~ re~<M. Strab. XV.
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numérique; ne dois ta valeur qu'à toi-même

qu'à toi seul, et non à la place que tu occupes.

35o2. Gardez le souvenir de J!?~ (t)

~rèrp d'Amphion il préféra la houlette du

pasteur à la lyre des poëtes.

3~o3. Que la mémoire de (a) soit

flétrie s'il donna
le premier

le
scandale

d'un salaire exisé ppurenseisner
les lois de

l'harmome.

~o~. Jeunes époux que vos deux âmes

toujours à l'unis&on soient semblables au

.Zcn~M(3)! )!:

3~o~. Crotoniates! ne, vou)5 ruinez pas pour
enrichir vos Dieux. 1/otÏrande d'u~e pomme
est aussi bien reçue du grand ~~M, que le sa-

crifice d'unbœul'(~).

3~o6. Père de famille è'~l~trpCs la ~M~?

de ton champ, et ~Ja~~ df t~ imuM~" une i

étouffe le~bgn~grain, l'autre les bonnes mœurs, j
Le luxe et la zizanie sont deux plantes pa- J

rasites qui font les
plus grands d~g~B 3 mais de s

deux la plus permcieuse, c'est encore le luy~e.

(t) Platon, ~o~Mc~.
(a) Voy.Patephatue..
(3) jF~c <~oH&/ë, ou/Xtï~ coM/<w~e<~ do~tt le mém~

musicien grec jouait à-la-fo!s< rune servait <~acconn~-
gnement à l'autre.

(4) Z~W ~Ht~tW. Pollux. I. a/.

Fin des /0~ ~V~~O'



N. « Le Code de Pythagore était si com-

plet, que par lui, tous les momens de la vie

étaient remplis toutes les actions~rgg~es

tous les devoirs nxés, to~s les biens et tous

les plaisirs appréciés.

L'établissement de l'Ecole de Pythagore

est le système dé législation, le plus suMime

et le plus sage 'que ron~t jamais imaginé

pour rennqj~ssem~nt et la perieçtipn de l'es-

pèce, humauM: MsiNERS.

'AI l"

yf~
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TABLE

DES MATIÈRES.

.ABAQUES, sorte de table où les

Egyptiens plaçaient leurs signes

numériques. Tome t. Page

Abaris, fils de Seutha, Hyperborëen
de nation, s'attache à Pythagore,
en Sicile. t. p. 4.17. L'accom-

pagne devant Phataris. p. 43!.
Passe dans tes Gaules t. t. p.
t~oet t~o.

Abbawi ou Siris, premières branches
du Nil, t. t. p. :6l.

Abeilles de Céres; ce que c'était,
tome 4. p. ï~t.

Aborigènes, premiers habitans du

Latium, t. p. tc~.

Abrote fille d'Onchestus à Mé-

gare, t. 4. p. 287.
Absinthe marin, plante son in-

fusion chasse les vers des en-

trailles, t. i. p.

Abydus, ville fameuse de la haute

Egypte séjour habituel de Mem-

non, t. t. p. *~o.

Abydus, ville d'Egypte son ter-

ritoire sacré, t.
p. t; Lieu

de!asépu!ture d'Osiris. p. ·

Son temple et singularité des

hymnes qu'on y chante. p. t~6.

Acacia (f) o'Egypte sa description,
tome t. p. 6~.

Acamantide l'une des tribus de

l'Attique, t. 4.p.;oo.

Acanthina, roseau du pays d'Or-

chomène, qui produit un lin

magnifique, t. p. ;y~.

Acanthus, conspire contre Phalaris,
tome 4, p.

Acanthus, ville d'Egypte; pourquoi
surnommée ainsi t. p. 296.
Sur son territoire il y avait de

bonnes nourrices; pourquoi,

Acepha!es peuptes sans chef, dans

les Gajtes, t. p. t;t.

Achate, fleuve de t*e de Crète,

qm route des pierres précieuse!,
tome p. ~93.

Achsemenès ancien roi de Perse

oui selon une tradition, était

d'une richesse immense, t. }

page 77.
Achante ville de Lybie, à cent

vingt stades de Memphis, t. i.

p. no. Son temple desservi par

trois cent soixante prêtres. 7~
Acharna, peuplade de l'Attique, sur

!e mont Parnès, aujourd'hui

Cashia, !nsinute dans l'agricul-

ture, t. p. 3St. Les Achar-

niens avaient le caractère dur

tome ibid. Faisaient le métier d?

charbonniers p. 3; ·

Achéron petit fleuve d'hatie; il ne

se rend pas au T artare mais à

la mer, t. y. p. ~o.

Achthoes roi d'Egypte de la

dynastie des Héradéopoutes, fut

un tyran, t. t. p. 3t8.

Acicaros, fameux mage de Baby-

!on!e, t~ t. p. 4~<f.

Acinacès, arme des Persans, t.

p. $7.

Acrotaires ornemens d'architec-

ture, t.t.p.;<7.

Acund ville des Gautes, dépen-
dante des Segoweikunes, t.

p. *7!.
Acusitaus, historiographe d'Argos,

t. 4. p. l<)t.

Adephagie, divinité de laSicite,

laquelle rendaient un culte les

grands mangeurs t. 4. p. 4'

Adonis amant de Vénus son hl:-

toire, t. p. ~o et t~o. Honora

à Cnide et à Biblos, ibid. De~-à Cnide et à Bib!o!, Des-

cription de sa fête p. 2$;.

Adonis, fleuve de Syrie, près le

mont Liban, t. p. ~}.

Adoration des anciens rois de I\" S!t'
on

A.
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lors de leur couronnement ctl-

quettede~ cours orientales, t. 3.

p. 8!.

Adrastie grande déesse c'e~t-à-

dire la fat-~té, t. p.

Adnbé pen.e ville de la haute

Egypte,
rendait un culte au cro-

co~iie, t. i. p. 1~9.

Adultère comment puni chez les

Cuméens t. s. t..

Adumas rivière de l'Inde qui
charrie dans ses eaux un gravier

étincelant de diamans, tome ).

p. t~.

~Ea, vt]!w des Scythe~, bâtie par

Sésoïtris possedatt te tableau
itinéraire des expéditions de ce

conquérant, 1.1. p. 29;.

~.aque, premier législateur et roi

de t'He d'~Egine, t. 3. p. ~7.
et suiv.

~Edoraque, roi des Chaldéen! sous

son rèt;ne parut un t~gishteur
moitié homme, moitié pc isson
t. 3. p.

~.duens peuple de l'ancienne

Gaute ou territoire de Bibracte

aujourd'hui Autun, t. ~.)'. 17~.

jEgéon premier roi des Eut .sens

$ou~ le nom de Briarée t.

p.

~gia autrement Augée, bour-

gade de la Laconie t. 4. p. ~9.

~Egine, (Hed') dans!a mer delà

Grèce, remarquable par sa ville

et un beau temple de Jupiter.
t. p. 4.t7.

~ginetes ( tes ) ont encore des

moeurs, sont économes et labo-

rieux, t. p. ~!<).

~Egra, ville matitime d'Achaïe; son

culte, t. 4. p. ~~4.

~Egire. île de l'Achaie son culte

dégoûtant, t. 4. p. ]H~.

~.thiopolis, plante d'Ethiopie sa

vertu, r. 2. p. 174.

Agara ville de l'Inde ( aujourd'hui

Agra). t. 3. p. !et

Agiaophame, prêtre cabirique de la

Samothrace, instruit Pythagore, J

t.~ p. ~ot et suiv.

Agneau ( fête de l' ), citée dans les

livres secrets des Samanéens
t. }. p. ~ïo.

Ago::cthercx, magistrats qui avaient

hsurvetnancedesjeuxOiym-

piques, t. 4. p. tt~. Leurs vête-

mens,t~«/.

Agragas, neuve de S!ci!e, aujour-
d'hui Drago, a donné son nom

à la vined'Agrigcnte,t.4.

P:4~.

Agngente, ville de S!cdc aujour-

d'hui Girgente, ou P))a!ariï faisait

Mdempure.r.p.~n.Avait

pour type récrivisse, p. ~'4. Les

environs de cette ville étaient

délicieux, t. 4. p. 4:7. Sa to-

pographie, p. 4)8. Manière de

bâtir de!Ae;rigenta!')S,tM. Sur

Iesp!ansdeDëda)e,p.
L s

Agngenrnins faisaient le com-

merce des vins avec Carthage

pa~o. Etaient hospitaliers,
ibid. Avaient une singulière n<a-

nière d'engraisser leur volaille

pag. 421. Aimaient la tab'e

Agrostis les Egyptiens se sont

contentés long-temps de la nour-

riture qu'ils tiraient de ce végétât,
t t. p. t.i. p. 66.

Ahriman, auteur du mal, tome 2.

p. 44~.

Atmani tes Egyptiens le con-

naissaient, t. t. p.

Atalia, ville de Corse, fondée par
tes Phocéens, t.p. 131.

Albe la tongut., plus ancienne que

Roms, tom. < P- Alladius,
l'un de ses rois était parvenu à

imiter ta foudre et les éclairs.

Frappé lui-même de la Foudre

t~t<f. Comment elle fut détruite

tom. < pag. <fo. Etait mo-

na.chie avant d'être en repu

bHque,

Alcmaeon médecin à Samos, t.

p. 70. Ses aphorismes, p. 71.

A!comenes, ville de Grèce. Sïnn;

lier monument qu'on y voit

t.4.p.~S.
Aléa, ville d'Arcadie singularité

de son cutte,t.4. p. :;7. :;8.

A!ytarque, magistrat de la Grèce;
sa fonction, t. i. p. zoy.

Alpes, nommée! montagnes bian-

che~t.p.
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Alpes, leur description, tome S.

p.~toe~suiv.
~Enaria île de !a mer thyrhénienne,

co'oaiedesArcadiens,t.p.~o.

Ethiopie, grande contrée de l'A-

frique, t. 2. Voyez ~'f.M.

A!phée, fleuve d.: FElicie, t. 4.

p. )04. O'Arcadie, p. 147.

Attazaide, pr'nccss2 envoyée par

le roi de Perse, pour conspirer
contre Amasis, tom. t. pag. 4~0.

et 4~ tome 1. p. 3~9 et suiv.

Massacrée par le peuple t. Tt.

p.~46.

Amatthée élève de la Sibylle de

Cumes, accompagne Pythagore
à Rome t. 5. p. <io.Vei.da à

Tarquin des livres Sibyllins

t.p.<f7.
Amante des couronnes ce que

c'était, t. p.

Amasiss'empare du trône
d'Egypte,

t. i p. ;~o et 3)t. Cause ne son

élévation, p.v et 333. Ordonne
un cadastre de l'Egypte, p. ~4.
Est visité par Solon, ttt~ Beau

trait de lui, tom. t. pag. 44~.
Peu avant sa mort avait envoyé à

Delphes mille talens tome 4.

p. ~88. La maladie la mort et

le jugement de ce roi t. 2. p.

3*6et$u!v.

Amathonte cité de l'île de Cypre

statue de Vénus avec les deux

MX etdetabarbe,t.t.p.TL!7.

Amazones, peuple de femmes près
le Caucase, t. ~.p.7.

Ambarchés nom d'un emploi en

Egypte, t. t. p. 344.

Ambassade de Darius aux gymno-

sophist€de!'Inde,t.p.

Ambtgar, roi de l'ancienne Gaule,

t. p. !77.

Ambo!ogère surnom de Vénus à

Sparte, t. p. 64.

Ame ( 1' ), selon les Brachmanes

n'est autre chose que le germe ou

la semence des êtres t. p. 21

Amenthen retraites souterraines

ou l'on enterrait les morts chez

les Egyptiens, t. !.p. 37!.

Aménoclés, Corinthien, congrue-

tenr de navires, bâtit la fameuse

tet.e de Samos, t. t. p. ~i!.

Amianthe ou asbête ( l'art de filer

l' ) n'est bien connu que sur !<

bords du Gange, t. p. t8ï.

Amic!~e,v!Us de Laconie, t. 4.

p. s} Honorait Bacchus PA~.ï,

i~< ~es cygnes p.

Aminia", roi de Macédoine, b!sa*eut

d'Alexandre ,t.i.p. tio.

Amiterne, ville des Sabins, aujour-

d'hui, Santo Vittorino t.

p. IT.

Amnemones, magistrats de Cnide

leur nombre pourquoi ai.)si

appels, r. t. p. no.

Ammon, p;!ysdeLyt)ie,oùJup!~er
avait un temple, t. ~< p. u~.

Gouverné par un ro! Oemona';

'us ta minonté de Battus, pa.

tage les domaines de la couronne

entre les plus pauvres du peuple,

t.t.p.tto.

Amnissus, petite ville bâtie sur un

ruisseau de ce nom dans l'île de

Crète sur le bord de la mer,

t.3.p.t.

Amomum, plante aromatique de la

Cha~e, sert de base aux meil-

leurs parfums, 3. p.

Ampelos, vignoble de Samos, Ot't

l'on recueillait d'excellent vin

t.?.p.

Amphictyons, députes de la Grèce e

à Delphes, r. p. ;7~. Leur

onit.e,~t~.

Amphicthyon, immortel auteur de

l'assemblee des états de la Grèce

t.4.P!79-

Amphinome et Anaphtas deux

frères de Catane, ( belle action

de ), t. p. !i. Donnent leur

nom à une rue de la ville .p. t

Amphore, mesure de capacité de

huit conges, chez les Romains,

tom. pag. et tom. s.

pag.-n.t.

Amphytrion, roi de Thèbes, t. 4.

p. 3 60.

Ampsa, très-petit volatile des Indes,

remarquable par son tnstinct

t.p.t~.

Anabastronpo!isville de la haute

Egypte, t. t. p. ~8.

Anacréon; son entretien avec Py-

thagor.àS~mo.s,t.}.p.
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Revoit Pythagore à Schio et à

Téos.t. p. 37t. Est invité par

Hyppxrque à aller à Athènes

3 P' }7?' Est harangué à son

départ par l'acj~MNtM ou ma-

gistrat du peuple, au nom de

tous ses concitoyens, tome

page 380. Va à la cour d'Hyp-

parque, tyran d Athènes t. 4.

p. ~40.

Anadyomène surnom de Venus

t. 4. P.;97.

Anagnie ville du pays des Hcr-

niques, en lta!ie, tom. pag.

12~.

Anaximandre, disciple de Thalès,

ne reconnaissait point de principe

unique t. i. p. t0~. Le monde e

suivant lui est éternel ibid.

Sa théorie de t'irtnni, t. t. p. t~.
Auteur du sciathcre placé sur le

gnomon à Sp~ne, ibxd.

Anaxyrides, larges haut-de-chausses

des Perses, t. p. 97.
Ancre sacrée, t. ). p. ;o~.

A ndron, espèce de sallon d': com-

pagnie pour les homme. en

Grèce, t. i, p. 77.

Andros ( îte d' ) fameuse par un

temple de Bacchus t. y. 4!
Ane de Typhon figure du peuple,

t. 2. p. m.

Ane rjugc; était précipité !e)our
de la tête d'Osiris, t. ï. p. t~.

Ane regardé par tes Chaldéens
comme le symbole animé de ré-

quinoxe, marchait à son rang
dans leurs pompes et cérémonies

astronomiques, t. p. ~o.
Année divisée en six parties par les

Brachman~s et le peuple indien,

t. 3.p. t~.

Antée, ville d'Egypte, sur la rive

orientale du Ni), c. t p. tQQ.

Anthiocus historien de Sicile
t. 4. p. 4~.

AnxurouTerrac!ne, ville d'Italie,
t. p.

Aphaca, divinité deI'!teArados,
t. t. p. ~!4.

Aphester premier magistrat de

Cnide, espèce de consul, t. t.

p. no.

.Aphrodite fzte intéressante en

l'honneur de Vénus à Thèbes

i.4.p~63.

Aphrodisiennes,fêtes de Vénus à

Corinthe, t. 4. p. 2SI.

Apédores premiers habitans de

l'Arcadie rassemblés par Pélas-

gus,
t. 4. p. nS.

Apis appeié aussi Epaphus, d'-

v:nité des Egyptiens ce que

c'était turpitude de son cu!te

t. t. p. 6~. Cambyse te poignarde

tui-même, t. ~.p. ;~t.

Apocapa montagnes voisines de

t'in~e tradition du pays à ce

sujet, t. 3. p. t43.

Apollon Pythien ( statue colossale

d' ) Kuiptée par !es deux frères,
Thëtéc)e$ et Tnéodore elle était

de deux morceaux, t. p. ;t.

Apopompayes, dieux fêtés à Si-

cyone, t. 4. p. :77.

Aprie!, fils et successeur de Spam-

méticu$, détrôné par Amasis et

mis à mort, t. t. p. ;;o
et ;}t.

Arachosie province limurcphe de

l'Inde, p. 3. p t~t.

Arachosiens, peuple de t'htde, re-

connaissent Sénuramis pour !eur r

légistatrice, t. ;.p. t;7.

Arados ( île) colonie de Sidoniens

sa situat.on t. t. p. tit. S~

culte t. t. p. f~. L'eau de )~

mer qui l'entoure est douce

p.1~1.

Arar, rivière de l'ancienne Gaule,

aujourd'hui la Saone tome

p. 176 et 2o8.

Arbace, roi des Mèdes, vainqueur
de Sar~anapale donna des lois

aux Mèdes, t. 4. p. t~t.

Arbre de toutes les satsor.s ce que

c'était, t. t. p. 343.

Arcadès petite v!He de l'île de

Crète, t. 3. p. ~X.

Arcadie ( l' ) renommée pour se!

moeurs pastorales t. 4. p. o.~a

topographie r. 4. p. ~~8. Ses

pâturages excellens le lait y

guérissait de presque tous les

maux, t. 4. p. l)~.

Arcadiens peuple de la Grèce

simplicité de leurs moeurs, t. 4.

p. Haute origine dont ils

vantent, ibid.
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Archiloque, poëte satyriquc t..

p.~ï.
Archives des Chaldéens, ne sub-

sistent que dans la mémoire des A

anciens, t. p, 4~.

Arctinxs 'éiève d'Homère flo- A

tissait sous la troisième olym-

piade, t. p. tôt.

Aréopage, l'un des tribunaux d'A-

thènes, était le plus célèbre et

éclipsait tous les autres t. 4. A

p. jto. Belles fonctions de ses

membres, ibid. Descr'ption de J

ce Heu, p. ;~o. Quand et com-

ment on y rendait la justice J

p. ;3' et suiv.

Aréthuse fonuine de la Sicile

t. 4. p. 4"

Argiennes les ) n~ se mariaient

)ama!s qu une fois t. 4. p. i6y. J

Argie x, peuple de l'Argolide; son

culte à Junon, t. 4. p. ï~ j

Afgos, ville d~ Grèce le dispure

d~antiquité t toutes les autres, f. 4.

p. 4. Son territoire produisait J

d'excellentes poires, t~<f.

Ariaspes peuplade d~s Indes, qui

prêta soeurs à Çyrus t. 3.

p. t47.

Anmaspes,peuptes du nord faute <

qu'ils commirent, t. p. t;3.

Aristée, pâtre de Céos aima mieux

continuer de
garder

ses moutons

que de devemr roi de I'!te, t.

p. 4to.

Anstée premier législateur
des

Sardes, t. p. ~o.

Aristoc!éa, nom de la Pythie qui
rendait tes oracles a Delphes
s'entret' it avec Pythagore et lui

donne nom de frère t. 4.

p. 3~.

Anstodème, roi des Messéntens

immole sa propre fille t. 4.

p. t4. Se tue de désespoir ,1.4.

p.
a6.

Anstomène à la tête des Messé-

niens, secoue le joug de Sparte,
t. 4. p. 17. Comment il se sauve

de sa prison p. 3~. Sa mort

ctoneuse, p. )9.

Anstogiton et Harmodius sur-

nommés tes deux amis, tuent

Hypp&rque, tyran d'Athènes, t. 4.

p. }~7. Aristogiton est immolé à

son tour aux mânes d'Hypparquc,

P. 348.

~r!es, ville des Gaules, d'où elle

tirt! son nom. t. p. t~.

~rmatS, frère de Sésostris, conspire
contre lui à Péluse, t. '.p. ?n.

~rmes en usage chez les Chaldéens s

consistent en deux javelots et un

bouclier d'osier, t.p.

Armorique, contrée des Gaules, au-

jourd. taNomandie, t. p :c:.

Arnos devin d'Apollon, tué par uii

petit-fils d'Hcrcuie, t. p.}

Aroanius fleuve d'Arcadie; sin-

gularité de ses poissons t.

p. ~6.
Arottes ( tes ) étaient esclaves des

Syracusains, t. 4. p. ~t.

Arpcdonaptes, nom des prêtres er.-

seignans à Memphis t. p. 73.

Artacoana résidence du roi de

l'Ane, près du lac Zérë, d~ns

l'Inde, t. p. t~et 1~7.

Ane4yran, courtisan de
Cambyse, f

t. 2. p. ~o.

Artisan le même partout tra-

vaillant pour vivre, Mns prévoir
le lendemain, t. t. p.

As, monnaie romaine de bronze, f
t. p. 103.

Asbeste voyez <tMMnt~<, t. 3.

p. ï8t et t8~.

Ascra, petite ville au pied du mont

Hélicon, patrie d'Hésiode, t. 4.

,P-!7;.

Asonace, mage d'Ecbatane, maître

d& Zoroastre t. ;.p. tjo.

Asope rivière de Béotie, tome 4.

P. ~9-

Assis, roi de Thèbes en Egypte
comment trouvait !a différence

d'une année à l'autre, t. p.4~

Astaboras, fleuve de l'Ethiopie
forme avec le Nil, l'ile de Méroé,

t. p. t~.

Astipalée, île de la mer carpathienne,

appelée la table des 2?Mt< t.

p. ;;6.

Astomes, peuple sans bouche, ne

se nourrissant que de parfums,

voyez 7n<fM~, t. p. 168.

Astronomie ( l') première source

des tuperstition! t. 3. p. 16.
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Asiypalée, ville de Crète, patrie

de Phalaris, t. 3. p. 300.

Athènes, fondée par Cécropt, t

t.p.Athènes.vmedet'At-

tique, dans l'origine n'avait qu'un

puits, qui était commun avec la

ville d'Argos, t. p. 308. U y
avait trois autels dédiés à tous les

Dieux inconnus p. }C~. Son

territoire devrait être la patrie

des vertus car il y avait plus de

Divinités que d hommes, p. ~to.
Avait une multitude de tribunaux,

p.~8. Mœurs privées d'Athènes,

p. ~Topographie de ses en-

virons, p. 34.0. On ne rencon-
trait pas un seul mendiant sur

son territoire, p.

Athéniens, rendaient un culte à la

Vénus populaire, t. p. ~8

Y.eurs mœurs corrompues, t~nf.

Athotis, ancien roi d'Egypte, com-

posa des livres d'anatomie,et 'Ussé-

qua plusieurs cadavres, 1.1. p. t} 7.

Athyr, troisième mois de i'snnée

chez les Egyptiens, 1.1. p. :o.

Attique, contrée de la Grèce. au-

jourd'hui le duché de Set nes
t. p. 8. Ses maisons de cam-

pagne, plus embellies qu: les

viUes,p.~7.Sesnguesdéii-

cieuses l'exportation en était

défendue~ Ses bourgades
avaient pour type de leur bonne

union deux chouettes accolées sur

une même tête, p. ;~8.

Attis divinité phrygienne; son his-

toire, t. 4. p. TH~.

Avariscum ville de l'ancienne

Gaule, n~ourd'hut Bourges, t.

P.'77'
~M toM Cttu inscription que

portait an temple d'Arcadie t. 4.

p. 241.

Avignon, ville des Gaules son

origine t. s. p. ty~.

Au!ide, ville de Grèce, rendez-

vous des princes grecs pour l'ex-

pédition contre troye, dans la

suite habitée par de paisibles

potiers de terre, t. p. ;66.

Aulon ville sur le territoire de

Messénie, t. 4. p. !0).

Auranie, dryade chez les Czrnutes

logeait dans un arbre tom.

p.tXo.

Aurites, ancien nom des Egyptiens,
t. p. 3f.

Autel putéal dans le forum à Rome 1

t. p~ ï07.

Autharchie régime qui consiste à

n'avoir besoin de personne, t.

p. Son prix,t.p.t4t.

Autochtone le peuple d'Egypte, t

t.t.p.THS.
Autochtone ( l'homme est ) ce e

c'est, suivant Pythagore t.

p. t~.
Autochtones ouvrage sur les an-

tiquités de l'Attique, composé f'ec

dix livres.

Autopsie, dernierdegréde !a science

mystique, t. 4. p. 304.

Autricum, depuis Carnutum, à pré-
· sent Chartres, ville de l'ancienne

Gaule, t. p. ~7C) et 180.

B.

JjABTLON, ville du nome d'Hélio-

po!!s,t.t.p.;t.

Babylone ville d'Fgypte sur le

Nil; cause de sa fondation, t. t.

p. T.95.

Babylone la plus glande
des vlUes,

bâtie sur FÈuph ate, 1.1. p. ~ot.
FertUtté de son territoire, t. i.

p. 411. Mesure de :on territoire,

p. 4~. Ses dehors annoncent
une vaste prison p. ~t~. Ses

tnuMiUes cimentées de bitume J

p. 4.1~. Sa description, t~ Co~

tume de ses habitans, p.~t6. S~ss

ptaces, comme ailleurs remplies

de charlatans, p. ~7. Leur ma-

nière d'apprêter le poisson, p. 4'$.

Mceurs des Baby ioniens,
tom. T..

p. ~to et suiv. Leur immoralité

p. t. 3. p. Un voyageur
à cheval pouvait à peine la tra-

verser en huit heures, t. <.p.

54. Présent de cette vttle à Dar-

rius, lors de top ccuronnsmei)'
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consistant en trois cent soixante-

cinq jeunes filles, accompagnées
d'autant de jeunes eunuques,

Bt. 3. p. 8~. B

Babys, père de Phérécyde regardé
comme un huitième sage de la

Grèce, t. ï. p. if7, ï~. B

Bacchus, regardé par les Indiens

comme leur législateur, tome B

p. !!<?.
Bacchus et Osiris suivant une

vieille tradition, les deux pre- î

miers conquérans
de l'Inde

t.3.p.l;<

Bacchus son htïtotre, tome 4.

p. t6;. Ses différons surnoms 1

p. t~.

Bagradas, neuve de l'intérieur de 1

l'Afrique; son embouchure près
de Canhage; tire sa source du ]

Mont-Dusargala, t. t. p. ;i6.

Baie, excellence de ses eaux thef* ]

males, t.
p. ;3.

B.users;( des ), fête à Megare, t. 4.

p. 3.8S.

Ba ou autrement Héliopolis, ville

~de Syrie; sa situation tome 2.

p. ~8~ Ses habitans adorent le

soleil surnommé Adad parta-

gent avec les étrangers leur table

et leur couche, tome t. p. ~<K.
Possèdent les meilleurs joueurs
d'UMtfumens, tome i. p. 38;
Comme à Halycarnasse, temple
le plus riche de l'Orient, t. i.

p. 400. Honore le phallus, p. 40~.
A plus de 300 prêtres, p. 40~.

Balance portée devant Darius lors

de son entrée à Persépolis, t. 3.

p. <o4.
Ballichradas,cri des enfans argiens,

t. 4. p. ~t.

Baltus prince mineur du pays

d'Ammon, t. p. t
ïd.

Bambycates peuphde voisine de

Babylone t. 3. p.<

Banquet des sept sages,1.1.f.ï~
RéSexion* sur le meiUeur j~vec-

nemint, t.t.p. 1~7.

Baffam pierre noire <t duM 1

P' T°4.

Bardes, poëtes gaulois tenaient

lieu de peintres et d'historiens,

t.< p. i67.1~ur poëmes natio-

naux remontaient à 6o stèdes,

tM.

Baris gondole du Nit à p!nsieuM

Ctages,t.
t. p. Pouvait con-'

tentr 100 paonnes, 1.1. p. <~7.

Barques du Nh leur fabrieanon

t. 1. p.;&}.

Batro, nom que les
gangarides

de

t'Ïnde donnent à tetephant~t.;<

p. ti<.

Basane. pierre d'Ethyopie qui res-

sent .e au fer; Canope pussédait
une statue du Nil, de cette ma-

tière, t. t. p. ~<.

Batricharta, ville de la Chaldée

t. 3. p. t.

Barus fonde la ville de Cyrene en

L~'hte t. i p. t;.
Beau promontoire, près Carthage

t. $. p. !t;.
Beauté ( fête de ta ), à Lesbos

t. p. 389.
Bétus ( combat de ) donné aux

PerMM lors du touronnement de

leurs rois, t. p. 83.

Béiier (tour de), tom. p. :7.

Sa description t. z. p. ~ï~.
Berose, la fait voir à Pythagore

P- 4~S.

Béotie pays de ta Grèce, appelé
l'île des Bienheureux aujour-
d'hui Strumulipe, autrefois t'Ao~

me, t. p. )~.

Bëri!, pierre prëctCMse, dont se

parent les Indiens, t. ~.p. ï~6.

Bérose, astronon-e Chatdëen,t.

p. 46.

Bërose, prêtre, interprète des étran-

gers à Babylone, t. i. p. 46;.

Beryte, ville de Phënicie, se croyait

ptus~n<:tenn6 queSIdon, tame t.

p. t';8. Gouvernée par. un roi,

t~. p. 4~0.

Besa d~tn~té, honorée à Abydus
ville d'Egypte, t. p. ï;y. Sin-

gui!ete
nHUMète de pner ce Dieu,

· t~.

BIas run des sages de la Grèce,

citoyen de Priehne, reçoit Pytha-

gore,t. t. p. t~. Ses maximes,
t. p. t; Sa morale, ibid.

t Plaide en faveur de son ant, et

le faute de Féchafaud par sou
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c)oquence.t.t.p.Scndis-
cours contre la calomnie, terne t.

p.t!7.

Bibliothèque deMemphis, peu con-

sidérable, t. t. p. 74.

Biblos, ville de Phénicie tome i.

p. Tombeau d'Atias, p. t6o.

B)b)yennes montagnes crues les

sources du Nil t. i.p. ~14.

Bituriges ou Boiens, les plus braves

des peuples de rancienne Gau!e~

t.t.p.t79.

Doccheris, roi d'Egypte petit de

corps, grand par son génie, donne

de boNnes lois, t. t. p. ~7.

Botbmne, l'une des bouches du Nil

t. l.p.
Bon retour, rade d'Egypte, vis-à-

vis Pharos, t. r. p. ï8~.

Borsippa, villeet résidence de l'une

des familles sacerdotates Chal-

déennes, consacrée au sotei et à la

lune, t. p.
Bouc à queue de poisson s~ mbole

de la nature 1.1. p. tu.

Boucs, aux environs de Su*'e n'ont

qu'une seule corne, t. ~).6p.

Bovianum cité du Samnium con-

treed'ttaHe,aujourd'hui Z:o~Mo,
t. ;.p. n!. Description ie son

temple, ibid.

Brachma roi de l'Inde; son amour

pour l'astronomie, t.). p.

Brachmanes, secte de Gymnoso-

phistes, t. 3. p. Y~et suivantes.

Dënnissent Dieu par l'image

~<ABt)RES nom des dieux de la

Samothrace t. 3. p. ~co.

Cabyres leur temple à Mem-

phis, profane par Cambyse, 1.1.

p. 3<f~.
Cache ta vie précepte d'un des

sept sages de la Grèce tome ï.

P.

Cadmus,Phén!c!en onginatre de

la Thèbes
d'Egypte

fondateur de

Thèbes en Grece, y donne des

!o!s, t. 4. p. 17~. Inventeur

des caractères de l'écriture.

Bàt!t Ïa citadelle de Thèbes t

t.4.p.361.
Cadastre de l'Egypte, ordonné par

Amasis~t.t.p.

Calathut, jo!: petit panier d'osier

dont oh se servait à Athènes

t.p.~to.

CakMi vtUe de n!e d'Eubœe. I.a

nature désavoue te genre
de vo-

tu[ptédeseshabttans,tome}.

p. 410 et ~n.
Calculs musicaux ou sons diatoni-

ques, dérivent des calculs astro-

des parties de la génération, t. j.

p.to} et 104.

Brachmé chef-lieu des Gymnoso-

phistes de l'inde, t. 3. p. tyo.
Brachmé ( cité de ) aujourd'hui

C<!n/<r<!tn, t. }. p. ti~.

Brachma, rivière de l'Inde, t.

p. t~.

Brahmes croient le monde eter-

nel et sans
principes un pur es-

prit ne leur parait pas possible
t.

j.
p.

Briarée, aux cent têtes et aux cent

bras, premier roi des Eubœens
t. 3. p. 423.

Brique, réservée par les Indiens aux

constructions sur les lieux élevés,
t. p. t44.

Brivadurum ancienne ville des

Gaules, aujourd'hui Briare, t.

P-79.

Brutiens, peuples anciens d'Italie,
t. p.240.

BttbsMis, ville d'Egypte, rend un

culte à la Chouette t. p. i~.

Bucher d'un Gymnosophiste, t. 3.

p.i~.

Budda, mage de l'Inde fait mystère
de sa doctrine pendant sa vie, t.

p. i0!. Prétend qu'il n'y a d'autre

divinité que la vertu, ibid. p. loi.

Butoi ce que signifie ce mot.

Busiris ville d'Egypte son temple

d'Isis t. p. 284

Byssus, lin précieux cultivé dans

FAchate, t. 4. p. Mo.

c.
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nomiques chez les Chaldéen: et

sont appliqués par eux à l'ordre

de leurs sept planètes, tome;. <

P. 39

Calendrier Egyptien, t. ï. p. 40}.

Ses différentes divisions, p. 4.0~. <

Sert de règles aux cérémonies

religieuses, 1.1. p. 40~.

Calendrier Chaldéen ( déta!ls sur

le ), t. 3. p. 38. (

Calinges habitans du Comment,
vis-à-vis la Taprobane, tome 3.

p.a~.

Callinuj, poëte historien d'Epheïe,

t.p.0.

Ca!HpoI!s, bourgade au bas de l'Etna,

t.p.~

Calovax, viltedela Chaldée, t. 3.

~p.a.
C~!us, élève et neveu de Dédate <

son meurtrier, t. 4. p. ~t;.

Calysires, lég?on de mille hommes

garde de la personne de Psam-
c

métts,misàmort,t.i.p.;4y.

Cambaules, chef des Gaulois, péné-

tre jusque dans la Thrace, t. <

P.'77.

C;imbyse roi de Perse fait une

invasion en Egypte, t. p. ~}.
Fait massacrer Spammétis, t. t. <

p. ~o Marche pour détruire les

Ammonëens p. ~~4. Destr ~ct!on <

desonarmëe,p.);6,7.Re-

tourne à Thèbes ibid. Puis à

Mempbtt, la dévaste et la dé-

pouille, p. ?~8. Ordonne l'embrâ-

sement de Thèbes, que Pythagore

arrête par ses conseils, t. i.p. 3~0.
Se fait amener le dieu Apis et le

poignarde lui-même, et fait fla-

geller les prêtres, t. t. p. 3~.

Reçoit une ambassade des Ethyo-

piens, t. ï. p. 3~. Profane le

temple des Cabyres, t. t. p. ~6;.

Fait brûler le temple d'Héliopolis,

p. Averti d'une conspiration

tramée dans Suse prend la route

de ses états, t. t. p. 36$). Se

blesse mortellement, à la cuisse J

r.T..p.;90.

Camyrus, ville de Rhodes, t. 3.

P-3"'

Candaule, roi de Lydie so!~ his-

toire, t. 4. p. ~7. Epoque de s.t

mort, p. ~t.

~anathos, fontaine près de la vil!e

de Naup~ia; vertu de ses eaux,

t. 4. p. l;o.

~anephores, jeunes filles qui por-
taient sur leur tête la corbeille

mystique dans les mystères d'E-

leusis, t. 4. p. ~ci.

~anope, ville d'Egypte, t. t. p. ~87.
Son culte p. 2fi9. Posséd&It des

tables géographiques de l'Egypte

p. t~i. Remplie d'hotelleries pour
recevoir les étrangers accourans

aux solennités phalliques ses

mœur~et ses coutumes, p. ~~t.
Ses plus longs jours, t. t. p. )-
Culte et caractère de ses habi-

tans, t. t. p. ~)<

~anope, ville de la haute Egypte,
t. 2. p. ~7.

~ar fondateur de Mégare son

tombeau à Erene t. 4. p. t88.

~arbasus nom du plus beau lin

d'Espagne t. < p. 66.

~archexienne, coupe d'or qui avait

la fonne d'une gondole dont Ju-

piter fit cadeau à Alcrnene, femme

d'Amphicryon, t. 4. p. 3 60.

Cardina déesse des gonds, chez les

Romains, t. p. vco

Carduques colonie Chaldéenne in-

dépendante, aujourd'hui appelée

Curdet, t. p.

Carie, citadelle de Mégare bâtie

par Car<

Cariens, peuple d'Asie, désigne sous

le nom d'hommes de cuivre et de

pirates,t. l. p. i~

Carmel. mont~gns de Perse sur

laquelle Ecbatane est bâtie, t. 2.

pag. ~ï. Son oracle, tom. 2.

pag.;7i. s

Carons, bateliers du Nil, tome t.

P 34!. ·

Carthage république ville d'A-

frique sa de!cription sa popu-

tation sa puissance, t. If. p. 118.

Son commerce p. ï t~. Beauté de

ses routes, p. )to.

Carthaginois; leurs moeurs et leurs

modes, t. p. ï! Formule de

leurs sermens, t. p. tt;.
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Ccrystos, ville d'Euboeé tome 3.

p.~t.

Caspira,
ville Je l'Inde, ( aujour-

d'hui jfC'!jAtntr)i. p. 15 3. 0

Cassandre fille d Hécube et de

Priam av~it une statue dam la

Donde t. p. ~t.

C<tssitendes, !nsu!airet du nord au-

~ourd'hut FAngieterre, étaient

anciennement androphages, t.
C

p. t;).Le! chiens de ces îles

plus
estimé! que les hommes C

C.us petite île et ville de la mer C

Egée. On y recueille du miel en

abondance, t. 3. p. 3~2.

C:'ta]ysme c'est-à-dire déluge
t. ). p. 4tt. tome ï. p.

Catane, ville de Sicile chef-lieu C

desCydope!,t.p.!<t.t.
Souvent en aiarmes caue des C

<~rupt!ons du Mont-Etna, t. 5 p. 8.

Ses habitans se servent de

briques pour leurs construc- C

Ttons, t. p. t~.

Caihéens, peuples indiens leur

petit pays est monarchique; leur

roi doit être le plus bel ho'nme

d'entre eux t. p. t6i.
«

<

Cavares, nation puissante, vos!ne

desJ)alyens,dan!!esGa~!e!,

t. S. P.'74. ,<
Cayumarath, nom d'un Persan qui

régna mille ans, t. }. p. 77.

Cécrops, premier législateur
des

Grecs, t. 4- p. ï~.
<

Cécrops, la forteresse de ce nom à

Athènes, était au milieu de !a<

ville; raison pour quoi, tome 4.

p. 317.

Cedres dû Liban leur beauté, t. 1.

p. 393. Fête en leur honneur,

P' 39!.

Cé!ée, bourg de !'Argo!ide. où l'on

cétebrait les mystères de la Bonne

Déesse t. 4. p. 1~7.

Cehes, peuple ancien du nord leurs

<MeuK,~t. y. p. t~6.Leurspoëmes

nationaux. On était plus de vingt
années à tes apprendre. Leur an-

tienneté remontait à plus de

soixante siècles, t. p. 167.

Centuripe, ville de Sicile au)our-

d'h~t Centorbi ou CentorVe

djnsia vailée de Demona Sy-

mique s'y établit tyran, t.

P. 4~.
éos ( île de ) Pythagore y ren-

contre un jeune poêle, t.

p. 4tt et suiv. Mœurs de ses

habitans, t. ~p. 4. Renferme
une source dont les eaux rendent

stupidcs, ibid.

~phëne ( voyez CAa/~ee), t.

p.
.éramique marché aux tuiles à

Athènes, t. 4. p. ~o.

berceau le jeu du ) ancienneté

~e ce jeu d'enfant, t. 4. p. t~o.
Connu à Rome sous le nom de

trpchus. et chez les Grecs sous

celui de e/«fCM ttt~

:ercésura, ville d'Egypte, tome t.

,P.~4'.
~rcésura, endroit où le Nil se

d!v!se en deux grands canaux

naturels, t. p. 363.

~prcueii;nom que
lui donnent les

Egyptiens, ainsi qu'à la mort 1

t. p. 3<!8. Ils les gardaient chez

eux, dans l'appartement le plus
honorable.

~emë. île d'Afrique, l'Arguin, ou

Ghir selon les Maures, t.

p. t~.

Cétes, roi d'Egypte, rend ïïelène à

Méne!as,t. p. 3: Fait fermer

beaucoup de temples, tome i.

p. 3~.
Chaîne ( le mont de la ) en Egypte

t. t. p. ;o;

Chaldée, pays de t'onent, autre-

fois appelée C~<n<,t. p.

Chaldéens leur culte au feu t. t.

p. iSo. Les premiers astronomes,

t.p.Dtsttnguentdeux

années, t. 1. p. ~7. premiers
auteurs de la division du Zo-

diaque t~<f. Possédaient une

suite observations astroM-

miques, depuis quatre cent

soixante-treize mille années, t.

p. 4<9, Appelée par les juifs
e~MuM <rA< t. 3. p. !7.

Etudièrent la nature des aso-es,

leurs influences t.
). p. )3. ·

Chatdéens-C~rchoënes, vivent com-

munément plus d'un siècle et

conservent
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conservent tous leurs sens jus-
qu'à leur dernière heure, t. 3.

p.~o.

Cha!ybon ville de la Chaldée, t. 3.

p. 2.

Chameau, nommé par les Perses

naytr< de terre t. t. p. no et

t. 3.p.'4t.

Champ de la lapidation ( !e ) t.

p.<;7.

Champsa nom donné au crocodile

dans certains endroitsde l'Egypte,

t.X.p.!3~.

Charidotcs, fête de Mercure, établie

àSamos,t.p.
Charmus est le premier Athén!en

qui consacra un autel à t'Amour,

t.p.3~
Charriot des Dieux, montagne en

A frique t, }. p. ï!

Chasse -mouches officiers des

rois de Perse, t. 3. p. ~o.

Che!on!des, marais d'Ethtopie, t. z.

P.

Chephrtne!roi d'Egypte fait

fermer nombre de temples, t.

P'

Chemnies,ville d'Egypte, renferme

beaucoup de monumens, t. t.

p. ~oo. Chemnis roi d'Egypte,
a bâti la plus haute des trois py-
ramides, ftt<<

Chêne de Prienne (le) chargé de la

ma!ed!ct!on publique, t. t.p. !~t.

Chenoboscion, ou la ville des oies

en Egypte, t. t.pt 300.

Chersines, espèces de tortues de

terre,t.x.p.!ï0.
Chersonèse taurique, fournissait de

blé la Grèce, t. 4. p.<

Chilon anecdote à son sujet, t.

p. 48. Ne s'exprimait que par
sentences, p. ~9. L'un des cinq

éphores de Sparte p. 7!. Son

fils remporte !e prix de la lutte

p. t; et t;<. Chilon en meurt

de joie, tt~. Ses funeraHtes

p.t;7et!~t.

Choaspe fleuve de ta Susiane, t. }.

p.66.

Chon, grande ville d'Hercule, près

!ecanalcetèbteenEgypte,t.t.

p.ti<.
Choro Mithréna, ville des Indes,

y~r

connue par un pyrée au dieu

Mithra, t. 3. p. ï~ So!ennhc

du feu, p. 146.
Chou prophétique, t. ;.p.
Chou, ~servatif contre l'ivresse

t. p.

Cliresmologue; ce
que c'est, t.

P. !4~

Chthonia surnom de Cérès à

Hermionétt.4. p.i~t.

Chudda, ville de la Gédrosie, pro-
vince limitrophe de l'Inde, t. 3.
p. t~

Ciment de Cumes, t. ~.p. <;i.
Cinnamomum tes gymnosophtste~

l'offrent en offrande au solei:, t. x.

p. :~o. Usage de sa culture, ~;a.

Cinocëpha!e nom du singe en

Egypte, 1.1. p. ~<f.

fait uneCinoethe de Sicile, avait &!t une

nouvelle copie des poëmes d'Ho-

mète, t. p. ~tt.

Cinq, nombre; ce qu'il représente,
t. t.p.4&e[~t.

Cippes
de pierre gardés dans la

citadelle d'Athènes, comme les

garans des traités et des annales

authentiques t. p. ;ï7et ;to.
Cirrades peuples demi-sauvages de

t'jtnde; leurs narines aptaties, t. ;<

.P-

Citeria espèce de manonettes
connues du

temps des Romains
c p. ~t<f.

Ctara, jument de FEpite; son his<*

toire, t. 4. p. t!

Ctarores, nom des esclaves de Crète i

i.p.2~ett.4.b.;t.

C!éobufe,sage de !)e de Rhodes.

Son entretien avec Pythagore
t. 3. p. 307.

CleobuHne,ttUedeCt<obute,t. }.

p. ;07. Chargée par son père de

montrer à Pythagore les anti-

quités de Rhodes et du temp!e de

Minerve, p. ;o<.5!onvra!nom; ¡
modèle de pieté n~ate et de sa-

ge se, p. ~t;.

Clepsydre zodiacate son invention

dtsputée par l'Egypte à la Chaldée,,

t.p.~7.

Clepsydre instrutnent prdpre i

mesurer la durée du temps, t.

P 3!
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Cnat et sicat, mots Egyptiens C

génies et dieux ëthérés ils pré-
sidaient aux trente-six parties du (

corps humain t. t. p. 36;.

Cnef divinité égyptienne le

Psyché des Grecs, 1.1. p. tX~et

t;t. Son~ temple contenait le (

nilomètre, ~t~.

Cnide, ville <!e l'Asie Mineure, 1.1.

p. tto. Cultes des habitans, t~Kf.
(

Son gouvernement, ibid. Les

Cnidiens ne sont jaloux que de

soutenir réputation de leurs

vins, t. t. p.~t'. Longueur des

jours, ibid. Propriété de l'oignon
r

~u y cro~, ibid.

Cnossus, vHte du premier rang dans
4

rî!e de Crète, t. 3. p.

Codrus, roi d'Athènes, t. 4. p. 17.

Colchide, pays près du Caucase

où Sesostris trouva quelque ré-
C

sistance, t.t. p j~x.

Colis près de f Taprobine
1

nommée île du ~o/«/,t. ;.p* ta$.

Colocasse féves d'Egypte t.

p. 66.

Couennes qui limitent l'Assyrie et

la Perse. Inscription qu'eUet

portent, t.
3. p.

«.

Colon nes indicatives desUem et de

la mesure des pas, placées :ur les

routes de FInde, t. J. p. tôt.

Columna Lactaria; ce qae c'était à

Rome, p. 7<.

Comaria ( prumontoire ) dans 1<

golphe de Colchide ( aujourd'hui

cap Ce~o~t ). t. 3. p. ~X.

Commerce des Chaldéens échange
de leurs troupeaux, t. }. p~ <M.

Communauté ('e biens; son utilité,

t. *P* ?'9~ suiv.

Cône, ville de l'ancienne Gaule;

son origine, t. p. t?8.

Confession publique de chaque chef

de famille des fautes de ses en-

fans solennité annuelle sur les

bords du Gange, t. 3. p. :n.

Congé romain, la huitième partie
d'une amphore, t. $.p. ttï.

Conopées t. i. p. 443.

Conques pélotides, 1.1. p. t9.

Conseillers ( les ) on nommait ainsi

à Athènes les grands législateurs,
t. 4. p. 3tt.

Consentia capitale des Brutiens en

Italie, t. ~.p. ~o.

Copaïs ou Copac, aujourd'hui To*

poglia, petite ville près Chéroné<)

intelligence de ses habitant, t.

p. ;y<.

Coptes, peuples de l'Egypte; leur

culte au crocodile, t. a. p. t~
assaillent les Tentyrites, p. t~o.

Coptes, ville de la haute Egypte,
où l'on trouvait des émeraudes,
t. t. p. tôt. Autre viMe du même

nom sur le Nil, p. ;ot.

Copios, ville delà
moyenne Egypte;

possédait un simulacre d'ôrut, t
t. ~< p. ~t

Coq! de l'Inde d'une grandeur hors

de toute proportion avec les

notfes.t. p.

Coquetterie ( danger de la ), t. ~<

p.
Conebus le

Phrygien,
fils de Meg-

don son histoire t. p. 3~7.

Corail, très-beau, reçue! dans

les mers indiennes. Les femmes

du continent s'en fabriquent dt.s

colliers et des amulettes, t.

pt t6o.

Corbeau sacré, At~rece~Mr, nom

d'un ministre subalterne, à la fête

de Mithra, t. J. p.
chezCorde tendue, jeu d'entàns chez

les Grecs, t. p.
Core~us ( aventure de) <t de Cal-

tirhoë, t. 4* p. aK.

Corinthe, aujourd'hui Conmto son

origine, son histoire, t. p. ~}.
Sa description, p. t~8. On y

voyait plus de statues que d'hom-

mes, Mt~. Son territoire, p. Att.

Corne de l'occident ou cap des

Palmes, t. p. tt~.

Corps humain ( le ) est UM espèce
d'instrument de musique, t.

p. ~7.

Corse, île de la Méditerranée; s*

description, t. ). p. t;i. Moeurs

et coutumes des Corses, p. t;t.

Corynëphores ( les ) esclaves des

Sicyoniens, t. p. t.

Cos, principale
des îles de la met

'F~e.t. J. p. 3~
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Cosmop oie, premier magistrat d'une

vit)e,en~ici!e,t.p.*7.

Cosséens habitans de i'tnde, au-

delà du Taurus; légers à la course,

}.p.
Côte des fumigations, c&te d'A-

frique, <u)ourd'hm Rio dos

F~moj, t. J. p. tt~.

Coupe d'or qui a la forme d'un oeuf, <

dans laquelle boivent les initiés

aux mystères de JMi<Ar« tome 3. (

p. 99.
Crathi~ ~nw!ere d'Italie dans le pays <

des Brutiens, aujourd'hui le Craie,

t.t.48.
Crau, plaine de la Crau, en Langue-

doc, t. S. p.'7}.
Créancier! (tes ), chez les Egyp-

tiens, avaient droit sur les ça- <

davret de leurs débiteurs t. i.

p. 370.
<

Créophile
de Samos reçut chet lui

Homère pendant tong-ietnps
t. ). p. t ) et 13. Est légataite de

ses poëmes, p. t}. Lui ferme les

yeux,p.'4.
Crète ( aujourd'hui Candie ), t. }.

pag. ~47. Son gouvernement
d'abord monarchique devint

une espèce de confédération

de petits étais rép:.tb!icains

p. 301.

Crithotogne magistrat chez les

Opontiens, qui avait la surinten-

dance du culte, t. 4. p. ~7'.

Crocée l'une dc3 cent villes de

taLaconie.tt~.p.~o.
CrocodHe du Gange, si grand qu'un

homme de bout <tendr<tit entre

ses deux mâchoires tom }.

pag.t~4.
Croix et.pile ( ;eude); son anti-

quité, t. s. p. 7~.

Croix, supplice en usage à Rome t
des te règne de Tullus HoMitius

t.P.77._
Crotone, ville ancienne d itahe,

t. ~.p i~'t~n~t.Son territoire

produisait!* manne, t~t~. Aujour
d'hui porte le nom de marquisat
de Crotone, p. Leur sénat

composé de mille têtes, p. 256,
Leurs moeurs et coutumes, p. < !7

Accueillent avec honneur Py"

thagore, p. t; < Etrt politique de

cette ville, p. t8i. Les Croto-

niates font la guerre aux Sy-
baritcç et les vainquent, p. a<
Portraits des magistrats de cette

ville. p. tôt. Lois morales et

politiques oue Pythagote donne

aux Crotomates t. 6. passim.
Culte astronomique hymne à la

lune, t. p. t~.
Culte du soleil exercé par le mages

d'Ecbatane, t. 3. p. t;t.
Cutte religieux, te premiet des

cultes du moins la source de tous

les autres, dans la Chatdee, au

sein des ténèbres et du catme le

premier des astronomes en fut t<

père, t. 3. p.
Culture des terres, en CreM, àban

donnée aux esclaves, t. p. ~;t
carnes ( île et vHte de) Mtuëe

vi&-à-vK Lesbos. Son port ~on!t

de toute franchise, t.; p. ~t.
Les principaux magistrats de

Cumes rendent compte chaque
année de teur administfatton t

p. ;~t.
Cumes, ville d'Italie, t. P' 44<

Sa situanon', p. 4;. D'ou elle

tirait Fargilé propre à la fabri-

cation de ses beaux vases, ~J.
Manière dont !<'s Cumeens fai~

saient leurs beaux vases t~t~.

Fertilité de son territoire. t. <

P
Cumin (le) mêlé au miel, guérit

beaucoup de maux en Ethiopie.
1.1. p. )o~

Cures ou Curit au)oufd*hut Co-

tète ville de la campagne de

Rome, patrie de Numa, t.

p <9< et t. p. t~7<

Cybete ( !es prêtres de ) se tèn-

daient eux-mêmes etmaqnet, t. 3.

p. ~i.

Cyceon, était une boisson exprimée
de l'orge germee, e5pèce de bicrt
égyptienne, t. 4. p. ;et.

Cyclopes, ancien peuple de Sicile â
il y en avait de trois sortes, Ils

n'étaient pas tous ctue,ls t.

p. 4~<

Cy(*onie, ville de Crète, te<B< }.

P-
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Cygnes ( île des) près Lutèee, t
dans les Gaules, t. p. '03.

CyHene mont le ptus élevé de

t'Arcadie, t. p. ~3~'

Cynéthéens, peuple d'Arcadie, t. 4.

p.

Cyniras, roi de Cypre, fondateur

de Pzpho$ t. t. p. tï~. Vit
sortir Vénus du sein de la mer
sous son règne, p. MO.

Cynèthe, nom d'un AooMrt<~< ou

raptoJe;
il raconte à Pythagore

l'htstoire d'Homère, 1.1. p. 3~7.

Cynocéphales, peuplade des Indes,

demi-sauvage, n'ayant pour vê-

tement qu'une peau de chien

vivent du tait ce leurs bestiaux

et parviennent jusqu'à l'âge de

cent cinquante ans, t. p. t~.

Cynopolis la ville du chien en

Egypte,
t. t. p. 284,~6.

Cyperus,souchet, espèce de )nnc
manguhire

sa racme étatt un

antidote à la morsure des serpe ns,
t. a.

p.
t!t.

Cypre tle de !a mer de Gré :e

sa topographie, t. p. ~t;. Ren-
ferme beaucoup de mines de

cuivre p. tï6. Comptait dix

vi'tes p. ~17. Son sol de roc,

p. tt8. Abonde en amianthe et

pierres fines, ibid. Gouvernée

par neuf à dix petits ro!s,p. a~.
Bassesse de sentimens des temmes

cypriennes, ibid. Regardent Ho-

mère comme leur
compatriote

t~t~. Fait présent à Danus, lors

de son couionnement, de cin-

t;)Mnte jeunes AUet. destinées a

servir de marche-pied à l'épouse
du roi. On les façonne à se pré*

cipiter entre les roues et à tendre

le dos, t. p. 8t<

Cyprès chex îes Egyptient, est

t hierog'yphe de la justice t. :t.

p. ttt.

C~Mèle fils de Labde reine de

Connthe.Son histoire, t. p. ~6.
Monte sur le Mone de Connthe

p. 47.

Cyrnos,princ!pa!ecité de Corse,
t. J. p. *;i.

Cyrophanès, le premier statuaire
de

I'Egypte fondateur du pre-
mier culte, t. s. p. i;i.

Cyrus, roi de Perse, t. p. ~;8.
Ses dernières fun<rai!!et, t. 3.

p. f<.

Cythère ( île de ) aujourd'hui

~r~o, île de Grèce tome 3.

P. 440.

Cytiseplantede l'île de De!os,

remarquable par ses propriétés,
t. 3. p. ~;9.

D.

jL~ACTYt.ZS s HeenS, société

d'hommes sur !e mont Ma; leur

nombre; tes dix premières villes

de Crète bâties en leur honneur,

t. ;.p. ~7!.

Dadouque était !e second pontife
dans !e< mystère! religieux d'E-

teu!is, t. p. 303.

DjtïBo, fille de Pythagore, t.

P* *7~*
Danses à l'honneur du soleil; leur

description, t. i. p. 4M.

Danse deslampes, aux Indes t. 3.

p.~oB.
Danses en Petse,t. 3. p. <

Daphnoides
ou !aurier rotes,

étaient communs sur le mont Hy-

mette, t. 4. p. );<.

Dardanus, Arcadien, premier roi

de Troye, t. t. p. 9.

Darique, monnaie d'or ou me-

daille distribuée par les anciens

rois de Perse lors de leur cou-

ronnement, t. p. <

Darius cërëmonial de son couron-

nement à Suxc, t. p. 7~. Initié

au culte de MtfAM p. Son

entrée à Persépolis, pt to~ et

suiv. Sa lettre aux Gymnoso-

phistes,t. ). p. t'y.

Dattes; Pythagore ne vivait presque

que de ce fruit en Ethiopie, t. a.

p. 3:

Daulit, ville de la Phocide les h!-

t&ndeMet ne téjournent p<MtM
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sur leur territoire, 4'P-377'
Rendent un culte Diane,tM.

Décan, nombre décadaire en Egypte,

t.p.4t.

Decelia v~e de l'ancienne Gaute,

aujourd'ht~ Decize, t. ~.p.t7<

Dédale, célèbre sculpteur grec;
on conservait à Athenè! jusqu'à
ses moindres ouvrage!, t. 4.

P'3'7'

D~oces.roi des Mèdes; son his-

toire, t.4.p.t7t.

Déliaques, nom qu'on donnait à

ceux qui faisaient tranc d'oeufs,

r. p. 17'
Délos, île de !a mer de Grèce

appelée Terre sacrée, fameuse par
un temple d'Apollon, t. 3. p.

4~! et su!v.

Delphes, ville de la Phocide, où il

y avait un oracle célèbre à pré-
sent Castri, chétif hameau t. 4.

p. ;78. Histoire des tévolutions

qu'elle a éprouvées, t. p. ~70.

Topographie de son territoire,

~<f. Antiquité de son oracle,

t.; p. 9.

Demarques magistrats ruraux an-

nuel s dans l'Att'que t. p.~i.
Demi Dieux tes Egyptiens les

logeaient dans les planètes, t.

~.p.t*.

Demi- Ourgos divinité d'Egypte,
t. t. p. t6o.

Démonax de Mantinée appelé

par l'oracle à gouverner
le peuple

d'Ammon, t. ï. p. <*o.

Devoirs ( tes derniers ) rendus aux

parens, presque partout suivis

d'unbanquet.t.t.p.
Dia surnom donné à Hébé, par les

Phtiasiens, t. p. t6o. Son

temple jouissait du droit d'asile,

~f'J.

Diana Pitho, déesse de la persuasion,
était honorée t Arges, t. 4. p. *~4-

Diatessaron ( !a quarte ) la plus
noble de toutes les consonnances,

t. t. p. 4~4.
Dicéarchie, ville d'Italie, arsenal

maritime t. !.p. 3?'. Aujour-
fthui Pouzzoles, p. ~t.

I~ictys (tombeau de), fameux his-

torien Créto<s, t. p. ~4*

Dieu, suivant Pythagore, t. j[. p.

}ioetsuiv.

0

Dieu, est dans tous les hommes
et tous tes hommes sont en Dieu,
t. !-P-34!.

Dieu aux Pommes; Hercule était

honoré sous ce nom à Thèbes t.

4. p. 3~0.
Dieu nud ( le ), honoré dans les

trois Mondes, t. t. p. ~4;.

Dieu sauveur, était honoré à Thes-

pies sous la figure d'un bel enfant

à la mamelle, assis sur les genoux
de sa mère, t. 4. p. 371.

Dionysiopolis ville de l'Inde,

(voyez ~f'M), t. ~.p. t~

Dipoenus, élève de Dédale, habile

scu!pteur, t. 4. p.

Disciples de Pythagore; leurs noms,
t. S. p. ;43. Leur nourriture,
leurs vêtemens, page 34~.

Dodécaèdre; ce qu'il représente,
t. p.

Doliola, endroit ainsi appelé, au

pied du mont Quirinus, t.

p. 6;.

Dolon poëte bouffon d'Icarie,
hameau de la tribu jEgeide dans

l'Attique t. 4. p. 3t.

Dorer, manière de dorer des Egyp-
tiens, t. t.p. 7t.

Doride, petite région de la Grèce,

avait érigé une statue à Cas-

sandre, fille de Priam, t. 4. p..

3~.

Dorophores (!es), esclaves de<

Héractéotes, t. 4. p. ~t.

Dracon, législateur d'Àthènet ton

histoire, 1.4. p. !Qo.

Drépana, ville de Sicile; tes habi-

tans étaient actifs ei laborieux,

t. 4. p. 44~.

Drépanos promontoire de Cypre,
t. ï,

p.
Dromos, lieu où les jeunes Spar-

tiates s'exerçaient à la course,

t.4.p.

Druides; leurs vêtemens leur culte

n'exigeait ni temple, ni autel t

-ni simu!acre,t. <p. t8}, !$'.
Leurs sacrifices, ~t< Leur chef,
ses marques de dignité, p. ï~a.
Comment ils annonçaient la neu-

*31 r· ~>
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professé par les Gymnosophistes,

t.;p.!$7.

Eg'core, on nommait ainsi les gar-
deurs de chèvres dans l'Attique,
t. 4-p. ;;o.

Egouts (déesse des ); son simulacre

t. ï.p.76.

Egypte; sa topographie, tome i.

p. to~ et suiv. La nt<r<: des

fCt<ncej p. ~c~. Pendant quinze
ans tous douze gouverneurs

p. ;i8. Avait près de~ingt
mille

villes p.3;4. Belle loi ibid.

Eloge de ce pays, p. 34-; 363
et suiv. Berceau de toutes les

fables; pourquoi t. 4. p.

Egyptiens; leur période de mille

siècles, t. !.p. ;c~. Leurs repas,

p. ;7n. Leur sobriété, p. 373.

Leursusages, p. ~7!. Mangeaient
du po!s<on une fois l'année

p. 77. Premier
peuple agricole

tAt<f. Etaient routiniers, p. ;78.
Possédaient de toute ancienneté

t'an de graver sur les pierres

fines, ttt~. Et de faire le verre,

p. 3<t. De rendre l'ivoire duc-

ti)e ibid. N'étaient pas de beaux

hommes, p. 38}. Petits et myopes,

t~<f. Avaient plusieurs femmes,

p. 386. Etaient d'un caractère mé-

lancolique, ibid. Leurs monumens

sont de; montagnes et leurs

Uvres des carrières, t. x. p. ~S-

Le peuple le plus sage, p. t~

Sa grande population. Emprunte
de l'i-thiopie une partie de ses

plus anciens usages, p. a~S. se

préparent à résister à C~mbyse

p. }~. Description de leur ar-

mure, p. ;4< Invasion de !euf

pays parCambyse, p. ;6t.

Eléens, peuples du Pëtoponèse

passaient pour menteurs t.

p, ~!j. Pourquoi ibid. Leur

E.

JjAU, principe des corps, t. 1.

p.:6.
Eau d'orge, boisson des anciens 1

Romains, t. p. tôt.

F~usopès, vainqueur de Sésostris,

it. t. p. ;n. J

Ecbatane; deux villes de ce nom,

t.3.p.6S. I

Ecbatane des mages, ville t. 3.

p. A sept enceintes, p. !~7.

Culte de ses habitans, p. i}4

ct~

JE-~batane des Mèdes, vtUe du Cau-

case, t. ;.p. n~.
J~cbttane ( l' ) royale servait de

dépôt aux annales de l'Empire
t. p. <fX.

Echintte, fossile ou poi son pé-

trifié, ou oeufs de serpens amu-

lette des Druides, t. < p. ot.

}ico!e de
Pythagore épreuves pour

y être reçu, t. S. p 271 et suiv.

Son régime, p. ~X. Pyth.gore
fonde une école de vérité, in-

cendié'' t. i et < <e"t.
Ecriture ( F ) hiéroglyphique rend

la science plus respectable,
t. a.

p. ~9.
Ecuries des chenaux des anciens

rois de Perse plus magnifiques

que des temples, t. }. p. 7~.

Edepsus ville d'Euboeé tome t.

p. 4".

Edifice ( petit ),
dont les pierres ont

pour ciment de l'or fondu cons-

truit par ordre de Cyrus, t. }.

p. n8.

E~eM observer les effets, avant

de remonter aux causes, t. i.

p. M.

jEga!Ite, l'un des prinopws du sys-
tème politique de Pythagore
t. p. ;;t.

Egatité de (ait parmi tes hommes

dernier but de l'ordre tocial

velle année, p. 193. SurveiH.dent

la )égt~anon, t. ;.p. )~.Leur
interné, t. S. p. t~ Uescrip-
tion de l'île où ils se retiraient,

t. ç. p. !$)". Honoraient la vierge

qui enfante, t. p. t~8.
Duradus ou Darati:, fleuve de l'A-

friqne,t.t.p.
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gouvernement ibid. Mettaient

leur gloire à bien cultiver teurs

champs p. ~!y. N'aliénaient

point le champ paternel p. T.t6.

Eh!phans de l'Inde, abattent les mu-

raitles !cs plus solidement cons-

truites, t. p. 148. Sont plus
communs dans l'Inde que les

chameaux ils servent de mon-

ture et u'attelage. Un jeune
homme donne un étéphant à la

femme qu'il aime, p. t~). Cou-

ronné tous tes ans à Tayla ville

sur l'Indus, et proclamé le p!u<.

sage des animaux, sans en ex-

cepter i'homme, t. p. !<;).

Hephantine, ou i')!e fleurie, Île du

Nit.t. !.p. {0}. Faisant face à

Siéné, dernière ville de l'Egypte,
t. i. p. ~7.

Eleusis, ville d'Elide, aujourd'hui

Lepsine ou Ete~n, t. 4. p. tôt.

Son temple pouvait contenir plus
de monde que bien des grandes

vites,ef était fertile par de bonnes

murailles p. ~t. Les Eleusi-

niens, l'un des peuples les plus
anciens de la Grèce, p. ~99.

Eleusis ville de FAttique, t. 4.

p. 8. Ses
mystères, p.

t<

Eleutherne ville de t'tte de Crète; ¡

ses habitans adonnés aux chan-

suns, t. p. :j;7.

E!!anattedeta vHte d'Homera, bon

géomètre donne aux Panormi-

tains une nouvelle fjrme de gou-

vernement, t. 4. p. 4~T..

E!!s, ville d'Elide, sur ~e Pénée

aujourd'hui Gastouny où les

athlètes se préparaient aux jeux
olympiques t. 4. p. no. Son

gouvernement, son agriculture

p. a'4.

EHébore blanc, croissait en abon-

dance sur le mont Oët*, t. 4.

p. ;~o. H guérit les hommes et

tue les mouches. t~<f.

Elyre, petite ville de Crète, t. 3.

p. !;<

Embaumeurs
des corps en Egypte;

loi contre eux t. t. p. 367.

Emplumé ( air ) explication de ces

moK, t. ~.p. !;ï.

Enchanteurs ou charlatans; font

danserdesserpens,r.p.

Engyum, P<fr<t Aer~~M, aujourd'hui

Saint Nicolas, hameaux de SicUe,
dont le séjour était délicieux
t. 4. P.4!4.

Enna, ville agréable de Sicile

appelée le haut nombril de !a plus
belle des !)es t. 4. p. ~4. Cos-

tume des femmes de cette ville

Encelidas de Sparte, vainqueur aux

jeux olympiques, t. 4. p. tt!.

Epée d'Arles, signe consacré à la

génération, voyez Mithra.

Epervier signe générique des

Dieux t.i. p. t7.

Ephèse son origine t. t. p. t~.

Sontempte.o.ï~ Description
de ce bel édince, p. t~ et suiv.

Description de la ville, p. t~N.
Et des environs, p. t4p. Le ci-

toyen d'Ephèse j croit le premier

peuple de l'Asie, ibid.

Ephores, magistrats de Sparte, t. 4.

p. 74.. Leur nombre, ibid.

Epidaure ville d'Argo'ide patrie

d'Esculape aujourd'hui Piglade
t. p. i~. Sa fondation, p. o.

Epth! onzième mois de l'année

égyptienne, t. x. p.

Epiménide son entretien vec

Pythagore, t. 3. p. t6o et suiv.

Sa réprimande auxhabitans d'Etéa,
p. 18~. Son entretien avec Myson,
l'un des sept sages de la Grèce,

P.'9*
Epreuves rigoureuses des initiés aux

mystères de Mithra t. 3. p. 98.

Eques, peuples de la Sabinie, pro-
vince ancienne d'Italie,tome

p. T.t6. Ce qui
a donné lieu à

leur nom <& Coutumes et

moeurs de ces peuples; sagesse d ·

leur gouvernement, p. tty. Leur

territoire, aujourd'hui Ct<-o/t.

Erannoboas, rivière de l'Inde t.

p.ï;

Erétrie,v!ed'Eubœe, r. p. 4~t.

Erymanthe, montagne d'Arcadie

t.~p. ï~o.

Eryx moniagne de Sicile tres-

élevée, aujourd'hui San-)uliano,1 Il
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t. p. On
y

rendait un

culte à Vénus Eryctne, ibid.

Fryxidas de Chalcis, vainqueur aux

jeux olympique!, t.p. !~7.

Ese!avc~ les différens états de la

Grèce avaient des esclaves en

titre, t. p.

Esclavet, ville des Esctavet, t. t.

p. m.

~scutapa, dieu de la médectne 1

nommé par Homère midecin trre-

procA~t~/e, t. 4. p. T.;7. Le bon

génie d'Epidaure p. 1S9.

~~u'ape (temple d* ), dans ta ville

de Cos; les colonnes et les mu-

railles chargées de prëce~tes pour

la santé t. p. }t;. ·

Psope Phrygien, l'un des convives

du banquet des sept sages t.

o.
i6t. Célèbre par tes fables son

apothéose, t. p. jot.

espadon, poisson commun da~s la

mer deSicHe, t. ï. p. !}t.

Espagne, pays d'Europe; son com-

ce avec Carthage, tome t.

p. no.

Esquisse historique des promers

temps de la Grèce t. p. t.
Essai du vin efdes viandes; se f; isait

à la table des anciens rois de Perse,
t. 3. p. a;.

Etéa vil!è de Crète; corruption
de ses habitans t. ;.p. 188.

Ethiopie ( description de ), t. 2.

p. )0t. Bonté de t'eau de ses

fleuves, p. ;ox. Abonde en riches

métaux. Son sol est suiphureux
t~ Trcis récoltes en une année,

p. ;o~. Ne font point de vir. des

raisins t~i~. Les Ethiopiennes
enfantent sans douleurs et se dé-

livrent elles-mêmes, p. }07. On

a débite sur ce pays beaucoup de

moMMuosites p. } t0.

Ethiopien!, choisissent pour roi le

plusbeau d'entr'eux, 1.1. p. i7<.
Leur langue est celle de toutes

qui rappelle mieux le mécanisme

de la papote, p. t~t. Appelés
homme sans dieux p. ~7.

Ethiopiens sauvages, t.}. p. 11;.

Etna, ou montagne de feu, volcan

de la Sicile, t. p. Son sol

produit d'pxcenentcs6gups;se<
diverses températures, p. Sui-

vant les poëtes une des bouches
de': enfers, p. S. Description
d'une de ses éruptions, p. et

suiv. Ses habitans, p. tt.

Etrusques ( vases ); les peintures

dç ces vases, sur un fond mono-

chromes, t. p. 4~ et
47.

Eubages, devins chez les Gaulois

t.p.
Euboeé ( !te d* ), aujourd'hui ~<-

grepont, dans la mer ~e la Grèce, 1

t.3.p.4t~.Produitd'exce!!ent

vins, p. 4~7. Singularités sur le

Sux et rettux de la mer dans les
parages de cette île t~<f.

Eubceens ( les ) se disent issus de

gëans. B.iaree fut leur prem!ef

tég'shteur et leur premier <no~

nargue, t. p. ~11 et 4~

Eubutide, ce!èbte statuaire de h

ville d'Athènes, t. p. 3

Euclus poëte grec autcut des

poestescypnennes, t. ï.p.~to.

Eudoeus, sculpteur, élève de Dé-

da!e.t.4.p.}!f.

Eu~ubmm, vUe d'Italie aujour-
d'hui Gubbio, t. s. p. 31.

Euhadnës tetc~ Hygin, vint.par
mer en Chatdée et y enseigna

l'astrologie. Son discours aux

Chaldéens t, 3. p. 7. Passe pour
le premier roi d'Ofchoe, p. '}.

Eulotus.Beuve de la Cissie pro-
vince de Perse. Bonté de ses

eaux. Les rois de Perse n'en

buvaient point d'autre, t. 3. p.

Eumetide, htte de Cteobute, voyez
C/M~M/Mt.

Eunostus, demt-dieu desTanagreens,
son histoire avait un sanctuaire, 1

t. 4. P. 3~

Euphrate, fleuve d'AHe ton cours

est tent, t~ s. p. 40~. Ses bords

couverts de palmiers, p. 4 tu.

Eunpe, nom que les anc!ens don-
naient aux bras dt; rivièfe qu!

ceignaient les cirques, t. 4. p. 6t.

Euripe, écoulement intérieur de la

mer ~Ezée, t. 4. p. ;7'.

Eurotas Beuve de la Lacon!e,au-

jourd. Valisi Potamos, t. 4. p. <;3'



DES MA TI I URUS.

JT AMtt.LKt sacerdotales de la

Chaldée,t.}.p.i;.

Fars, nom des chevaux des écuries

du roi de Perse, instruits à se

baisser pour recevoir le cavalier,

t.p.tot.
-Femmes ( les ) d'Egypte n'étaient

pas belles, t. i. p. ;8i ei suiv.

Détail sur leurs moeurs, ibid. Ne

sont regardées que comme des

instrumens de population, p. 384.

Sont tr~fécondes, ibid. Celles

(les
rangs mitoyens laborieuses

rt intelligentes, t~<

r~.imës de Crète; leurs morsures

dangereuses, t. 3. p. t~t.

Femmes publiques, protégées dans

l'Inde parce qu'elles servent

d'espions aux magistrats, t.

p. 16t.

Fer et autres métaux connus, en

usage che~ les Chaldéens, t. }.

P' H'

Féronia,v!tted'ItaHc, aujourd'hui
Afo~M San ~</y<o,t. p. ',4~.

Feronie divinité champêtre qui

préside aax forêts son image

son surnom, 'on culte t. p. ~4

et Ses prêtres marchent nus

pieds sur les charbons ardens

p.

Feu sacré éventail (~e plumes pouf
en réveHter ta flamme, 1.1. p.

Fidius, dieu honoré dans le Sam-

nium t. p. ~t et t}7.

Figues de l'Amque dé)!c!eutes

l'exportation en était défendue

t. <t. p. ~7. Le goût pour ce fruit

est peut-être le seul point df

contact entre Athènes et Sparte,
tM.

Figures
de différens animaux

servant de masque au roi de Perse,
dans l'antre de Mithra t. }.

p. <
-Filles ( jeunes ) présentées au roi i

de Perse, lors de son couronne-

ment. ~oye~ Babylone et île de

Cypre.
Flamme inextinguible; entretenue

sur le faîte du palais des rois de
Perse. Une !nnnité d'autres foyers

correspondent à ce centre et in-

di~uent tout ce qui se passe aux

extrémités et dans l'intérieur de

l'empire, t. 3. p. 78.
Fontaine de l'Inde, produit tous tes

ans une liqueur d'or, pour rem-

p!!f cent vases d'argile t. 3.

p.o.
Foudre ( imitation de !a ) et du

tonnerre au couronnement des

rois de Perse, t. p. 84.

Fourmi-lion structure admir'ble

de ses conduits souterrains, 1.1.

p.<4.

Fundi, ville d'ha!ie, près Cumes,
t. p.

Funérailles des pontifes, à Thèbes

en Egypte, t. ï. p.~S.

G.

~-TALàOTE de profession; ce que

c'était, t. 4: P. 408'

Galaber, ruisseau des Gzutes
nommé aujourd'hui Galaure, en

Languedoc t. p. 4.

GangMtde<, peuples de l'Inde, t.

P.t<

Cange, fleuvede l'Inde salargeur, t
t. p. t' Ses eaux sont ap-

pelées eaMx ee/MtM il produit
des anguilles aussi longues que

des setpeM, p. 1~7. Produit un

poisson
de quinze coudées de

long, assez fort pour mordre un

Evemarion dtvuuce de S~cyoKe,
t. 4. p. ~78.

Expédition des Grecs contre Troye
sa description ï. p.
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éléphant à la trompe et l'en-

tra!neràidi,p.t~<.

Gangerides, nation indomptée des

Indes, a toujours cinq mille élé-

phans dressés au combat et

rangés en bataille. Les gymnoso-

phistes sont sous sa sauve'gsrf's,
t. p. t7~. Peuplade d'indiens

qui habitaient te pays nommé au-

jourd'hui .B<n~J/<p. t~t. Sont

tout-à-fait noirs; de moeurs aussi

douces en temps de paix qu'elles
deviennent âpres et hères quand
ils sont sous les armes, p, 17.

Gaphiphe jeune homme qui ac-

compagne Pythagore de Nau-

cratts a Memphis, t. t. p. }~.cratts a Memphts, t. t. p. ;q4:

Son caractère, ibid. L'accom-

pagne encore dans son voyt;e

deLyhie.t. p. to~. Détivre

unefamille sacerootaie renfermée

dans la pyramide du labyrinthe,

P. 347.

Garama, chef-lieu des Garamantes,

en Afrique, t. p. jt6.

Garamanti!e voyez .~Nf~r<?<.

Garaniantes surnommés H:m-

moniens, peuple de Lybie, t. Y.

p. !!t Leurs maisons bâties de

pierre de sel, ibid. H y a aussi

dans Ethiopie un peuple de ce

nom, p. ;o8.
Gardiens du palais des rois de Perse,

appelés les yeux et lu or<t~/M

du roi, t. ;.p. 77.

Gaule; ses dtfMrens peuples, t. <

p.ï;7.Sa topographie, p. 173.

Cautois; leurs troeurs t. S. p. t ~o.

Etaient d'une haute stature t

p. t< N'avaient point de

temples, p. t~. Portaient de

longs cheveux, ict~. Rome em-

prunte beaucoup de leurs
s usages,

p. t; f,etsuiv. Ne tenateni

point au soi, comme les plantes,

p. t6o. Méprisaient l'or, p. t<K.

N'avaient point d'écriture tout

~teit dans leur mémoire p. !<!«.

La vieillesse honorée chez eux,

p. ï~.Croyaientàun autre monde,

p. ï~. Le premier objet de !eut

culte fut t'univers entier, p. t~7.

Gaza, vi!!e de Phénicie, presqu'aussi
riche qu'Ophir, t. ï. p. ~81.

Geb<5iiian montagne de la

Chaînée, t. ;.p. 3. Sert aux ob-

servatious astronomiques, p. i~.

Gédrosie province limitrophe de

[ l'inde, t. p. t4t.

Genecée, appartement des femmes,

à Samos, t. p. ''7.

Genethliaques, nom de ceux qui
dressent des horoscopes, chez

t les Chaldéens, t. 3. p.
i Génie conducteur, ~<MAoj Z?<e-

s Moa ( chaque nation a son ), 1.1.

i p. tt.

Gérestusville d'Eubdeé t. 3.

p. 4*
Gir ou Nigir, Neuve de l'Afrique

t. i. p.;t;.

Glaucus, célèbre par ses forges
dans l'île de Schio t. p ~6~.

Gortyna, petite ville de rite de

Crète, sur !e bord de la mer, t.}.

p. t~ et i; Fondée par un ~)s

de Rhadamante, avec ptusieurs

temples, entr'autres Un a Jupiter,

p. 1;)!.
Grecs ( iet ), de tous les peuples de

la terre ~celui qui a le plus de

monumens t. 4. p. <
Grottes souterraines de Thëbe!
i leur description, t. 1. p. ~o.

Guérir ( l'art de ) semblable à la

science des augures t. 1. p. ~7.

Gunda, ville de la ~haldëe t. 3.
s p. i.

Gygès, roi de Lydie; sonhistoire,

t. 4. p. 4~.

Gymnesies,!)es~e!a Méditerranée

aujourd'hui Majorque et Mi-

norque, t. p. !i6. Ses ha-

e bitans les meilleurs frondeurs de

e la terre, ibid.

Gymnètes ( !es ) esclaves des

Argiens.r.4.p.;ï.
t Gymnosophistes de Mëroë, t. 2.

p. 261. Avaient, dit-on, pour

chef un chien, p. t6;. Leur ma-

t niere de se vëur,p.~8N.

Gynonosophistes, sages de t'Inde

leur doctrine, t. 3. p. '7!. N'ont

jamais voulu prendre aucune part

r directe au gouvernement,
autant

par prudence que par dédain,

ii p. t77. Nus et sans habics, leurs

bains de soleil p. ï?o. eurcos
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mme ordinaire ttt<f. Leur robe

d'amianthe p. t~t. Ce nom

signifie chez les Indiens amis

purs de la venté nue, p. !<

Leurs enfans ne mangent jamais
avant le KavaH p. t8~. Font

des élèves en petite quantité,

p. 187. N'ont ni eïdavesni ~a)ets,

et se servent réciproquement

p. t88. Loisque quelqu'un d'eux

est convaincu d'e reurs dans ses

pronostics astronomiques, il est

condamné au silence pour le reste
de ses jours, p. t~. S appliquent
à l'étude de la p) y-tonomie

p. t~t. N'achètent aucune pro-

vision de bouche; en se .pro-

menant par !a ville, ils choisissent

ce qui teur convient et t'emportent;
tes ordres sont donne: de ne leur

rien refuser, p. t~t. Leur doc-

trine toute matérielle, p. t~~et

suiv. Diftèrent des Brachmanes

et des Samanéens en plusieurs

points
de doctrine, p. !y~.

Gyneconomes on appelait ainsi les

magistrats de t'arëopage chargés
de la direction des mœurs, 4.

p. ~y.

Gypht?rimtfils de Bansar, est le

premier qui se consacra en Egy~ t~
au culte des astres, 1.1. p. }~

Jn ACHKS de pierre chez les

Ctutdéens,t. ;.?.
Habitations pétasgiennes leur so-

!idité,t.4.p.~6.

Ha~carnasse
vUte de Ça !e; sa

fondation, t. t. p. to~. Stratagème
de ses preTiers citoyens pour se

procurer des femmes p. ~04 et

~os.

Harmodius et Aristogiton t. 4.

p. ;~i. Tuent Hypparque, p. ;.).7.
Hcematay montagne couverte

de neiges,
limite à Tinde et à la

Tartane t. 3. pT~.

Helea, vi)!e d'Italie, fondée par les

Phocéens,t. ~.p.~ï.

Hélène, trop fameuse par sa beauté,
a coûté la vie à un m!!)ion cinq-
cent-soixante mille individus

t. 4. P.
Héticaon, d~scip~e de Pythagore,

t.p. 4.
Helicon ( montagne de l* ) en

Béotie, t. p. ;7?.

HéliopoHs ville du Soteit t. t.

p. ;p< 'un de ses obélisques,

ouvrage de vingt mille hommes,

page ;99. Description de son

temple, p. 4~! et suiv. Explica-

tion d~s trois figures ptacées dans

ce
temple

t. i. p. 29.

Hë!!os, ville du nome d'Hé!!opol!s
en Egypte, t. t. p. 39'.

H.

Héliotrope, cadran KMthénque na-

turel dans l'île de Scyros.t. t. p.p7.
Hellanicus prononce l'éloge de

Pittacus t. p.

H~elvétiens, aujourd'hui les Suisses,

t. p M~. Avaient fait plusieurs
invasions <t~ns l'Italie, t~tj. Leur

territoire, p. no,

Héractëe, ville de Sicile, t. 4. p.

Hert~e merveUteuse distribuée par
Darius à ses courtisans, t. }. p. 8~.

Hercu!anum, ville voisine du Vé-

suve, t. p. 4t. Petite république

P- 43.

Hercule; son histoire, t. 4. p. ï<

Législateur armé, p. tyt. Ses

travaux, p. ï6? et suiv.

Hermès ou Mercure, l'ancien sage

d'Egypte, auteur de grands éta-

blissemens dans ce pays, t. i.

p. 3 i. S'appelait aussi Edrise 1

p. Auteur des traditions

égyptiennes t. p. <t8. Légis-

lateur son histoire t. 4. p. t<!o.

Hermès, sage de la Chaldée, t. 3.

P 4..

Hernuonéville d'Argolide son

culte t. 4. p. t;o.

Hermodamas sa mort ses funé-

railles, t. t. p. )i6.

Hermdtybies légion de mille

hommes, gardes de Psammetis

t. t. p.7.
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Hermontis, ville d'Egypte t. t.

p. 301. Cultes qu'elle pratique
son nilomètre, p. ;oa.

Hermopons la petite, ville d'E-

gypte, t. t. p. i~.

Hëroopotis, ville du nome d'Hë-

liopolis, t.p.3~

Hérophile, l'une des plus anciennes

Sibylles rendait les oracles à

Delphes, t. p. 38). Mourut

dans la Troade son épitaphe
ibid.

HeHode,amt et nval d'Homère t. ï.

p. 10. Regardé comme un véri-

table !ég!s!ateur t. p. ï~l.
Assassiné par des brigands

p. 3~. Son tombeau à Orcho-

r.tène,p.}7;.

!7espcr!e pays d'Europe, aujour-
d'hui l'Espagne t. y. p. !io.

Hië'ocerix; proclamation contre !es

profanes aux mystères d'E!eu!!ï,

t. p. ~t.

Utérogtyphes egypnens expH< a.
lion des princtpaux t. p. tt<f.

Hiérophante, ou père des mystères,
fonction exercée par Zoroastre

à la fête de Mithra, t. 3. p.
Premier pontife dans tes mystères,

t.4.p.303.

Hippius-Neptune~ honoré à M: n-

tinée, t. 4~ p. 13;.

Hippctyte virbius ou bis-vir, deux

fois hommes, t. 4. p. 2<Sb.

Hipsa fleuve de Sicile, à présent

Naro, t. 4. p.4.
Hiver des Indiens de quatre mois,

t. }.p. 14:.

Homère à Chios, t. i. p. tt. De-

venu
aveugte

tt~. Recueilli

par Creophde, p. Regardé
comme législateur de la Grèce

t. 4. p. !02. Eut un temple t.

p. 36;. Tenait école de musique

à Smyrne,t. ?. p. ;6. Les Cy-

priens le regardent comme leur

compatriote t. ï. p. Fut

conçu à Smyrne et naquit dans

1 île de Schio, t. 3. p. 3~8. Oracle

sur Homère, t.p.;8}.

Homme ( t* ) indépendant, t. 4.

p. 122. Ont habité d'abord le

sommet des montagnes t. t.

p. ~6. Combien il diffère à très-

peu de ~.tstance. t. 4. p. ~o~.
Brute anciennement sur tes rives

du Gange, t. 3. p. t~j. Race

d'hommes au centre des régions

indiennes, qui n'ont pa, deux

coudées de haut, p. !<;o. Autre

race, haute de treize coudées et

qui vivent deux siècles. Voyez

~r~f, p. t<;t. Autre race sur

les rives du Gane, dans l'Inde,
ont des queues de bêtes, comme

les satyres ibid. Autre race
appelée cynoc<yA<<j. Voyez ce

dernier mot, p. t~t.
Hospitalité chez les Indiens mon-

tagnards, voisins de la mer, t. }.

p. ~8.

Hosianès, gymnosophiste, se brû!e

à la place d'une jeune veuve

t.}.p.t~o.

Huit, nombre, symbole de l'égalité,
t. t. p. 40 et 44.

Humanité mot inventé par Py-

thagore, t. p. :;t8 et ;;4.

Hyades elles étaient sept cons-

tellations pluvieuses, t. p. ;~t.

Hyagnys père de rharmonie phry-

gienne,t.i.p.<;o.

Hyala, ville de l'Indus ;le gouverne-
ment y était mixte comme à

Lacédémone, t. p. ï4-t.

Hydrie, ?asf servant à contenir de

l'eau, t.~ p.!8.

Hylobiens secte de Gymnoso-

phistes, t. 9. p. tôt. Fuient le

commerce (îes homMes, p. ~'t.

Hymera, ville de Sicile, t. 4, p. 4~4.

Hymette, double mont, dans FAt-

tique, aujourd'hm le monastère

de St. Jean t. 4. p. ;4~. Jupiter

y avait un icmpte p. ;~o.

Maisons de bois portatives, p. ;~4.

Hymne au Soleil au Nil, t. A

IaLune,t.p<

Hymnia surnom de Diane, chez

les Orchoméniens; son culte

t. 4. p. t;4

Hyperboréens, peuples du Nord

leurs mœurs, t. ~.p. ï<;t. Leur

surnom d'Ao'nmMf<rfueM~,p. t ;4..

Hypérésie ville d'Achaïe son

culte, t. 4. p. 224.

Hypparque, tyran d'Athènes; son
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caractère, ses mœurs, tome 4.

p.~t.Esttuëpar Harmodim et

Aristogiton, p. 3~7.

Hyppoborus, fleuve de l'Inde oc-

cidentale. Propriétés de sas eaux, t

t.3.P.I<

<J ALYSOs, ville de l'ïte de Rhodes,

t.p.~tt.

JanigènesouGegenes,peuples qui

ont succédé aux Cyclopes, t.

p. ï!.

Janus premier législateur de l'h-

trurie son histoire, t..t. p. t8~.

Jardins de l'Inde, t. p. ~8.

Jaspe de l'Inde, sert d'amulette fa-

vorable à ceux qui haranguent le

peuple, t. p. ~<!6.

Ibeum ville d'Egypte, t. x. p. 131.

Ibis, l'oiseau d'Isis vénéré chez les

Egyptiens; sa description, t. t.

p. t}l. Son utilité t~tJ.

Icaria, île de l'Archipel, t. t. p.

Icarie île de la mer ~Egée. Les

Insulaires icthiophages sont de

tou~ les peuples
de ta terre. les

plus pauvr<: et les moins malheu-

reux, t 3. p. ~<;7. Moeurs de ses

habitans p. )S~'

Icos?edre; ce qu'il re~ résente, t. 2.

P.4S'

Ida Uy avait plusieurs monts dans

la Grèce qui portaient ce nom,

t. 4. p. ;8i.

Ida, montagne de Crète, tome

p. ~<:7.

Idithya horrible coutume prati-

qute dans cette ville d'Egypte,

t. p. t8.

Jenetore surnom d'Apollon
à

Délos, t. 1. p. 27~.

Jeux des carrefours institués par

Tarquin ,t. < p. ~9.

Jeux du cirque à Rome donnés par

Tarquin le superbe t. p. 83.

Jeux olympiques (description des),

t. p. ït<.

I!:ade, poëme d'Homère. L'histoire

de la guerre de Troye, t. p. t~T..

Iliade, signihait aussi une infi-

nité, 1.1. p. l!~
Illustres (livre des) composé par

ArmëU, t. i. p.3!9.

Ilotes, esclaves à Sparte leur or!-

g!ne,t.4. P. Causaient de

Pinquiétude à leurs maîtres, p.}2.

Immorrcis, nom d'un ccrps déjeunes

Persans, qui accompagnent tou-

jours
le monarque par-tout où

d va,t.3.p.80.

Inachus Egyptien législateur
fondateur ('u royaume d'Argos
son histoire, t. 4. p. ty~.

Inde topographie de ce pays
moeurs et usages de ses différons

peuples t. ~p. ï~i. Aujourd'hui

i'7n~o~t, p. A été la lé-

gislatrice de presque toutes les

contrées de la .terre, p. !~6. Re-

connaît sept castes dont elle as-

signe !a première aux Gymnoso-

phistés, t~<f. Célèbre tous les.ans

la fête du Soleil et du Gange

p. M8.

Indien qui a vécu dans le vice, est

abandonné dans sa v!e!!tesse. t.}.

p. t6i. Comme les autres na-

tions, composent les éiëmens de

leur histoire avec les ma~énaux

de l'astronomie, p. ~Mon-

tagnards non loin de la mer, se

vantent d'être les premiers-nés
detouts FInde. parce qu'ils pos-
sèdent un idiome à leur seul

usage, p. !~8. Sont décens tus-

qu'au scrupule dans leurs moindres

actions, p. t;y. N'ont pas tous

les mêmes mœ'trs les soldats y
sont déclarés infâmes.p. t~o. Hon-

neur pour une famille lorsqu'un

Gymnosophiste inscrit quelques

paroles d'éloges sur la porte de
la maison, tpt~. Dans certains

cantons se cachent pour manger;
leur raison. p. 161. Dans d'autres

cantcns, exposé le corps nu aux

premiers rayons du soleil, p. t<&.

D'une certaine centrée usen:

d'une herbe séchée et mise en

poudre qu'ils respirent avec dé-

lices, ce qui ressemble beaucoup

1. J.
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à notre tabac, p. !<f;, Voisins 'u

Gange, de l'Indus et de la me

construisent leurs domiciles a~ec

les ossemens d'énormes poissons 1

p. t~7. Habitans par-delà
le

Gange, n'ont point de noms fixes, Is

et en changent selon les circons-

tances, p. t~8. Habitans par-de!t

le Gange, appelés ~toM~. ou ïs

peuple sans bouche, ibid. Beau-

coup de nations indiennes sont

exemptes d'ambition, et ont hor- I<

reurdusang, p.~oiet ~o~.
Indiennes ( femmes ); on en trouve 1!

en grand nombre qui se livrent

au public pour un étéphant, très- L

petite pièce de monnaie, t.

p. ï~.

Indus fleuve; sa largeur, t.

p. t4<.

Initiation; ses résultats t~me a. L

P'~3°'

ïnsouc!ans société académ!{ue

établie à Babylone, t. p. <fc. 1
Invincible ( le seul ), nom oonnt au

jeune homme qui représente

Mithra t. 3. p. 97. ï

lo quelle elle était, t. 2. p. 31. 1

los ( !te d' ), dans la mer de Gr':ce,

se vante d'être la patrie d'Ho- J

mère t. p. t.

Jouissance, la véritable, tome t. J

p. Ml.

Ira montagne dant !a province

Triphylia sur la route de

l'Etide, r.4.. p. t0ï.

trac-Arab, nom actuel de la Ba- J

btionie et de la Chaldée, selon

Gébelin, t. p. n.

Isar, nvière des Gaules, aujourd'hui

l'ïsère t. p. 17~.

Isis ce que les prêtres de cette

déesse entendaient par son nom

t. t. p. Appelée l'ainée des J

Muses, p. 1. Ce nom et.aii aussi J
donné à la nature, l'ancienne de

toutes choses, Se< prêtres
ne mangeaient point de chair, ni

sel, ne buvaient point de vin

p. Les premiers dans les rangs
de la société civile, p. S. Expli-
cation de la fable d'tsis et d'Osiris,
p. t8. Doit être la lune, p. t~.

Description d'une célébtatton de

fête d'Isis p. Réparation de

sa statue à Memphis, p. 7!. S~n

uïtage couve) te d'un roseau

p. Y!<. Avait un sceptre de pavot,
t&f<f.

Isis, Osiris et Cru!, grand h!ero-

glyphe ternaire de l'homme et de

la nature, t. Y. p. ly.

ïsis, bourg d'Egypte, & cause du

temple de cette divinité, tome t.

p. 284.

Isonomonie ce que c'était t. 4.

p. ~9.

Isopérimètres ( doctrine des), t.2.

p. 47.
Isthme de Corinthe on a tente

plusieurs fois de le couper, t. 4

p.l<i. Les navigateurs savaient

transporter leurs navires par-
dessus d'une mer à l'autre, ~<f.

Isthmiqne! ( }eux ), se cétebrtient t

tous te~ trois ans, près t'hthme de

Corinthe, t. p. i< t.

Ithaque, patrie d'Ulysse, à prêtent
Val du Compère; sa descnption J

t.4.P-ï97.

hhôme, viU~ de Messénie, t. ~.p. p~.

Ithome. co!tine de Messénie, t.

p.too.

Julis ( viUe de ), dans l'île de Ceot,

t. p.~ït.

Junius Brutus renverse le tr8ne des

Tarquins t. p. 89. Rencontre

Pythagore et l'invite à manger
chez tui, p. ~4. Description de ce

repas, p. 9!.

Junen, femme et sœor de Jupiter
est t'inventeur des tnodes des

femmes ,t. t. p. ;c.your de sa fête

à Samos; sa cé!ebrat!on, p. 4!.
Son temple y a 'trois autels cdn-

sacre~ à Jupiter, Minerve et Her"

cu!e p. t.

Jt.on Ammonéenne, t. 2. p. tt~.

Jupitef, dieu de l'Olympe; son his-

toire, 1.4. p. !<z. Etait le soleil

que les anciens regardaient comme

l'ame du monde ou même le

monde, t. T.. p. t$S.

Jupiter Ammon son temple en

Lybie t. p. tï. Ce que signi-
riait Ammon ibid. Fontaine qui

coulait atiprèt ombragée de

cy p pTus ( soucheK ),?.< Ville
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i-~ABDA son histoire, t. p. ~4.
Laboureur, dans l'Inde n'est ja-

mais arraché à son champ pour

porter les armes, t. 3. p. ï<H.

Labyrinthe d'Égypte; son antiquité,
t. t. p. n;a. Premier paJau na-

ttonat det douze monarques, qui
ait été ban 1.1. p. o<. Appete le

palais de 'Caron par les Arabes,

pag. ~y. Composé de trois mH!e

appartemens dont mille cinq
cents sous terre, p. <oo. Il n'y
avait dans cet éd!nce ni fer ai

bois p. !0t. Scène ïniéneufe,

p. ïot. Renfermait !e corps de

Psammetique une famiUe de

prêtres renfermée auprès, p. !0!.

Labyrinthe de Crète, t. j. p. t~c

et~t.

Lacëdémon!en$ mœurs lois

usages coutumes des Lacéde-

moniens t. -(- p. ~d et suiv. N'a-

vaientpointdeloisécrites, p. 7!.
N'étaient pas ignorant par stupi-
dité p. ï.

i Lacinium ville d'Italie, t. p. M.

Ltdas, l'homme leplus agite de son

temps, couronné aux jeux; o!ym-

piques t. p. yi.

t Ladon, fleuve d'Arcadie, tome

pag. ~;<f.
i

~agynes, sorte devase~ antiques 1
1 t. ). p.!6o.
e Lampes, tête des lampes à Sais,
e t.a.p.~t.

Lapethus tteu~e del*e de Cypre,
o 1.1. p. 21~. Donne son nom à une

ville, t~!<

L.

K.

t\- E t. z É E M< peuplade barde,
habttanttaSym,tome

_pag.!97.
Kenabum ancienne ville de la

Gaule, aujourd'hui Orléans, t.

P''7?'
surnom de la nature ou

~)t<t<-roB<, 1.1. p. iï 8.

Komah nom que tes anciens

donnaient à leur statue t. x.

P-7'
Kosti stgne que faisait prendre

Zoroastre à qui embrassait sa loi

t.i.p.44~ ~t.
Koch Ompheth, formule égYp*

·

tienne avec laquelle on congédiait t

l'Initié aux mystèrea d'isis, t. s.

P.

mencé par Pisistrate, ne fut ter-

miné
que par l'empereur Adrien,

sept stèdes après, p. ;t;.
Durée de cetemple; nom des ar-

chitectes son étendue, p. t4<

Jupiter Chasse-mouche ou dieu des

mouches, t. 4.. p. 107.

Jupiter Co~metès, ou le grand or-

donnateur des choses, était ho"

noré a Sparte, t. 4. p. 63.

Jupiter Horcius t. p. 111.

dansJupiter le ténébreux, honoré dans

la Laconie, t. p. <;o et !7'

Jupiter sauveur honoré che~ les

Messéniens, t. 4. p. y~.

Jupiter législateur t. 4. p. t6a.

Jurassus, chaîne de
montagne de

la Gaule connue aujourd'hui
tous le nom du Jura, t. S. p. xoB.

d'~mmon, fournit l'Egypte de sel

plus beau que celui de mer, tttJ.

Le soleil stationaire, une fois

t'annee au-dessus de son temple

p. 1*3. Approche de ce temple

défendue par les abîmes de sable ]

ibid. Fertiliti du terroir d'Ammon,
ibid. Image de Jupiter sous la

forme d'un bélier avec des cornes

d'or. Rapport entre Jupiter et le

bélier itt<<. Riches présens que
renferme ce temple, p. t! Ses

prêtres débitent des lames d'or en

forme de cœur, préservatives de

tout mal, p.
n<f. Origine du

culte de Jupiter Ammon, ttt<f.

Jupiter TntMtor avait un autel à

Rome, t.< p. 79.

Jupiter olympien; son temple com-
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Lasus, poëte musicien, de la cour

d'Hypparque, t. 4. p. )4~. Son

expression habituelle, p. ;~6.

Latopolis, ou Asna ville d'Egypte,
t. t. p.3o<.

Ltiopol~, ville de la haute-Egypte,

t. p. *!<.

Latos, poisson commun aux envi-

rons de la Sicile, t. S. p. !y.

Laüs, ruisseau de l'Apennin, au-

jourd'hui Laino, t. 1. p. ;t.

t~ebadie, cité de Beotie son culte

à Jupher-roi, t. p. 36s.

Lecheon, pal<ut où Periandre, ty-
ran de Corinthe, donna le fameux

tan~Mtt <~ t<pt <~M, tome <t.

p.l<o.

Lemnos ( île de ) fameuse par ses

reptiles et son volcan. Les prêtres
de Vulcain y immolent des filles; ¡
les femmes s'y défont souvent de
leurs maris, et les pères y égorgent
leurs femmes et leurs enfans. Les

sages n'y voyagent point, t.

pag. ~8.

Léon, roi de Phliunte, reçoit P;

thagore
t. 4. p. xt~o. Leur en-

trenen, p. ryo.

Léontopons, ville d'Egypte; s<n

culte au lion t. ï. p. i~.

Lepreos, ville du Petoponèse, t.

pag. !0i.

Lesbos sujette aux tremblemens de

terre. Topographie de cette île.

Usages et moeurs des insulaires,

t. 3. p. 3<o.

Leschee, portique du temple de

Delphes où les citoyens se

rassemblaient pour converser en-

semble, t. 4. P. 3~ et ;84.

Leschée, poëte auteur d'une petite

lliade, t. 4. p. ;<4.

Letu*, ville d'Egypte cheMen

d'un nomt, t. t. p.

Lézards, roux de l'Inde longs de

~iag)Kinq pied<. ( Voyez mon-

tagne), t. 3. p. *49.

Liban, xMnMgne de Syrie j sa des-

cription, t. i. p. 3~0. Sa vailee

p. 38*.
Bordée de distance en

di !tance de petites groMet, p. }9
Ses cèdres, p. et ;o4.

ittrï L<!7:«t, ou anualM det Sam-

nites, écrites s~ la toite t. S.

P'6-
Lierre, arbrisseau, dédie à deux

Divinités différentes t. <. p. 6~.
Lieux <!evës leurs habitant plus

religieux que ~eux des plaines

t.4.p.~74.

Limna, bourg de l'Attique, t.

pag. ;~t. ·

Lindos, vi!!e dt ri!e de Rhodes;
tont emple de ~t tinfrve, que Ctéo-
bule fit sabâtir à se. fnu<, t.

p*g. 306.

Lingam ( le dieu ) tdote imaginée

par tes
Cymoosophtttet c~ett le

phallus des Egyptiens, des Grecs

et des RooMtM, 1.1. p. <

Hn~oneï, peuples de h Geule,

aujourd'hui ceux du cerritoire de

Langre*, t. <. p. xot.

Linus, poète chanteur de Phéni-

€!e, qui exécutait aux benquett
·

de famille des cantiques, tome r.

pag. ~7.

Lion sa tête placé sur les menu'.

ntent d'Egypte, 1.1. p. 4! t.

Livres Sammaoeeai contiennent

plus de soixante sciences, L'astro-

nomie est la-mieux traitée, t.

p. M}. Prière ai<r~)tom!que con-

tenue dans !'Nn d,e ces livres, sui-

vie de danses exe~uteet par des
nttet publiques p. *o8.

Lixus fleuve de la Lybie, tome <

p'g.3.
Locres, ville d~taîie, aujourd'hui

Giraei, t.
t. p. t;. Accun Lo-

crien n'avatt !e droit de prendre
à ses gages des serviteurs, p. ~8.

Lota<, arbrisseau d'Egypte, re-

présente t'ame universelle de

nature, r. a. p. tM.

Lucanie, contrée ancienne de

taMe origine des peuples qui
t'habitent t. p. t~. Aduanion
de leur )eune«e, ~ort adonnée à

li chasse, p. MoBurzet gou-
vernement detCt habitant, p.t~o.

Lacanas Samnite de naissance

fondateur de ïa r<pult!ique de Lu-

canie, et tégMatear, t. p. i;8.

Lucumoo, titre donné à Petasgut

premier roi d'Afcadie, tome 4.

pag.

Lucumonics,
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Tome ~7. Gg

I.ucumonîes, as~embtées démocra-

tiques où l'on élisait les magis-

trats chez les Etn~uM et les 1

Toscans t. p. t~ Etats fé-

dé~ésd'ttatie, t. y. p. ;4.

Luzdunum tH!e de l'ancienne

Gaule. aujo'~d'hui Lyon, t.

p<g.t7~.

Luna ville d'Ita!!e, aujourd'hui
Carrata Merbris, t. S. p. ~t~

Lune parcoure le cercle <~ <.t<~«

treize fois en un seul voyage du

soleil ses
phases

durent lept

jours a Mfvt à partager le temps
en années lunaires t. t. p. 40~.

Lune ( montagnes de t< ) que l'on

croit être !et sources du Nil,

t. 9t. p.

Lutèce, ville des Gaule., autour-
d'hui Paris, chef-lieu du temtoire

des P<n<mqaet, t.
t. p.

so. Sïgn!-
ttcadonde ce nom, tc~. p. ~o~.

Description des habitations de ses

htbtMnt, p. *o~. Liés de com-

mwe aTectesPhenidens. p. to6.

Lycaon
fils de Pélasgus son his-

toïre, t. 4. p. *i~.

Lycto! v!e de Crète. On y voue

des vierges à Jupiter, tom. }.

p. ~y.

Lyee~ure, v!e d'Arcadie, la p!u<

c!enne seton ses habitans t. 4.

pag.t~.

Lycopotb, ville
d'Egypte

où le

soleil et le /oMp avaient un temple,
t. i. p. <;t.

Lycurgide nom d'une société à

Sparte, t. 4. p. 68. Ce
que c'était,

pag. 70.

législateur de Lacéde~

mone temps où vivait, t. ~.t

p. ï< etsuiv. Son histoire, p. ïo~.
A aboli à Sparte tes sacrifices hu-

mains, p. Fait tevoeu de bâtir

un temple à Minerve; motif de

ce voeu, p. ~<! Ext a!t de ses lois,
dans lesquelles $e trouve com-

prise l'egaMté pMMte et ~e par-

tage des terres enn~ tes hommes, #

t.}. p.3' Son tombeau dan~r'e

de Ctete t. 3. p. t~ï et tuhr.

Lygdamut, fameux athlète
Syracu*

sain remporte
les cinq pnx aux

teux de Pue, t. 4. p. 4to.

Lytibac, ville de Sicile Mjourd'hu!

Murtatta, t. ~.p.~t.

Lybiens leur manière de conserver

les restes de leurs bon! rois, t.

pag. tit.

Lynuama,
vi!!e d'Ethiopie, t. a.

pag.;t3.

Lytit, disciple de Pythagore, 1.1.

pat. 4.

M.

JVt AA~A.p-otte del*HMrophtnte,

prêt Sy~on, tome t. p. ~3

Mocath. ville de Cypre, tome t.

ptge~tt.
de4-os.M<Mn<MM, towwnear ~eSamot,

tOtttt p<t. )~.
Son ~tcoan au

peMptt, Pt. }ï7. Son h!<to!fe,

t. 4. p. t!.

Mttët, ~t~ae d<~TtpKbMe, Il

t. p. 1)6.

M~Mïe~onpfOtKtneét'pMtMCtnt-

HMOphMtM,
contre tout hMHttdtt

<m! t)ttqu<MÎt la personne d'u~

hbottreut, t.) ?.')!.
M*I&!t<at<con<nnBné< t mort chez

le< IndttM, sont envoyés à !<

ptcte oMpeftet. t. ) p. !<6.

Malli, peuplade d'indiens soutoîs à

leurs proptes !ois, t. ), p.

Marnerons, peup!e de Sicile; pos<e-

daientunbeauvignobte, t.p.~o*
Mandraïte de Prienne, ne connais-

sait que deux hommes parfaits,
Tha!è< et BMS, t. t, p. t~t.

Manethos fête lugubre 1.1.
p. S4.

M)tze< d'Ecbatane, ne reeonMMtent

<Tautfe divinité que îe So!ei!,

t. 3. p. < ;t. Soutiennent que son

culte fera le tour du monde, et

durera autant que ton objet, iA~

p. t;t. Leur: meeuH; M vont

point mendier des faveurs à la

cour des rois mais ceux-ci les

font presque tou)oun entrer dans

leurs conseils, et ont de grands

égards pour eux, à cause de leur

pouvoir sur l*espnt du peupte

p. ~}6. H en est qui sont hommes



T A Bs JL X

d'état, pag. t;7. Massacre des

mages à Suse, p. 7'.

Mantinée, ville d'Arcadie; son plan
semble à une toile d'araignée,
t. 4. p. t;t. Les raves de son terri-

toire étaient excellentes, ibid. Son

gouvernement, p. ~3.

Mard-Coura, nom d'une peuplade

antropophage de l'Inde, tome }.

pag. t~.
Marine ( la ) n'est pas toujours un

avantage;
elle excite la

jatousie
des venins et dérobe bien des 1

brasàl'agriculture, t. t. p. '7.

Marseille, ville des Gaules, colonies 1

des Phocéens, t. };. pe 138. Son

alliance étroite avec Rome

p. ï ;o. Loi qui défendait de re-

cevoir ~fcun étranger avec des J

armes Moeurs et coutumes

des Marseillais, p. t~ï. Des-

cription
de la ville, p. Sui-

cides, p. ï~ et !~3. Le pâme

cubique de cette ville égalai: le

pied
de Delphes, p. t~o. 1

Méandre, fleuve de Phrygie, t. t.

pa~
Médecine de t'ame, nom do~ne

aux livres, t.t. p. )t6.

Mediolanum aujourd'hui Mil~n

colonie des JnjM~rej, nation de

la Gaule, t. p. 176.

Megalarte,
ou grand pain était ho-

noré à Scole, comme une divi-

nité, t. 4.p. 37~. Sa forme et sa

grosseur,
t~A

Mégare, ville de Grèce, aujourd'hui

Mégra; sa fondation, tome 4.

p. a8 Apollon travailla
à la cons-

truction de ses murs, p. ~8~.

Sénat de Mégare, p. a8;. Ses

habitans n'avaient pas de bonnes
inclinations, p. s86. On y parlait

le dialecte dorien, p. ~87.

Mellique. ceste dont on se servait

aux teux olympiques,
t. 4 p. i

Melopnote
Cerès honorée sous ce

nom à Mégare, t. 4. p. ~6.

Memnon sa statue t. p. t4<t.

Memconm' superbe temple à Sé-

rapis, t. P. ~40. Ses dimen-

doo<, t. P. *4~

Memphis ~He d'Egypte sur- 1

nommée aussi Momphta sa des-

cription, t. t. p. 36;. Beauté dp

tes environs, et douceur de sa

température, p. )64. Lieu de la

sépulture d'Osiris, 1.1. p. 8. Sa

description; a'siégée par Cam-

byse, se rend sans résistance

p. 347. Un taureau est sa Divi-

nité, p.3;a. Dévastée par Cam-

byse, p. 3~8.

Menées, ville d'Égypte son culte

au bouc, 1.1. p. ~84. Ses autels,
i. t. p. Mt.

Menès second législateur des

Egyptiens, 1.1, p. «4.

McnoBchme, statuaire de Naupacte,

t. 4. p.
Mer Egée ( description des îles de~

!a), t. 3. p.34~ecsu!v.

Mercure son temple et ses prêtres,
t. t. p. ~t. Cérémoniat singulier
usité à une de ses fêtes,

Usage d'aller voler tes voyageurs
sur le grand chemin pendant cette

fête, p. 4t.
Meroë (cottége de); les initiés de

Thèbes y pouvaient être admis
t. t. p. t~. LeHr habillement,

p. t';4. !!e de Meroë p. ~6<f~

Ses mines de diamans, ibid. Ville

du même nom, au milieu de nie,
ibid. PHtée plusieurs fois à cause

de sa richesse, p. ~67. Ses rois
sont tirés du coUége des pontifes

p. t6~. Le peuple passe sa vie à la

chasse des éléphans, et s'en nou-

rissent, p. ~7;. Honorent le dieu

Pan, t~t<~ Fécondicé étonnante

de cette île, p. ~74. On y cul-

tivait les cannes à sucre, p. ~7~.

Descrmtion d'une fête du So!ei!,

p. 276. Sacrifices humains, pag.
~7&. Son temple à Jupiter Âm-

mon, p. t<7. Gymnosophistes d<

Meroë, p. ~X~. Leur nourriture,

ttt<f. Col!é);e de sespr~ttes, est

cemme opage de l'Ethiopie,. J'
t~td. Est ~i tribunal d'appe! dan&

las affaires criminelles. Con-

firment les ;ugemens
à mort,

p. too. Ressembteht asse~ aux

Druides, Leur conduiM

sobre p. 2<
Messava, ville de l'mcienne Gante~~JI

aujourd'hui Mcsve,t. S. p. ~78~fi
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Messenie (h), le meilleur terri-

tuire du Pelbponèse tom. 4.

ptg.tt.
Messéniens leur guerre avec

Sparte, t. ~p.{. Sont vsinc"s

par les Spartiates, et réduits à un

esclavage presqu'aussi dur que
celui des Ilotes, t. 4- p. :y.

Mesogyne ennemi des femmes,
surnom d Hercute, t. 4. p.

Messine ville de la Sicile fondée

Mr !es Messéniens, peuple du

Peioponèse, t. 4. p. }o. Détroit

de Messine; conjectures sur sa

largeur t. S. p. M.

Mesure des terres à Rome, t. <f.

page ~8.
Meteiis, ville d'Egypte, colonie

des Mélësiens, t. i. p. x8t.

Métempsycose, t. p. ~t Tout est

métempsycose dans la nature

p. 3I;. Manière d'en parler

,~g.
Métempsycoseastrononuque en-

seignée par les mages J Ëcbatane,

t. ;.p t~.
Methone, ville de l'Argolide, t. 4.

pag.~o.
Méthora, ville de l'Inde, aujour-

d'hui Matura,t. p. t!<

Micone, ville de l'i!ede Pathmos;

proverbe grec sur cette î!e, 1.1.

pag. ~4.

Mictocosme, mot inventé par Py-

thagore ce qu'il signifiait, t. S.

vers la 6n.

Mlhir, nom d'un Dieu dont il est

question dans la fête de l'antre de

Mithra. Les initiés lui prêtent

serment, t. 3. p. ~8.

Mihirdad, ami de la /M~Mf<. Les

rois de Perse sont proclamée de ce

nom lorsqu'ils ont exercé quelque

grand acte de clémence, t. 3.

P~
l'èMuenens singulière institution de

cette ville, de tenir ses assem-

blées sur un vaisseau, tome t,

pag. Mt.

MUet, ville de l'AsIe-M~neurt: son

origine et sa description, tome t,

pag. 176.

ML&&V,nombre, symbçle du

Mience, 1.1. p.tt?.

Mille
quatre-vingt-quinze, nombre;

son symbole t. t. p. ~t.
Milon ie Crotoniate disciple de

Py:hagore sa force extraordi-
natre,t.p.t.p. no. Six fols

vainqueur aux jeux olympiques
p. 1~7.

Hél'Mine d'or près Hétiopo!is; comment t'

exploitée t. i. p. ~n.
Mines d'or, exploitées dans l'Indè

par des fourmis hyperbole orïen-

tale, t. ;.p. ï}$.
Minerve laborieuse son autel à

Thesp!e,t.p. ~7~.

Minos roi de Crète récit qu'en fait

Eptmënide,t. J. p. 277 et suiv,
Ses lois sont gravées sur des
lames de cuivre p. ~84. Lég!s-
tateur de la Crète, r p. t87.

Miroir de Diane, nom d'un lac au)t

portes
de Rome, t. y. p. yy.

Miron roi de Sicyone tom.

pag. tï;.
Mithra (mystères de), fête astro-

nomique étabne par Zoroastre,
tom. pag. et Repré-
senté par un beau jeune homme i
assis sur un taureau etc. p. y<.

Mizéens, peuplades sauvages, mais

libres limitrophes de la Suziane,

t.p. 68.

Mnésarque, père de Pythagore i
tètèbre sculpteur de Samos, 1.1.

p. 6.

Mnë!iph!!e de Phréar, orateur cé-
lèbre d'Athènes, t. p.

Mnevis ville d'Egypte tom. t.

P. 39S.

Modei leur tnventton attribuée à

Junon, 1.1. p. j;o.

Moeris, roi d'Egypte, t. <.p.
Mœns, grand lac de ce nom, près s

Memphis, 1.1. p. ~64. Sa gran-
deur, so~ ancienneté, sa descrip-
tion, 1.1. p. t~S.Sa grande utilité;

rempli de poissons, p. t t.«

Mois !e mois égyptien partagé en

trois dëcans.t. t, p. 27~.

Mo!pagoras, despote d'Ionie, t. ï.

p. ï~.

Monochorde; ses divisions harmo.

niques, t. 3t p. ~7. Instrument des

anciens, perfectionne par P~tha<

eore.p.
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J[~) ABOCRODOSO~US,ro! des

Chaldéens; type de l'Hercule des

Grecs,t. 3.p. s'

Nacelle de l'Euphrate;
leur forme

singulière t. t. p. 408.

Narthekis, île de la Grèce, [. t.

p. ~4.

Nature ( la ) a tout mis sous la main

de l'homme il n'a rien trouve

t. t. P. 93- De la Nature et des

Dùux ( traité ) de Phérécyde

p. to'; et !uiv. Dtscour~ de Phéré-

cyde à Pyihagore,p. t2~,

~aucratu 8 ville d'Egypte, fondée

par les MHésiens, t. t. p. ~t,

;4;.Avattunprytanée,ou
les citoyens mangeaient en com-

mun, Invoque les Dieux

avant et après le repas, t. p. ~4~.

Naupacte, ville de Grèce ne la dé-

pendance des Locriens, sujour-

d'hmLëpante,ouHne!'acht!,
t. 4. p. ;~6. Etymologie de son

nom p. J97.

Nauplia petite ville mar!titne au-

jot.'rdhut ts'apolt de Korfianie

t. 4~ p. ~o.

Mausieaa fille d'AIcinou! rQ,

N.

Mutinus. surnom de Pnape. fpouX

de)ase\-ere.!unon,t.p.t.

Myagrus,héros honoréàAIeph&re,

t~.p.~t.

N! y cène. vt!!e de t'Argolide, t.

,i('7'

Mycène, ville de Crète, bâtie par

Agamemnon. t. p. 16!.

Mycertne, roi d'Egypte succède à

Chephrencs,t. t.p. ;i~.

y)es, fils de Le~ex, prh ce grec, se

servit le premier de pierre po'tr
moudre le b!ed, t. p. 8. I! était

d'Alésie; aurait mérité es temples,

p. 5 J.

Mytista, ou Salambo, temple de Ba-

bylone où les étranger; portaient

ieurtnbut, t. p. 4.l< Singu-
larité de son culte ~~J.

Myson, l'un des sept sages de la

Grèce cultive lui-même son peur

héntage~ son entretien avec Ept-
tnénide et Pythagore t. p. x~t.
Raconte à Pythagore comment il

futjtdm!sauraig des sept sages, il

p.~t.Descnptton de son jardin
et ~e ses productions, p. 2<~ <;t

su'v.

Mystf*s d'Eleusis sept dei~es
d'irntianon t. 4. p. i~n. Par com-

bien d'épreuves il faHa't passer; t

P.~97.

Mythra(trip!e). invocation des

Persans,t.p.

Mytilène; son territoire produit

beaucoup de truffes, t. 3. p. ~S<

Montagnard COKC ( sagesse d'un )

t.p.~t.

Montagne c'e l'Inde, près la ville

de Msa,produit des lézards roux,

longs de vingt-cinq pieds, t.

P.

Montagnesde la trort; noir~ donné

aux sommets de l'Apennin t. <

p.}0.

Monts Lycéens, couverts de bois

consacres à Diane t. 4. p. ~4~.

Moschophages, peuples qui ne se

nourrment que de la chair de

lions t. l. p. l6<t. Pour être

leur chef, il faut n'avoir qu'un

oeH, ~f~.

Moschus hiérophante
de Si~on. >

t.i. p. ï~S. mora!c, p.

Législateur
de Périzziens, p.

Ses j<euf commandemens.

Mummies ou c~J~fr.: ~Ct-, ton e t.

p. t~t.
Soin qu'en avaient les

Egyptiens
i. 2. p. ~7.

Munychie, bourg de l'Attique; ma-

lédiction prononcée contn lui

par Solon t. 4. p. 3'o.

MurduS~ei!, place de comn.erce

des Carthaginois,t.s.p.

Mûrier; se ptanta't dans le Pcljpo-

nèse, t. 4. p. 'c;.

Musique; sa dennition, r. t. p. 49

et~o.Dirtérence
des harmonies

des dirFérens peuples, p. Les

plus grands héros en faisaient

leur étude, p. ;3.
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des rhéac!cns t. p. ~S et

suiv.

Naxos ( île de ) dans la mer de

Grèce, fameuse par tes v:~ob!es
tom. p. ~.18. Produit de beau

marbre des mines d'or du gibier

et des fruits en abondance, p. 430.

Appelée reine des Cyctades. Son

vin est si bon, qu'on le nomme le

nectar des Dieux, p. 43

N&XUS, petite ville de l'île de Crète

son commerce d'épongés et de

pierres
à aiguiser [. p. i'

T~ecessitë (. !a ) son temple i Co-

rinthe, t. p. iSo. La nécessité

et t'harmome deux souveraines

qui commandent aux hommes et

même aux Dieux p. 64..

N~'da tleuve limitrophe de FArca'

die, t. p. to'.

Neith ou chouette temple à Sa'is

de ce nom.t.i.p. Inscrip-

tion de ce temple ibid.

'Neo:!ès. tyran de Sicyone, con-

damné par ses sujets à mourir de

faim t. 4. p. 178.

Nephtys ou Aphioditopolis ville

d'Egypte,t. ï.p.6.

Nerite, montagne qui a d'abord don-

ne son nom à toute l'ile d'Ithaque

t.4.p.398.

Nevers sur la Nièvre ville des

Gaules son antiquité, tom.

P''77.

Neuf, nombre caractère de la vieil-

lesse, t. p. 4ï. Ou le nitomètre

P-44..

Neuruz ( nouveau )our ), nom don-

né à celui qui commence l'année,

au '.igné du bélier, point équino-
xiatdu printemps, t. p. 1~9.

Picotera bourg d'Italie aujour-

d'hui Nicodro, t. ~.p. ~o. 1

Nidi, nom donné aux armoires ou

les Anciens renfermaient leurs ma-

nuscrits t. t.p.71.

Nigir, ûettve que l'on croit être une

émanation du Nil. t. p. 312.

!~t)~tleuve d'Egypte. lui donne l'exis-

tenceet ta conserve, 1.1. p. t6.Ses

crues observent les mêmes crois-

sances et décroissances que !a lune~

p. ~i. De combien ses plus hautes

et sesptusbasses, t~f.Ses inonda-

tions ont rendu les Egyptiens bons

nageurs, p. 88. Description d'une

fête en son honneur, à Nilopolis,

p. 89. Son temple desservi par u~

collége de prêtres ~<<f. Hymne

au dieu Nil p. oo. On lui donnait

aussi le nom de Chrysorrhoas

p. <)t. Conjectures sur les causes

de son débordement, p. 9}. Dans

tous les temps on a été curieux de

connaître sa source p. ;o~.

Conjectures su~ ses sources, p.

~7 et suiv. Appelé dans le pays
de son origine, Abenuvi, p. 30;.
Joncs plantés sur ses bords, à cer-

tains intervalles pour servir de

mesures itinéraires, p. ïzy. Les

Ethiopiens pourraient très-aisc-

ment le détourner et en priver

l'Egypte, p. i6t.

Niloscope instrument propre à me

surer!escruesduNi!, t. t.
p.

Nisa ou Dionysiopolis ville de

FInde, aujourd'hui Gara t. 3.

p. ~3.

Nisyros, île de la mer ~Egée; un

temple à Neptune des bains

chauds t. p. ~C.

Nitocris, reine d'Egypte proverbe

àsonsujet, t.p.~ï8.
Nœud d'Hercule, t. p. ;l~.

Nomades, pâtres de l'Afrique t. 5.

p. tt~.

Nomophylaces dépositaires des

lois à Sparte t. p. 71.

Nonacris, ville d'Arcadie, tom. 4.

p.~3<

Nube, marais d'Ethiopie, formé par
les débordemens du Gir, tom. t.

P.?'?.

Numa, habitant de Cures, second

roi de Rome y donne des toi~

t. 4. p. t~.

Nutura, rivière de !'<nc!enneG<tut<

aujourd'hui l'Eure, t. <p. tyo.

Nymphxum du temple de Junon à

Samos bains à l'usage des épou-

sées. la veille de leurs noces, t. i.

p. ~7.

Nysa vH!e de rîle d'Euboeë, t. ï.

P. ~ï.



~0
T A D 1

t~AïtS vaste espace, en Egypte,
entoure desah)estybiques,nomme

r!!e des bienheureux, tom. t.

P-~99-

Obëti~qups d'Hë!!opo!!s appels

doigts du soleil, t. i. p. Ont

été tirés descarrieresdc~yéné,

p.4~t.

Odyssée préférée par que!quct
Grecs àt'Uiade, le livre de toux tes

âges,detous les sexes et de toutes

le! professions, t. t. p. r<

~Cba~us détruit les ouvrages d'Her-

cule, t. p. 4~.

Œbare, officier de la cour de Darius,

t. ;.p. 70.

Œdipe, son tombeau à t'entrée èee

t'aréop~e, t. ~.p.

(Enophée, ministre du troisième

crnreenl:gvpfe,r.ï.p.

Explique à Pythagore le caïen-.

drier, p. ~o<

Œts, chahie de mon~gnes l)mit<s s

de la Grèce et de la Thessalie, at

jourd'hui Bun!na,t.p.;6{.
Célèbre par là rrort d'Hercu'e

p. I! y croît beaucoup d Eth:-

bore, t~t~. On y rend un cuit* c

presque exclusif à Hercu!e, p. ~70.

Omcierset gen~ de service ( nombr:

des ) attachés su palais des rois

de Perse, t. p. 17.
Ogyris. île, au~ourd'hut <')/t~j,

couverte de sel et dépourvue de

sources t. J. p. t~.

Oignons d'Egypte, t. p.
Oiseau du Phase,!e faisan, t.

p. ~44.

Oiseleurs de la Chaîne, excitent les

outardes à chanter pour les

prendre, t.}. p. i.

OIbm, viile de Sardaigne t.

p. ~9.

Olympe premier mus;c!€n des

Grecs, t. p. ;o.

<D!ympe ( le petit), montagne de

Cypre sur son sommet un temple

à Vénus-Uran!e, 1.1. p. ~t6. Fait

en forme de mamelle p. ~ty.

Cmbos, ville de la haute Egypte,
tM le N't. 2. p. t~ J

0.

Onagre,ou âne sauvage; se trou-

v ;it particulièrement aux îles

Cymnesies, t. p. tl".

0;.c:€nne nom d'une ces sept

p()nes~eThehe!i,t.4.p.3<;p.

Onccrace, oiseau d'Egypte, ou le

pt!itan,t.t.p.}7;

0:)cmacrite,poëte grec, tome

p.~t.

O'mphis, ville d'Egypte, tome

p. :8~

Opinion, point d'arme p!m'err!b~e

qui sait la manier est bien fort,
t. p. !04.

Opis,vi!!ede!aCha!dée,appe!ée
la ville des livres, école d'~nro-

ncmie, t. 3. p. i.

Opi~thodcmumm parde
retirée du

temple de Mtr.erve Po!yat'e <

Athènes,t. p.3~.

Opportunité, dëesschonotép,t.

p. !0.

Opunce, vii!c du pays des Loenens;

ses habitans étaient habites à

m.'nier l'arc et la fronde, r.

p. ;7!.

Or; dieu d'or, surnom deThamux,

l'un des plus anciens rois dE-

gypte.t. p. 3'4..

Or, met&! commun en Ethiopie, t.

p. 177.
Oracle de Delphes; son origine

se*: révolutions t. p. ;t7S et

suiv.

Orchoë dans !a Cha!dee, appelé
la n7~ ~.f sages t. }. p. 2. Cé-

lèbre pour les mystères astrolo-

giques, p. t6. Habitations bàties

de deux sortes de briques et de

terre crue séchée au soleil p. ~8.

Moeurs de cette cité, ibid.

Orchœnes, peuples agriculteurs et

laborieux de la Chaldée, t. p. x

Oreiller, coffre rempli d'or, placé

au chevet du lit des rois de Pêne,

t. j.p.7~.

Orestf, purifié du meurtre de sa

mère sur la pierre sacrée do T.'é-

xène, t. p. 2~.
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JL AiN-D'ORCE, base des aliment

des Chald~ens-Orchoënes.t.

p.~c.
Pala is des rois de Perse à Persépolis;

sadescnptton,t.p.!o~ et suiv.

Pa!amede perfectionne l'alphabet

grec, et invente le jeu des échecs,

t. 4. p. 8. Et des dez, p. ~6~.

Palanquin, chaise ambulante, d'une

haute antiquité dans l'Inde, t. ·

p. !<
Panbothra, ville considérable de

l'Inde, sur le Gange ( au}ourd'hu!

.He/a~ ), capitale des Pras~ens,

t. 3. p. t68.

PaHngén.éste de la madère, t.

p '93'

PaUngenéx! ou renouvellement, r.

~.p.~tï.

PaHadmtn soin qu'on en avait à

Rome, t. < p. 6;.

Patmier son éloge t. s. p. ~to.
Pa)m!er indien; est trois fois

plus gros

que ceux de la Babylome, t.

p. t=;o.

Pamélyes, Mtes égyptiennes, t. 2.

p. t8.

Pamisus fleuve de Meisén!e, t. 4.

P' 99'.
Pan,dtvinnéde l'Egypte, t.

Panaenus, tyran de Sicile, i. <{.

P. 4-~4.

Panathénées, solennues en l'hon-

neur de Minerve t. 4. p.

P.

reste de la nation égyptienne,
t. p. ~H.LIcuxdesasepu~ure,
t. l.p. 8. Bon génie en oppo-
sition avec Typhon, son frère,

p. t~. Le même que Sérapis ~t~-

Etait brun, p. t~. Démembré

après sa mort en quatorze pattles,

p. 1!. Mythologie d'Osiris, pour

expliquer
les révolutions lunatres,

ibcd. Etait le soleil, p. 14. L'île de

Phi!é dépositaire des cendres

d'Osiris ,p. 8t.

Osiris et Bacchus, les deux pre-

miers conquérans de FInde t.

p. :s~.

Ostane, disciple de Zoroastre, t.

p.i~.

O~ymandias, appelé le ~ot des rois,

a placé Osiris au rang des Dieux

t. t. p. ~t6. Avait rassemblé les

livres d'Hermès ibid.

Otanès, nom du prince concurrent

de Darius à l'empire, t. p. !0t.

Conditions qu'il met à sa renon-

ciation à la tiare persane,

Ouragan prédit par Phérëcyde

t. !.p. 101.

Oxidraques, nation des Indes n'ont

point d'esclaves chez eux, t.

p. i~.

Oxydraques, peuplade d'Indiens dis-

tingues par leur courage et soumis

à leurs propres lois, t. p.

Orieus, habitant de Tnnagre, reçut
chez lui les Dieux.t. p. ;<!y.

Origines egypd~ nés,t.p. ~o~.

Origine! de l'histoire dénombre-

ment des premiers législateurs e

t.~p.ï~.

Ormusd, auteur du bien, tome 2.

p. ~i.

Orente, fleuve de Syrie arrose la

\'a!téeduLiban,t.p.~8!.

Crphée, ori~iHaire de T'uace pre-
mier poëte tyrique son histoire

législateur de la Thrace, t~me 4. (

p. :8~. Disciple d'Amphion

p. t86. Avait décrit les phéno-
mènes du mont Erna, tom. <

pag.6.

Orsippus, athlète aux jeux oly'n- <

piques pourquoi il y fut vaincu,

t.p.~M.
Orus ou Arucris, enfant d\s!s et

d'Osiris, nourri ~r Latone, dfns (

les marais de Buto t. 2. p.

Coptos ville de la moyenne

Egypte, possédait un de ses si-

Tnut:cres,t.a.p.T.4. <

Osciiktoires ce que c'était, t.

p.<!i. (

Oshnandias nonR d'un observa-

toire à Thèbes en Egypte; sa

description,t.2.p. i}8. (

Osiris, dieu de l'Egypte c'est à

tui que commence l'histoire ter-
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Pandos!a, \iHe dhaHe,<mi
sert de

linges aux deux territoires de

Brutium et de la Lucanie, t.

p. 30.

PandoiiM.vinedes Rrutienser. Italie,

aujourd'hui Cp.~to Franco, t. S.

P' ~-40'

Pendes, grand peupt~ de l'Inné

gouverné par une femme et s'en

trouve bien t. p. !~<.

Panopée ville de la Phocide, t.

p. 376.

panorme ville de Sicile aujour-

d'hui Palerme, t. 4. p. ~t. Sa

va!iée, appelée le jardin de la

SL!!e, tct~. Son pou, p. ~;i.
Se dtsait or'g'natre de Châtiée,

ibid.

Paons superbes dans toute l'Inde

leur patrie origin< ,e. Appris o!-

sés, its perdent la vivacité des

pctnfures de leur plumage t.

P.
Pape, signification de ce mot. t.

~.p. 3t!.

Paphos, ville de Cypre,consatrée
à Venus, t. t. p ~9. Son "ri-

gine et mœurs des habitans, J 31.

Paphos,jeuneCypnenne;son im-

toire. t. I. p *~t.

Papremis, ville dÉgypte; honore

typhon, t. t. p. 28~.

Papyrus, ~cf~; description de ce

végéta), t. t. p. ~8.

Papyrus; les opir-ions 'ecrètes de

Numa.roi de Rome, écrites sur

le papyrus, t. r. p. }c~,
Parnasse < Mont ) t. p. )9~

PaMsangeï mesures tHnéraire!

des Perses, sont indiquées par

des pierres sur les grandes routes,

t.j.p 66.

parachatti, divinité qui, se!on les

livres secrets des Sammanéens

accoucha des dieux, des hcmmes

et de toutes les autres choses. On

la nomme ~t<t~<ïac< Suprême, t.

3. p. ~09. EHee~t invoquée tous

tes matins et tous les Mir: par les

femmes enceintes, et on leur fait

prononcer son nom avec toute la

force possible, lors de !'accouche-

tnent, ~n que leur délivrance en

<~ttp!us prompte ,t~.

Parnou, montagne qui sert de !!m!-

tes aux Lacédémoniens, Argiens

~tTé~eMes.
Paro (He de), son beau marbre

t.p.~n.
Parrhenie., cantiques en l'honneur

d'ApoUon, t. t. p.

Parthems, meredePytha;;or€; son

caractère, t. p. 6.

Panhenon, le temple de Minerve

Poliade,àAthènes,t.4.;t~.

Pa :se, plus utile de conraître que

!t~emr,t.i.p.

Passions, sont nos premiert maurM,

t. t.p.~8.

Pa'avtum, ville d'Italie, aujourd'hui

Padora vieille tradition de cette

~lUe.t.S.P ~9.

Pathmos île de la Grèce t. ï. p.

.M.. Usage des femmes de cette île

de se farder ibid.

Patra ville d'Achaie, t. 4. p. ~ty.

Les femmesy cuieM belles, ~t6.

Et portées à l'amour, ~tQ. Culte

des habitant et leurs mœurs, p.

2i6. Son territoire produisait le

byssus, p. ~Tto.

Patrie ( ta ~cntal~e ) est par-tout

où l'on peut devenir meilleur, t.

t. p. i~. Bien connaître ce qu'e!)e e

possède, avant de prendre le parti
de voyager, t.t.p.xt.

Pavot !sis avait un sceptre de pa-

vot, t *t. p 3n6.

Pedatiu'n promontoire de Cypre 8:

t.t.p.t<<.

Peinture; les Egyptiens prétendaient

qu'elle était en usage chez eux,

depuis six mille années, t< t.

p. 30;

Pe!!ène, ville d'Achaie; son gou"

vernement,t.p.6.

Pëtoponèse, ou île de Petops, dans

la Grèce, sujo~d'hui la Morée,

t. p 44<

Pe!o{ s, fils de Tantale, conquérant
de cette partie de la Grèce ap-

pelée de son nom, le Pé!opo-

nèse,t.p.

Peluse, ville et. rempart de l'Egypte
du côté de la Phénicie, c. t.

p. iB~. Son territoire
cMtt-tiun,
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Pe!use ( aujourd'hui Datn!ette ) t.

}.p.

Pénélope son tombeau en Arcadie.

t. 4. p. Conjectures sur sa

mémoire p. ~34.
Penestes ( les ) esclaves des Thes-

saliens, t. 4. p. ~ï.

Pentagone figure géométrique que

portaient les Druides sur leur

chaussure sa signification, t.

p.

Pentecontore, galère à forâmes,
t. 4. p. 4.

Pérébole, l'enceinte d'un temple,

4. p. 304.
Peredis, divinité romaine; son culte,

t. 4.p. tc8.

Pergan.e, ville de Crète bâtie par

Agamemnon, t. 161.

Périandre, tyran de Corinthe, donna

le banquet des sept sages, t. 4.
p. x8o.

Péringète, guide-interprète à Del-

phes, t.4.p.378.

Peuple d'Hannon, t. S. p. ïï!. Ac-

tions de grâca rendues aux dieux

à ce $ujei, p. m.

PériMiens, peuples de la Phénicie
t. !.p. 9.49, ~74. Ont pour lé-

gislateur Moschus t. t.p.~7~.

Persa, ville de )a Chaldée tem-

ple d'Adonis le culte au Phai-

lus, t. p. ï.

Persagarde, citadelle de Pc's.

tombeau de Cyrus, t. p. to8

et m.

persëpoiis, ville Perse. Sa descrip-

tion, t. p. ïo; et suiv. Sur-

nommée Reine de /'<?~< p.

"3'
Perses ( les) avant Cyrus, étaient

yetus et armés à l'Egyptienne.
Ce prince leur donna un costume

et l'armure des Mèdes, t. p.

to;. Affectent de passer pour le

grand peuple, p. < t8.

Petehe, ville d'Italie t. p. ~~<.

Peuples mariumes de l'Inde, presque
tous ichtyopha<;es, t. 3. p. t4~.

Peuple dénnition de ce qu'il est,
t. 5. p. t;

Phaccussa, chef-eu d'un nome ou

département de l'Egypte, t. i.

p.

Phagre poisson du Nil, t. 2.. p. 2',7.

Phaîère, vit~e de l'Attique, près

d'Athènes ses habitans étaiei-t

passionnés pour les jeux de ha-

sard, t. 4. p. ?op.

Phalaris, tyran dAgrigenie,
s'en-

tretient avec Pythagore,t.4.p.

4tt. Etait de la ville d'Astypalée,

en Crète, p. 4t6. Régna seize

ans p. 42;. Hist. de sa vie par

lui-meme, p. 432. Meurt dans

le taureau d'airain p. 440.

Phallus ou ltyphallus; ceque c'était,

t. t. p.

Phallus symbole d' ..ë Innnite de

choses dans la mythologie égyp-

tienne, t. 2. p. fo.Fêteretigieuse
du Phallus sa description p.

ï7i et suiv.

Phamenoth, septième mois de l'an-

née egyptienne, t. 3t. p. n.

Phaophi, le deuxième moisdesEgyp-

tiens, t. t. p. 2). On célébrait

dans ce mois la fête du bâton du

soleil ibid.

Pharée, ville d'Achaïe moeurs sim-

ples de ses habitans; leur culte,

t.4. p. 110.

Phaselus, barque; pourquoi ainsi

appelée t. p. no.

Phéacie, île de Grèce, aujourd'hut

Corfau, originairement Drepa-

num, t. 4. p. ;f)8. Se; habitans

jouissaient d'une paix profonde

qu'ils devaient à leur peu d'am-

bition p. 406. Leur gouverne-

ment, <t~.

Phébade, prêtresse d'Apollon à

Delphes, t. 4. p. ;84.

Phénicie ses origine t. ï. p. ~47.
Les Phéniciens surnommés /oMp~

marchands, p.

Ph~récyde, philosophe de Scyros
maître de.Pythagore t. p.
et suiv. Présage les ouragans

p. *oo et suiv. Sa mort et ses

dernières paroles, t. p. 2So.

Phestos, ville de Crète, patrie du

sage My!on, t. p. 300.

Phiga!us, ville d'Arcadie; ses ha-

bttans ivrognes et menteurs, t.

4. p.t4<Coutume bizarre, p. 24~.

Philé, île du Nil en Egypte, fron-

tière.; son culte, tom. t. p. 303.
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Sépulture d'Isis et d'Osiris,t. 2.

p. ~8.

Phtnoe,vH!<: d'Achaie; son cuite,

t.4..p.2t~.

PhHosophe; sa définition par Py-

lhagore.t~.p.xyoetx~i.Difte-

rence entre le sage et le philo-

phe,p.i7t.

Phi!osophie(taver!tab!e),consiste
à se passer de tout le monde et

à se suffire à sot-même, t. i.

p.tiï.

Phiegréens, champs, t. p.
Ph~tjste contrée de la Grèce, t.

p. 167.

Phtmnte,vU!edelar~Uas!e;ses

habitans reçurent avec distinc-

tion Pythagore, t. 4 p.i~S.

Leur culte p. :$(,).

Phocéens, dans les Gaules t.

p. 166.

Phocytide disciple d'An.udman"

dre,t.p.Mt.

Phoronée, législateur, t. 4. p. !74.

Phoronce,n!sd'tnacus,!eprem!e*

qui ait employé la b"quc pou' v

bâtir, t. ~.p.~7.

Pytha,divLuté d'Egypte, t. 2.

p.i~.

Phthas, surnom du dieu Vuka!n

en Egypte, t. p. ~2~.

Phy.t temnie d'Hypparque tyra i

d'Athènes,t. P.348.

Pultophage; ce que c~MM, t. <

P. 98.
Pierre de Thèbes, ou granit, com-

parable au porphyre, t. 1. p. t;).
PL rre préc~nsc des Indes, qui ~T-

tire celles que l'on aura~ jetées
dans !ei profondeurs du fleuve

Indus, t. 3. page t~8.

Pigmaiion,
statuaire de Cypre son

histo!re t. i. p. m. ~'unit à

PaphosCypr!enne, p.

Pirée, bourgade du tetntoire d'Ath&-

nes,dontonafat[d~pnis~nporr,

aujourd'hui Porto-Dracone, ou

Lione, t. 4. p. ~o~.

P!se, autrement la ville Olympique,
en Grèce; sa topographie, t. <t.

p.to<?.

Fichée, roideTroexène; son

ouvrage sur t'étoquence, t. 4.

p.2..

Pittacus, législateur de Lesbos, l'an-

niversaire de sa mort cëtëbrë lors

de J'arrivée de Pythagore, t. 3.

p. ~8t.Son échelle double, con-

sacrée par lui sur l'autel de 1~

forfuns.r.p.~Sy.

P!tuhmHernicum,vii!earc!€nn<

d'Italie, aujourd'hui Pilio.

Piaixf des Chaldéens; on n'cncon-

naît point d'autres que ceux qu'on

gouce dans !es familles, t.

~P.<9.
Phtamste,grand poisson du <.<ange,

t.!j.p.t67.

Pnyx, place des harangues s Athè-

nes.t.4.p.347.

Pocialyre gendre d'Aicmaeon ntë-

detindeSamos.r. t. p. 71. Son

hyménée avec Aryphile, p. 79.

Poeci!e édtUce d'Athènes t.

P'?'
Poëm (les) ont cté les premiers

historiens, t. 4. p.

Poissons, les a!nes des hommes t.

',P.6.
Poisons du Gange sautent sur ia

terre pour y paître à l'instAr des

crfnoutHes.t.p.1~4.

Po)ibothra, ville de )'I:tde, .tu-

)ourd'hut .Hf/a~ berceau du

prcmier homme, t. p.

Polyclète médecin de Phalaris t.

4.p.4t;.

Polycrate s'empare du trône < e

~amos,t. t. p. 8y. Sa fin tragique,

t.ï-P.~9-

Po!yphëme, l'un des Cyclopes

t~.p.3.

Po!y~ele Messëne!o, composa les

annales de son pays, r. p. 100.

Pompile, poisson des eaux de la

Samothrace; on le répute sacré.

t.
p. 409.

Pot'obates, nom qu'on donne à

une femme convaincue d'adultère

et qu'on promène sur un âne :t

Cumes t. p. ~i.
Pont

( le )
du Père aujourd'hui

le

pont d'~J~M, sert à passer
du

continent dans la Tt.proban'î

t. 2. p.tl0.

Porphyrion, oiseau nageur,
com-

mun aux îles Cymnésies, t.

pag.~7.



Posstdonium, ville d'I'a!Ie à pré-
sent Poeste,he~es ruines que
ton y voit encore, t.p.~ t et ~7.

Poudreux ( le ) surnom de Jupiter

àMegare,t.p.iS4.

Poussière savante ce que c'était

t.l.p.

Praséens, peuplade de l'Inde sur

le Gange,t.}. p.l6S.

Prasy nation puissante des Indes

au territoire de Polibothra t. 3.

P~

Praxene à Sparte mag)Strat

chargé de surveiller les étrangers,

t. 4. p. ;6.

Prêtres du temple de Diane eu-

nuques, t.* ï. p. t~7.
Prêtres Chaldéens collége des )

à0rchoë;teurdoctrine,t. ~.p.3.

Prévoyante, surnom donne à Pal-.

i's, r. y. p.176.

Pnennf, colonie de Thèbes t. t.

p. t; Patrie deBias p. t~t.

Prière premier des devoirs des

hommes suivant Zoroastre, t. 2.

P~- ~4?.

Printemps ( le ) saison consacrée

aux initiations, t. p. !86.

Printemps sacré, ver sacrum ce

que c'était, t. 5. p. ~~7.

Proclès, de Samos, batît la ville

basse sur les dessins d'ton ar-

chitecte d'Athènes, t. p. ï.

Prodomées, Dieux qui présidaient
aux fondations d'une v~!)e t.

pag. 284.

Prométhée analyse de son nom,
tome p. t~. Son histoire,

p. ~t, et

Provisions ( détail des ) de la table

et de la bouche, pour un seul

des repas de Cyrus, t. ;.p. t!

Psittacus, perroquet de l'Inde, t. 3.

pag~ t'9.

Psophis.vttied'Arcadte.tome~.

pag. ~y.
Psammeticus, s'empare du

gouver-
nement d'Egypte protege les

Grecs qui l'avaient aidé dans cette

expédinon 1.1. p. ~18. Cultiva

!e premier la vigne, p. 319.

Psa!métique, nom d'une des bouches

du Nil, t. i. p. 184.

Psammétis~ succède à son père

1) ES M A'i' 1-MR.I; S.
~7~

Amasis, t. p. ~41. Descrip-
tion de son couronnement, ibid.

Pyë~ë~ garelle de montagnes dcs

Alpes, t. p. no.

Py)o! ville du Peloponè'ie, pa-
trie de Nestor, t. p. to~.

Pyr-Omis, beau et bon, nom donné

r aux pyramides d'Egypte, t. 2.

pag. 78.

Pyramides diverses opinions sur

ce qu'elles renferment, tome

P' ~Ï~! !S? et ~4. Conjectures
sur le motif de leur construction

pag.7~. et suiv. Etymologie de ce

mot, p. "?. Monumens tout-a-la-

fois astronomiques et religieux

t. t. pt 81. Construites pour ren-
fermer des n ssors, ou servir de

sépulture, p. 84.. Grosseur pro-

digieuse de ses pierres, polies

comme des miroirs, ~t~. La

plus grande crue sépulture d'O-

siris, ibid. Spectacle enchanteur

de dessus la plus grande, p. 8<0n

la voit de quelque côté qu'oi
entre en Egypte p. 87. Le meil-

leur temps d'y monter, ibid. Leur

origine, p. ~~et~y.

Pythagore raconte ses voyages à

Délite de es disciples, t. !.p. t.

Sa naissance sa première éduca-

tion p. 6. Sa mère confie

son éducation à Hermodamas,

t p. tt. Sa bibliothèque, ses pre-

mières lectures p. t8. Visite

Samos, p. ~8 et suiv. Consulte la

Sibylle, ,?. Est reçu dans les

bonnes maisons de cette viHe, t

p. ~o. Va voir Polycrate, p. 88.

PasseàScyros,p.~2.ChezPhé-
1 rëcyde, p. ~<f. Ferme les yeux à

Hermodamas, p. !~et suiv. Re-
tourne à Samos, p. t. Conseils

qu'on lui donne pour vovager;

pleure Aryphile, p. t ~7. Passe à

Ephèse, p. t~4. A Prienne, p.

t;n.Y rencontre Bias; banquer
de': sept sages p. ~9. Passe a,

Milet, visite Thaïes, p. ï7:[. Y"

t voit Thrasybule p. 8~. Se rend

chez Anaximandre p. ï~o. Con-

t verse avec Phocylide p. t(~, »

Quitte Milet pour voir Halycar-

nasse, p. xoz. Gnide, Arad~t,
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Cypre,p.t!( ~tphos,p. n~.Si-
don, p 3]jT. Caverne de nara; y
converse avec l'Hiérophiiite de·.

Mos<.hus.p.?~:t~4?. Parcourt

Bëryte,Bib'o'p.J~(;.Asst4tea il

unefeted'Adcnis.p.t~c,t6t.
Va a Tyr, p. ~6~.Visite les manu-

factures, r. K~ Crt're un anneau

d'or au temple d'Hercule, o. 1~0.

Constat? sesanna)px,p.2yt.

Quitte Tyr, p. ~~o. Reconnaît les

côte'.t!<*Pbe)!icie,p.i!!t.Dc-

barc[ueàCanopp,p.?"<Mode
de vêtemens qu'il end en

Egypte, t&fJ. Visite ie temple
de et s'abouche avec le

prêtre de Canope p. ~6. Va à

Naucra'!s,p.Yestad:ntsan

prytanee.f~t~.Voyage a\ec G:-

phiphcaMemphis,p.Pa';<,e
à Terér.uthes, s'embarque sur te

Ki!,p.;68.PasseàLa?tus,puis

àCercesura.tnrredars s

Memphispartap.rtedeveritë, f

p. Loge chez Gaphiphe, (t

assise aux derniers momens d:

samere.p.~66.Ilestat!mtsk i

l'audience duroiAmais,p.}S*,

;S~. Reçoit son'~rand sceau porr

avc'irnccepariou?,p.~o.()ti[t* e

Memphi'p. :(<):. PasseàHenc-

polis visite 'on tempie p. ~Q<.

Loge dans le collége des prêtre!,

p. ~o~. Assiste à la fête ~u Soleil

p.44!.Converse avec Altaza'idc,

~mme~Ama~Me
le trô: e d'Egypte, p. 4~0 Pyth:)-

gore
retourne chez les prêtres de

Mempi' t. p. i. S'instruit de

la doctrine ë~yp'icnne, p.

.Apprend ta mmiqne et la géomé-

trie, p. 42. Descend dans les

souterrains du premier rerï!p!e de

Memphis pour étudier tes sa-

vantes colonnes detho'h.p.
Assiste a l'installation du taureau

Api< p. 6!. Fait sentir aux prê-
tres ta turpitude de ce cuite, p. 6l.

Visire un oratoire d'Isis, p. 64.
Entre aux eco!es de Memphis,
visite la bibliothèque.p.~ï. Exa-

n)ine!esp\ramides, p. ~y~ Pé-

nètre dans l'intérieur de la plus

grande, p. 8j. Assiste à la fête du

Nil. p. Retourne aux pyra*

mides, p. Parcourt le laby-

rinthe p. tôt. Va en Lybie p.

)c~. Au temple de Jupiter Am-

mon, p. t'x. Passe à Aehante,

put': chez les Garamantes p.

!), t~i. Rentre dans Memphis

p. )~. VaàThebes et remonte

!e ~i!, p. t~7, !i8. Visite le lac

Moeris, t~. Passe à Aphrady-

îot otis, p. t Séjourne à bydu!,
àTentyris, p. ))9. Evénemens

fâcheux dont il est temoic ibid.

et <uiv. Rentre dans Thèbes, p.
4 Est initié aux mystère! d'Ists,

p. t~~ Subit sa dernière épreuve,

p. Est reçu initie, p. t6~.
Assiste à la fête religieuse du

Phallus, p. !7~. On lui découvre

les secrets des initiations p. t8<.

On lui explique les principaux

hiéroglyphes p. tt~. Re':uttat

des initiations, p. 20. Promet

de n'être jamais pretr' ni homme

public, p. 1~4, i~ Y assiste aux

funérailles d'un prêtre. p. ~48.

Parcourt la partie occidentale de

Thèbes,p.o.Visite)es tombeaux

des anciens rois ibid. Assiste à

l'héliotrapèse, p. t~ Remonte le

Nil et parcourt l'EtMopif.p.t;
Va à Mëroë, p. ~6t. Traverse le

territoire des Napathéens ,p. 16~.

Visite les Gymnosophistes, p.

287. Assisteàta fête et anxieux

institue~ en l'honneur du Sotei[,

p ~8t. Détourne les Ethiopiens,
de l'usage barbare des victimes

humaines, p. ~<< Visite les

Gymnosophistes de Méroë p.

287. Va, accompagné de Tima-

sion, aux sources du Nil y ren-

contre des voyageurs Lybiens

qui visitaient l'interieur de 1 Atri-

que ,p. 314. Trouve un soliuire
avec lequel il converse, p. 32!.
Revient à Méroë et rentre en

Egypte, p. ;TL;. Dans son voyage

d'Ethiopie ne vivait que de

dattes,~t~.Pénètreda~s!e palais

d'Amasis, mourant, p. 3;o. Le
voit mourir, p. } z. Assiste à son

jugement et au couronnement d

son successeur p. j~f Est té-
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tHoin de l'invasion de
Cambyse, J

roi de Perse, p. 348. En est fa-

vorablement accueilli p. ~4~.

L'accompagne dans son expédi-
tion contre les Ammoniens p.

~<Le détourne de la dévasta-

tion des monumens de Thèbe!,

p. Conseils qu'il tuidonne,

p. ;&4. Accompagne Cambyse de

retour dans ses états, p. }6~.
Parcourt Ecbatane et ses envi-

rons, p. ;7t. Obtient une escorte

d'Achemenides pour son voyage

au Liban; erre dans ses vaHées,

p.~<4et suiv. Monte surle Li-

ban, visite tes cèdre: p. }~}.

Se rend sur les bords de !Eu-

phrate et descend à Babytone,

p. 408. Visite certe viHe p. 409.
Entre au temple de Mylitta con-

duite qu'il y tient, p. 418. Va

consumer Zoroastre, p. 4.;7. Par-

court t'intérieur de la tour de

Bé!u; accompagné de Bé-

rose, pag.4<!setsuiv.Son

voyage Orchoë; origines Chal-

déennes, t. p. r. ~ton voyage
à Suse, p. ~4. Soupçonne que le

tHence, regardé à la cour de Perse

comme divinité, n'est autte chose

qu'un hiéroglyphe p. 8;. Son

entretien avec Zoroastre; repro-
ches au'U lui fait de chercher à

n'établir son culte que par des

impostures, p~ ~o. Son voyage
à ~*<M~o/M topographie de
cette ville, p. toi et to~. Songe

historique dont il fait part à Da-

rius, p. t0~. Déiaits domestiques

des rois de Perse, p. !o<~ et tuiv.

Son voyage chez les mages d'Ec-

batane,p. n~. Son voyage dans

ï'ïnde, p. t4~. Arrivé sur les

bords du Gange ( aujourd'hui le

.BM~<t/< ) il se purifie darn les

eaux de ce fleuve, p.4. Son

arrivée à Brachmé, chez les Gym-

nosophistes de l'Inde p. ï6o.

En qualité de sage, est revêtu

par Yarbas d'une tunique d'a-

mianthe, p. t8l. Son entretien

avec un Ny/c~a, p. ï t et suiv.
Très-court entretien qu'i! a avec

Confucius, p. ~14. Son voyage A

la Tapfobane topographie de

cette !le;moeurs des insulaires,

p. 11; et suiv. Son voyage en

Crète topographie de t'e, p.

~46. Visite le labyrinthe de Crète,

p. i~. Son entretien avec Epi-

menide, p. 169 et suiv. Initié

parmi les Mystes p. 17~. Visite

ïe jardin de Myson, l'un des sept

sages de la Grèce, p. 291. Son

voyage à Rhodes, p. 30~. Son

entretien ave': Cléobule,p. 307.
Enrichit ses tablettes des sen-

tences et maximes d-CléobuIe,

p. 30~. En quittant Cléobule à

Rhodes, en reçoit po~rM~ct de

/*Ao~tM/une médaille d'or,

p. Son retour à Samos

changemens qui y sont survenus

pendant son absence, p. ~t~.
Son entretien avec un Samien

p. 3~0. Va à la cour de Poly-
crate, tyran de Samos, p. )if.

Son entretien avec Anacréon, p.

~n. Etablit de nouvelles mesures

à Samos, p. 331. Son discours à

Otanès p. ~tt Refuse de se

mettre à !a tête des Samiens pen-
dant les troubles qui agitent l'ile,

p. Son voyage aux !les de

a mer Egée p. 346. Se laisse

hisser sur un rocher de la mer

Egée à l'aide d'un petit bateau

qu'on (ait descendre jusqu'à tue
habitant qu''l y trouve, p. ~t.
Son entretien avec un vieillard

de ta ville de Cos p. 3!4. Son

entretien avec un homéride dans

l'île de Schio, p. 366. Retrouve
Anacréon à Schio et à Téos, et

s'entretient avec lui, p. ;7t. Son

voyage i Lesbos p. 380. Son

entretien avec un Ténedien, p.

396.Aborde àl'ue de Samothrace,

p. 39~. Son entretien avec un

prêtre cabiriquf de la Samorhrace,

p. 40t et suiv. Débartme à Gy-

thium,p. 441. Va auTaygète,

aujourd'hui montagne des Mai-

notes, p. 444. Son entretien

avec un Gythien p. 44~ et u!v

tom. 4. page 1 à ~S. Visite
la Lacome, t. 4.. p. 48. Entre à

Sparte y fait cesser une épidé-
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mie p. ~<, ~8. Est accueilli par

un citoyen nommé Lichas, qui
lui montre les monumens de cette

ville pag. ty et suiv. Con-

verse avec le sage Chilon sur

la forme de son gouvernement,

p. Bo et suiv. Passe à Pisé, p.

~X. Pythagorc
assiste aux jeux

c)ymptques,p. < Converse

avec the&pis, transcrit son drame

de Hercule et Prométhée, p. 114.

Propose dans l'assemblée générale
un nouveau genre de prix à don-

ner, p. 13 e. Est invité par l'as-

semblée à Mire part de quelques-
uni; de ses principes p. !~i.

Lit à ses disciples le discours qu'il

tînt alors touchant les pre-

mières origines de l'Histoire, et les

premiers législateurs de l'espèce

humaine, p. t~ et suiv. Passe

à E)is, p. ~to. En Achaïe, p.

2t6. à ~Ëge p. Traverse

Phuloë p. 21 Va à PeUène

p. ~16. Passe en Arcadie p.

~28. Dans l'Argolide, p. i~. A

Epidaure p. x~8. Tableau de sa

généalogie p. a~B. A Corinthe

p.~7~.]-ntre dans PhHunte, est

reçu avec distinction par Léon~ 6

roi du pays et converse avec

lui, p. x6y. Pas e à Mégare, p.

a8 Delà à Eleusis, p. Con-

verje avec un initié sur les mys-

tères d'Eleusis, p. et suiv.

Passe à Athènes, p. 305. Visite

la citadelle et pren connaissance

des lois de Solon, p. 320 et suiv.

Entre dans l'Aréopage p. 318.

Y défend une cause, p. 3; 3.
Rencontre Anacréon chez Hip-

parque, ibid. Visite le poëte mu-

Nc'en Lasus, p. )~. Parcourt le

~lont-Hymette, p. Passe en

Beotie.serendtThebes.p.
Assiste aux mystères Cabiriques, t

p. }6!. Monte sur le Mont-Oëta,

p.
Va à thespies, p. ~7~.

Monte sur t'HeHcon y sacrifie

sur l'autel des trois plus ancien-

nes muses, p. ~7;. Honore le

tombeau d'Hésiode à Orcho-

mène passe dans la Phocide, p.

~<. Va à Delphes, p. j~.Vt-

site Phebade la grande prêtresse,

p. ;8~. Converse avec elle ,p.

38ç, Passe à Tiihorée,p.

~t. Assiste à l'apothéose d'É-

sope, le célèbre fabuliste, ibid.

Fait rendre à Tithorée ta liberté

de beaucoup d'esclaves qu'on ve-

nait y vendre p. }~ S'embar-

que à Naupacte aujourd'hui

Lépant&, p. ~<. Va pleurer sur

le tombeau d'Hésiode, t~i~. Passe

à rU': des Phéaciens et à Ithaque,

p. 3~. Nausic.m, p. ;9< Passe

en Sicile, p. 407. Aborde à.SyM-

cuse, ibid. et suiv. Est trainé

par-devant Phalaris, tyran d'A-

grigente, p. ~tt..Son enuetien

avec lui p. ~.n. Parcourt les

campagnes d'Agrig~nte, p. 8.
Délivre la Sicile, p. ~;t. Est

accueilli favorablement à Ca-

micus; on lui donne une cou-

ronne, p. 4~3. Passe à HeracMe,
à Sétinunte, tAt<~ Visite a Ly-

Ubée, les descendant des Cyclo-

pes, converse avec eux p. ~4.
Gravit le Mont-Eryx p. 4~.
Passe à Ségesie p~ ~$o. A Pa-
norme, p. ~t. A Hymère~ p.

~;}. Passe à
Centuripe, p. ~7.

Dissuade Symique de s'emparer
de la tyrannie, p. ~ï

et suiv.

Pythagure visita l'Etna t. y.

p. t. De compagnie avec Abaris,

p. Est témoin d'une éruption,

p. to. Descend à Cabane, p. t~.
Visite les environs avec Charon-

das, p. ï~. Va à Zancle p. !8<

Passe en Italie aborde à Laci-

nium p. i:. Visite le Vésuve

p. )*. Converse avec un prêtre
du temple de Vutcain p. ~t.
Passe à Herculanum p. A

Cumes, chez la Sibylle, o.
Puis l'accompagne jusqu'à Rome,

p. et su Est présenté à Tar-

quin,
avec Amaltha. p. ~6. As-

stste au spectacle des jeux du

cirque,p. 8;. Est témoin d'une

révolution qui renverse les Tar-

quint, p. Félicite sur cela

JTunius Brutus, et est invité

manger chez lui p. 11quitte'

Rome et s'embarque avec les
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députas de Rome pour Carthage,

p. t io. Visite cette ville,p.t18.
Assiste aux actions de

grâces
rendues à Saturne, à l'occasion du

périple sacrifices humains p.

m. Quitte Carthage et passe

tuxGymnéaes, p. t~. Delà en

Sardaigne p< ï'7. En Corse

p. '~t. Son entretien avec un

montagnard, p. t~. Fait route

pour Marseille avec les députés
de Rome, p. t}8. Accueil qu'on
lui fait, p. t~o. Détourne ce

peuple des sacrifices humain!

p. t~ Passe dans les Gaules

p. ;o. Arrive au pays des Car-

nutes, p. 180. Visite une
Dryade,

p. t8~. Va chez les Drutdes

converse avec eux p. t8;. Passe

à Lut&ce p. iet. Remonte la

Seine et parcourt les montagnes

Helvétiques, ou les Alpes, p.
M8

et <uiv. Descend en hahe p.
jt t <. Chez les Etrusques, p. .t.

A Rome assiste aux funérai!!es

deBrutus.p.TL~.Viïite le tom-

beau de Numa, p. iï~. Consulte

les annales de Rome, p. M*.

Passe chez les Sabins, p. ~13.
Chez les Eques p. ~6. Chez les

&unn!tes, p. t~. En Lucanie

JK-AM~ACtA, ville delà Gédrosie,

province limitrophe de l'Inde

t.3.p.t<f3.

HÊmUë montagne de la haute

Egypte, t. t.p.t~.

Religion &tte de la nuit chez les

Chf~eens, t. p. 4.

Révolution à Athènes par, Hanno-

dius et Atistogiton, t. 4. p. ;~o.

Revot~ticn à Rome, t. y. p. M.

Rh~eotes, bourg de l'Egypte t. ï.

p.

Rbadamsnte, Fun des tég!t!ateufs
de Crète son histoire, tome 4..
p. '~7'

Rhzcus, architecte de Samos, yDMt
le temple de Junon t. t. p. t8.

Rhampttnet, roi de l'Egypte, tu<<

céda à Cétes, 1.1. p. 3:

p. ~8. A Sybaris, p. i~o. Enfin,

àCrotone,?. H y rencontre

Zaleucus p. ~6. Est accueilli

avec honneur par les habitans,

p. a.~o. Leur donne des lois, p.
a6t. Est accompagné d'un aigle

b!anc, p. ~70. Epouse Theano,

p. Ouvre une école de

mœurs, ibid. Va fermer les yeux
de son maître Phérécyde à

Détos, p. ~7~. Assiste aux der-

niers momens de Phérécyde, p.
T.8o. Retourne à Crotone, p.
~8!. Conseille la guerre entre

Sybaris, p. t! Exposé de ses

principes pag. MS et suiv. Sa

fin pag. 3~. Ses ouvrages

pag. ~67.

Pythecuse, !!e de !a mer Thyrré-

nienne, aujourd'hui ïschis,t. <

p. ~o. Est une colonie des Arca-

diens, ibid.

Pythie, prêtresse
de Delphes éti-

mologte'de son nom les plus
beaux secrets de ia politique de la

Grèce était dans son antre t.

pag. 3 89.

Pythodore, statuaire de Thèbes
t. 4.. p. ;6o.

Pyxus ville d'Italie, appelée aussi

JStM~atMM, t. p. t.

Rharos ou Rana, champ de ia plitine

d'Eleusis, où l'on sema, pour la

première fois, l'orge et !< blé,
t. p. :8o~

Rhaucos, ville de Crète, t. p. ~~8.

Rhégmm, ville d'Itatie, colonie de

Cha!ct<enEubée, t. J. p. t~t.

Rhinocorura, ou la ville des nez

coupe!, en Egypte, t. p. xS!.

Rhodes ( tte de ) demeure du sage
Cléobute. t. 3. p. 30~. Sujette
aux <re<nb!emens de terre, aux

submersions et aux serpens

p. D'abord monarchie en-

su!te république avec un Prytanée,

pag. ;ty. Ses productions, tra-

vaux et moeurs des habitans

p. ;!7.
Roc monMrueux de, t'Inde, d'oà

R.
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dccouie une rivière de miel,t.

p.~o.

Rodumna,vi!l6 de la Gaule ancienne,

aujourd'hui Rouane t. $. p. ty~.
Roi d'un petit royaume de l'Inde

poignardé par une femme, parce

qu')) s'était enivré. Honneur qu'on
rend à la meurtrière. Le roi de ce

pays n'a point de gardes la loi

est sa seule arme; on ne lui en

permet d'autres qu'en préseMce

de t'ennemi il lui est défendu de

dormir pendant
le )our il ne doit t

se coucher qu'avec te soleil, et se

lève avec lui t. 3. p. ï6}. Céré-

monies de son inauguration

p.t6~.
Rois d Egypte faisaient un novi-

ciat parmi les prêtres t. 2. p. 6.

Comment étaient pun!<, lorsqu'ils

gouvernaient Mal, p. ~6)i.

Rois de Perse ( défaits domestiques

des ) t. p. 'c~ et suiv.

Roi des rois titre arfecté aux rc!s

de Perse, t. p. <

Romains formule de leurs sermer s,

danx les traités, t. ~.p tt~

Fomaines ( les ) peine capitale

ABES nom que prennent les ins-

tituteurs de Memphis ce qu'it

s!gnine,t.2.p.7~.

Sabins, peuple de l'Italie )e).rs

moeurs, t. p. Leur ori-

gine, p. iï Beauté de leurs cam-

pagnes, p.
Sacées ( les ), fêtes !n&titu~es par

Zoroastre, 1.1. p 44~.

Sacoup, 'mage d'Egypte ré tda!t

dans t'tnténeur de la pyramide

maritime, t. !.p. ~9.

Sacrifices humains abolis à Thèbes

t. x.p.2y8.4.o8et ~!0.

Saga!a ville de l'Inde t. P.

Sages ( les ) sont des livres vtvans

t. t. p. «.

Sagesse égyptienne, consistait dans

Fstude et l'admiration des choses

naturelles, t. p. t$7.

Sais,TiUede l'Egypte, colonie des

M!!<s!ens, t t p. ~<

Salamine, ville de Chypre; sa des-

cription, t. ï. p. 216. Sacrifiait

tous les ans un homme à Jupiter,

ibid.
Salmacis, fontaine de Caris pour-

quoi elle porte ce nom, t. t.

p.~o~.

Sambataca ville de l'Inde sur Ïe

Gange, au)ourdhu!<'<nt~<r~<f,

t.p.tS!.

Sambethè Sibylle de-
Babylone

t. ). p. ~t.

Samiens chaque famille consacrait

dans son dotnaine', un lieu propre

à y déposer la dépouille des pères
et des enfans, t. i. p. 33. Fondent

du haut de leur promontoire

comme des oiseaux de proie sur

les vaisseaux échoué', P.~<

Samirus, roi des Cha!déens, in-

venteur des mesures et des pc ids

ainsi que de l'art de tisser la saie

t. 3.p.
Siunmanéene

contre les citoyennes qui buvaient

duv!n,p.!0[.

Rome sa description beauté de ses

murs, bâtis par Tarquin tome

P- 7~.
de l'Inde, ont un suc qui

produit les mêmes effets que le

vin nle plus capiteux, t. ~.p. t~.

RoSt'aux du fleuve Indus, assez gros

pour faire des canots entre chaque

nœuds, t. p. 14.7.
Roseaux qui croissent sur les mon-

tagnes dont l'Indus arrose le pied,
sent d'une forte végétation, et

la moëlle en est ptus douce que le

miel; ne sont autre chose que nos

cannes à sucre t.p. t;o.
Routes ( grandes ) de t'Inde, sont

partout mesurées: par des cippes
de pierre, de dix stades en dix

stades, ;.p.3.
Routrou, instrument d'agriculture

pour remuer la terre, t. p. ~to.

Ruches formées de pierres trans-

parentes, en Crète, t. 3. p. i~t.

Ruscinou ville de la Gaule qui a

donné son nom au Roussulon,

t. s. p. t74-

s.
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Sammanéens, secte de Gymno~o-

phistes, diffèrent de ceux-ci en

plusieurs pointa de doctrine, t.

p. too. Fuyent tous le commerce Sa

des femmes, p. ~ct.

Samnium, contrée montueuse de

l'Italie, t. < p.
Sa

Samolus, herbe que les Druides ar-

rachaient de la main gauche, t.

p.190.

Samos; sa topographie, t. î. p. 12

et i~. Son ancien gouvernement,
Sa

p. t<t. N'avait point de code de lois.

Bonheur des premiers habitans,

i~fj. Ruinée par les Cariens, S~

ttt<f. Les Samiens avaient une

marine, p. Inventeurs des

bânmens de transport pour la

cavalerie ibid. Force des mu- S.

TaiUe'; de Samos, ibid. Les ruines

même de Samos dignes d'être

vues, p. ~<t. Salubrité de son S.

climat, p. Le sol devrait être

mieux cultive tM. Sa belle

poterie, p. ~e. Son }aspe, pierre
sa'nieaM propre à polir l'or S'

ibid. Vanité des Samiens p.

Ses moeurs, p. ~o. Ses négocians, S

gens épais et rudes, p. <!t. Dé-

tails domestiques, p. 66. Cour du

roi de Samos. Révolution po-
S

litique de Samos, t. 3. p. ~};.

Sancerre ville des Gaules son

origine, t.<p. '78.

Sancus ou Semo Sanctus, magistrat

honoré en Sabinie t. p. ~;}.

Sandarèse ou Garamantile, pierre
S

servant aux cérémonies astrono-

miques des Chaldéens, parsemée
d'autant de points d'or

qu'il y a

d'étoiles dans la constellauon des S

Hyades i.
t. p. t*

Sangaues,
nation des Indes, inhos-

pitalière et cruelle t. p.t~

Sannyasée ,c'est-à-dire ~o/~M~rc, S

t.3.p.~ï4.

Sardaigne ( !!e de ) son ~"endue

par qui peaplée, t. S. p. ï ~7. S

Moeurs des habitans p. 118.

Forme du gouvernement, p. YM. S

Sardonica plante venimeuse de

Sardaigne, dont l'usage procure S

le ris sardonique t. p. t ~o.

Sjtrdoine, pierre précieuse des mon. S
rn 77., y

tagnes de l'Inde gardée par des

petits serpens très-venimeux

t.3.p.ï;t.

res, nom des époques ou révo-

lutions de la lune chez les Chal-.

dëens t. 3. p.

ry, arbrisseau de deux coudées de

haut, t. 2. p. !T.7. Les Egyptiens
en mâchent la fenil!c, ibid. Ses

racines donnent un charbon

propre aux forges, p. n8.

tturna!es babyloniennes t.

p. 433. Leur durée et singula-
rité de cette fere.p.~j~.

tturne; son histoire, t. 4. p. ~8.
Honoré à Carthage t. p. m.

On lui offrait des sacrifices hu-

mams, p. m.

tund, roi d'Egypte (songe de )
t. ï. p. Fait beaucoup d'éta-

blissemens, p. 3~.

ïys v:t!e d'Egypte fête det

lampes en cette ville; sa divinité

est une brebis, t. p. Son

temp!e à Neith, ibid.

camandre, fleuve de Sicile, t. 4;

P-4SO.

chedra, ville d'Egypte on y per"
cevait les droits sur les marchan-

dises, 1.1. p. }.n.

chêne, mesure d'Egypre déter-

minée par le relayement des ba-

teliers dans leur travail, t. ï.

p. ~.t. Mesure de chemin en

Egypte, équivalent à soixante

stades,t.p.117.

chio, île de la mer ~.gée ses

vignobles, t. 3. p. 3~ Sa topo-

eraphie, p. Ses insulaires

font commerce d'esclaves, p. ;6;,

cole, bourgade de la Béotie on y
divinisait !e pain, sous le nom de

Mégalatte, ou~rjnd~M, t. 4.

p.372.

crtbe menteur en Egypte, avait

les deux mains coupées, tome t.

p. ;&<

;cyHes, statuaire, élève de Dédale r

t. 4. p.

!cyros,i!e de la mer ~Egée~ t.

p. Séjour de Phérécyde, p. 96 6

!écochres, roi d'Egypte; <a hau-

teur et sa largeur, t.
t. p. 3:7.

iégeste, ville de Sicile, aujourd'h~îTT1 t
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trd.f~ro<m<ïr<}{'co/ son ter-

ritoire, t. 4.p.4~c.

Seize, nomb''e;sa répétition, syTt-
bole de l'union conjugale t. T..

p. 4~.

Sel; sa couleur sur le territoire du

mont L~ a t. <}. p

S~ago p!anie que les Druides

cueillaient de la main droite t. S.

o. )~c.

SëHnu'iie,vi!!e de Sicile, aujour-
d'hui Schiacca, t. 4. p. -)-4}.

Semavat, ville de la Chahiée, ap-

pe~ëe t'<t~c<'7e.tft.,t. }. p. t.

~émiramis, reine f'Oricnc, fonda

Baby!onc;ses)~K'ins.t.p.4îi.
Sa statue d'argent du poids <.

huitcertstaier.s, 413. Dot'na

dcstoisàMt)ivc,t.4.p.t7ï

Seftiium, promontoire dans t'Atti'{'tP,

t.t.p.2.4.

Scne, île à t'embouchurf de la ~eme,

séjour d'un oracte, t. 5. p. ~c;

Sept; le nombre septénaire est mys-

térieux, t. ;t.p.40 et~.

~epuhurehonc'rce chez les Egyp-

tiens, t.i.p.!}8.

Scrapion ou Aiemnonium remp!e
de Thèiies en Egypte dédie à

S:rapis, 1.1. p. z~o. Ses diiT.e

sions, p. '146.

Sérapis, divinité des Egyptiens, ce n-

fondu avec Usi; is t, 1. p. 1 j 7.

Invoqué parles malades ~6 es

non~ ci attfibun, Son <i-

l11ulacre, p. ~S. Sa sutue 'en

Egypte, errerau'iede neuf coj-

dées, t. ï. p. tût. Réteré à

Thèbes en Egypte, p. 2~4.

Sëres, peuples de l'extrémité de

l'Atie, hauts de treize coudées,

et qui vivent deux siècles; leurs

cheveux, blancs dansh~'unesse,

noirsau\'eHage,t.p. t)t.

Serir.da, viHe de i'tnde vers à soie

qu'on y élève, t. 3. p. t~.

Serment des inniésdeAft~r~~t. ).

p. 98.

Serpent ( petit ) des Indes, rouge de

corps et blanc de la tête ne mord

point; sa sa!i\e est le plus subtil

de tous les poisons ( voyez Sar-

~otn<),t.i;.p.t~t.

SesoMh! ou Sésostris, to! d'Egypte,

t.p.?t9.FutuncoBC[uërant;

rc~i'eci:;qu;:nte-ncuf<ins;sagr.i))-

dcur, p. zc. Avant lui, les l gyp.
tIens ne c()!wai~>aje\,t eî"au;res

mmes que des butons arrondis,

p.~i).PcnCtra~)'.(]u')iin''e;
n'osa se commettre d..nstinté-

tieur; ravagea les confies mert-

di'jnates,t.p.t~7.

Scthcs, roi d Egypte matnere dont

H vient à bout de détruire une

.irmce d'Assyriens,t. !.?.<?.

Set esthois, expression é~yptiehne

ceSL'r.~pi~,t.i.p.

StC tc;satoucgraphie,t. 4. p. 44~.
Tenait am.efe.is à t'haUe, t.

p. 7. tn n été détachée un siècie

avant la prise de Troyc, p ï~.

Sicoinore, arbre coinmun c.i L~ypte
une Drsn~he de cet arbre ~rf~ee

contre une porte annonçait un

sintstreé'.enem<Ent,t.p.~6<

SIcyone, ville de (jrecp, nnci~ttne~

ment Egiaiec, aujourd'hui Ba'i)ica,

t. p. 17' M.jEurs de se', ha-

b:tans,p.i7<

Sidon.YiUe d'Asie dispute à Tyr

kd~k~amesM~
cjltivc très-anciennement la soie,

p. Sa grarieur;scn gou-

vernement p. 2;~ et ~;6. Se

gouvernait par ses propres "ois

jusqu'à à Cyrus.Les Si''onicn$

faisaient prendre des bains de sel

à leurs enfans, p. 1~7.

Signaux de feu en usage du temps
de la prise de Troye t. p. 2~6<

Silence ( le ) hommage des prêtres

de l'Egypte au Dieu principe de

tout,f. p< ï~t. Gardé chez les

~haideens grande divinité me*~

de tous les autres Dieux t.

p. 4. L'une des principales Divi-

nités de la cour de Perse, p.S~.
La première règle imposée au x

enfans des Gymnosophistes

.r'

Simonide, poëte de Céos, t0tn<'

P.34~.
Simulacres de figures, moitié hu-

maines, moitié animales, rfpre-

senmnttesptanèteïpersonnihée:

et sont fabriquées de telle sorte

qu'elles rendent, à l'nnM.c d~
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memnon de Thehcï,~Iu~cur;:

sons,t.p.6.

Singes bt~cs de Ftn'e.ires-pctits

deccrp';)eurqueuetjr'guede

tjuatreccutce!t.p.'4S.

Slphanos(i!ede)danslamerde

Grèce, aujourd'hui ~u~t);

se-habKat)xetsot~attcstenrun

ancicndctnge,t.p.4~.Ses
habitons'ontdans l'usage de sus-

pendre aux b''a)ichcs des arbres

texenfan'u€.tt)-ncs,cuuches

dE..s des hamacs, p.4j;.

Sishonide,!ac;').!positiott,t.ï.

pag.iS~.

Sisimëthres, seigneur de la co~'r de

DaftU't, et son ambassadeur ch.z

!esGymno$ophtStes,t.p.n<

Six nombre sa propriété c. 2.

pag.~o.

SmUts sculnteur d'Egine contem-

porain de Dédale, t. t. p. ~8

Sobiens, peuples de !nde habillés

de peaux, et armés de massues f

t. 3. p. 1 :.4.

Soidas statuaire de Naupacte

t.4.p.}96.

Soixante, ncmb recensa creau so-

teH.t.p4'.

Solcie ville de 1 !)e de Cypre t. ï.

p. 'M~. A qui l'on doit sa posi-

tion, t~tf~. Son temple d'Isis con-

sacrépaf Selon, ibid.

Soldats, marchant autour de Darius

tor!idexonc:.trëeàPersëpo)n;

ils étaient hauts de cinq coudées

(six pieds, sept pouces, sept

lignes), t. p."04.

So!en(te),premierdes médecins,t. r.

p. 71. République d'.so!eil;singu-

larité de son gouvernement, t.

p. :66. Nom de ce Dieu en Ethio-

pie, p. 17~. On lui sacrifie des

hommes ~79. Détails sur son

cu!teàHeMopo!is,t.p.~o!

Appelé le grand Scarabée

p. ~~3. Descrîption de sa fête,

p. ~t6. Marche sacrée, p. 4.!?.

Hymne au soleil, p. 4.~8. Dé-

tails, p. 442. Son culte dans les

Gaules t. p. t~.

Solifuge, insecte mal-faisant, de la

Sardaigne t. p. t~o.

Su''on légisiateut d'Athènes son

~toire,t.}..p.Mt.Ses!ois, t

pJg. 2.1. Sa loi Cjui permet
de

tuer un magistrat surpris dans

rivressc,t.p.t6~.ttvëcut
cent ans, et trop pour son repos

etpoursa~toire,t.4..p.~t~.

~esIo)Sgar:ëcs('anstacitadeUe

d'~then?s, ccrK~-i sur de grandes
t;)))e- deboij,p.)ïo.

Soiph:Ua prêtresse d'Egypte
ce

que c était, t. t. p. ~8. Descrip-
tion du château où elle s'était re-

tirée ifüd.

Sondrabatis, vi!!e de l'Inde, .sur te

Can~e, ( aujourd'hui ~)
t. 3. p.

Sons iheone des ) se trouve liée t

cht'x)e'iCha!(!éens,auxu'ajj;es
civils par tes '.cpc jours de la se-

maine, à l'astronomie par les

piauetex, à t'anthmétique par le

calcul, à la géométrie par les

pr<purtiom, et même à la phy-

s:que,t.),p.

Sophonisbc, surnom donné à la plu-

part dt'x Cart]]aginoiïes bien éie"

vees,t.p.i)~.
Soihi'<(cotonnesde),tom.p.3<.

Sous. roi de -Sparte collègue d'A-

gis stratagème dont il se sert

pour e'uder un traite avec les

C)itoriens,r.4.p.

Spada nameau à mille pas de Suse,

remarquable par le dernier ou-

trage que l'on fit pour la première
fois au sexe de l'homme, par les

ordres de ~émiramis. Le premier

eunuque fut un jeune habitant

decevit!age,t<p.~t).

Sparte d'où elle tirait son nom, t
t. 4. p. 5 8. Antiquité de s? fon-

dation, p. ï8. La ville des belles

femmes p. 1. Se met a la 'ix'rc!

de deux roi p. Topographie
de cette ville, p. 4.8. Aujourd'hMt

Pa/eocAo~, ou le Vieux-Bourg

ouM!s!tra,p.~8.

Spartiates( les); n'avaient point d'an-

nates écrites, t. 4. p. t,

S~heitus, ville de l'Attique ses

habitan! connus par leurs satyres
et leur vinaigre, t. p. ;c~.

Sphinx, rigure'symbolique placée
à rentrée des tempies en Egypte,
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t.3.p.Mo~t!4vIerge,moiti''

!ion,p.S~.

S~sicorc, poere de Sicile, vécut

quatre-~ing'-quinze ans, t.

~-4~. ·

~tyx,nett~er.esenters;cequta a

donne licu à cette fiction t.

fS-

Styracium montagne de Crète

..3.p. ~9.

Subragues, nauo') républicaine d'In-

clen!, forte par ses lois autant

que par ses armes t. p. t~

SutTetex magistrats de Carthage,
t. p. tty. Durée de leur pou-

voir leur nombre, p. !!8.

Sujet et plan de l'ouvrage t. t.p. t.

Sunium promontoire de l'Attique,

t.p.3.

Suphis roi de Thèbes d'Egypte,
auteur d'un livre sacré, t. t.

pag. ~8.
S uessx Pométta:, capitale du pay &

des Volsques, t. ~.p.

Susarion, poète satyrique disput

les prix des jeux oiympiques,

contre Eschyle,t.~p.n;.

Su<!e ville de la Perse t. }. p. ~<.

Gardienne des trésors du prince

pag. 68.

Sybaris, ville d'Italie, aujourd'hui i

~ruM Afen~nM, t. p. ~c.

Fertilité du terricoire p. 14.

Trait suiguUer de la moHesse de

ses habitans, p. :4. Chef-lieu de

vingt-cinq autres cités, p. i~

Mcjurs, des hr:bitans t~

~ybiUes il y en avait dans plu-

sieurs contrées du monde, t.

p. 70. Ne s'exprimaient qu'en

vers.p.yt.

Sybille de Cumes sa poësie était

déccstable, et en acrostiches, t.

p. 71. Procure de grand! avan-

tage! à son pays, p. 47- Des-

cription de son antre, p. 4<

Expire devant Pythagore,p. 30}'

Sybi!!e de Samos appelée Hëro-

ph))e tt'm. 1.
pag. 31. Le

gouvernement les tait entrer
dans ses intérêts, p. Son

porrrait, p. ;7. Ne par]s:t qu'au
son de For, ibid. Prédit Favene~

mt nt d'un restaurateur du monde,

P~g. 39.

Sycx.'ne, prétendait à la plus grande
ancienneté dans la Grèce, t. 4..

pa~.3.

Syën~. \iHe de la Haute-Egypte,

remplie de monument tome x.

p. ~;7. Ses habitans pe-cent la

vue de bonne heure; pourquoi,

p. ~8. Longueur de ses jours,

pag. 2?~.

Sytax, géographe Carien, charge
d'examinerle pays dp !n<'e~ pour
faciliter une invasion de Darius, 1
t. p. iï6.

Sylvain, fils de Satutne législateur

t. p. t<9.
Symtque s empare du gouverne-

ment de Centuripe vn!e de Si-

cile t. <t. p. 4.~0. Il abdique par
!e conse!! de Pythagore. p. ~8.

Accompagne Pythagore au mont-

Etna, t. !.p. t.

Syracuse, ville de S:c!!e; beauté dw

sa situation t. 4.. p. ~o~.

Syne province d'Asie est un

agréabte jardin, t. 1. p. ~Sj. Les
femmes y sont bien faites, et ont

de beaux yeux, Moeurs

des Syniens, p. ;8~. Adorent le

So'eit p. 38;. Contenait dix

miHions d'habitans p. 389. Leurs

bestiaux, p. ;o~.

Syringes; ce que c'était, t. 2. p.. 3 r.
Probablement les plus anciens

livres qui existassent, ibid.

Sysiméthrès chef des Gymnoso-

phistes, t. x.p.~7~.

J. AELE d'Emeraude, gravée par

Tn<megiste,t. ~.p. ;}.

Table de Pythagore,
ou table de

ciuk!p!'<anon, t, p.

Tables de briques ou sont gravées
les annales babylonicnnes t.

a.p.~<!<?.
Tables des lois de Romulus et dt-

T.
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Numa brisées par Tarquin t.

!-P-7!.

Tachompso île du Nil dernière

ville de Lgypte du côté de l'E-

thiopie, t. p. ;04.

Tacita, déesse honorée à Rome; sa-

crifice que lui offre une citoyenne,

t. p. tu.
Talent babylonien sa valeur, 1.1.

P.' ~?'
Talichmion surnom du Gymr.ase

aux jeux olympiques t. 4. p.
ÏH.

Tanagre, ~ïïe de Grèce, au)our-
d'hui Anatona, t. p. ~<!6. Les

Tanagriens plus religieux que les

autres peuples Grecs ibid. Se

disent originaires de Phénicle,

p. ~7. Nourrissaient beaucoup de

coqs, ~t~.

Tan!-t, ville d'Egypte t. i. p. lS~.

Taprobains s'adonnent aux arts et

au:< sciences; leurs moeurs bien

fa! et robustes; vivent long-

temps, exempts de maladies et

decaducnë,t.3.p.~t, m, 2~ ¡

et suivantes. Ne reconnaissent

d'autres dtvtnités uue les corps cé-

lestes et surtout ie soleil se nom-

ment ~<<<o~on< c'est-à-dire

race
<ta~M, t. ,p. ï~! et t~<f.

Leur manière de puërir les co-

liques cruyent à )a métempsy-

cose culrivent la poésie et la mu-

sique, t. p. i~t.

Tapfobaines ( les femmes ), ont de

betles proportions, très-décentes,

très-propres, t. ;.p.~4t.

Taprobane (îie de ta ) aujoutd'hu!

f<y/<ta; sa température; ses pro-

ductions, etc. t. ~.p. ~0,

Tarbechus, ville d'Egypte, t. i.

p. ï3;.

Tarente, colonie des Lacédémo-

niens, t. p. ?y.

Tarquin le superbe; M tyrannie,
t. p. 7~.

Tarquinia
ville d'Italie; ses mu-

ratues; tombeaux de ses habitans,

t. p.

Tauromënie vm" de Sic!te, at~-

jourd'hui Taormina, t. p.

La chouette d'Athènes reptésen-

t~e sur tes porMS, t. p. '7.

Tauromine, nviere de Sicile, .:u-

)0"rd'hmCas)tara,f.p.!<
Tayila, ville sur la rive orien:a!e

det'Indus.t.p.
Teda, arbre rcs!nenx du mont Etna,

t. p. 4.

Tégée, vH!e de Crète,t.p.s6~.

Tégëen!, peuple de l'Arcadie, bat-

tent les Spartiates, t. 4. p
Ctus&de h guerre entre ces deux

peup!e<, ~t~.

Te~na Tinctum, anc!enne ville des

(fautes, aujourd'hui Tein.

Tdestique ( l'art ) t. 5. p. ~o~.
Temesa ou Tempsa, ville d'Itatie

sam!nedecutvt'e,r.p.o.

Temptes sam couverture en usH~e
chex les Perses qui n'enferfe~

point leurs div!nités; doutes qu's
cette manière de bâtir occasionne.

:P.I!X.

Temple de )a persuasion à Sicyone,

t. p. :t7~.

Ten~p~ de fumée monument d'E-

gypte, t. i. p. x~.
Temple d'Héhopohs communi-

qna!t avec celui de Memphis, t.

1. p. ~<

Ténare, ville de Lacon!e; son temp'e
à Néptune; son port. t. t. p.

170.

Terminus dtv!n!te qui pre.tdïut
aux Umites des terres, ebeï'<~

P~om..ins p. too.

Tén~dos ( île de), ancienne~en':

Leu:ophrys, t. p. 394. Son

uugme, p. ~< Sacrifice hupt~nn,

P !97.

Tenès, ï'rem!er législateur de Té-

nédos, tait t aur!r son f!!s, t.

p. ~96.

Tentyris, ville <fE~ypte, t. at.p.

139. Faisait la guerre ~uxcroco-'

diles; scène atroce dont mtte-

mpmPythagore,

Téos, patrie dAns~créon, aujour.
d'hm Faudrun t. p. ~77.

Térédon, ville de la Chaldee, A

l'embouchure de l'Euph~te. t.

p.

Térénutbris, v!r d'Egypte d'

l'on tirait le n<!<Ar<M t. <. p.

~84.

Terpandre;?"sschoHe<,t. '~p.~t
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Terpandrc, musicien à Sparte., t.

~'P-

Terrt sottte dese~ux;cp'n)on des

philosophes, qui pe sent que la

terre so't des eaux.

Tesina, vi!ie d'icaiie t. p. ~c.

'~cutosagfs ou Tect~sages; puur-

quoi ainsi appelés tom. S.

p.:oo.

Thabad)!, v!e de Hutëneur de

l'Afrique, t. p. ~<?.

rha!atha ville de la Ch.!Jee t.

}. p.

Thaïes, l'un des sept sages de !a

Crece, ''anf deMt'et, t. ï. p.

)y8. Refuse de partager la ty-
rannie avec Ttasypute f. p. 'So.

Apprend aux prêtres de Mp'nphis

à me urpr leurs pyramides

p. <!?T Annonce un éc~p e <&tt'.

Selon lui tes dieux conn«)s<a!ef t

même nos pensées, p !Sa. Ce

uu'i! y
avait e!on lui d'? pKs s

beau, p. '8~.1'eau,pr!n<pede e

tour, t~t~. Con':ei))e à Trasy-
bu!e de descendre du trône,

P. '87.

Th~!eta!. poëte phtfosopheetpot-

rl~tp, r. p. ~!<.ScspaBa~p.

Les habitans c'Elyre honorent stl

mémoire et répecsnt ses hymnes
t'ans leur solennités t. p.

~<7.

Tharra ville de Crète, t. }. p.

~~4

Thaut, surnom de Mercure, chez

!cs~t;ypt'ens,t. 2. p. ;Leshi<

rog!yphe&.

The~ro,n))e de Pythanacte, épouse

Pythagore, t. ç. xy!.

Thèbet, ville d'Egypte sa descrip-

tion, t. n. p. 30'. Par qui fondée,

ibid. Nommée/f~t//t ~j~nM,

P ?!9-

Thèbes, ville de Grèce s~ des-

cription t. 4. p. T?.

T!te)ys magistrat de Sybar" fait

1. ~~erre à Crotone, t. n. tSt.

M<f~v!ciimedeson amhtt!on,

n.~87.

T'i~odtTe, f'~ de ï~hsecut, rebâtit

!e t( 'np!p
de Jut'on à Samos t.

r T-

Th~ra'? <!e ), aujourd'hui

~y!torM,toutevofcan!sëe,t.

!.P-44'.

Thésée )cgit)atcur et roi d'Athènes;

sotiL)Mcire,t.p.

The-.tnophorie ou fêtes de Cerès

t. 4. p. 371.

Thes~aiut, l'un des trois fils de

Pt~istrate sagesse de sa con-

duite,t. p. ~tt.

Thoht, premier mois de l'année

égyptienne.

Thous, édifice surnomnx! la ro-

toide QÙ s'assemblaient les cin-

quante Prytanes chargées de pré-
siter le sénat de quatre c<nts, de-

puis Jes cinq-cents.
h::):tes ville de la haute Egypte,
ré.idence des roi t. ï. p i~y.

Tithras vi)e de i'Attfaue; son

territoire produit des hf,ues les

plus doures les h-tbitatH sont

caustiques t. p. 309.

Throni ville de Cypre t. t.

P. "7.

Thya, fête bacchique à EUs t.

p.Tx.

Thymiatértum, nom d'une c~ cnie

de Carthage t. p. ï 11.

Thyrsus (teuve de Sardaigne t. <

-.P'

Ttbre sa distance de Rome à h

mer t. p. no.

Tinnarate, disciplede Pythagore, 1.1.

p. 4-

Timasione!ève des Gymnoso-

phistes, accompagne Pythagore
aux sources du Nil, t. p. }oo.

Description de sa personne.
Timbrio bâtit la ville basse de Sa-

mos,t.t.p.;î.

Titane ville près Corinthe, rem-

plie de tpmpie<,t. p. ay~-Son
culte à Escutape,p.t7~.

Tithoree, v!e de Béotie ses ha-

bitans, tous les ans, recouvrent de

terre les rentes du fondateur de

Thebes,t.4.p.~i.

T'thonen! leur culte à Isis t.

p. ~4. Esculape était leur patron,

P-!9~'

T!tyrè)te, nûte égyptienne, de l'in-

ventior.d'0sins.t.2.p.8ï-

Topographie de l'Egypte, t. t.

P-
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Tortue de la mer indienne son

écaille est assez glande pour ser-

vir de couverture à une cabane,
ou de t.~ce!!e,t. p. t~.

Tosorthrus roi o'Egypte habile

dans l'art de bâttr,t.t.D~t8.

Trapesunte vitte d'Arcadie par
qui fondée, t. 4. p.

Trape~ies surnoms des agioteurs

Athènes en était remplie t.

~P'
trène de Médie abonde dans les

pratfie! de la Petse très-estime
t. p. t0!.

Trépied d'Hésiode prix qu'il rem-

porta dans Ch. lc!s et qu'il con-

sacra aux M tses t. p. 37~. ·

Très-haut, surnom de Dieu, chez

presque toutes les nations t. t.

')7.

Tre!.ën)ens;leur fête pendant
la-

quelle les valets et les mitres

mangeaient à la même table t. 4.

p. ~8.

Tré-ène ville du Péloponëse

antiquité de sa fondation t.

p. 9'
Tricasiins peuples de l'ancienne

Gaule aujourd'hui Saint-Paul-

Trois-Châteaux, t. ~.p.ty~.

Tnpodus, ville de Crète t. J.

p. t~.
Triptolème apprend l'agriculture

aux peuples de l'Atttque, t. 4.

p. t7<). Les lois qu'il laissa,

p.
t8t et t8i.

Tftquètre symbole de U Sicile

t. 4. p.

Troexèt e ville d'Argolide pré-
sent Damala ou Pleda, berceau

de Thésée t. p. ~~t. Embellie

par Pithée, l'un de ses rois,

-P'

Trogonta, porte de Rome pour-

quoi ainsi appelée, t. ;.p.
La date de sa prise tom. 4.

Trois cents soixante-cinq; ee que

signinait ce nombre chez les

Egyptiens, t. p. 4x.

"T 1

Trois, nombre, symbole de 1"xar-

monie, t. 2. p. 8, 44.
Trône ( te ) en Egypte était

électif,t.i.p.3.

Tropaea ville d'Italie t. < p. ~o.

Trotée, ville d'Achaie son culte,
t. 4. p. ~n.

Troye, ville de Phrygie, t. 4. p. 9.

Appelée la ville Sainte, p. !0.

Construction de ses muraiiïe~ par
des dieux, p. 10 et suiv. Histoire

et sujet de son siège, p..i 11et suiv.

p.

Truffe commune dans l'Elide

t. 4. p. At;.

Tuphium ville d'Egypte, au-dessus

de Thèbes, t. ï.p. 30~.

Tycta nom du banquet royal,
à !a prise de possession du trône

des rois de Perse, composé de

quinze mille convives à cinq

pièces d'or par tête t. }. p. 8~.

Typhon,
mauvais genie, en oppo-

sttion avec Osiris, t. p.
Etait rouge. p. t~.

Tyr, ville de Phénicie, appetée!a

nnedeSidon,t.t. p.t~t.Forcedt

sa situation 1.1. p. K! Richesse
de ses manufactures célèbre par
la beauté de s~ pourpre, p. ~66.
Peu étendue hautes habitations

p. 1~7. Ses citernes, p. 1~8,

Les Tyriens aimaient la table,

t~t~. N'admettaient point de M-

tpJacre des dieux dans leur tem-

p!e,p.t7t.Se!Anna!es,p.i7~.
Avait deux ports, p. T~6.

Tyrinthe ses muraiUes subsistent

encore, t. 4. p. ~7. Les habitans,

pendant les fêtes, mangent &v<Mï
leurs esclaves p. t<;8.

Tyrinthe ville de TArgo'tde, o~

Hercule reçut sa première édu-

cation ses habitans eaclins à la

· gaieté t. 4. p.t~.

Tyrtée Athénien, geaéntt des L<t-

cédémoniens, t. 4. p. at8.

Tyrtëe, général des Athéniens,

t perd trois batailtes consécutivet

contre Armom~ct, t. 4. p.



T A B L

V ACWNA divinité adorée dans

le Samnium, t. < p. 2;t, ~;4.

Son culte, p. 236.

Vatéfie porte le déni! de Brutus avec

toutes les citoyennes de Rome

t. p. Mo.
Vases fabriqués dans l'Inde, avec 'f

un airain qui a plus
d'éclat que

l'or le plus pur, t. p. !~4-

Uchoréus, roi d'Egypte, transféra

le siège impérial de Thèbes à

Memphis, t. t. p. ~6.

Végétal régime chez les Egyp-

t.ens, t. p. 374..

Vénus le cutte qu'on lu! rend à.

Paphos, t. 4. p. :no..Ses lita-

nies, p. 226.
@

Vénus-Ambologere, ou qui charme

!avipinesse,nonofée à ~pEre,

t. p. 64..

Vénus-Anadyomcne (statue de ) i

dans le temple d'Escu!ape. à C ~s

précepte erablématique a l'us'ge

des femmes, t. p. :tSï.

Vénus-C3Htp!~e, honorée à Syra-

cuse, t. 4. p. <tc$.

Vénus-C<este, à Eus, t. p. ït~.

Venus-Et ycine, honorée sur te m ~nt

Eryx; (ondation de son culte,

tom. 4. p. A~. Richesse de son

temple p. t~

Vfnus-Koire son cuke en Arca-

die, t. p. t~t,

Vénus-Populaire ses autels dans

!'Att!(}Uf t. p. ~!0.

Vénus-Vulgaire ou D~ncatrix

son culte d-ns Argos, t. p. 2~4.

Ver, ta~g de six à sept coudées,

dans !a rteuv Indus entre dans

la compostttcn <1 une huile inex-

tinguible, t. 3. p. t4.7.

Vérité il faut toujours parler vé-

rité, suivant Pytbagore tome t.

p. 4~

Vervetae( plante de) tenue à la

main, lors de l'adoration du soleil

par les rna~es d'Echatane t.

p.t~

~esta!es, prêtresses de Vesta à

Rome; comment en les punissait
cuand elles avaient fait lne faute,

t. p. ~i.

~esialiët, fctes de]a v!lle de Cures,

t. -p.o.

Vésuve, dutempsdePythtgort, ne

sonnait que de la fumée tom.

p.A~aittrouveraux E.trasques
bonne archttecture p. ;<~

~ibiiie, divinité qui préiidait aux

<hemms t. p. 3:

~iUe des Grâces, surnom d'Orcho-

mène, patrie d'Hésiode scn ter-

riroire couvert ti'excellent! pâtu-

rages ou l'on élevait de superbes

chevaux, t. p. ~4*
Violence injuste il y en a de légi-

time, t. i. p. !S.

Un, nombre ou l'unité, symbole
de

ce qu'il y a de meilleur au monf'e

le seul nom~tc parfait, t. 2. p. 36,

,,7 44·

Volces, peuple de la Gaule leur

territoire, aujourd'hui le Langue-

doc, p. 173.

Voyages conseils pour voyager

avec fruit, t. t. p. t~o, !<tï, '~)~.

Voyageurs (les) regardaient comme

wi acte de religion de nettoyer les

chemins des pierres, et les met-

taient en monceaux, t. t. p.

UTanogt:mt*<um cité de la Tapro-

hane,t. p.11~.

Ufj.oH, ville des Gaules, aujourd'hui

Saint-VaIier, t. <f. p. t~

Usirina, nom du bûcher de sepMl-

ture, chez les romains, tom.

p. tty. Description de ce uûcher,

p.
Vulcain ( le dieu ) passe en E~ypie,

pout le père de tous les Dieux

t. !.p.!99'

Vu!canies fêtes de Vulcain t.

P.

V.



DES MAT 1ER ES.

/y "o\

~Y/t
~<t~<y/.c~~e. ejf ~~er ~o~te.

f-

v disciple de Pythagore,ALEUCUS, disciple de Pythagore,

t.p.
~.3rno!xis, d!sc!ple de Pythagore

t.ï.p.

Zamotxt!, Druide, s'entretient avec

Pythagore t. < p. ~84..

Z~'ncte, Messana, ville de Sicile

t. p. t8.

Zend-Avesta nom du corps de

doctrine !magtnée par Zoroa&tre

t.?.p.S8.

Zéphyrios, promontoire de Cypre,

t. ï.p. ~<

Zerynthos, ville des Cabireç, dans

!)e Samothrace, t. p. ~co.

Zodiaque panng~ par les Brach-

mane! en vingt-sept ':on!teUa-

tionx,t.p.40;.

Zoroastre, !ég~!atet]r d'Orient, t.

4. p. 20%.

Zoroastre, ou le mage d'Urmi, ph!-

losophe d'Orient, est visité par

Pythagore, t. x. p.4~6. Habite la

tour de Bélus, p. 4~8. Auteur de

Zen~4ft~M, p. 440. Sa morale t

p. 441 et su'v. Surnommé Atgre-

doux, par les Perses, à cause des

deux principes qu'it établissait p.

44:. Prière, premier des devoirs

de l'homme, p. 443. Guérit le che-

val de Darius t. p. 74. Il

tira parti de cette guérison pour

prouver la sainteté de sa mission

erdesonministère, p. ~.Epreuve
d~ !)irain bouH)ant. pour prouver r

l'authenticité de sa doctrine, p. i!?.

Veut rendre son culte univers~

p. 92. Avait le cerveau $i bouil-

lant, qu'il repoussait les maios

p. 93.

Z.ythune, nom de tabule, en Egypte,

t.ï. p.373.

z.

Y.

X.

-A-EMOtS. Oeuvc de Sicile, t.

p. 4~0.

Xcnëe, bourg du mont Oëta t.

D.~?.

Xénétasie, loi de Lycurgue, t.

P.

Xcnome~c histJr'en de t'e de

Schio, t. p.

Xenophane, fils d'Orthoniène; trait

de sa sagesse, t. 4. p. 110.

Xeste lieu de l'Elide on les atMctes

se prépara'ent pour les jeux olym-

piques, t. 4.. p. no.

Xos, ville d'Egypte donne son

nom à t'~nc de ses dynasttcs

royales, t. i. p. ~S$.

~r
-L ARBAs prince des Cymnoso-

phistes son entretien avec un

tnage et Pythagore, t. p. '70

et suiv. Sa réponse à t'ambassa-

~eur de Darius, p. ~tS.

Yinge ~bot enrichi de saphirs par-

mi <~es lames d'or, où sont !n!

c:itS des caractères COT15ts11éS

les Sibylles le font tourner ave~'

une courroye et le signe cëte~tt-

on il s'arrête, sert à connaître la

volonté d<:s Dieux t. p. 6?.


